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AVANT-PROPOS DE L'EDITRICE

Seule est possible
la transposition creatrice. »I

II nous parait utile de rappeler tout d'abord quelques faits et quelques notions - pour
n'evoquer que Ia periode recente2 - en faveur de la Roumanie, pays encore mal connu du
grand public en dehors de la facheuse affaire Ceau§escu, des effets de ''emigration
clandestine et des voyages suscites par les efforts humanitaires.

Rappeler politique, la generosite des centaines d'etudiants roumains presents sur
nos barricades en 1848.

Rappeler l'apport roumain a la culture francaise ensuite, le charme, 'Influence et le
talent d'Anna de Noailles, le rayonnement de la famille princiere Bibesco frequentee par
Marcel Proust,3 Helene Vacaresco qui anima un des derniers salons litteraires de Paris, et la
fameuse Elvire Popesco.

Rappeler le role d'un Tristan Tzara dans la naissance du surrealisme, d'un Eugene
Ionesco dans celle du theatre contemporain et la fortune de « I'absurde », sans parler d'Emil
Cioran, de Mircea Eliade pour revolution de Ia pens& philosophique.

Rappeler que precieux nous furent les artistes roumains, Georges Enescu en musique,
Brancusi en sculpture, et bien d'autres en peinture, en architecture...4

Extrait d'une phrase de Roman Jakobson : «La poesie par definition est intraduisible. Seule est possible la
transposition creatrice », dans « Essai de linguistique generale », Ed. de Minuit, 1963, p.86.

2 Citons tout de meme Dimitrie Cantemir, createur du roman roumain (1673-1723), dont le nom est inscrit au
frontispice de l'Eglise Sainte-Genevieve (patronne de Paris), pros du Pantheon, avec Newton et Leibnitz.
Historien de la musique orientale qu'il avait eu le temps d'etudier pendant ses dix annees a Ia cour de
Constantinople 06 it vecut otage, comme fils de prince et selon ('habitude ottomane Des 1743-1745, it est
traduit en francais, en allemand, en anglais, en russe. Voltaire utilisa la traduction francaise de
« lncrementorum atque decrementorum aulae ottomanicae » dont son fils, ambassadeur a Londres, retrouva le
manuscrit en 1764.

3 Tot traduit, lu et apprecie en Roumanie. Deja en 1932, Camil Petrescu, grand romancier et critique, publiait
un texte capital sur Marcel Proust, disant, en precurseur, que son ceuvre presente « une nouvelle structure
epique ».
Le rappelle avec ferveur Jean d'Ormesson, dans le chapitre « Cioran (1991-1995), toute I'allegresse du
desespoir », de son ouvrage « Une autre histoire de Ia litterature franeaise, 11 », Ed. Nil, p. 319-325.
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Rappeler que pendant toute la periode de l'entre-deux guerres, Bucarest etait
surnommee « Le petit Paris », ses librairies abondaient en ouvrages francais. Ce qui
paraissait a Paris etait vendu a Bucarest oil les intellectuels lisaient dans le texte original.
Beaucoup etaient tout a fait orientes vers la culture francaise, attitude qui relevait d'une
tradition de longue date.

Rappeler, plus largement, l'ouverture des Roumains a la litterature europeenne et la
qualite de leurs traductions : « Dans les annees 1960, ont paru a Bucarest des editions
bilingues d'Apollinaire, Lorca, Eluard, Ungaretti, Pouchkine, Lermontov, Essenine,
Meakowski : traduit en francais, aucun poste stranger, en particulier aucun poste russe, ne
rend un son aussi juste, aussi vivant qu'Essenine, traduit en roumain par Georges Lesnea, ou
MaIakowski ; traduit par Cicerone Theodorescu ».5

Signalons aussi qu'ont eu lieu recemment en Roumanie, sur dix ou vingt ans, cinq
traductions de Villon, toutes excellentes6 bien qu'ayant chacune ses caracteristiques ; trois
Mallarme de qualite, deux ou trois versions de « La Chanson de Roland » par de tres bons
traducteurs, generalement des poetes.

Rappeler, en consequence, la riche culture francaise des jeunes Roumains dans les
annees 1980, qui connaissent les grands poetes europeens : on ne peut en dire autant des
jeunes Francais (a leur &charge, l'absence ou la mauvaise qualite des traductions de poetes
strangers, nous y reviendrons).

*

Pourquoi, au contraire, si longtemps, cote francais, tant d'indifference et de frilosite ?
Tant de medioerite en outre dans les traductions de poemes en une prose au mot a mot qui
efface tous les effets stylistiques, quand ce n'est pas le sens meme, qui ne peut s'en separer ?

Déjà, en 1839, Xavier Marnier, prefacant le livre de Madame de Stael, « De
l'Allemagne »8 tentait d'expliquer l'attitude des Francais envers les litteratures voisines ; it

rappelait la grandeur de la France aux temps du classicisme, quand elle s'enchantait d'elle-
meme : «Nous &ions alors trop tiers de nos travaux, trop preoccupes de notre gloire pour
nous laisser seduire par une ambition etrangere. Sur toute la France s'etendaient les rayons
d'une lumiere celeste. Elle portait sur ses epaules le manteau de la royaute litteraire [...]. Elle
pouvait dire en changeant un mot a l'orgueilleux axiome de Louis XIV : « L'Europe, c'est
moi ! ». Et d'expliquer (sinon de justifier) cette « xenophobie litteraire » francaise par la
conscience durable d'avoir « une mission poetique a remplir, une époque de gloire a
traverser ».

s Efim Etkind, « Un art en crise, essai de poetique de la traduction poetique », Ed. l'Age d'Homme, 1982, p.
XVIII.
6 « Assises de la traduction litteraire, Arles 1990 », Ed. Actes Sud, 1991, p.77.
7 Efim Etkind, opus cite, p.X.
8 Cite par Wladimir Boutchik « La litterature en France, 1947, p.15-16 : Xavier Mamier, « Preface » au livre de

Madame de Stael, « De l'Allemagne », Paris, 1839.
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Desormais, cette situation exceptionnelle de la France appartient au passé.
Malheureusement, si notre pays ne pone plus sur ses epaules le manteau de la royaute
litteraire, l'indifference pour la poesie des pays voisins est restee.

Je souhaite aujourd'hui, par ma faible contribution, participer a la levee de cette
attitude qui s'amorce depuis trois decennies. Et traduire, adapter en vers, ce vers qui est « la
solidite d'un beau poeme, sa pulsion vitale » qui « lui donne son prestige attirant »,9 traduire
en vers - et en vers classiques - c'est aussi lutter contre les arguments fallacieux en faveur
d'une prose sterilisante que Paul Valery stigmatisait d'une formule saisissante : « Il
[l'Enseignement] met en prose comme on met en biere ».I°

Les poetes francais ont - sauf exception - depuis lors renonce a traduire les vers,
abandonnant cette Cache, dans le meilleur des cas, aux universitaires. La cause est entendue.
Mais pourquoi ? Faisons rapidement le tour du pretendu probleme de notre langue jugee
inapte a la traduction poetique.

Premierement,11 la langue francaise serait, par nature, peu poetique, moins riche, moins
poetique que d'autres langues romanes, que le roumain ? Notre impressionnant patrimoine de
poemes suffit a le dementir.

On reproche secondement au vers classique francais d'être syllabique, ce qui
l'entraverait ! Mais le vers polonais, par exemple, I'est aussi, et remarquables les traductions
de poesie etrangere en polonais.

Tertio, le lecteur d'aujourd'hui jetterait par-dessus les moulins de la mode rimes,
distiques, alexandrins, cesures, strophes traditionnelles. Or, Baudelaire, Rimbaud, parmi bien
d'autres toujours vivants (Heredia, Leconte de L'Isle ...), leur valeur esthetique ne faisant
que croitre, viennent a l'evidence faire un sort a cet argument de techniques surannees.

Et que dire de Racine ? Allons, le vers classique est loin d'agoniser. Louis Aragon,
dont le succes ne se dement pas, n'a-t-il pas su vivifier par une syntaxe savamment novatrice
et archaisante a la fois la prosodie classique ?

Enfin, cette crise serait ineluctable. Ineluctable, peut-titre, mais pas irreductible, pour
peu que des createurs s'attachent sans tarder a pratiquer une traduction creatrice (mais
aussi... une poesie creatrice ! ...). Je m'inscris done resolument a contre-courant de ce
defaitisme actuel et de ses explications sans fondement valable.

*

Marguerite Yourcenar, remarquable praticienne, distingue d'ailleurs nettement la
traduction erudite a ('usage de l'enseignement superieur et celle dont le seul but est de
procurer un plaisir esthetique. Dans la preface d'un celOre recueil de poemes grecs mis par

9 Robert Vivier, poete et traducteur eminent, « Problemes litteraires de Ia traduction », Travaux de Ia Faculte de
Philosophie et de Lettres de l'Universite catholique de Louvain, XV, Louvain, 176, p. 60.
I° Paul Valery, « Oeuvres » Paris, Gallimard, Bibliotheque de La Pleiade, 1968, p. 210-211.
II Ce résumé d'arguments s'inspire librement de Ia page XVIII d'Efim Etkind, opus cite.
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elle en vers francais,12 elle se propose d'interesser le lecteur a « cet effort de transvaser un
poeme grec antique en un poeme francais qui soit le plus possible un poeme ».

Voici des mots-clefs : transvaser et un poeme qui soit le plus possible un poeme.

Tout un programme auquel nous, traducteurs et adaptateurs, devrions reflechir avec un
tant soit peu de modestie mais aussi d'exigence, 8tant a nous-memes nos propres critiques en
la matiere - critique par ailleurs inexistante bien qu'essentielle a tout progres. Pour ma part,
meme si l'on peut discuter ou remettre en cause tel aspect de mon travail, je n'ai jamais, au
cours de celui-ci, perdu de vue ces perspectives.

Et je voudrais ici rendre hommage a mon maitre, le linguistique Georges Mounin - qui
suivit pas a pas ma carriere d'enseignante, d'ecrivain et d'editrice -,I3 pour la lecture precoce
et tonique de son ouvrage fondamenta1,14 « Les problemes theoriques de la traduction ». Je
lui doffs mon optimisme litteraire et sans doute aussi m'a-t-il aidee a etre lucide sur moi-
merne15 sans savoir'6 jusqu'ou me 2orterait - au traduire - un gout de l'epopee qu'il
appreciait dans mon ecriture d'auteur.1'

Les meilleures traductions des poetes l'ont d'ailleurs ete par des poetes, j'y insiste, et
correspondent a un faisceau complexe d'affinites qui se concretisent et sont plus necessaires
que contingentes. Sans mon approche de la communaute tsigane18 et ma familiarite avec
recriture narrative epique, aurais-je ose cette monumentale entreprise ?

En traductologie, les voies sont multiples, fuient, divergent ou se croisent. S'agissant
d'un poste et disposant d'une traduction extremement precise qui laissait le moins d'espace
possible aux erreurs de sens, j'ai voulu operer une sorte de transcreation poetique, pour parler
comme les quelques poetes d'aujourd'hui qui s'y sont attaches, d'Ezra Pound, Jorge Luis
Borges, Octavio Paz, a Jacques Roubaud.

Avec pour objectif - a mon humble niveau - de trouver un equivalent esthetique dans
ma langue maternelle. Sachant combien le decalage historique, les valeurs de nos deux

12 « La Couronne et Ia Lyre », Paris, Gallimard, 1979, p.10.
13 « Ce que vous faites est un travail utile » m'ecrivait -il, m'encourageant a publier une edition bilingue du

Romancero Gitan » de Federico Garcia Lorca, avec une traduction inedite en octosyllabes rimes de Michel
Mouret. Choix editorial difficile que de publier, il y a une douzaine d'annees, une recreation, equivalents sur
le plan forme' dans Ia languc -cible a ('original dans Ia langue-source, pour un tcxtc aussi celabre.

14 Paris, Gallimard, 1963.
15 D'abord cn soul ignant dans mes poemes (d'etudiante) la musical ite, poemcs qu'il voyait destines au chant, cc

qui se realisa quelque trente ans plus tard avec lc musicien manouche Lick. Ensuite, par Ia lecture critique de
« l'Epopee Waroutcho », Tome I, d'une fresque en plusieurs tomes, sur fond d'histoire des Tsiganes, roman
en vcrs a paraitre (voir note 17).

16 J'abordais a pcine ('adaptation de « La Tsiganiade » lorsqu'il nous a quittes en 1995.
17 « Dans la forme, c'est Villon, c'est Apollinaire quelquefois (cclui du Mal Aime). C'est aussi parfois a cause

de l'octosyllabe et des deux voix, une longue Lauda de Jacopone da Todi, un poste italien du XIlle siècle.
D'autres fois c'est Garcia Lorca. Je cite ces noms uniquement pour situer le ton et l'effet du texte (les
archaTsmes y sont bienvenus...). D'autres fois encore, a cause de l'abondance lyrique et narrative, c'est
Aragon ».

I' Pedite dans la collection « Waroutcho » les premiers ouvrages ecrits par des Tsiganes en France (Editions
Wanda). « Le Prix de la Liberte », de Mateo Maximoff, se situe dans la Roumanie du XIXe siècle, vers la
fin de cinq cents ans d'esclavage.
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époques, leurs canons litteraires, souleveraient de problemes theoriques et pratiques, nous
avons donc, toute notre equipe, 19 conserve la structure de ['original, reproduit le systeme de
ses images, et donne naissance a un tout adequat au texte de depart. Esperant, comme
l'exprime avec bonheur Ines Oseki-Depre, « le miracle d'une rencontre entre deux
ecritures ».20

Car cette adaptation m'a poussee, en essayant d'entrer dans le genie d'une ecriture, a
rechercher une gemellite. Je considere en effet ['adaptation poetique comme un art a part
entiere, situe a un carrefour intertextuel et interculturel. Le choix de l'octosyllabe, plus
lyrique, au lieu du decasyllabe epique, resulte d'un compromis entre mon rythme interieur, le
respect d'une des traditions francaises moyenageuses et surtout la conscience de la place de
ce long poeme dans le paysage litteraire de son pays : « C'est notre Villon »,21 m'a dit une
comedienne roumaine sur le tournage, en Suisse, d'un film consacre a l'emigration
clandestine. Cette petite phrase fut pour moi le mot de passe pour penetrer l'esprit du texte,
pour &passer le vieux dilemme entre litteralite et litteraire, pour offrir, entre passé et present,
un texte adaptatif de creation autonome.

*

La traduction-adaptation, Jacques Derrida22 le souligne, est certes un phenomene aux
caractere ambigu, dialectique, voire aporatique, j' en ai bien conscience aussi ; de meme, si on
la considere comme un produit fini, acheve, it est vrai que sa finalite, comme le reconnait
Jean-Rene Ladmiral,23 est de nous dispenser de la lecture de ('original. Dans le cas qui nous
occupe, ce sera pour l'essentiel le cas en France. Mais nous nous rejouissons d'une edition
bilingue qui en facilite la circulation dans leS deux pays et familiarise les Francais avec un
idiome chaleureux, proche du provencal et aime de Frederic Mistra1.24

J'ai conscience enfin de notre role important de passeur ou passeuse25 - on est en train
de le redecouvrir en revalorisant un statut jusque-la mediocre - conscience de la noblesse de
cet acte dont Georges Mounin26 salue l'anciennete, puisqu'atteste par des traites depuis plus

19 Nous avons en sommc effectue cc travail a deux voix, cc qui est encore mal vu dans !a profession, bien
qu'ayant donne lieu a quelques retentissantes reussites, comme une traduction de pieces japonaises de
Mishima par Andre Pieyre de Mandiargues et Marguerite Yourcenar, qui ne connaissaient pas cette langue...
A partir de traductions litterales bien faites par des Japonais.
Mane dans les ateliers de traduction, on reconnait desormais l'apport exterieur de non-specialistes a la
transfusion d'une langue dans une autre.

20 Ines Oseki-Depre, « Theories et Pratiques de la traduction litteraire », Ed. Colin, 1999.
21 Le XVIIIe siècle signe en Roumanie la fin du Moyen-Age litteraire, qui se telescope, si l'on peut dire, avec
Humanisme et Philosophie des Lumieres.
22 « Les tours de Babel », in « Psyche », 1985.
23 Dans « Traduire : Theoreme pour la traduction », Collection Petite Bibliotheque, Ed. Payot, 1979, p. 87.
24 De nombreux echanges eurent lieu entre les Felibres et les Roumains.
25 La plupart des traducteurs et adaptateurs, comme des compositeurs de musique, ont ete, jusqu'au milieu du
XXe siècle, des hommes... Plus encore que pour Ia creation litteraire, la confiance ne regnait pas entre les sexes
pour Ia transmission des oeuvres.
6 Article sur la traduction dans ['Encyclopedia Universalis.
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de trois mille ans et le traducteur honore du rang de prince a la cour des pharaons, rang
transmis de pere en fils.

J'ai decouvert, quinze ans apres sa parution (1975), la premiere grande edition critique
roumaine de cette epopee grace a un intellectuel rom de Roumanie. Le truchement tsigane
la maniere de Montesquieu m'a impressionnee... et en dit long sur un certain etat d'esprit.

Toutefois j'en apprecie les immenses qualites : musicalite, humour et ironie, trouvailles
de style, esprit frondeur et novateur, erudition, culture classique et baroque. Combinat
fructueux de multiples influences, elle resonne tres moderne par son metalangage et un appel
bouleversant a Ia paix et a la liberte percant sous les oripeaux du burlesque et les masques de
toutes sortes. Reste emouvant son projet federateur d'une nation par l'unification et
l'enrichissement linguistique, qui rappellent notre Pleiade.

Texte donc fondateur, dont ('heritage serait exploite par fragments - au long des
siecles par d'autres artistes jusqu'a nos jours, reference symbolique aussi, dans le social et le
politique, d'une societe qui se cherche en democratie apres avoir subi le joug ottoman, la
mainmise des pays voisins, le carcan d'une ideologie totalitaire.

Citee dans toutes les grandes encyclopedies europeennes comme un chef - d'oeuvre
inegale, cette oeuvre singuliere, comique et desesperee, n'avait jamais ete traduite en aucune
langue27. Celle-ci - ici archaique - est peu usitee en France, a contrario du francais en
Roumanie, pays tres francophone, nous l'avons vu.

II est d'autant plus necessaire que soit connue par des traductions dans les autres
langues dominantes une creation que peu dechiffrent dans la langue-source mais qui
constitue un apport non negligeable28 a la culture universelle. Mais les textes n'ont-ils pas
leur temps pour etre traduits ?

Pour ce pays qui revendique, aux marches de l'ouest, sa latinite, l'eveil d'un interet
hors des frontieres prefigure son integration a l'Europe.

Que la premiere traduction de Tsiganiada ouvre la voie a d'autres tentatives : elles
l'affineront, l'enrichiront de leurs perspectives, la feront vivre, avec la magnifique passion
qui nous anime tous dans ce parcours initiatique, cette « epreuve de l'etranger. »29

27 Etrange destin : le manuscrit, qui exhorte a l'unification des provinces roumaines, fut ramene dans sa patrie
l'annee qui suivit la naissance de l'Etat roumain... Son cri resta donc souterrain. (Voir preface) .
28 Les seuls articles recents parus a ce jour en francais l'ont ete dans les « Cahiers de litterature orate », publies
par l'Institut des Langues Orientates, N°30, 1991.
9 Scion la belle formule du regrette Antoine Berman, avide jusqu'au bout de transmettre, terminant jusque sur

son lit d'hopital la mise en forme de « Pour une critique de Ia traduction, John Donne », Ed. Gallimard.
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El les permettront a la litterature comparee de mesurer, une fois de plus, combien
voyage, a travers le temps et l'espace, la pens& des hommes.

Francoise Mingot-Tauran
Janvier 2003
Adaptatrice
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PREFACE

Notre preface ne se propose pas d'être une exegese litteraire du poeme Tsiganiada ou le Campement
des Tsiganes de Ion Budai-Deleanu ni d'entrer dans tous les details -et de les expliquer- de ce texte
abondamment nourri par I'histoire du peuple roumain et sa mythologie, par I'histoire et les traditions des
Tsiganes, par les sources populaires (folkloriques) et savantes roumaines, ainsi que les influences
classiques, sans oublier les affinites, certes, avec l'esprit europeen du temps, litteraire et philosophique.

Le texte de ce poeme, traduit du roumain en essayant de surmonter les difficultes qu'une telle
entreprise suppose, est la.

II est ]'expression -le lecteur s'en rendra compte aisement- d'un geste, de la part des traducteurs
mais aussi de l'editeur, qui depasse largement les limites de la voie habituelle dans le domaine de la
traduction.

Sans oublier d'invoquer - pour souligner davantage le terrain ou I'on se place avec une telle
initiative - que, ainsi que le precisait, dans son poeme Stihuitorul (« Le createur des vers »), le poete et
philosophe roumain Lucian Blaga (1895-1962) : lorsqu'on ecrit un poeme on ne fait que traduire, dans sa
langue maternelle, la langue de son cceur, de son cime.

Alors evidemment, la traduction d'une oeuvre dans une autre langue represente une vraie
metatraduction, une traduction au dewcieme degre.

Notre but est plus modeste : etre un guide pour le lecteur franeais sur les sentiers de ce texte
poetique.

Trois questions essentielles :
Qui est Ion Budai-Deleanu, de quelle province roumaine et de quelle époque ? Et dans quel courant
litteraire peut-on l'integrer ?

Que represente ce poeme Tsiganiada ou le Campement des Tsiganes pour la creation de Ion Budai-
Deleanti, l'ambiance litteraire de l'epoque, les lettres roumaines en general ?
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Quel est le message de cette oeuvre, son actualite, qui justifient notre demarche de le traduire et le
faire publier en francais ?

*

L'auteur, Ion Budai-Deleanu, se cache sous l'anagramme de Leonachi Dianeu, nom qu'on trouve
sur la page du titre.

NC le 6 janvier 1760, dans le village de Cigmciu, departement de Hunedoara, au sud-ouest de la
Transylvanie (province roumaine qui fut incorporee des siecles dans 1'Empire austro-hongrois), il descend
d'une famille noble, source de nombreuses personnalites ecclesiastiques.3

Il etait le premier des dix enfants du pretre uniate Solomon Budai.
Sa vie et son activite se sont derouldes sur deux siecles, les XVIIIe et XIXe, puisqu'il est mort le 24

aoCit 1820 a Lwow (aujourd'hui en Pologne).3I

Le departement de Hunedoara occupe une place de choix dans la geographie physique, historique,
ethnographique roumaine. Il s'agit d'un « pays » (en roumain lard, du latin terra), a caractere tres
conservateur jusqu'a nos jours, dans le domaine linguistique, ethnographique, folklorique.32 Cette
particularite s'explique en bonne partie par le fait que cette region a constitue le cceur du royaume de
Decebale, le dernier roi des Daces, qui sera vaincu par l'empereur Trajan (deux guerres 101-102, 105-
106).

La capitale de la Dacie, Sarmizegetusa, se trouvait dans les montagnes de ce pays oil Decebale se
suicida pour sauver son honneur vis-à-vis de son vainqueur prestigieux.

Bien que ce pays soit situe sur le versant nord des Carpates, les « Alpes de Roumanie », on doit
tenir compte du fait incontestable -les arguments historiques demographiques, economiques,
linguistiques, culturels sont a la portee de tout le monde -que les Carpates n'ont jamais constitue une
frontiere ; au contraire, elles representent un facteur de cohesion entre les Roumains situes sur les deux
versants, une vraie colonne vertebrale de l'espace roumain.

L'histoire litteraire explique ainsi que la famille de l'ecrivain soit venue, a un moment donne, en
Transylvanie, depuis l'Oltenie situde au sud des Carpates.

Il fait des etudes dans son village natal, ensuite a Blaj (1770-1777), cette ville situee au cceur de la
Transylvanie, symbole de la renaissance d'une conscience, celle de la noblesse originelle du peuple
roumain et de sa langue : les Romains, la langue latine.33

C'est le moment culturel et politique connu sous le nom de ,Fcoala latinista din Transilvania
(« L'ecole latiniste de Transylvanie »), fin XVIIIe et debut XIXe siecle34
-dont les representants les plus celebres sont : Samuel Micu-Klein, Gheorghe ,Fincai, Petru Maior et ...

2° Voir N. Comp, Dascalii Blajului, 1940, p. 35.
31 Voir Lucia Prototopescu, Noi contribuiii la biografia lui Ion Budai-Deleanu, documente inedite, Bucure§ti, 1967.
32 Voir Ovide Densusianu, Graiul din Tara Hajegului, Bucare§ti, 1915.
33 Ce qui explique le geste du jeune poete Mihai Eminescu (1850-1889), qui, en arrivant sur les collines qui entouraient cette

ville (il avait a pcine seize ans) s'ecria : Te salut, mica Roma ! (« Je to salue, petite Rome ! »).
3° Voir l'excellente etude d'Ovide Densusianu, $coala latinista qi literatura romans. Originea tendinfele qi influenla ei,

Bucarest, 1900 ; Cf. Opere, tome 1, edition critique de B. Cazacu, V. Rusu, I. Serb, Bucarest, 1968, p. 157-172.
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Ion Budai-Deleanu - qui a realise cette reorientation de notre culture, de notre langue, apres des siecles
d'influences dites orientales (slave, turque, hongroise, tartare, neo-grecque, ...) vers l'occident,35 vers le
latin, la langue-mere, mais aussi vers les langues sceurs, notamment l'italien et le francais.

C'est ainsi qu'on peut apprecier le role, dans la culture roumaine, de la Transylvanie, dont « la
premiere image est une image offensive, reflechie, culturelle qui correspond a l'espace d'idees des
Lumieres36 ».

Ion Budai-Deleanu, Ion Codru-Dragusanu, George Cosbuc, Octavian Goga, Liviu Rebreanu, Lucian
Blaga et tant d'autres en temoignent.

Ce mouvement se proposait de defendre les idees d'emancipation nationale et sociale, la renaissance
culturelle des Roumains, dans les conditions difficiles, souvent hostiles, de l'Empire austro-hongrois.
Bien que les Roumains fussent de tres loin majoritaires dans cette province historiquement roumaine, ils
n'etaient pas reconnus comme nationalite egale en droits avec ... les minorites qui y cohabitaient !

La voie la plus juste, dans ce cas, etait l'affirmation de l'origine romane du peuple roumain et de la
latinite de la langue roumaine.

Precisons que si Gheorghe Sincai et Samuel Micu-Klein consideraient que c'est le latin classigue
qui est a l'origine du roumain, Petru Maior et Ion Budai-Deleanu mettent en circulation le concept de latin
populaire.3 7

C'est grace aux perspectives ouvertes par ce mouvement qu'on assiste au XIXe siècle a un vrai
processus de mise en lumiere de la latinite de la langue roumaine, ce qu'on appelle la re-romanisation de
cette langue, consequence notamment des influences italienne et francaise.38

La Transylvanie etant incorporde a cette epoque-la dans l'Empire austro-hongrois39, Ion Budai-
Deleanu s'oriente en novembre 1777 vers Vienne, pour s'inscrire a la Faculte de Philosophie.

L'annee suivante, it obtient, pour le célèbre College « Sainte Barbara », une bourse d'etudes qu'il va
poursuivre, en les completant avec des etudes de theologie, jusqu'en 1783.

A ce College, it se lie avec les futurs representants de l'Ecole Latiniste de Transylvanie, Samuel
Micu-Klein, Petru Maior, Gheorghe $incai.

Apres un court sejour a Blaj comme directeur d'etudes, it revient a Vienne, vers la fin de Pannee
1784, pour y faire du droit.

Afin de subventionner son sejour a Vienne, it travaille en tant que copiste, traducteur. II traduit
ainsi, en roumain, suite a la politique illuministe de l'Empereur Joseph II, le code civil, penal, et d'autres
ouvrages de jurisprudence.

35 Voir LazAr Saineanu, Influenla orientala asupra limbii ii culturii romane, 3 volumes, Bucarest, 1900. C'est un auteur (1859-
1934) connu en France, car apreo son installation a Paris en 1900, it est devenu l'un des plus grands specialistes de Vargo'

francais, de I Wymologiefrangaise et de Ia langue de Rabelais.
36 Mircea Zaciu, Ca o incoanci imensii, Transilvania (« Comme une immense icone, la Transylvanie »), Bucarest, Editions de la

Fondation Culturelle Roumaine, 1996, p. 21.
37 Voir Samuel Micu-Klein, Elementa linguae daco-romane sivae valachicae, Buda, 1780 -Ion Budai-Deleanu collabora a Ia

realisation et a Ia publication de cet ouvrage- et Petru Maior, Istoria pentru inceputul romeinilor in Dachia (« L'Histoire des
debuts des Roumains en Dacie »), avec comme annexe : Dizertatie pentru inceputul limbii romane (« Dissertation sur les
origines de la langue roumaine »), Buda, 1812.

31 Voir Pompiliu Eliade, De l'influence francaise sur l'esprit public en Roumanie, Paris, 1898.
39 Les trois empires -Russie, Porte Ottomans et Empire autro-hongrois- se partagcaicnt, par la force des arrnes ou par Ia ruse de
Ia diplomatic, Ics provinces roumaincs, chaquc foil que Ics conditions 6taient favorables a lour convoitisc.
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II reprendra cette activite en traduisant, pendant son sejour a Lwow, ou it devient, en 1796,
secretaire et ensuite conseiller au Forum Nobilium, le nouveau code civil (1812).

Une enigme durant cette periode de six mois : absent de son poste de Lwow, on ne salt cependant si
vraiment Ion Budai-Deleanu est rentre en 1790-1791 dans son pays, en Transylvanie,4° pour participer a
la redaction du celebre Supplex Libellus Valachorum, petition-document revendicatif, base sur les
principes illluministes des dirigeants de la population roumaine de cette province.

De toute facon, des preoccupations semblables sont attestees dans la creation et Pactivite de Ion
Budai-Deleanu, et nous pensons surtout a un ouvrage laisse en manuscrit : De originibus populorum
Transylvanie.

Ion Budai-Deleanu a realise aussi des etudes de grammaire, Fundamenta grammaticaes linguae
romaenicae, 1812, avec une variante en roumain, Dasccilul romcinesc pentru temeiurile gramaticii
romcinevi (« Le Maitre roumain pour les fondements de la grammaire roumaine »), ainsi qu'une serie de
dictionnaires: roumain-allemand, roumain-frangais, roumain-latin (et leur correspondant allemand-
roumain, etc.), de meme qu'un petit dictionnaire de neologismes (Lexicon pentru carturari -« Lexique
pour des savants, des intellectuels »).41

L'ceuvre lexicographique de Budai-Deleanu ne surprendra pas, si l'on se rappelle que I'Ecole
latiniste de Transylvanie, fruit de la collaboration d'une trentaine d'auteurs, dont Samuel Micu-Klein,
Petru Maior ...) a realise et publie (Buda, 1825) un vrai monument culture!, le premier dictionnaire
etymologique de la langue roumaine : Lexiconul romanesc-latinesc-unguresc-nemjesc (connu sous le titre
abrege: Lexiconul de la Buda).

Mais Ion Budai Deleanu est surtout et restera, a jamais, l'auteur d'une oeuvre poetique
exceptionnelle : Tsiganiada sau Tabora J'iganilor (en traduction nous proposons : la Tsiganiada ou Le
Campement des Tsiganes).

De quoi s'agit-il ?
C'est un poeme « hero -comico-satirique », ainsi que le definit le poste lui-merne avec la conscience

d'offrir une « product nou §i original » (« une production nouvelle et originale »).

Realise en 12 chants, accompagne de nombreuses notes et d'un petit poeme en annexe, Trei viteji
(« Trois gaillards heroIques ») sa premiere version, achevee autour de 1800, connaitra une deuxieme
variante, definitive, cette fois, en 1812- avec des changements significatifs, notamment dans
Petablissement des notes et ('elimination du poeme Trei viteji. L'auteur en avait commence ]'elaboration
vers 1794-96.

Le manuscrit de ce poeme,42 qui est le premier chef - d'oeuvre de la litterature roumaine modeme,
comparable aux creations europeennes a vocation universelle, est reste, malheureusement, en dehors du
circuit litteraire roumain jusqu'en 1868.

4° Le caractere confidentiel d'une telle demarche explique peut-titre ce silence documentaire.
41 Voir Ion Budai-Deleanu, Scrieri lingvistice (« Ecrits linguistiques »), edition de Mirela Teodorescu, Introduction, notes par

Ion Ghetie, Bucarest, 1970.
42 II a ete laisse par testament, avec les autres manuscrits, les meubles ... par Budai-Deleanu a sa fille Susana (mariee plus tard

a Ludovic Lewandowski). Parmi ces « tresors », un violon, des tableaux avec des paysages de Pologne, des portraits de
Seneque, Napoleon ....
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Cette annee-la, l'ecrivain Gheorghe Asachi,43 a un age remarquable (81 ans, par ailleurs armee de sa
mort !) se rend en Galicie pour rentrer en possession de ce manuscrit,44 en l'achetant. Car it avait connu
Ion Budai-Deleanu lorsqu'il se trouvait, jeune homme, a Lwow, et accompagnait son pore Lazar, pretre
dans cette meme ville.

Il rentre a Jassy, capitale de la Moldavie, avec le precieux texte.

Un des premiers exegetes en fut Al Papiu-Ilarian.45
Quelques fragments seront publies dans la revue de T. Codrescu, Buciumul roman (« Le Buccin

roumain ») de Jassy (I, 1875, II, 1877).46

La premiere edition critique, de Gh. Carda§, paraitra seulement en 1925 et la derniere, que nous
utilisons pour notre traduction, etablie 2ar Fl. Fugariu, dans Opere (« Euvres »), I, II, 1974-75. Juste cent
ans apres Ia decouverte du manuscrit

Ainsi que nous l'avons precise ci-dessus, le poeme Tiganiada de Ion Budai-Deleanu est considers
comme le premier chef - d'oeuvre de la litterature roumaine, comparable a des creations europeennes
vocation universelle.

C'est la premiere Irande synthese, avec une finalite esthetique, de la spiritualite roumaine -et peut
etre meme europeenne. 4

C'est aussi une synthese entre un classicisme tardif, l'illuminisme et la culture populaire roumaine.

Par ses notes notamment, on peut considerer ce texte comme le premier traits sur le poeme epique
dans la litterature roumaine.49 En meme temps, it prefigure, it annonce l'apparition du roman dans les
lettres roumaines.5°

L'auteur avait conscience de son apport : Pus-am temeiul culturii : «J' ai jets les fondements de la
culture » note l'auteur dans Ia preface de son Lexicon roumain-allemand.

D'ailleurs, nous l'avons déjà souligne, dans ('introduction de son poeme, it le caracterise comme
product nou 0 original (« production nouvelle et originale »), bien qu'il ait beneficie de modeles

43 II fut, comme par hasard (pour l'historique des relations culturelles franco-roumaines !) le beau-pere de l'historien francais
du XIXe siecle Edgar Quinet.

44 Voir A. Gheorghe Asachi yi manuscrisele lui Ion Budai-Deleanu, dans « Studii, gi cercetari de bibliologie », 11, 1957, p.
27, 277-284.

45 Voir Analele Societaiii Academice Romcine, seria I, tome III, p. 105-106.
46 Toujours comme par hasard, pour I'historique des relations franco-roumaines, la meme revue a publie (II, 1877, III, 1882)

Studiu comparativ Mire limbile romcineasca provensald (« Etude comparative entre les langues roumaine et provencale »)
de Fr. Dame (professeur francais etabli dans les provinces.roumaines).

47 C'est presque un destin dans les lettres roumaines : cent ans apres la mort du poste national Mihai Eminescu (1850-1889), on
realise a peine la publication integrate de ses manuscrits (plus de 15 000 pages, &posies a l'Academie roumaine).

48 Voir le volume collectif Temelii folclorice orizont european in literatura romans, &lite par Ovidiu Papadima, Bucarest,
1971, p. 23-128.

49 D. Popovici, apud Lucia Protopopescu, op.cit., p. 76.
50 Bien que Ia premiere creation romanesque, Istoria ieroglifica de l'erudit et l'ecrivain moldave Dimitri Cantemir (dont le nom

est inscrit sur le frontispice de la bibliotheque Sainte Genevieve de Paris), date de 1705.
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litteraires (qu'il mentionne d'ailleurs avec une certaine fierte : Homere, Voltaire, Ariosto, Milton, G.
Casti, Tasso, Tassoni ...).

II s'agit donc d'un poeme hero]-comico-satirique, en douze chants, et ainsi qu'on nous le precise sur
la page de titre, « enrichi de nombreuses notes et remarques critiques, philosophiques, historiques,
philologiques et grammaticales », par Mitru Perea et plusieurs autres personnes, en 1800 ».

Mitru Perea etait un autre representant de l'Ecole latiniste, Petru Maior, dont le nom devient,
toujours par anagramme, Mitru Perea, selon le modele de Budai-Deleanu devenu Leonachi Dianeu.

Ces notes -nombreuses, it est vrai, et couvrant un vaste champ- ont une signification telle qu'on peut
les considerer comme une ceuvre autonome par rapport au poeme, ou plutot comme une oeuvre integree
dans une autre oeuvre, comme un texte dans un autre texte, un spectacle dans un autre spectacle.

Rappelons que dans son economie generale, la prose (preface et surtout notes) represente presque
un tiers de l'ensemble.51

Et pour chaque categorie de notes, Budai-Deleanu inventa des noms symboliques, vraie clef pour
que le lecteur puisse saisir immediatement le caractere, le style, le serieux de ses remarques. Notons
quelques exemples de cette moisson : Idiotiseanu, Tatalau, Onochefalos, Musofilos, Simplitian, Politicos,
Erudifian, Filologos, Ortodoxos, Adeviirovici52

Its sont les agents-acteurs d'une comedic philologique, constituant un jeu de masques, qui, en
partant du texte du poeme, realisent par leurs erudition, candeur, stupefaction, naivete, fourberie, un
comique hors pair, qui complete le comique du texte poetique et meme quelquefois le surpasse.

On constate dans la trame du poeme des elements classiques, baroques, romantiques, populaires
(folkloriques) mais tout est subordonne a ]'aspiration de Budai-Deleanu a decouvrir, sur les traces
d'Homere, la condition originelle de la poesie.

On assiste a une mise en rapport volontairement ironique d'un univers anti-heroIque a l'univers
heroIque parodic.

II y a desaccord total entre la nature des personnages et la gravite du texte epique, les personnages
touchant en effet souvent aux spheres de la folie universelle, sur les traces de Don Quijote. Le poeme
inacheve Trei Viteji, qui accompagnait la premiere variante de la Tsiganiade, en temoigne d'une maniere
convaincante.

Meme de ce point de vue, on remarque aisement une difference importante entre les deux variantes :
si la premiere est marquee surtout par le theme de la folie universelle et par un style heroI-comique, la
seconde accorde une attention particuliere au plan heroIque, prefigurant ainsi le poeme national
romantiquc du XIXe siècle.

51 Anton Coma, Geneza romanului romcinesc (« La genese du roman roumain »), Bucarest, 1985, p. 65.
52 En general, les noms des personnages du poeme caracterisent leurs defauts physiques et/ou moraux (age, prdoccupations,

etc.), ce qui n'dchappe pas a Ia lecture. Voir L. Serdcanu, Numele de persoanei in Tiganiada lui Ion Budai-Deleanu, dans Ia
revue « Limba romans », Bucarest, V, I, 1956, p.52-59.
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Rocindor, de Farm& de Vlad, et Argineanu, heros de ballade qui symbolise le peuple, acteur
principal du poeme national romantique, sont des personnages qui signifient profondement ce changement
de perspective litteraire, a la charniere de deux siecles.

N'oublions pas que Ion Budai-Deleanu fut contemporain de quelques evenements exceptionnels : la
grande revolte paysanne de Transylvanie, en 1784, dont on roua les chefs (Horia et Claxa) et la prise de
conscience par l'esprit europeen de la Declaration des Droits de l'Homme (1789). La Tsiganiade
representerait un echo litteraire appreciable de cette declaration.53

Evidemment, le poeme de Budai-Deleanu exprime rime, les idees, les sentiments, les conceptions
de la fin de siecle, marques profondement par l'ideologie illuministe.

Mais surtout, etant donne que la creation en question est concue par l'auteur comme un poeme
heroI-comico-satirique, celui-ci adopte deux techniques pour s'evader de son époque (XVIIIe siècle), de
son espace (la Transylvanie), et de son ethnie (les Roumains). II place au XVe siecle, a l'epoque du prince
1 lad Tepee (Vlad dit « L'enipaleur »),54 l'action qui se deroule en Valachie (Muntenia) dont it fut le
souverain et les acteurs -differant des Roumains -en sont des Tsiganes.

Plusieurs aspects dans ]'evolution de ce poeme, Le Campement des Tsiganes : Vlad Tepes et son
armee, qui signifient le passé et le public, les commentateurs de ce spectacle, symbolisant le present et
dont l'esprit ironique - profondement illuministe, sans egal dans les lettres roumaines jusqu'a l'apparition
du dramaturge Ion Luca Caragiale (1852-1912) 5 - detruit les mythes.

Et de ce combat acharne, au rythme allegre, paradoxalement moderne, entre l'ordre et le desordre,
entte les Saints et le Diable, entre les Roumains et les Turcs, entre les commentateurs du sous-sol, et d'ou
e 1 general sort victorieux l'esprit du Mal, surgit tout de meme, a la fin, une lueur d'esperance, un
optimisme.

Avant toute analyse, precisons que Ion Budai-Deleanu, a accorde une attention exceptionnelle aux
problemes concernant l'histoire de la langue roumaine en general, et de la langue litteraire en particulier,

1 to qu'outil de construction d'une litterature nationale et moyen d'expression artistique.

Ainsi que nous l'avons déjà mentionne, c'est le latin populaire qui, scion Ion Budai-Deleanu,
constitue le fondement du roumain. Sans negliger la langue dace (le substrat), it va consulter, dans ses
oeuvres lexicographiques (dictionnaires notamment), pour l'element latin, le célèbre dictionnaire, Du
Cange, Glossarium ad scriptores mediae et infimae latinitatis (1610-1688), et it etablit des listes de
concordances lexicales entre le roumain, l'italien, le francais, l'espagnol : des elements, avant la lettre,
d'une veritable linguistique comparee des langues romanes !

En constatant qu'il y a chez les Francais, les Allemands, une difference notable entre la langue
commune et la langue des gens instructs, entre la langue des villes et celles des villages, it souligne
l' importance d'une langue cultivee.

51 voir Adrian Marino, Primii teoreticieni romcini ai drepturilor omului, dans la revue « Lumea », 1964, p. 45 ; idem
Iluministii romani idealul ilumineirii, dans lap! literar », XVI (1965), 13, p. 43-48. Voir surtout I'excellente synthese de
D. Popovici, La !literature roumaine a l'epoque des Lumieres, 1945, ainsi que Vlad Georgescu, Ideile politice fi
11:minis/mil in Principatele Unite, 1750-1831, Bucarest, 1972.

54 Alias Draculea.
55 Anton Comp, Geneza romanului romanesc, Bucarest, 1985, p. 66.
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S'impose alors une reforme de I'orthographe, l'alphabet latin doit remplacer l'alphabet cyrillique
(qui ne sera definitivement elimine du paysage culturel roumain par un decret de l'Acadernie Roumaine
qu'en 1866). Il faut donc rediger des normes ecrites qui soient acceptees par toys les Roumains.56

Dans son etude Dascalul romemesc pentru temeiurile gramaticii romanegi (1815-1820), Ion Bidai-
Deleanu donne une definition pertinente de ce qu'il appelle « la langue des Muses », celle dans laquelle
on enseigne les sciences.

II s'agit de la langue commune utilisee par le peuple quoique d'un roumain epure : lamurita,
exempte de toutes les aberrations de la langue populaire, car metrisee par des regles de grammaire et
enrichie des mots savants qu'on trouve dans les sciences."

Mais it convient de revenir a la frame du poeme, marquee, ainsi que nous l'avons souligne, par le
temps (XVe siecle), l'espace (Valachie-Muntenia) et ses acteurs specifiques (Vlad Tepeq, les Tsiganes),
qui s'impliquent et s'imbriquent dans l'ambiance heroI-comico-satirique de ce texte unique. tine
ambiance exquise, realisee grace aux jugements et a Pappreciation morale, politique, religieuse, tres
modernes de l'epoque de la creation de ce poeme (XVIIIe siècle) et de son berceau geographique (la
Transylvanie), dont les colporteurs sont l'auteur lui-meme et la foule de commentateurs.

L'action se deroule donc en Valachie, principaute (en roumain: Tara Romcineascii) situ& au sud des
Carpates, a Pepoque du prince Vlad Tepeq (1431-1476), qui fut a trois reprises prince (en roumain : domn)
de Valachie : octobre-novembre 1448, 1456-1462 et novembre-decembre 1476.

Fils de Vlad II, Dracul (« Le Diable », de drat), lui-meme prince de Valachie (1436-1442; 1443-
1447) et fils de l'un des plus celebres princes roumains, Mircea cel Beltran «Mircea le Vieux », 1386-
1418), symbole de la resistance anti-ottomane.

II descend, par ses parents, de deux families princieres qui ont marque profondement l'histoire de la
Valachie, les Basarabi et les Musatini.

Vlad Tepee - c'est le destin qui a joue son role, mais aussi les Carpates, dont les deux versants ont
toujours ete la colonne vertebrale de la patrie commune de tous les Roumains - naquit en 1431 en
Transylvanie, a Sighipara, I'une des rares villes medievales conservees dans cette zone.

Son pere, Vlad Dracul, s'y refugie pendant un an, Farm& oit I'Empereur Sigismund II de
Luxemburg (de ('Empire romain germanique), recoit Vlad dans l'Ordre du Dragon tree en 1408, dont le
but etait la defense du catholicisme contre les Tures avec pour blason un diable, d'oil le surnom de Vlad :
Dracul.

La maison ou Vlad -le fils est ne existe encore de nos jours a Sighi§oara.
II fait des etudes dans cette ville : outre le roumain, it apprend le latin, l'allemand, le hongrois.

56 Voir Ion Budai-Deleanu, Scrieri lingvistice, ed. citee, p. 10 et :suiv.
57 Voir Ion Budai-Deleanu, Scrieri lingvistice, ed. citee p. 131 et suiv.
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Entre 1436 et 1442, lorsque son Ore regne pour la premiere fois en Valachie, it parfait son
education de futur prince a Tirgovive, ville situ& au sud des Carpates, alors capitale de cette province.

Entre 1442 et 1443, comme tant de fils de princes roumains soumis des siecles a la suzerainete
turque, it accompagne a Andrinople son Ore, qui, dechu de son tone, demeure prisonnier dans la capitale
de ]'Empire ottoman.

Il apprend IA le turc, frequente Mehmet II Fatif, son futur adversaire dans les combats entre la
Valachie et la Porte Ottomane, ainsi que Skanderbeg, le futur heros national albanais, qui deviendra
d'ailleurs un de ses modeles.

rentre en Valachie en 1443, son frere, Radu cel Frumos (« Radu le Beau ») restant otage
Andrinople.

Il continue son education de futur prince, ayant comme guide son frere One Mircea qui mourra en
144758.

A quatorze ans -age de maturite déjà, a cette époque- it semble qu'il ait participe en tant que chef
d'un corps d'armee a une campagne militaire anti-ottomane (1445).

Beneficiant de ]'erudition d'un professeur comme Walerand de Wanvrin, it etudie la navigation sur
le Danube, l'histoire des forteresses au bord du fleuve (notamment Braila), l'art militaire (l'artillerie, etc.).

Lorsque son Ore, Vlad Dracul, et son fils One, Mircea, sont assassines sur l'ordre de lancu de
Hunedoara, les Mations et trahisons etant monnaie courante, Vlad part a Andrinople et obtient le tone
de Valachie, mais uniquement pour deux mois : octobre-novembre 1448, car le prince Vladislav II
participait, aux cotes de lancu de Hunedoara, a la bataille de Kossovopolje (en roumain : Ccimpia Mierlei),
contre la Porte Ottomane.

repart a Andrinople. Ensuite it se refugie a Suceava, capitale de Moldavie, ou prince etait
devenu, avec l'appui de Iancu de Hunedoara (voIvode de Transylvanie, puis en 1446 gouverneur general
de Hongrie), Bogdan II. LA, it se rapproche de son cousin plus jeune, ,Stefan, le célèbre futur prince de
Moldavie, ,Stefan cel Mare, « Etienne le Grand » (1457-1504).

Notons, pour mieux comprendre ]'ambiance dans laquelle se deroulent la vie et le regne de ces
princes roumains aux Portes de l'Occident, mais tournes vers l'Orient, un evenement exceptionnel dans
cette partie du monde, avec des consequences si pfofondes : le 29 mai 1453, la chute de Constantinople,
sous la pression acharnee des Turcs. Vlad sera un modele et un protecteur- dans une premiere periode-
pour son cousin Stefan.

Mais le 16 octobre 1451, Bogdan II est assassins par un commando polonais envoys par un nouveau
candidat au tone de Moldavie, Petru Aron. Vlad et Stefan trouvent alors refuge en Transylvanie.

58 L'education des futurs princes occupait une place de choix a la cour des princes roumains. En temoignent les conseils du
prince Neagoe Basarab, adresses a son fils Teodosie : lui Neagoe Basarab catre fiul sau Teodosie (1518-1521),
livre qui nous rappelle par sa beaute et sa densite II Principe de Machiavelli.

21

II a

Il

Inviitillurile

                     



On comprend aisement quelle etait la scene de l'histoire des Roumains des trois provinces
historiques : Valachie, Moldavie et Transylvanie, autour des Carpates et s'appuyant sur le Danube et la
Mer, d'ou venait le danger : la Porte Ottomane.

De Transylvanie, Vlad accompagnera Iancu de Hunedoara a Buda, pour poursuivre sa formation
diplomatique et militaire. Iancu de Hunedoara meurt de la peste en add 1456, a Zemun (Serbie).

Vlad traverse alors, avec son armee, les Carpates, Vladislav II est tue et Vlad s'installe prince de
Valachie de 1456 a 1462. A peine a-t-il vingt-six ans.

A cause de sa conception originale de la guerre - car it fallait etre en permanence prepare pour se
defendre dans les conditions mentionnees ci-dessus - et de l'acte de justice -car le pays etait ravage a la
fois par le mal interieur et exterieur-, Vlad est devenu I'une des plus connues et controversees
personnalites roumaines de tous les temps.59

Apres l'echec de Belgrad, siege de juillet 1456, le célèbre, le redoutable Mehmet II Fatih (Le
Conquerant) dirige ses actions vers le Danube maritime : Chilia, Cetatea Alba.

Lorsque Vlad a rep le sabre de son Ore en guise de testament, it s'est assume deux Caches :
restaurer la principaute de Valachie dans les frontieres de Mircea cel Batrin (« des Carpates a la Grande
Mer », ainsi que ce prince les definissait lui-meme) et reactualiser jusqu'a l'idee imperiale roumaine
d'autrefois, celle de ]'Empire roumano-bulgare des freres Petru et Asan, cite en 1185).

Il organise arm4ia, une sorte de police de corps d'armee professionnel.

II fait appcl a tout lc pays en cas de danger, realise unc serie de fortifications ; l'economie du pays
est convertic en economic de guerre. II est lc premier prince roumain a prendre des mesurcs
protectionnistes en favcur des producteurs et commercants. autochtones. C'est la premiere guerre
douaniere avec Ics voisins, notammcnt Ics commercants allemands du sud dc Transylvanie.

II fixe, pour les commercants allemands de Transylvanie, trois villes ou ceux-ci doivent amener
leurs marchandises : Ccimpulung, Targovive, Teirvor.

Ensuite, ce sont les commereants roumains qui doivent se charger de transporter ces marchandises
vers les ports du Danube, oil les commercants turcs, italiens (venitiens) les attendent.

Ces commercants allemands ont essaye d'eliminer Vlad et, vu leur echec ainsi que sa revanche
feroce, ils ont commence a colporter des anecdotes, des historiettes ou le prince Vlad est presente comme
cruel, sanguinaire.

Vlad etait certes cruel, voire sanguinaire, avec ses adversaires. Mais pouvait-il en etre autrement ?
L'epoque etait d'ailleurs favorable a un tel comportement : l'histoire de toutes les cours princieres,
imperiales, est parsemee d'actions et procedes punitifs plus cruels les uns que les autres.

59 Voir Mircea Dcmaru, Dracula, impOraiul rasaritului. Gindirea politica $i praclica milliard in epoca lui Vlad repo. Traditie
originalitati (« Dracula, Empereur d'Orient... »), Bucarest, Editions « Globus », 1996.
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Vlad choisit un supplice connu : it empalait de meme maniere les boyards roumains traItres, les
Turcs envahisseurs, les commercants allemands infideles, des pretres meme qui trahissaient les dogmes
religieux, les bandits... sans distinction d'ethnie ou de groupe social !

Il ne pardonnait pas aux condamnes, les obligeant a creuser leur propre tombe, it executait souvent
toute la famille du coupable, meme des habitants d'un village, si ceux-ci ne denoncaient pas les
coupables.

Voila comment s'explique le surnom de ce prince : Tepe§ « L'Empaleur » (du roumain feapa
« pal »). Mais it n'etait aucunement un sanguinaire, un cruel sans raison, demesure. C'etait plutot un
justicier national et social.'

Les Roumains ont conserve jusqu'a nos jours cette image de Vlad Tepe§. Et la Scrisoarea III (« La
troisieme lettre ») de Mihai Eminescu (1881) en est le plus convaincant exemple.

En presentant les pages glorieuses de l'histoire des Roumains a l'epoque du prince Mircea cel
Batrin (1388-1416) et en les comparant, dans le style plus romantique, au present penible de son époque,
Mihai Eminescu invoque justement la figure de justicier de Vlad Tepe§ :

« Cum nu vii, to Tepe§ Doamne, ca punInd mina pe ei,
Sa-i imparti in doua cete : in smintiti §i in mi§ei,
$i in doua temniti large cu de-a sila sa-i aduni,
Sa dai roc la pu§carie §i la casa de nebuni ? »

(« Pourquoi ne viens-tu pas, Prince Empalcur, les attraper,
Tous ces miserables, en deux bandes les separer,
En deux grandes poles de force les grouper
Et la prison comme l'hospice enflammer ? »).

Ajoutons aussi deux temoignages. D'abord cette phrase du prosateur transylvain Ion Slavici, datee
de 1902 :

« Et ce Vlad Empaleur que certains aiment a considerer comme un monstre, it n'a pas empale ceux
qui ne voulaient pas se soumettre a son autorite, mais ceux qui ne faisaient pas leur devoir, ceux qui
troublaient l'ordre et ceux qui manifestaient un penchant pour le pillage et l'oppression, les barbares de
son temps ; et on n'aurait pas eu ensuite une époque d'epanouissement comme celle de Radu et Neagoe-
princes roumains en Valachie, XVIe siècle- si Tepe§ n'avait pu faire en Valachie ce que Stefan (Etienne le
Grand, 1457-1504) a fait en Moldavie et Matei Corvinul (Mathias Corvin, 1458-1490), en Hongrie. Grand
fut Vlad parmi les Grands de son temps»61 .

Mentionnons d'autre part une piece de theatre contemporaine, au succes public enorme : Rciceala
(« Froideur »), dont la premiere a eu lieu au theatre « Lucia Sturza Bulandra » de Bucarest, le 3 mars
1977. L'auteur lui-meme de cette piece, le poete Marin Sorescu (1935-1997), nous fournit un
commentaire tits drole mais o combien veridique du message de la confrontation entre Mahomed et Vlad

60 Voir aussi les chroniques slaves (XVI-XVIl siècle) qui presentent Vlad Tepee comme le messager de la justice divine.
61 Apud Mihai Ungheanu, Reistalmacirea lui repel (« Denaturer Tepq »), Editions « Globus », 1992, p. 72-73.
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Tepe§ : « Mahomed vient, vient, vient ... mais tout aussi hativement it part, part, part, tandis que Vlad
reste accroche, cone a la terre et au ciel de son pays.62 »

Devant le rapport des forces tout a fait &favorable, notamment vis -a -vis de l'armee ottomane, les
princes roumains adoptaient des tactiques militaires adequates : la terre brillee, l'attaque pendant la nuit,
le choix des champs de bataille (lieux marecageux, defiles, forets63 oil Farm& turque, nombreuse, ne
pouvait se deployer).

Ainsi Vlad attaqua, pour la premiere fois dans I'histoire militaire roumaine, pendant la nuit, en
1462, le port de Braila (au bord du Danube) et mena le combat dans cette forteresse.

Les Turcs, effrayes, se noyaient en se « sauvant » dans les eaux du Danube, criant Dracul (« le
Diable »). D'ou, en bonne partie, son deuxieme surnom, Draculea (voir aussi le surnom de son pere,
Dracul, de l'Ordre du Dragon).

Passons sur les autres moments et faits de cette histoire si bouleversante vecue par les pays
roumains, le peuple roumain et leurs princes.64

Mathias Corvin, devenu roi de Hongrie, accuse Vlad par jalousie, par rivalite... de trahison dans la
lutte anti-ottomane -Vlad qui avait realise les premiers pas, en 1461, dans le sens de la croisade imaginee
par le Pape Pie II (a Mantua, en 1459), en liberant Giurgiu et Braila, les ports danubiens65 -et
I'emprisonne a Vigegrad, pres de Buda, durant douze ans !

II connaitra alors la sceur du roi Mathias Corvin, qu'il epousera, en adoptant la religion catholique.
Il reviendra sur le trone de la Valachie, en 1476, pour deux mois. Car finalement, vaincu par les

Turcs qui venaient installer sur le trone Laiota Basarab, it est decapite, en decembre 1476. Notons un fait
tres important : sa tete fut transport& a Constantinople, en guise de preuve de sa mort, et son corps
enterre secretement par des moines en Peglise Snagov, pres de Bucarese)6

Or, selon toutes les traditions populaires, un corps sans tete ne peut jamais devenir vampire ou
revenant.67

Par ce seul fait ethnographique, tout l'echafaudage qu'ont dresse les Allemands, les Hongrois et les
autres - dont la « synthese » si mensongere mais si rentable a la fin du XIXe siècle (1897) fut le roman de
I'Irlandais Bram Stoker, Dracula - s'ecroule comme un chateau de cartes. Sans doute y avait-il un interet

62 Marin Sorescu, lstoria la fala locului (« L'histoire sur place ») dans Riiceala, Editions « Creuzet », Bucarest, 1994, p. III.
63 Voir notre communication sur la tension montagne-mer dans « Atti... » en hommage a Manlio Cortelazzo, Padoue, 1997.
64 Citons tout de meme le cas du prince Constantin Brancoveanu (1688-1714), de Valachie, pour prouver s'il le faut que le

chatiment, comme celui applique par Vlad Tepe§ aux Tures, n'etait pas si exagare : Brancoveanu, avec ses quatre fits, fut
decaphe par les Turcs a Constantinople pour son rcfus dc rcnonccr A sa religion (orthodoxc) ct a ses iddes politiqucs.
L'execution, a tour de role, en commencant par les fits, cut lieu dcvant les ambassadeurs des pays occidentaux representes
aupres de Ia Porte ottomane. Un vrai spectacle ... qui a dure «a peine plus de quinze minutes », nous informe « Le Mercure
de France » de cette epoque.

65 La croisade initiec par les catholiques (lc Pape) fut en realite menee uniquement par les orthodoxes (les Roumains). Certains
papes avaient conscience de cette realite. Ainsi le Pape Sixte IV surnomma le prince roumain Stefan eel Mare, apres sa
victoire de Vaslui (1475) contre l'armee de Sinan Pacha, « Athleta Christi ».

66 Voir la monographic de N. Stoicescu, Vlad Tepey, Bucarest , 1976, l'anthologic de Ion StAvAru§, Povestiri medievale despre
Vlad Tepe.y -Dracula, Bucarest, 1978, et Mircca Dogaru, Dracula. Mit .yi realitate, Editions « Janus », Bucarest, 1994. Dans

' un document du 20 scptcnibre 1459, signe par Vlad Tepe§, est attest& pour Ia premiere fois Ia ville fortifiee de Bucureyti, Ia
capitale d'aujourd'hui.

67 Voir Ilcana Toma, Singuratatea lui Vlad Tepey (« La solitude de Vlad Tepe§ »), roman historique, Editions « Miracol »,
1995, p. 5.

24

                     



majeur a jeter le manteau de vampire sur le prince roumain Vlad Tepe§, et a transformer la Transylvanie,
province historique roumaine, en pays de vampires !

Chez les Roumains, dans toute la creation populaire, en prose et/ou en vers, si riche, si variee et si
vivante jusqu'a nos jours,68 le vampirisme, les contes fondes sur la peur, la terreur sont quasi inexistants.

Le roman de Bram Stoker, Dracula, correspond plutot a l'ambiance de l'Angleterre victorienne
ainsi qu'aux preoccupations de l'auteur, occultisme et magie. L'action est placee - et Stoker reconnaIt que
c'est l'orientaliste hongrois Arminius Vambery qui l'a incite a le faire- en Transylvanie, province
roumaine tant convoitee par les Hongrois depuis leur arrivee, a la fin du IX siècle, dans la Puszta
danubienne.

Un mélange sui generis, digne d'un roman gothique, et encore malhonnete, anti-historique, anti-
geographique, anti-ethnographique, d'anecdotes, d'historiettes mechantes mises en circulation par des
commercants allemands pour se venger de ce prince roumain qui avait ose limiter leurs privileges sur la
terre roumaine.

Tout cela amalgams avec l'histoire, cette fois bien reelle, dont l'acteur n'est pas du tout le prince
roumain Vlad Tepe§69, mais la comtesse hongroise Elisabeth Bathory (1560-1614) - en hongrois :
Erszebet Bathory - dont I'un des chateaux se trouvait dans cette region incorporde dans l'empire austro-
hongrois."

Voila le point commun entre la figure de Vlad Tepe§ et Elisabeth Bathory ! Ajoutez a cela
l'imagination maladive de Bram Stoker, et le mythe de Vlad Tepe§ le vampire est cite ! Il est roumain et
l'action se passe en Transylvanie. Les intentions de l'auteur de ce « mythe » sont evidentes.' Allez, chers
lecteurs, en Transylvanie, oil les chateaux, les auberges, les routes des vampires vous attendent ! Quelle
mystification !72

Nous ne trouvons qu'un seul mot pour caracteriser cette alchimie : perversion a- historique.73

" Pour une sculc ballade. - rune des plus belles, it est vrai, « La petite brebis » - Adrian Fochi a publia, dans sa
monographic, avec lc meow titre, en 1969, plus de 1000 variantes.

69 Voir Radu Florescu, Raymond T.Mc Nally, In search of Dracula. 4 True History of Dracula ans Vampire Legends, New-
York, 1972 et Ia traduction en roumain, In cyluterea lui Dracula. 0 istorie adeviiratii a lui Dracula i a legendelor cu
vampiri, 13ucarcst, 1992, et Mihai Ungheanu, Rostalmlicirea lui Tepee. a Dracula un roman politic?, Editions « Globus »,
1992, ofi le lecteur interesse trouvera la bibliographic de Ia question.

70 Qui avail assassins plus de six cent cinquante jeunes fines (d'abord des paysanncs, ensuite aussi des nobles, car le sang des
pauvres n'etait pas efficacc !) pour entretenir sa jeuncsse, Ia fraichcur de sa peau. Son proces se deroula en 1611 et elle fut
condamnee a etre emmuree dans son château oil elle mourra le 14 aoCit 1614: car on ne pouvait pas condamner un noble a
mort, tandis que ses complices, tous, furent condamnes a mort et executes. La folie de Ia famille Bathory est un fait connu.
Voir Sigismund et Andrei Bathory, a repoque du prince roumain Mihai Viteazul (1593-1601). Elle, Elisabeth avait un oncle
diaboliste, une tante lesbienne, un frere satyre ... Gabriel Bathory envahit Ia Valachie en 1610. Les crimes d'Elisabeth
Bathory sont analysees dans des traites d'anthropologie criminelle. Elle -protestante- fut ('objet d'une enquete men& par le
Comte Palatin Thurzo, son cousin. (On decouvrira les documents de ce proces en 1720). Apres Ia bataille de Mohacs (1526),
lorsque la Hongrie devientpachalik, soumise totalement a l'autorite de la Porte Ottomane, la Transylvanie servit de refuge a
de nombreux nobles hongrois - Voir Mihai Ungheanu, op. cite.

71 La Transylvanie est le theatre d'une serie d'ceuvre litteraires fantastiques : Alexandre Dumas, Le revenant des Carpates,
1870, Jules Verne, Le chtiteau de Carpates, 1892,

77 II s'agit vraiment d'une creation absurde tits en vogue de nos jours encore. II fallait regarder ('emission sur TV5 le 22
septembre 1997, consacree a Nosferatu, le fanteme de Ia nuit ... et aux origines litteraires de Dracula.

73 Nous ne voulons pas entrer dans le labyrinthe des motifs politiques qui nourrissent cctte perversion, car l'histoire d'un
peuple -de n'importe quel peuple- est chose sacree.
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Depuis le premier film Dracula realise aux Etats-Unis en 1932, nous disposons aujourd'hui semble-
t-il, de plus de 500 films consacres a ce mythe !

Treve aux legendes sur Dracula74 et revenons a nos moutons !

Donc l'action du poeme 7'iganiada se &route en Valachie, a Pepoque du prince Vlad a la fin
du XVe siecle.

Le prince accorde (c'est une promesse) la liberte aux Tsiganes, en revanche ceux-ci doivent aider
l'armee roumaine dans son combat contre les Turcs qui envahissent le pays.

II convient ici d'ouvrir une parenthese : pourquoi les Tsiganes et dans quel but ?
En tant que carrefour de langues, cultures, ethnics, civilisations, religions... la terre roumaine a

toujours etc un lieu de passage, de rencontres entre des populations plus ou moins nomades, jusqu'au
moment de leur ancrage, souvent par la force des armes, a une terre qui deviendra, par consequent, leur
pays. Mais la terre roumaine est devenue, pour d'autres groupes ethniques, terre d'accueil et de
cohabitation. II s' agit de communautes qui decidaient de s'y installer a cause des conditions materielles en
general favorables mais beneficiaient aussi de l'esprit tolerant des Roumains, reconnu par tous ceux qui
ne sont pas aveugles par des motifs subjectifs ou par des convoitises imaginaires.

Ainsi sont venus et restes sur la terre roumaine, dans differentes zones, des Slaves, Hongrois,
Tartares, Turcs, Petchenegues, Cumains, Juifs, Bulgares, Armeniens, Tsiganes

Le nombre de Tsiganes etabli dans les provinces roumaines est difficile a apprecier, car encore de
nos jours, une partie de cette communaute continue a mener une vie plus ou moins instable, voire
nomade ; ainsi on enregistre encore aujourd'hui des vagues de Tsiganes qui partent vers les pays
occidentaux.

Mais la plupart de Tsiganes etablis dans les pays roumains ne sont pas marginalises et sont au
contraire integres dans la societe, dans la vie sociale, plus ou moins profondement it est vrai, en fonction
notamment de leur profession, leur presence obligee dans l'economie (disons encore « primitive »
quelquefois), celle des villages surtout, avec des professions comme artisans, forgerons, pratiquant le
travail des metaux, de I'or, du bois, etc.

Unc mention spec:laic tout de memc pour Ics menetriers groupes dans Ics celebres formations « laraf
de lautari », repandus dans toute Ics provinces roumaines, qui sont la mernoirc collective des
communautes villageoises, de leur histoire, des evenements significatifs, des moments initiatiques :
naissance, mariage, mort, ainsi que d'une partie importante de la creation populaire : ballades, doInas,
chants qui accompagnent les rites initiatiques, etc.

Its sont surtout des colporteurs au talent hors pair de ce tresor populaire, des colporteurs
exceptionnels dont le don est sujet d'une reelle admiration.

74 Voir Jean Marigny, Dracula, coll. « Figures mythiques », Editions « Autrement », p. 168, avril 1997 ; Olivier Leatherdale,
Dracula, du mythe au reel, trad. de l'anglais... Editions « Dervy », 1996: Matei Cazacu l'Histoire du prince Dractila en
Europe Centrale et Orientale, Editions « Droz », Geneve, 1996, 2' edition ; Dracula, de la moll a la vie, Cahier dirige par
Charles Grivel, Editions de ('Herne p. 255, 1997 ; voir le compte-rendu d'Edgar Reichmann, dans « le Monde », 28 mars
1997 ; Alain Pezzuoli, Dracula (1897-1997), 1997.
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Vue la situation geopolitique bien delicate de la Valachie a Pepoque du regne de Vlad Tepe§, vues
les particularites de l'implantation des Tsiganes dans la societe roumaine, le fait que Ion Budai-Deleanu
construit son poeme sur cette realite ne surprend pas.

Mais son choix est justifie aussi par deux criteres qui tiennent plutot a des tendances litteraires.
D'abord parce qu'au XIXe siècle, pour un auteur, presenter une societe (surtout lorsqu'il s'agit de la

sienne, avec souvent des intentions critiques, par l'image dont elle beneficie dans Fame de l'autre, de
retranger (quelquefois etranger-exotique) est devenu une pratique en vogue, presque une methode
d'approche.

Deuxiemement, parce que Ion Budai-Deleanu se proposait de creer un poeme heroI-comico-
satirique. Or le genie des Tsiganes en la matiere est aver&

Afin d'eviter toute confusion, tout glissement hostile ou toute interpretation erronee du geste
createur de Ion Budai-Deleanu, it convient de souligner avec toute notre conviction que la presence des
Tsiganes dans ce poeme, leur comportement, leur message, leur force d'action et de reflexion
(comportement, evenements, etc) rend hommage a la fois a cette ethnie et a l'auteur.

De ces affinites, certes profondes, est ne, dans une inspiration superbe, ce poeme unique, message
humaniste-illuministe hors pair des lettres roumaines, du peuple roumain, pour l'Europe d'aujourd'hui et
de demain.

Notre parenthese refermee, continuons notre survol poetique.

Les Tsiganes se dirigent alors, pour se preparer a la guerre -car ils ne sont pas des guerriers,
rendons-leur grace pour ce &taut !- vers le campement qui leur est destine ... sans oublier bien sur de
demander au Prince des soldats pour les proteger contre les bandits, qui fourmillent dans le pays - d'ou la
necessite de les punir de facon exemplaire, en les empalant !

Lc campcmcnt cst situe - cc n'cst pas par hasard, evidemment, dans l'ambiance heroI-comico-
satirique, entre deux localites : Bilrbate*ti » (Les Vaillants) et Ininwasa (« La Couragcusc

Mais Ic diable intervient, emmenant Romica, la fiancée de Parpanghel, dans une vaste for& au pied
de la Citadelle Noire. Parpanghel part donc a sa recherche, 'oblige de traverser maintes epreuves dans un
voyage initiatique ou Ic guide est Ic poetc lui-mome.

Afin de verifier la fidelite des Tsiganes, Vlad, habille en turc, comme it en avait l'habitudc, fait
semblant de les attaquer. Mais eux, au lieu de se defendre, ainsi qu'ils devaient le faire conformement
!curs engagements vis-à-vis du Prince, implorent sa pitie, ce qui declenche une severe critique princiere.
Mais pas de punition ! C'est ce qu'on appelle un veritable exploit de la part de Vlad, dit L'Empaleur, it
faut le reconnaltre !

Mais c'est aussi un geste qui nous eclaire tout a fait sur l'ambiance favorable evidente dans laquelle
le pate situe les Tsiganes.

Lesquels s'engagent alors a respecter, scrupuleusement cette fois-ci, les accords passes avec le
prince roumain.

A peine celui-ci a-t-il tourne les talons, les vrais Turcs surviennent, et les Tsiganes, pensant que
c'est le prince Vlad qui revient les mettre a l'epreuve, se battent vaillamment et aident ainsi, presque sans
le vouloir (et de toute facon sans le savoir), Farm& roumaine.

Le Diable, les Anges interviennent sans cesse sur le chemin de leurs peripeties.
Les Turcs, une fois vaincus, Parpanghel se marie avec Romica, comme dans les contes populaires.

C'est la fete !
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Mais le debat consacre par les Tsiganes a la forme de gouvernement de leur futur pays etat, a ]'ideal
de « peuple enfin libre », clegenere en dispute fratricide.

Les choses, les idees, le lexique, la forme poetique, temoignent d'un pittoresque toujours
remarquable, extravagant souvent.

Une parodie savoureuse, classique, baroque et meme avec des accents romantiques de l'heroTsme ;
realisee avec les mots, les couleurs, les gestes et la musique si expressifs des Tsiganes, parodie qui se
propose de dresser un panorama de la societe roumaine de la fin du XVIIIe siècle.

Par toutes ces connotations litteraires, culturelles, politiques, nationales, le poeme Tiganiada de Ion
Budai-Deleanu est d'une beaute artistique et d'une actualite ideologique surprenantes, meme pour le
lecteur exigeant de notre époque.

Nous lui laissons le plaisir de decouvrir toutes ces richesses.

*

Arm d'attiser sa curiosite, qu'il nous permette cependant de marquer quelques haltes sur le chemin
de ce voyage que nous lui proposons.

Le Prologue... Quelle culture, quelle ambition et quelle modestie en meme temps !
Mon entreprise, nous avoue l'auteur, de chanter des faits heroIques aurait pu se reveler imprudente

car « Je ne m'en juge pas capable, et les possibilites qu'offre notre langue m'en decourageraient ».
Alors, « envahi du desir de chanter » tout de meme quelque chose, it a imagine « cette oeuvre

poetique, ou plutot ce divertissement », en se proposant « d'introduire ainsi un nouveau gout pour la
poesie roumaine ». Sachant, cher lecteur, que ]'eau de la mare oil est tombe l'auteur (et oil it n'y a que des
grenouilles qui chantent) n'est jamais « claire comme celle de la fontaine ».

Pour la lettre dedicate a Mitru Perea, chanteur illustre, on se rappelle que Mitru Perea n'est autre,
par anagramme, que Petru Maior, l'un des plus illustres representants de 1'Ecole latiniste de Transylvanie.
On nous presente les voyages de l'auteur a travers ]'Europe : Autriche, Italie, France, pays qui l'ont tant
enrichi, jusqu'en Egypte, ou it croit trouver « nos veritables origines, le nid de nos ancetres !... » c'est-A-
dire des Tsiganes. Evidemment le poete se presente comme lui-meme Tsigane.

L'histoire qu'il envoie a Mitru Perea, la Tsiganiade, est composee a partir de la tradition orale qu'il
trouva en Egypte, les dires de Mirza dont les ancetres seraient venus en Valachie a l'epoque de Volvode
Vlad.

Mais it ajoute aussi des « sources historiques » : chroniques valaques, ecrits de Byzance et
notamment le pretendu manuscrit trouve au monastere de Cioara, en Transylvanie, et le parchemin de
monastere de Zanoaga.

Les Tsiganes servent de deguisement car, dit l'auteur, par Tsiganes « on comprend aussi d'autres
gens, qui agirent et agissent encore comme les Tsiganes. Comprenne le sage ! ».

Bien qu'il ait eu des modeles celebres75 (Homere qui est aux sources de la grande poesie, Tassoni,
l'abbe Casti ...) son poeme precise Budai-Deleanu « constitue une creation roumaine neuve et originale ».

D'autant plus « qu'une autre composition sur les Tsiganes, je n'en ai lu dans aucune langue ».

75 Et d'autres encore : Platon, Virgile pour Its Ancicns, puis Dante, Tassc, Ariostc, Milton, et surtout, pour Its contemporains,
Voltaire de « La Pucelle d'Orleans », Montesquieu des « Letires Persancs »...
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Le deroulement du poeme, la verite est le guide fidele du poete car it n'aime pas .« les historiens de
certains peuples qui, en presentant leurs origines, grimpent jusqu'a Dieu et glosent sur tant de faits
merveilleux ».

Toutes ces remarques sont datees. « Le 18 mars 1812. A la Pyramide. En Egypte ».
Combien d'historiens de nos jours, qui foulent carrement aux pieds I'histoire des peuples, domaine

sacre, nous le rappelons -de n'importe quel peuple- devraient s'abreuver a cette lecon ethique ou
deontologique ?

Sine ira et studio !

Au chant premier... argument, invocation classique, Muse ; et lorsqu'il s'agit d'une creation au
plus ample respir :

« Tout n'est que vanite, folie !
Car seul est heureux celui qui
A de soi-meme connaissance
Et saisit des choses ]'essence » (I, 7)76

Les Tsiganes, reunis entre Alba et Flaminda, armes, ont donc quitte leur vie de nomades et
decident de ne plus enter a travers le pays.

C'est une decision grave, fondamentale, car ils veulent changer ainsi leur situation originelle de
nomades, en celle de sedentaires... le Voivode Vlad leur ayant offert des terres. (I, 30).

La surprise est enorme car selon les paroles du sage Draghici :
« ...Rien vu de tel dans ma carriere !
Nous, Tsiganes, un pays aurions
Ou entre nous retrouverions
Villages, jardins et maisons,
Et tout ce que les autres ont ? »
Parbleu » ! (I, 32-33)

Incroyable mais vrai... et l'oncle Draghici ne regrette que son age avance, car c'est a present qu'il
devrait vivre sur cette terre !

Et lorsque l'on voit aujourd'hui encore, dans les pays les plus civilises, des Tsiganes abandonnes,
pourchasses de leurs gltes naturels, meprises... on a de quoi apprecier le geste de Vlad Tepe§, le Prince
roumain.

Et surtout, l'oncle Draghici, beneficiant de son age et de sa sagesse, les incite a vivre unis (I, 36-
38), car :

« Aussi pauvre soit, la contree
Reste douce tant qu'il est dit :
C'est mon pays, je suis d'ici... » !
De toutes ces hautes considerations,

76 On renvoie aux chants et strophes correspondants.
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Burda les fait redescendre sur terre :
« De polenta, fromage et lard,
Occupez-vous donc a present !
Et non de paroles au vent ». (I, 44)

Et combien sa conclusion :
« Sans rien a mettre sous sa dent,
Quels que soient les livres qu'on lise,
Rien, au vrai, n'arrive a sa guise » ! (I, 45)
nous rappelle le proverbe roumain : « Decit invellat ofticos, mai bine magar seincitos » (« Mieux

vaut Ane eclatant de vie, que tuberculeux erudit ! »).

Quel beau defile, a caractere ethnographique et moral, que ces troupes de Tsiganes qui se dirigent,
le lendemain a l'aube, vers Inimoasa : celle de Goleman, fabricants de tamis, de rateaux (I, 66), celle de
Parpanghel, fabricants de bagues et de clous (I,70) qui descend en lignee directe du Roi Jundadel, celle de
Balaban, faiseurs de seaux baraques (I, 81), Draghici, avec ses ferronniers, Neagu, ses faiseurs de cuillers
(I, 88), Tandaler et ses orpailleurs (I, 92) puis les derniers des Tsignaes, va-nu-pieds diriges par Corcodel.

Savourons aussi la beaute du discours eclaire de Vlad (I, 103)... coupe par Gogoman qui demande
au Prince des soldats pour proteger les Tsiganes sur leur chemin vers Inimoasa, contre les bandes de
voleurs, de bandits qui fourmillent dans le pays ! (I, 110).

L'unique conseil du Prince : N'ayez pas peur et tout s'arrangera !

Voila le premier chant acheve. Mais n'oublie pas, cher lecteur, les Notes, a part entiere. Qu'il
s'agisse des remarques de Mitru Perea, du poete lui-meme ou de tous les autres commentateurs, dont le
nom est déjà un symbole, toutes ces notes sont de savoir et de saveur, populaire et/ou savante, c'est-i-dire
de la plus pure poesie ! (voir les notes 7, 8, 12, 28, 45, etc.).

Regardons ensuite le chant II, avec ces discours, si actuels, sur la paix et notamment la guerre :
« L'arme est a l'homme,
L'epine au chardon ». (II, 40)

Au milieu de ces discours de strategie militaire tombe la nouvelle de ZAgan, le dresseurd'ours :
« Romica on vous a volee,
De Goleman l'enfant-beaute, » (II, 59)
« Dans le campement la plus belle » (II, 73) ce qui est source d'un conflit entre Talander et

Parpanghel, le fiancé de Romica.

Romica a ete enlevee par Satan qui l'entraine, pres de Cetatea Neagrei, dans un bois abritant des
fees. Veritable cour de sorcellerie, c'est un piege pour les Tsiganes, afin qu'ils abandonnent Vlad au gre
des Turcs.

Quelle cour envofitante (II, 77 et suiv.), avec des sirenes attirant sans pale les voyageurs ! Et quel
cantique a l'Amour :

« Romica, mon Arne cherie,
0 mon invraisemblable enfant !
Plus douce que frais hydromel,
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Plus gentille que tourterelle,
Plus lisse que miroir sans tain,
Et plus caline que l'agnelle ;
Plus calme que l'ombre en ete,
Plus chere que le temps serein,
Brillante etoile du berger ! » (II, 88-89)77

Le jeune homme part, en bon troubadour, avec son violon, a la recherche de sa bien-aimee. Et it
arrive dans cette foret des fees, ce vrai pays de cocagne cree par Satan.

Le Chant III...

Apres un bon festin, car it etait bien affame, Parpanghel commence a jouer devant cette tablee. Et
it lance a nouveau son hymne a l'Amour aux accents preromantiques :

« Aimons-nous donc aussi longtemps
Que nos joues vermeilles s'animent,
Tant qu'une fiancée chemine,
A nos cotes, quand Page mine (III, 14 et suiv.)78

Le temps vole, le temps s'enfuit... ou le cantique consacre au vin dans la bonne tradition latine :
« Toi, vin doux, fruit du paradis,
Offert par Dieu a notre terre » (III, 21),
Tu apportes, selon besoin,
Force aux faibles, aux malades, soins,
Aux vieux l'aliment, et, coquin,
La gaite aux creve-la faim ». (III, 23),
Freres, goOtons le moilt des cieux,
Dans l'allegresse faisons vccu :
Un pour Ia soif, deux pour Ic goat,
Trois pour Ia fête, quatre un refrain.
Nous sun cinq, six est au bout,
Et sept ne nous seri. plus a den ». (III, 25)79

lei intervient l'histoire de Ia Valachie et Ia signification du geste salvateur de Vlad qui voulait
mettre de l'ordre dans Ic pays et s'opposer aux Turcs.

Le chatiment pour les traitres, les mechants, les envahisseurs etait, nous I'avons vu exemplaire :
l'empalement ; et de belles recompenses (dons, terres, etc.) aux vaillants ! (III, 92 et suiv.).

Mais ainsi qu'il arrive souvent :
« Celui qui sort a la lumiere
Un peuple et se met a lui faire
Une juste loi, pour tourments
En recompense de ('effort

77 A comparer avec l'hymne que Vincent, l'amant malheureux, consacre a Mireio (Frederic Mistral).
78 Ambiance qui nous rappelle celle de l'hymne Gaudeamus igilur.
79 Voir Ia poesie Umbra lui Istrate Dabija Voevode (1878) dc Mihai Emincscu (1850-1889).
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Recolte vent plus qu'agrement. » (III, 96)

Et Vlad a recolte, ainsi, son surnom de repq : «L'Empaleur ».

Le chant IV... Les Saints (Spiridon, Nicoard, Giorgiu, Medru) entrent en jeu, du cote des Tsiganes
et de Parmee de Vlad, pour neutraliser l'intervention de Satan.

Vlad frappe les Tures. Parpanghel retrouve Romica (IV, 62 et suiv.)... les scenes s'enchainent sur
un rythme endiable.

Plus loin, arretons-nous un instant a ]'image du Paradis dresse par Parpanghel :
« Merne si mille langues avais
Et autant de bouches savantes,
Vous les decrire ne saurais,
Ces demeures si accueillantes
Et les graces du paradis
Qui attendent les bienheureux (IX, 105)
...
Ici, un puits plein d'eau-de-vie,
La, une source de lait frais ;
T'appelle la mare de vin,
Une canne, une cruche, un verre ;
Tu trouves tout a volonte.

Les collines et les ravins
Sont en lard, fromage et gruyere,
La montagne et les rochers tiers
En sucre, figues et raisins ! » (IX, 112).
...
Palissades y sont tressees
De saucisses a l'ail dorees,
Galettes chaudes sur les flancs,
Et pour picux, des boudins blancs » (IX, 113).

Qucl beau et savourcux pays de Cocagnc, image par les Tsigancs mais dignc du rove de toutc
l'humanite I"

Ensuitc, tout devient serieux et grave car l'on dolt donncr au futur pays une loi, une philosophic, un
statut.

Quoi de plus difficile ?
Les errances d'aujourd'hui, des pays en vole de retrouver leur liberte, en temoignent avec tant de

force !

BO Des images semblables, nous en trouvons recemment dans une anthologie de folklore roumain : Cdliman - Veseldu, Poezii
populare rotneinesti Folclor din Banat, editions « Grai si suflet », Bucarest 1996, p. 148. « $i [caii] potcoviti / Cu potcoave de

colaci / $i cu cuie de cirnati ... » (On doit les ferrer nos chcvaux, avec des gimblettes-fers a chcval, et des saucisses en guise
de clous ...).
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Malgre les conseils des tetes les plus blanchies (X, 12), « it ne restait que des debris » (X, 13) de
cette discussion pour arranger les affaires du pays.

Car :
« L'ordre ne sert qu'aux seuls seigneurs
Pour defendre biens et grandeurs » (X, 15).
Ils voudraient :
« Que nous soyons unis, semblables,
Paysans, boyards, tous ensemble,
C'est une loi qui bonne semble ! ». (X, 17)

Vraiment :
« Et toute merveilleuse idee,
La plus sinueuse pensee,
Pluttit qu'omise fut vantee
Dans cette tits noble assemblee » (X, 20)

Et ils ont travaille, sept jours sur Sept, de l'aube jusqu'a la tomb& de la nuit :
« Donc d'apres les tsiganes livres,
Sept fois dans la merne semaine
Les Roms courageux se battirent » (X, 23)

Malgre cela, le resultat du debat collectif de tout le campement se fait attcndre.
Alors ils decident que doivent participer a une assembles un delegue pour chaque clan, c'est-a-dire
les representants du peuple :
« Comme les gavots a Paris ». (X, 30)

Republique ? - « Plaine deserte », « Chacun prend les fruits a sa guise ». (X, 49)

La Monarchie ? - « Telle une apparition divine », elles est « ideale ». (X, 53)

Bien que :
« Souverain seul pour la cite,
C'est le ver rongeant aux racines
D'un arbre a la riche couronne ». (X, 103)
Qui :
« Doucement, par dessous, l'embete,
Ronge sa moelle silrement,
Jusqu'a ce qu'il perisse et tombe ». (X, 104)

Et quelle belle comparaison de la monarchic avec une bergerie ! (X, 128 et suiv.)

Puis on revient a la republique :
« Republique I'individu
Eleve en ses capacites ;
Qu'il soit du bas, du haut issu ». (X, 1 1 I)
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Suit le plus pur tourbillon de disputes autour du pour et du contre.
Janalau semble apaiser l'ambiance lorsqu'intervient Cucavel et son clan !

Mais regardons le tableau des ideologies religieuses dresse par Ion Budai-Deleanu (XI, 23 et suiv.),
avec quelle force it stigmatise chaque religion et la discorde universelle :

« Entetes, beaucoup se querellent :
Divinite feinte ou reelle,
Chacun tenir sa foi pretend
Des mains de Dieu, directement ».(XI, 25)

Le Pape pouvait en etre jaloux !
Apres mitre reflexion :
« De leur etat ils deciderent :
NE SERAIT PAS PLUS MONARCHIQUE

Que de forme aristocratique,
Ni tout a fait democratique,
Mais par son contenu, son nom,
Demo -aristo-monarchique ».(XI, 70)

A ce moment précis, Cucavel et sa bande interviennent pour demander « Qu'on dissolve cette
assemblee », comme aux plus beaux jours des temps modernes, et que le lendemain les discussions
recommencent avec la participation de tout le peuple tsigane(XI, 76).

La solution est dorm& finalement par Tandaler :
« D'abord, sans agressivite,
Un voIvode rom choisissons,
Une noblesse, un parlement ». (XI, 86)
Mais Draghici fait cette remarque :
« Qui donc vous donna liberte
De vous y batir un royaume
06 Vlad continue a regner ?
« Vous penseriez done l'affronter ? » (XI, 90)
« Qui done a entendu parler
D'un VoIvode, un boyard tsigane ?
« Notre espece, si pauvre, insane,
Au divan siegerait ? Comment ?
Vous pensez qu'aller gouvernant
Est chose aisee qui prete a rire ? » (XI, 91)
[...]
« Nous ne devons nous occuper
Que de nous maintenir en paix,
[...]
Laissant regne et armes feroces
A ces peuples toujours veloces ». (XI, 95)
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Le conseil qui s'impose est lance : retourner aux terres qui nous furent donnees et
« La-bas, ferons de notre mieux,
Accordant le prince a nos voeux. » (XI, 96)
« Car les hommes essaieront en vain
D'agir sur le cours du destin ;
Ne le pourront changer, &fake,
Par l'esprit, ni force ordinaire ! » (XI, 97)

Mais, a nouveau, incites par Draghici, les Tsiganes exigent
« Un roi, un pays » (XI, 100),
Ce qui declenche la replique de celui-ci :
« Polenta, babeurre, suffit !... »(XI, 100)

Le portrait du VoIvode est tout a fait remarquable :
« Il dort sur le dos, le cote,
Comme nous, et jusqu'au matin ;
Puis, se levant, it mange et boit,
Ou appuie sa tete et s'assoit ».
Ensuite «11 ecoute plaintes, requetes... » (XI, 103-104)

La comparaison avec le statut professionnel d'un Tsigane est convaincante :
« Faire un petrin, je le pretends,
Est plus precieux a l'artisan
Et plus dur, qu'au divan sieger
Et regner ... » (XI, 106)

La Guerre, la Discorde, la Mort, la Cruaute, la Douleur s'installent dans le campement des Tsiganes.
Tous prennent les armes, sauf Parpanghel, qui « cherit la paix » (XII, 43).
Mais les autres l'attaquent. Les femmes et les enfants interviennent, a leur tour. C'est la cohue

universelle !

Une vision digne de Dante !

A travers les foudrcs et les tonnerres d'une tempete celeste, l'Eternel Empereur rcgardera cc
spectacle dechirant.

Et it enverra son messager, Gavriil, pour informer Vlad que l'heure de Ia &fake totale des Turcs
n'est pas encore venue, que son peuple doit encore souffrir le joug turc. (XII, 96)

Mais Ia soumission etant inacceptable, le prince choisit I'exil :
« Va en paix, cceur plein de bravoure,
Car homme et cieux sont hostiles ! » (XII, 103)

Or, BrIncovan, que Vlad avait nomme Conseiller des troupes valaques, se love pour continuer dans
la voie de la liberte, testament que Vlad lui laissa en partant en s'exilant.

Le brave Romandor, symbolisant le peuple,
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« Romandor, d'esprit &laird,
Mars a la guerre, Eros d'aspect. » (XII, 110)
s'avance et s'adresse en ces termes a l'armee :
« Qu'on ne dise une seule fois
Que devant nos yeux, comme proie,
Fut soumis notre doux pays,
Que Farm& de Vlad au complet
Aux Turcs a sa patrie livree ! » (XII, 113).
Oa irez-vous, eparpilles,
Sans contree, vivres ni maison ?
Ah, destin atroce et sans nom
Que vous trainerez a jamais...
Non mes braves ! A la liberte
Oa a la mort soyons guides ! »

Et la reponse de Parmee est a la hauteur de ce discours :
« Emmene-nous pour quelque sort,
Liberte soit notre, ou la mort ! » (XII, 116)

Face a la « terreur de l'Histoire », les sentiers des Roumains furent parsemes sans cesse d'obstacles,
de guerres, de crimes, de trahisons...

Mais, toujours, se maintenait l'espoir qu'une etincelle optimiste jaillisse un beau jour...
A la fin de ce poeme herdi-comico-satirique, le discours de Romandor est l'une des plus belles

etincelles qui, dans les tenebres, eclaira notre chemin...

*

Mais quittons cette page de l'Histoire des Roumains, a laquelle les Tsiganes ont participe avec leur
accents et couleurs si particuliers, et pensons aussi a l'histoire des Lettres roumaines...

1812. LaTsiganiade est achevee. Mais il faudra attendre plus de soixante ans (1875) pour en
decouvrir le manuscrit. Et il faudra attendre encore cent ans sa publication integrale.

La fitterature roumaine a manqué la une occasion unique, une des plus prometteuses, de s'integrer
dans les rythmes de la fitterature europeenne ; elle a manqué encore une occasion d'assumer le droit
legitime a la continuite, dans l'evolution des idees, des formes et techniques litteraires, des messages
poetiques.

Qu'on se rappelle :

1840. La nouvelle historique Alexandru Leipu,sneanu, de Costache Negruzzi (publiee dans sa revue
Dacia literard, tome I, 1840, revue qui a lance le courant litteraire « historico-populaire ») est consideree
comme pionniere de la nouvelle roumaine moderne, avec ('ambiance romantique des modeles comme
Victor Hugo et Walter Scott.

1862. Nicolae Filimon publie, dans la revue Revista Romcinci, d'Alexandru
I. Odobescu, le premier roman roumain : Ciocoii vechi ,si noi.
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Quelle aurait pu etre revolution de la litterature roumaine au XIXe siècle si elle avait pu beneficier
de rintegration immediate du poeme de Ion Budai-Deleanu ?

Quelle aurait pu etre revolution des pratiques, des ideologies litteraires, des acquisitions
esthetiques ?

Et quelle dimension aurait pu prendre la synthese si caracteristique pour les Lettres roumaines de
Mircea Eliade, entre provincialisme et universalisme !

Mais assez reve !

Une chose est neanmoins certaine. Notre tenacite a traduire ce magnifique texte, contre vents et
marees (toutes les difficultes plus fortes les unes que les autres, qui vous guettent), dans la belle et
difficile langue frangaise, est d'autant plus justifiee.

Et grace au frangais, esperons que la Tsiganiade se fraiera un chemin dans les litteratures
europeennes, dans les esprits europeens, dans les ames de ]'Europe d'aujourd'hui et demain.

La Tsiganiade, par sa beaute artistique, par l'humanisme de ses idees, par son actuante debordante,
peut constituer un message initiatique sur le chemin menant a cette Europe paisible, culturelle, berceau de
notre petite humanite europeenne : dont I'on reve, dont l'on reve... Nous, tous, errants, plus ou moms, en
quote de notre proprc idcntite, pour le respect et ('amour de I'autre.

Heureux celui qui corn= Ulyssc (era cc beau voyage !.

Valeriu RUSU
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Note sur le texte

Nous avons le plaisir d'offrir au lecteur la premiere traduction integrale en francais du poeme
Tsiganiada ou le Campement de Tsiganes, oeuvre de Ion Budai-Deleanu, une des plus representatives
personnalites de l'Ecole Latiniste de Transylvanie (XVIII e XIXe siecle).

Nous avons choisi la deuxierne variante du poeme (B), achevee par l'auteur en 1812, en nous
fondant sur redition critique publiee par Florea Fugariu (7'iganiada, Editions « Amar », TimOara, 1999 ;
premiere Edition, Bucarest 1969).

Les manuscrits, achetes en Pologne, a la famille de Ion Budai-Deleanu, par Gheorghe Asachi, en
furent amenes par ce distingue intellectuel roumain a Ia. i (Jassy), en 1869. Le manuscrit variante B a etc
public pour la premiere fois, en 1925, par Gh. Carda§.

Les problemes poses par sa traduction integrale -y compris les notes- sont nombreux et varies. Les
difficultes qui surgissent a chaque pas de cette demarche sont capables de decourager les esprits les plus
optimistes. Les archasmes, les formes dialectales et/ou anciennes de la langue roumaine, les elements de
mythologie populaire et classique, de folklore roumain, de formes specifiques au parler des Tsiganes, sont
a la fois des pieges et des merveilles, meme pour un lecteur roumain avise.

C'est pourquoi cette traduction a sollicite un &entail tres large et varie de competences,
commencer par une lecture correcte, profonde, du texte en question, dans son integralite et dans sa
richesse.

Cette aventure - la traduction des 8340 vers et des notes respectives - a etc, nous l'esperons, menee
a bien par Aurelia, Romanita et Valeriu Rusu, equipe dont la cohesion dans le labeur achFne fut
accompagnee, fort heureusement par la specificite de la contribution de chaque membre : Aurelia, editrice
chevronnee de la litterature classique roumaine dans la Maison d'Edition « Minerva » de Bucarest y a
integralement collationne, avec Florea Fugariu, le texte d'apres le manuscrit. Romanita, artiste bilingue,
s'affirme ici de surcroit avec son ame de poke. Moi-meme, linguiste et notamment dialectologue, ai en
outre assure la coordination de ce travail d'equipe.

L'experience que nous avons approfondie en dirigeant le seminaire de traduction poetique « Mihai
Eminescu » et « l'Atelier de traduction et plurilinguisme », a l'Universite d'Aix-en-Provence a etc
largement mise a contribution.81

Madame Francoise Mingot-Tauran, notre editrice, agregee de lettres, professeur et poke elle-meme,
a adapte le texte en octosyllabes afin de lui apporter la touche poetique et rythmique finale dans la
tradition metrique de sa culture.

Monsieur Cedric Fournier, son fils, a assume la Cache difficile de la saisie et de la mise en page de la
traduction definitive, relue avec soin par Josette Mingot.

Si Voir « Cahiers d'etudes romanes : traduction et plurilinguisme », Universite de Provence, nouvelle serie, n°7, deux volumes,
2002, sous la direction de Valeriu Rusu.
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N'oublions pas Monsieur Giorgi Viccini, directeur de la collection, descendant sage et digne d'une
famille tsigane, qui enveloppait toujours de sa gentillesse l'ambiance de nos discussions autour de la
Tiganiada, née au pays de ses origines.

Monsieur Florin Rotaru, Secretaire d'Etat au Ministere de la Culture et des Cultes, a pris dans ces
mains le manuscrit de cette edition et malgre les difficultes enormes, apres seulement 3 semaines de
travail acharne it est venu avec les premieres exemplaires de la Tsiganiada au Salon International du
Livre (Paris, 21 26 mars 2003). Grace a son efficacite editoriale sans faille, nous avons pu presenter
]'edition bilingue (roumain francais) de Tsiganiada au Salon International du Livre de Paris et au Centre
Culture] Roumain de Paris, le 26 mars 2003.

Le fruit de ce travail de presque une decennie est devant vous, chere lectrice, cher lecteur.

Nous vous souhaitons une belle promenade litteraire !

Valeriu RUSU
Aix-en-Provence - Valenii de Munte - Marseille

Novembre 2002
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TIGANIADA
SAU

TABARA-TIGANILOR

* Tiganiada, adeca lucru sau povestea tiganilor. Omer Inca de la Illion, taria Troadei, au
numit cintecui sau Iliada. Virghil, de la Enea, eroele pe care au cintat, au chiemat cintarea
sa Eneada etc. $i autoriul ceasta istorie a tiganilor numqte Tiganiada. Mitru Perea./

                     



TSIGANIADA*
ou

Le Campement des Tsiganes

* La Tsiganiade, c'est-à-dire Pactivite ou les aventures des Tziganes. Hotnere a nomme
son chant L'Iliade, venant d'Ilion, la force de Troie. Virgile a nomme son chant
L'Eneide, de son heros Enea, etc. Aussi notre auteur a-t-il baptise cette histoire des
Tsiganes La Tsiganiade.

                     



PROLOG

Sä fie preceput §'alte neamuri a Europei pretul voroavei §i dulceata graiurilor bine rinduita, adeca
ritarica §i poesia, cum au intalesu-o elinii §i romanii, o! cIti eroi slaviti sa ar ivi dintre varvari, sau doara
din cei ce sa numea salbateci, pe carii oameni luminati, lipsind, intru neamul lor §i pe vremile cind au
trait, un Omer, §'un Virghil, vecinica i-au acoperit nepomenire. S'unde era Ector, cel a Troii nalta
sprijana, §i Ahil, taria §i zidul grecilor, de nu sä ar fi nascut cintaretul Omer?

Deci nu pentru ca. numa Ellada §i Roma au putut na§te oameni inalti §i viteji luminati, ne miram
cetind vietile slavitilor eroi eline§ti §i romani, ci mai virtos pentru ca Ellada §i Roma au crescut oameni
intru podoaba §i maestria voroavei deplin savir§iti, carii cu suptirimea §i ginga§ia condeiului sau, au §tiut
intr'atita frumsata pe eroii sai, cit noi astezi, necunoscind pe altii asemene, ne uimim de mare-sufletia,
nalta-cugetarea, barbatia §'alte vartuti a lor, §i doara nu luom sama ca mai mare partea intru aceasta este a
scriptoriului.

Luind firul istorii neamului nostru romanesc, de cind sa au a§ezat in Dacia, cIti §i mai cIti barbati,
cu tot feliul de vartuti stralucitori, am cunoa§te doara acum, deaca sä ar fi aflat intre romini, din vreme in
vreme, barbati care sa fie scris viata lor §i cu maestru condeiu / Impodobindu -le fapte §i inaltindu-i dupa
vrednicie, sa ii fie trimis stranepotilor viitori. La lipsa unor ca ace§ti autori, acum pre toate acele persoane
luminate din caruntele veacuri, ceata uitaciunii i-au acoperit. Putine raze a marimii lor, cu care vietuind
stralucea, au putut strabate la noi.

Si unde aflam la istorie un eroe asemene lui Stefan, principul Moldavii, sau unui Mihaiu,
domnului Ugrovlahii, carOra nu lipsea numai un Omer, ca sä fie inaltati preste toti eroii.

Ravarsindu-sä intru mine ne§te scIntei din focul ceresc a muselor, bucuros a§ fi cintat doard pre
vreun eroe dintru cei mai sus numiti;

Insa bagind de sama ca un feliu de poesie de-aceste, ce sa chiama epiceasca, pofte§te un poet
deplin §i o limbs bine lucrata, nesocotinta dar ar fi sa cint fapte eroice§ti, mai virtos cind nice eu ma
incredintaz in putere, iar neajungerea limbii cu totul ma desminta...

44

                     



PROLOGUE

Si les autres peuples d'Europe avaient connu et apprecie la valeur et la beaute des langues bien
ordonnees, c'est-a-dire de la rhetorique et de la poesie, comme les He Ilenes et les Romains, combien de
heros renommes auraient surgi parmi les barbares, ou parmi ceux qu'on appelait les Sauvages ; mais des
pates inspires, semblables a un Homere et un Virgile, ayant manqué a ces pcuples et a leur temps, ils ont
ete oublies a jamais !

Ainsi, qu'en aurait-il ete d'Hector, defenseur acharne de la Troade, et Achille, force et rempart des
Grecs, si l'aede Homere n'avait ex iste ?

Ce n'est donc pas uniquement parce que I'Hellade et Rome ont pu engendrer des titres illustres et
d'une vaillance eclairee, que nous nous etonnons en lisant les vies des heros grecs et romains ; c'est
surtout parce que I'Hellade et Rome ont donne naissance a des artistes magistralement formes a la beaute
et a la technique de leur langue, qui ont su, grace a la delicatesse et la finesse de leur expression,
magnifier ces heros ; si bien qu'aujourd'hui, parce que nous n'en connaissons pas de semblables, nous
sommes surpris par leur grandeur d'ame, leur haute reflexion, leur bravoure et d'autres vertus, sans
remarquer que ces caracteristiques sont, pour la plupart, creation de l'ecrivain.

En suivant le flu de l'histoire du peuple roumain depuis son installation en Dacie, de combien
d'etres illustres, riches de toutes sortes de vertus, aurions-nous pu garder la memoire si parfois s'etaient
distingue, parmi les Roumains, des auteurs pour presenter leur vie d'une plume habile, embellissant leurs
exploits et les rehaussant selon leurs merites pour en transmettre les images a la posterite. En l'absence de
pareils talents, tous ces grands personnages d'autrefois se sont ensevelis dans le brouillard de I'oubli. Peu
de rayons de leur grandeur, qui resplendissaient de leur vivant, sont parvenus jusqu'a nous.

Et ou peut-on trouver, dans l'Histoire, des heros tels qu'Etienne, prince de Moldavie, ou Michel,
prince de I'Hungaro- Valachie, qui n'ont pas eu la chance de beneficier d'un Homere, pour etre eleves au-
dessus de ces heros ?

Quelques etincelles du feu celeste des muses s'etant dispersees dans mon ame, j'aurais voulu
celebrer l'un des notres.

Mais, si I'on considere qu'un tel genre de pasie, qu'on nomme epique, requiert un pate
hautement forme et une langue bien forgee, entreprendre de chanter des faits heroTques serait de ma part
imprudent : je ne m'en juge pas capable, et les possibilites qu'offre notre langue m'en decourageraient.
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Cu toate aceste, rapit find cu nespusa pofta de a cinta ceva, am izvodit aceasta poeticeasca
alcatuire, sau mai bine ziand jucareaua, vrind a forma §'a Introduce un gust nou de poesie romaneasca,
apoi §i ca prin acest feliu mai ware inainte deprinderi, sa se invete tinerii cei de limbd iubitori a cerca §i
cele mai radicate §i mai ascunse desi§uri a Parndsului, unde lacuiesc musele lui Omer §i a lui Virghil!...

Eu (spuind adevarul!) vrui sa ma rapez i'ntr'o zburata, tocma la vIrvul muntelui acestui, unde e
sfintariul muselor, ca O. ma deprind intru armonia viersului ceresc a lor; dar ce folos! Cazui §i eu cu multi
altii depreuna, §i cazui tocma inteo balta, unde n'auzii numa broate cintind!...

Pentru aceasta, pand la un alt prilej, cInd mi sa va lovi sa beu din fintina curatelor surori, primqte,
iubite cetitoriu, cu buns vointa aceasta izvoditural... §i socotqte cu priinta, aducindu-ti purure aminte ca
apa de balta nice odinioara nu este limpede ca de finfina.

Leonachi Dianeu
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Malgre tout, envahi du &sir de chanter quelque chose, j'ai imagine cette oeuvre poetique, ou plutot
ce divertissement, en me proposant d'introduire et de former ainsi un xnouveau gout pour la poesie
roumaine : mettant a profit ces creations anterieures plus facile, les jeunes adorateurs de la langue
pourront ensuite tenter d'acceder aux lieux les plus hauts et les plus caches du Parnasse, oil sejournent les
muses d'Homere et de Virgile !...

Quant a moi (je suis sincere !), j'ai voulu m'elancer d'un seul coup, directement, au sommet de
cette montagne, lieu saint des muses, pour y apprendre l'harmonie de leurs vers celestes ; mais en vain ! je
suis tombe, comme beaucoup d'autres, et, carrement, je suis tombe dans une mare, ou on n'entendait que
le chant des grenouilles !...

Voila pourquoi, en attendant une prochaine occasion m'abreuvant avec plus de chance a la source
propre de mes sceurs immaculees, je to prie, cher lecteur, d'accueillir avec bienveillance cette creation !...
et apprecie-la comme it se doit, en gardant toujours present a l'esprit que l'eau de la mare n'est jamais
aussi claire que celle de la fontaine.

Leonachi Dianeu
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EPISTOLIE INCHINATOARE
catra Mitru Perea, vestit cintaret!

Treizaci de ani au trecut, dragut Pereo! de cind eu fui silit a ma instraina din tara mea. De-atunci
Incoace, usabite tari am trapadat; dar' ca sa-ti arat in scurt toate pdtirile mele, ascultd §i judecd.

Intii, invitindu-ma zburatatia mintii mele Inca necoapte, cind sa Incepu rdzboiul cel de pe urma a
nemtilor cu turcii, ma fa'cui volentiriu. Paciuindu-sd apoi lucrurile, precum §ti, fiind ca primisdm slujba la
austrieni, fui trimis asupra frantozilor, §i supt Mantua cazui rob. De-acolo trimis fiind la Gallia, Intru
prinsoarea delungatd, dobindii prilej a invata carte §i mai multe limbi, procopsindu-ma mai virtos la
invatatura o§teneascd. In urma primii slujba la frantozi §i purtindu-ma bine, in scurta vreme ajunsdi
capitan. In urma, cu oaste care fu trimisd la Eghipet, m'aflai §i eu. 0, cu cad bucurie faceam eu acea
calatorie, socotind ca acolo voi s'aflu doard cuibul stramo§ilot no§tri §i neamul nostru adevarat!... Cad
auzisam tot de una, §i deob§te sa zice cumcd soiul nostru tiganesc sa trage de la Eghipet §i purcede din
faraonii cei

insd, iubite Pereo! in zadar fu toata cercarea mea, ea nu aflai nice o urma de adevarati stramo§ii
no§tri, §i ma incredintai, spre mihnirea mea, cumcd tiganii no§tri / §i la Eghipet tot aceia§ sint ca §i pe la
noi, adecd defaimati §i de toti urgisiti, ce nu vor sa pazasca nice o rinduiald sau sa sa imbundtateze cu
naravuri mai polite sau sd-§i lumineze mintea cu invataturi alese.

Fiind eu in Eghipet mai la toate bataliile de fatd, s-au intimplat pe mine o nenorocire, ca trecind un
glont de tun aproape, mi-au uscat un picior §'am ramas invalid. Deci am luat slobozie de la slujba
o§teneascd. De-atuncia tot aici sint, la Eghipet. Dar, crezi-ma sau ba? cu toate aceste nu-mi pociu scoate
din inima dorul tarii in care m'am nascut, §i macar tr4esc aici in prisos de toate, totu§' spre fericirea deplin
patria-mi lipse§te.

Avind aici vreme de ajuns, ma Indeletnicesc mai mult cu cetera §i cu cintdri. Am dat in cuno§tinta
cu multi de ai no§tri, iar' mai virtos cu MIrza. 0, sal cuno§ti ce ales om e acela, §i doar' unul dintru toti,
care are iubire de neam §i rivna calduroasd de-a aduce pe soiul nostru la oarecare rinduiald. Acesta mi-au
deschis ochii intru multe, iar mai virtos pentru purcederea noastra, caci au fost nascut §i crescut acolo de-
unde ne-am desghinat noi, nefericitii. Dupd cum spune el, noi sintem din India, §i limba noastra sa
graie§te acolo pand in zioa de astezi; insd pentru aceasta ti-oi scrie de altd data.
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LETTRE-DEDICACE
A Mitru Perea, chanteur célèbre

Trente ans se sont ecoules, cher Perea, depuis que j'ai dil m'eloigner de ma patrie. Des lors, j'ai
traverse bon nombre de pays ; mais je vais t'expliquer brievement toutes mes aventures ; aussi ecoute et
juge ce qui suit.

D'abord, pousse par la legerete d'un esprit encore immature, je m'engageai volontaire des le debut
de la derriere guerre entre les Allemands et les Turcs. Etant donne la tournure plutot pacifique prise par
les evenements, tu le sais, et comme je servais chez les Autrichiens, je fus envoye lutter contre les
Francais et fait prisonnier aux portes de Mantua. Je fus de IA envoye a Gallia, en longue detention, ayant
ainsi ('occasion de faire des etudes, d'apprendre plusicurs langues et d'approfondir mes connaissances, en
art militaire notamment. En lin de compte, je repris du service chez les Francais, ct puisquc jc me
comportais bien, rapidcmcnt promu capitainc, jc partis cnsuitc en Egyptc avcc l'armee. Oh, avec quelle
joie je fis cc voyage, pennant trouvcr la-bas nos veritables origines, lc nid dc nos ancetres ! ... Car j'ai
toujours entendu dire que notre race tsigane vient d'Egypte, descendant de celebres pharaons.

Mais, cher Pcrca, vainc ma demarche, car jc nc trouvai aucunc trace dc nos vraics racincs, et
j'acquis Ia certitude, chagrinante pour moi, quc nos Tsiganes sont identiqucs a ceux d'Egypte, c'est-A-dire
di ffames et opprimes par tous, refusant de respecter Ia Ioi, ou de s'ameliorer en prenant des habitudes plus
civilisees, ou encore d'eclairer leur esprit par un enseignement choisi.

Participant a toutes les batailles d'Egypte, un malheur me frappa : un boulet de canon qui passait
tout pres me blessa au pied et je restai invalide. J'abandonnai donc mon poste dans Parmee. Depuis, je
n'ai pas quitte l'Egypte. Mais me croiras-tu ? Je ne peux soulager mon cceur de la nostalgie du pays natal,
et bien que je vive ici dans l'abondance, ma patrie manque a mon bonheur.

Disposant d'assez de loisirs, j'occupe mon temps surtout a jouer du violon et a chanter. J'ai fait la
connaissance de beaucoup des notres, et en particulier de Mirza. Ah, si tu pouvais connaltre cet etre
exceptionnel, qui se distingue tant des autres, qui se soucie de notre peuple et desire le conduire vers une
situation plus reguliere et plus prospere. II m'a ouvert les yeux sur de nombreux sujets et surtout revele
nos origines ,par it est ne et a vecu en ces lieux a partir desquels, nous, malheureux, nous sommes
eparpilles. Selon ses dires, nous nous rattachons a l'Inde, ou l'on pule encore notre langue de nos jours ;
mais je Vecrirai a ce propos une autre fois.
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intru altele, *i aceasta istorie care t'o / trimit (pe care am tituluitu-o Tiganiada), mai mare parte
este alcatuita din spusele lui; caci un stramo* a lui au fost, pe vremea lui Vlad Voda, cu turcii in Tara
Munteneasca. Din gura acelui au luat mo*u-sau, apoi tats -sau, de la care au auzit spuind dinsul.

Drept aceasta, aducindu-mi aminte de tara in care m'am nascut (macarca noao ne este ma*tera),
multe cintam eu delle noastre, amegind vremea in ceasurile mele mihnicioase. Aceasta fu pricina ace*tii
izvodiri poetice*ti, care in ce data o pusai la ceva*' rinduiald, gindii la tine, dragut Pereo! hotarii ca de
s'ar timpla acest fat intii nascut al mieu sa iasa cIndva la lumina, tie sa inchin, pe care am cunoscut
maestru cintaret viersuitoriu, mai ales a vremilor noastre!...

Priime*te dark in semnul vechii pretenii, ca un dar, pirga ostanelii mele si -ti add aminte, in zilele
tale fericite, de prietenul tau Dianeu!... Adevarat ca de pe acest nume nu ma vei cunoa*te, caci pribegind
eu din tail, l'am schimbat, dar' voi da chieia, ca sa poti infra la taina. Eu ma chiem acum Leon
Dianeu, sau Leonachi Dianeu (precum *ti tu bine, ca la not in Tara Munteneasca, ba la Moldova, toti
*'adauga numele cu achi sau cachi, dupd grecie, find ca suns mai cilibiu; adeca, in loc de Leona* sau
Leonut, ei zic Leonachi *.c.). Dar' sa Stii ca acest nume, Leon Dianeu, cuprinde in sine intreg numele
mieu, prin stramutarea slovelor sau anagramd. /

Deaca-ti vei aduce aminte de toti cunoscutii *i de unul care, odata trecind prin Sasreghen, unde
erai atunci, to -au cautat *i au imprumutat o cronicd scrisa cu mina de la tine, indata vei *ti cine sint. Pentru
aceasta numele tau este stramutat, prin anagramd, caci am avut multe pricini la aceasta, ca sa nu *tie toti
cine este izvoditoriul ace*tii poesii s-au inchinat. Am intales eu aici, tu ai scris ceva foarte
bun pentru tigani scriind adevarul, ai atins pe voivodul cum sa cade; care de cIndu -i, n'au suferit
neamul sau n'au facut nice un bine, ci numai au strins parale ca sa imbuibeze pre boieri. Doamne, cind
va fi sa mai ajunga alt voivod, care iube*te pe ai sdi? Eu socoteam ca voi auzi cit de curund ca pe tine au
radicat ceata voivod, dar bag de samd, nataraul acela tot traie*te *i impute lumeal...

Scrie-m, rogu-te, cum va aflati, ca eu Inca ma tin de ceata voastra *i nu ma am lapadat pana acum;
ba zioa noaptea pentru dinsa lucru *'ostanesc. /

In cit e pentru firea ace*tii alcatuiri a mele, adeca a Tiganiadei, am sa -ti aduc aminte cumcd eu
invatind latine*te, italiene*te *i frantoze*te, intru care limbi sa afla poesii frumoase, m'am Indemnat a face
o cercare: de s'ar putea face *In limba noastra, adeca cea romaneasca (caci a noastra, cea tiganeasca, nu
sa poate scrie putini o intaleg) ceva* asemene; *'am izvodit aceasta poveste, pe care, dupd limba
invatata, am numit poemation (adeca mica alcatuire poeticeasca), intru care am mestecat intru adins
lucruri de *aga, ca mai lesne sa sa intaleaga *i sa placa. S'afla intrinsa critics, pentru a carii dreapta
intalegere to poftesc s'adaugi oarecare ludri aminte, caci *tiu bine ca vei intalege ce-am vrut eu sa zic la
multe locuri.

lard cit prive*te faptul istoriccsc, pentru Vlad Voda, cd.au fost a*a pecum l'am scris eu, dovedesc
cu scriptorii de 1a Vizant, precum vei *ti tu bine; iar de tigani, ca Vlad Voda i-au armat oarecind improtiva
turcilor, scriu *'uncle cronice scrise cu mina muntene*ti; insa istoria alcatuita intracest chip este ostaneala
mea, ce am pus'o in stihuri, dupa izvodul ce am aflat la manastirea Cioarei, in Ardeal, care intru toate sa
love*te cu pergamena ce s'au aflat, nu demult, in manastirea Zanoaghei.
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Cette histoire que je t'envoie entre autres choses (Je l'ai intitulee Tsiganiada) se fonde surtout sur les
informations qu'il m'a donnees ; car l'un de ses ancetres vint, au temps du Prince Vlad, avec les Turcs, en
territoire de Muntenie. C'est de sa bouche que ses aieux tenaient ce qu'ils savaient, puis son pere, par qui
it a su a son tour. J'ai compris que tu as, toi aussi, ecrit quelque chose de tres bien pour les Tsiganes, et, en
exprimant la vent& tu as touché le prince ; un prince qui, depuis qu'il existe, n'a jamais aims son peuple
et n'a rien fait de bien, se contentant de recolter ]'argent pour engraisser les boyards. Seigneur, quand en
viendra un autre qui, lui, aimera les siens ? Je pensais apprendre sous peu que tu aurais ete eleve a ce rang
par le clan, mais, je le vois, cet imbecile vit toujours et pourrit le monde ! ...

Donne-moi, s'il te plait, de vos nouvelles, car je suis toujours des votres et je ne vous ai pas
abandonnes jusqu'a present ; au contraire, je travaille et peine nuit et jour pour nous tous.

En ce qui concerne ma composition personnelle, Tsiganiada, je te rappellerai qu'apprenant le Latin,
l'italien et le francais, langues dans lesquelles se sont forgees de belles poesies, j'ai voulu faire un essai :
pourquoi ne pas tenter dans notre langue, c'est-A-dire en roumain (car la notre, la langue tsigane, ne s'ecrit
pas et peu la comprennent), quelque chose de similaire ; et j'ai donc produit ce texte que selon le code
erudit, j'ai baptise poemation (ou petite composition poetique) dans lequel j'ai introduit a dessein de
l'humour, pour la rendre plus intelligible et plus plaisante. Elle comporte aussi des critiques, pour
lesquelles je sollicite ton jugement honnete et ton attention, certain que tu saisiras ce que j'ai voulu dire en
de multiples passages.

Quant aux faits historiques concemant le prince Vlad, ils sont tels que je les ai presentes : les
chroniqueurs de Byzance en temoignent, comme tu le sais. Et meme que les Tsiganes, le prince Vlad les
arena pour lutter contre les Turcs, l'attestent certaines chroniques &rites par des plumes valaques ; C'est
pourquoi, me souvenant du pays natal (bien qu'il soit pour nous une maratre), je chantai beaucoup de nos
chansons,.pour conjurer la tristesse de certaines heures: Telle est la cause de cette creation poetique, et des
que j'y ai mis un peu d'ordre, j'ai pense a toi, cher Perea ! et decide que si jamais ce premier enfant de
moi voyait le jour, je te le dedierais, a toi, qui es passé maitre dans le chant et la rime, surtout par les
temps qui courent ! ...

Recois donc, en signe de notre vieille amitie, le don de ce fruit de mes efforts et souviens-toi, au
long de tes jours heureux, de ton ami Dianeu !... 11 est vrai que tu ne me reconnaitras pas d'apres ce nom,
car en m'eloignant du pays, j'en ai change, mais a toi, je vais donner la clef qui te permettra de percer son
mystere. Je me nomme a present Leon Dianeu, ou Leonachi Dianeu (comme tu le sais, chez nous en
Muntenie, et meme en Moldavie, on rallonge tous les noms en achi ou cachi, d'apres le modele grec,
parce que cela sonne mieux ; donc, au lieu de Leonas ou Leonut, on dit Leonachi s-c.). Mais sache que ce
nom, Leon Dianeu, represente mon nom entier, par le &placement des lettres ou anagramme.

Si tu te rappelles tous les gens que tu as connus, et l'un d'entre eux qui, de passage a Sasreghen,
oil tu vivais alors, t'a cherche et emprunte une chronique &rite de to main, tu sauras a l'instant qui je suis.
Pour la mane raison ton nom aussi est transforms par anagramme, car je me suis donne beaucoup de mal
pour que tout le monde ignore qui a invents cette histoire et a qui it l'a dedide. Mais l'histoire ainsi
concue est le resultat de mon travail, je l'ai organisee en vers en respectant la source que j'ai trouvee au
monastere de Cioara, en Transylvanie, et qui correspond en tous points au parchemin decouvert
recemment au monastere de Zanoaga.
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Eu socotesc ca tiganii nostri sint foarte bine zugraviti in povestea aceasta, care sä zice ea ar fi fost
scrisa mai Intii de Mitrofan ce au fost de fata la toate si care la nunta lui Parpagel / au iscodit un
epitalamion sau cintare de nunta; de unde tiganii lesne vor cunoaste pe stramosii sai. Insa to bags sama
bine, caci toata povestea mi sa pare ca-i numa o alegorie in multe locuri, unde prin tigani sa intaleg s'altii,
carii tocma asa au facut si fac, ca si tiganii oarecind. Cel intalept va intalege!...

In urma trebue sa sti, bade Pereo! cumcd aceast' opera (lucrare) nu este furata, nici Imprumutata
de la vreo alts limbs, ci chiar izvoditura noao si orighinala romaneasca. Deci, buns sau rea cum este,
aduce in limba aceasta un product nou. Soiul acestor feliu de alcatuiri sa chiama comicesc, adeca de ris, si
de-acest feliu sa afla si intealte limbi. Insus' Omer cel vestit, mosul tuturor poetilor (cintaretilor in
stihuri), au alcatuit Bata lia soarecelor cu broastele. Deci Omer este, de bung sunk Incepatoriul, precum
aceii Inaltei neasamanate poesii, ce slafia in Iliada si Odisea, asa si acestii mai gioase, suguitoare, a
noastre. Dupa dInsul, (in cit stiu), au scris Tassoni italieneste, un poems La sechia rapita, adeca Vadra
rapita, si pecum intalesai, in ceste zile, un abate Usti, acum pe vremile noastre, Inca au alcatuit o
asemene istorie, / ce au numit-o Li animali parlanti, adeca Jivinile vorbitoare. Numai cit povestea lui nu
atima pe temeiu istoricesc ca a noastra. Tara sa fie alcatuit cineva ceva despre tigani, n'am cetit nice Intr'o

Doard pentru ca la alte neamuri europesti putin sint cunoscuti tiganii, si pentr' aceasta o alcatuire
ca aceasta la dinsii n'ar avea haz. Dard la oamenii din tara noastra, care treesc cu tiganii si le cunosc Urea,
nu poate sa nu fie primita o izvoditura ca aceasta, cu atita mai virtos, cu cit eu m'am silit, in cit era cu
putinta, a metahirisi multe cuvinte si voroave dupa gustul tiganesc, mai virtos unde vorbesc tiganii Intre
sine.

Cu toate aceste, dragul mieu Pereo! multe am scris acolo ce poate ca la multi nu le va placea, insa
toate adevarate. Greu era a vicleni cronica si a scrie Intr'alt chip, caci din fir in par asa gasii scris la cele
doao mai sus numite cronice, iar cele alalte am luat din gura MIrzii.

Cea mai de pe urma, sa stii ca find eu tigan ca si tine, am socotit cuvios lucru de a scrie pentru
tiganii nostri, ca sa sa preceapa ce feliu de stramosi au avut / si sa sa Invete a nu face si ei doara nebunii
asemene, cind s'ar timpla sä vie cindva la o timplare ca aceasta. Adevarat ca as fi putut sä bag multe
minciuni laudind pe tigani si scornind fapte care ei n'au facut, cum fac astezi istoricii unor neamuri, care
scriind de Inceputul norodului sau, sa sue pana la Dumnezieu si tot lucruri minunate birfasc. Dar' eu
iubesc adevarul.

De-oi vedea ca afla priinta aceasta ostaneala a mea, vei dobindi si alte alcatuiri, insa nu de saga, ci
serioase si adevarat eroice. Fi sanatos. Dat. 18 mart, 1812. La piramida. In Eghipet.
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Je considere que nos Tsiganes sont bien depeints dans cette histoire &rite, semble-t-il, pour la
premiere fois, par Mitrofan qui assista a tous ces evenements et qui, au mariage de Parpangel, composa un
epithalame ou chant de noce ; les Tsiganes y reconnaitront aisement leurs ancetres. Mais toi, prends bien
garde au fait que le conte me semble pouvoir etre pris comme une allegorie en de nombreux endroits oa,
par Tsiganes, on comprend aussi d'autres gens, qui agirent et agissent encore comme les Tsiganes.
Comprenne le sage !

Enfin to dois savoir, oncle Perea ! que cette oeuvre (ce travail) n'a ete ni volee ni empruntee a une
autre langue, mais qu'elle constitue une creation roumaine neuve et originale. Donc, bonne ou mauvaise,
elle apporte a la langue une nouvelle production. On appelle comique, c'est-h-dire pour rire, ce genre de
composition, et on le trouve en d'autres langues. Le fameux Homere meme, ancetre de tous les poetes
(chanteurs de vers), inventa La bataille des souris et des grenouilles. 11 est done sans nul doute aux
sources de la grande poesie inegalee contenue dans l'Iliade et l'Odyssee, mais aussi de cette poesie plus
humble, plus enjouee, la note. Apres lui (autant que je sache), Tassoni ecrivit en italien un poeme, La
sechia rapita, c'est-a-dire Le seau vole et, si j'ai bien compris, ces jours-ci, un abbe Casti, sur notre
époque, a compose une histoire similaire, intitulee Li animali parlante, ou Les animaux qui parlent.
Cependant son conte ne se fonde pas sur l'Histoire, comme le note. Une autre composition sur les
Tsiganes, je n'en ai lu dans aucune langue. Ne serait-ce que parce que les autres peuples europeens les
connaissant peu, elle n'aurait aucun charme ni pouvoir comique. Mais chez nous, par les gens qui
cohabitant avec eux et connaissent leur facon d'etre, une oeuvre telle que la mienne devrait etre bicn
revue, d'autant que j'ai essaye d'y introduire, dans la mesure du possible, des mots et expressions au goat
tsigane, surtout quand ils parlent entre eux.

Et pourtant, mon cher Perea ! bicn des chows quc j'ai &rites ne plairont peut-etre pas a.tous,
quoique entierement veridiques. II aurait ete difficile de trahir Ia chronique et d'en changer Ia teneur, car
c'est ainsi que j'ai trouve les faits consignes dans les deux chroniques mentionnes ci-dessus, et le reste, je
le tiens de Ia bouche merne de Mirza.

Pour finir, sache que moi, Tsigane comme toi, j'ai juge bon d'ecrire pour nos Tsiganes, afin qu'ils
comprennent quels furent leurs ancetres, et qu'ils apprennent a ne pas commettre les mernes folies, s'ils
leur arrivait de se trouver en pareille situation. 11 est vrai que j'aurais pu glisser beaucoup de mensonges
en louangeant les Tsiganes et en imaginant des exploits qu'ils n'ont jamais accomplis, comme les
historiens de certains peuples qui, en presentant leurs origines, grimpent jusqu'a Dieu et glosent sur taut
de faits merveilleux. Or moi, j'aime la verite.

Si je constate que ma production est bien accueillie, je to ferai parvenir d'autres essais, non plus
humoristiques mais serieux et vraiment herdiques. Garde la sante. En date du 18 mars 1812. A la
Pyramide. En Egypte.
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CINTECUL I

ARGUMENT

Pan' Vlad-Vocla pe tigani armeaza,
Asupra for Urgia-intarita

Pe Satana, ce rau le ureaza.
Intracea, luindu-s' de drum pita,

De la Flamandal pleaca voioasa
Tiganimea drept catra-Inimoasa.2

1

Musa! ce lui Omir odinioara
Cinta.si Vatrahomiomahia,3

Cinta mie, flu bunisoara
Toate cite facu tigania,

Cind dede slobozie,
Arme s'olaturi de mosie,

2
Cum tiganii vrura sa-4i aleaga

Un voda-in tars s'o stapinie,
Cum, uitindu-si de viata drags,

Arme prinsara cu vitejie,
Ba -In urma-indraznira s'a sa bate
Cu murgestile pagine gloate,/

3
Cum apoi, prin o gilceava-amara

(Caci nu sa naravea depreuna),
Toti cari-incatro fuga luara,

Lasindu-$i tars, voda corund.
insa toate-aceste sa racura
Prin dimoneasca amegitura,

4
Ca, macar cel Para-asamanare

Mai rau duh dintru toate, &Maria,
Purure-in iad lacasul sau are,

Focului nestins fiind el hrana,
Dar' totus' pe furis', cite ()data,
Razvratind lumea, el sa desfata.
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5
kr' de-astli data-1 intaritase

Urgia (precum spun) blastarnata
Ce vazind cu sacuri baroase

Pe tiganimea noastra-inarmata,
In tot chipul hotari s'o strice,
Vrajba-intru dinsa-aducind si price./

6
0! tu, hirtie mult rabdatoare4

Care pe spate-ti, cu voie bund,
Toata-intaleptia de supt soare

$i nebunia porti impreuna,
Poarta s'aceste stihuri a mete,
Cum ti le dau, $i bune rele.

7
Apoi zica cine cite stie,

Eu cu mindru Solomon of zice:
Toate-s deserte si nebunie!...

Caci numa de-acel este ferice
Care pe sine-a cunoaste-incepe
$i firea lucrurilor precepe.

8
Dela miaza noapte mai depute,

Sus, in vazduhul intunecos,
Este-un loc (precum scrie la carte)

Carui zic filosofii haos,5
Unde neincetata Mahe
Face-asupra stihii stihie!.../

9
0 zinc rea Cara stapineste,6

Carea nu sufere nice-un bine,
Ci toate strica desuneste,

Toate sfarma, spulbara ce-i vine
Inainte, s'Urgie sa chiama,
Rea prasila de tats si mama.

$i

si

Vlad-Voda-ii

si

$i

                     



CHANT I

ARGUMENT

Cependant que Vlad le voIvode
Armait les Tziganes, le Sort

Pousse Satan a leur malheur ;
Prenant du pain pour le transport,

De Flamindal, eux, de bon cceur
Se rendent a Inimoasa.2

1

Muse qui naguere, a Omir,
Chantas Batrahomiomachie,3

Chante-moi, de grace legere,
Tout ce que les Tziganes firent,

Quand Vlad Tepes les ennoblit,
Leur donnant des armes, une terre.

2
Comme ils voulurent elire

Un voIvode pour leur pays,
Comment oublieux de leur vie,

Les armes vaillamment ils prirent,
Osant lutter finalement
Contre les foules d'Ottomans.

3
Et puis comment, se disputant,

- Faisant mauvaise compagnie
Ils prirent la fuite en tous sens,

Laissant pays, voivode, outils.
Mais ce parcours n'est vraisemblable
Que par la tromperie du diable.

4
Car, bien que I'ange sans pareil,

Le Aire des esprits, Satan,
Niche dans l'eternel enfer,

Nourrissant le feu de sa chair,
II arrive secretement
Qu'il joue a tourmenter les Bens.
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5
Et cette fois fut incite,

Comme je dis, par Sort Mauvais :
Voyant de haches et marteaux

Nos Tziganes armer leur bras,
De les disperser decida,
Haine et dispute leur donna.

6
Oh, papier souffrant tant de maux,4

Qui portes, allegre, sur ton dos
La sagesse de l'univers

Et toute folie reunies,
Supporte aussi mes quelques vers
Tels qu'ils sont, et mauvais et bons.

7
Dise le monde ce qu'il veut,

Je me joins au fier Salomon :
Tout n'est que vanite, folie !

Car seul est heureux celui qui
A de soi-meme connaissance
Et saisit des choses l'essence.

8
Bien plus loin que le nord polaire,

En haut, dans les sombres hivers,
Est un lieu, comme fut

Chaos5 selon philosophie,
Ou dans un combat sans merci
S'affrontent les mauvais genies.

9
Deesse regne en ce pays6

A qui insupporte tout bien,
Desunissant, ne laissant

Ecrasant, brisant tout ce qui
Fait face ; Mauvais Sort son nom,
De pietres parents rejeton.

emit,

rien,

                     



10
De-acolo privind corbi*' la toate,

Urgia vazu pe ticaloase
Gloatele tigane*ti Inarmate

Cu sacuri, ciocane *i baroase,
Precepind apoi ce va sa fie,
Mai ca nu le*ina de manie!...

11

Cad nu rabda nasilnica zinc
Ca rind bun oamenii sa pazasca,

$i temindu-sa ca sa nu vina
La ceva.5' rind gloats tiganeasca,

GIndi cum sfaturi sa le stramuta;
S'indata, iaca, sa scoala iute,/

12
Pe arepi de volburi cu fortuna

Incalecind, la iad sa pogoara.
Pe-unde mergere, fulgera, tuna,
Toate spulbara, fringe *'oboara.

Insu*' pe diavoli prinsa mirare
De naprazna-a*a iute si mare.

13
Iar' deaca stete Para sfiala

Naintea negrii marii-sale
Satanei ce cu multi pofala

Stapine*te-a tartarului vale,
Radicind is sprinceana sumeata,
Zisa-amenitind celui in fats:

14
"Satano, de nu mi-ai fi parinte

Si de n'a* fi -Intii nascuta tie
(find cazusi din ceriu, daca tii minte,

Ma-avu cu tine-oarba Zavistie!),7
Necautind ca-aceasta-i a ta tars,
A* grai cu tine-almintre doaral
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15
Unde-i duhul §Inima nefrinta

Acelui mindru Luceafar care
Nu sa-indoi *i pre cea mai sfinta

Lumina-in ceriu vietuitoare
A sä scula cu razboiu, °data!
Ce negrija-acum to tine,-o tats?

16
Tu §ezi aici, Para nice-o teams,

Adevarat! Dar sus ce sa face,
Pe lume, nu *tii sau nu bagi sama.

Nu vezi ce naprazna vine-ncoace
Pe iadul tau? E§i numai, afara,
S'insu*' a ta vedea-vei ocaral...

17
Inca *i tiganii mi*ei cauta

Ca sa sa pue la rinduiala,
Parasindu-0 ciocane *i lauta

Si-intrarmati pe Mahomet sa scoala.
Ii vazui sfatuind cum sa-ajute
Lui Vlad, in toate chipuri placutel

18
Singur acel Vlad, de-1 la.5i in pace,

Gata-i a prapadi paginimea...
$latuncia iadul tau ce face?

Unde-ti va fi slava *i marimea
Ca-ai scornit legea mahometana?
Intalesu-m'ai acum, Satanal..."

19
Aceste zicind, ca curcanul

Intaritat sa ginfa, *i lea!
Toata fierea *i turbat catranul

In tats -sau varsa sluta fats;
lar'el, mai nu plesni de manic,
$'abea cit putu zice: "0, mie!..."

5i

                     



10
La-bas, d'un regard intractable,

Mauvais Sort vit des miserables
Tziganes armes la cohue :

Les haches, les marteaux, les masses;
Comprenant cette mise en place,
Qu'elle etouffat, peu s'en fallut !...

11

Car la Malveillante n'accepte
Que les hommes les lois respectent ;

Pour que la foule romani
Un certain ordre n'atteignit,

Cherchant comment les affaiblir,
Elle enfourcha les ouragans,

12
Sur leurs ailes en enfer descend;

Au passage tourbillonnant,
Tombent la foudre, le tonnerre,

Qui reduisent tout en poussiere.
Mem les diables s'etonnerent
D'aussi violente colere.

13
Et sans crainte aucune dressee,

Froncant un sourcil d'insolence
Devant sa noire majeste

Satan qui, en magnificence,
Regne aux infernales vallees,
Qui lui fait face elle menace :

14
Si tu n'etais pas, Satanas,

Mon pere, et moi ton premier-ne,
(En tombant du ciel, souviens-toi,

L'aveugle Jalousie engrossa)7
Si ton pays ci j'ignorais,
Tout autre langage tiendrais.
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15
Ou sont ('esprit, le cceur vaillant

De cette Etoile du matin
N'hesitant devant le plus saint

Rayon au ciel incandescent,
Frere, a lui declarer la guerre !
D'oa to vient ('insouciance, o Ore ?

16
Tu restes ici, sans nulle peur,

C'est vrai ; mais la-haut, dans le monde,
Les faits tu oublies, tu ignores.

Ne vois-tu fondre le malheur
Sur ton enfer ? Viens donc dehors
Contempler toi-meme l'affront !...

17
Que les fourbes Tziganes eux-mernes

Marteaux, violons abandonnant,
Cherchent a rentrer dans le rang.

Contre Mahomet ils se 'event.
le les ai vus se consulter
Pour secourir Vlad, de bon gre.

18
Ce Vlad tout seul, laisse en paix,

Les paIens a detruire est pret.
Qu'adviendra-t-il de ton enfer ?

Tes gloire et grandeur qui creerent
La loi, la foi mahometaines ?
M'as-tu saisie, enfin, Satan ? »

19
Ainsi que dindon, ce disant,

Voila que provoque it s'enfle ;
Toute lie, goudron bouillonnant

La hideuse enfant sur son pore
Verse ; et de fureur it se gonfle
A crever, mais : « Pauvre de moi !... »

                     



20
$i mai rasuflind: "Fiica iubita!

Pe-aceasta to cunosc adevarata
Prasila mea; dar' flu odihnita:

Acu4 vei vedea ca al tau tats
Tot ace! e, care-odinioara
Vru pe Cel Inalt din ceriu s'oboaral..."/

21
Urgia, de-aci sa-intoarsa-indatd,

Iata Satana, iute ca vintul
Sau din arc slobozita sageata,

Patrunzind in curmezi pamintul,
E0 la lumea de sus, afara,
In chip de fum cu vinata para.

22
lar' dupa ce paminteasca boare

Rasufla putinel Intru sine
$i ceva§' i sa facu racoare,

Socoti cum ar face mai bine,
Ca nevazut el toate sa vaza
Pe unde-ajunge-a soarelui raza.,

23
$tiind el foarte bine ca-afara

De ceata-ingereasca pinditoare
Ce pregiur a toata lumea zboara,

Sint Ilie prorocul inca-are
Asupra lui paza foarte buns
S'unde-1 zareve,-acolea-1 detund.8/

24
Din aceste cuvioase pricine

Mu lt nehotarit el nu ramasa,
Ci forma de corb luind pe sine,

Sa baga- Intr'o negura prea deasa
Si sa radica-in aripi ware
Pan la nuari, aproape de soare.
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25
Cum vulturul silit de foame
Impregiur, pretutindene, zboara,
Cimpuri, paduri §i gradini cu poame
Stribitind cu vederea, ca doara
Va zari stirvuri qi mortaciune
Sau ceva vrednic de vinaciune,

26
A§a Satana cu fata viclenita

Cauta de sus, nevazut de nime,
zarWe toate- Intr'o clipita,

Din Ochian pans la Tatarime;
Vede toti mincatorii de pine,
Inca pe cei cu cap de cine.9/

27
De-acolo vede nenumarata

Oastea lui Mahomet cum vine,
S'o robeasca Muntenia toata;

Si vazind sa bocura-intru sine,
Hotarind paginilor s'ajute,
In toate chipurile 4tiute.

28
Vede itabara tiganeasca,

Intre-Alba Flaminda-adunata,19
Care, dupd porunca domneasca,

Acum era §i-in arme-imbracata,
A§teptind cea de pe-urma porunca,
incatro §i pre-unde sa sa duca.

29
Acolo era din Cara-intreaga

tiganii cu mic §i cu mare,
Parasinduli viata pribeaga

Si puindu-sa la noao stare,
Sa nu mai imble din tars -In tars,
Nici sa mai fie-altora de-ocaral

$i

§i

§i

Strin§i

                     



20
Et soufflant : « Fille bien-aimee !

Par ces mots reconnais en toi
Ma race ; mais sans crainte sois :

Reverras le meme a l'instant,
Celui-la qui voulut antan
Detroner j usqu' au Tout-Puissant !... »

21
Mauvais Sort s'en va vitement,

Tandis que lui, vif comme vent,
Comme fleche a l'arc echappant,

Toute la terre transpercant,
Surgit dans la haute contree,
Fumee de flamme violacee.

22
Et des que la terrienne brise

Effleure quelque peu son cceur,
Lui donnant un peu de fraicheur,

Il jugea de quelle facon
Voir sans etre vu, a sa guise,
Partout ou se pose rayon.

23
Car dehors, it le sait trop bien,

Saint Ilie le sage maintient
Rive sur lui un ceil severe.

Son armee d'anges a l'afffit,
Faisant tout le tour de la terre,
La foudre envoie, sitot percu.8

24
Mais ces dispositifs devots

Indecis longtemps ne le laissent,
Et sous la forme d'un corbeau,

II entre en une brume epaisse,
Souleve ses legeres ailes
Jusqu'aux nuees, pros du soleil.

59

25
Presse de faim, tel le vautour,

Il vole en cercle, dans l'espoir,
Tout autour, scrutant du regard

Champs, vergers, forets, pour y voir
Quelques cadavres ou carcasses,
Tout objet digne de sa chasse.

26
Ainsi Satan, la fourbe face,

Invisible de cette place,
Et tout d'un seul tenant embrasse

D'Ocean au tartare espace ;
Il voit tous les mangeurs de pain,
Wine ceux a tete de chien.9

27
Cohorte innombrable saisit

De Mahomet qui s'achemine
Pour conquerir la Muntenie ;

Et ce faisant it se rejouit,
Decide a tous les moyens,
De porter secours aux peens.

28
II volt tzigane campement,

Entre Alba et Flaminda pret,I°
Qui selon les ordres princiers,

Revetu d'armes a present,
Attend demier commandement :
Le chemin a prendre et comment.

29.
La, venant de toutes contrees,

Quittant leur nomade destin,
Petits et grands sont rassembles,

Decides a ne plus errer,
A ne plus subir le dedain,
Pour nouvelle vie accepter.
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Caci Vlad-Voda locuri de mosie

Le dedusa cu ceastd-invoiala,
Ca de-acuma si dinsii sa. fie

Oameni ca cu rinduiala,11
Iar ei mult sa sfatuiea -Intre sine
Cum s'ar tocmi trebile mai bine.

31
0 zi de sfat era si de-ast'data,

Unde toata-acuma s'adunasa
Boierimea cea mai invatata,

Mu lta facind voroava si deasa.
In urma Draghici rostul deschisa
S'acest chip catra-adunare zisa:

32
"Barbati buni! Traind eu pd-asta lume,

Multe patii si bune si rele,
La multe privii adinsuri si glume,

Dar' (va spun drept) din toate ahele,
Ca s'ahasta-ori adins, on in saga,
Eu nu vazui in viata-intreagal

33
Noi tiganii sa-avem tarisoard!...

Unde sa him numai noi da noi!...
Sa-avem sate, casi, gradini s'ogoare

Si da toate, ca s'altii, mai apoi?
Zieu! privind la lucruri asa rare,
Ca cind treaz fiind, as visa -Im pare...

34
Si ce ne mai trabue doar' Inca

Spre vietuirea fericita?
Zieu Numa cit ma minca

0 gindire!-adeca ha clipita
Mai cid pa urma-a vietii mele,
Caci acum a muri mi-ar hi jele!...

60

35
Eu ma tem ca n-oi ajunge doard

Sa vad tiganimea la rind puss.
0! dulcea si draga primavara

A zilelor mele, cum apusal...
Acum ar hi-in lume da-a trairea,
Pa chieful tau, cum to trage hirea!12/

36
Voi, tinerilor, luati aminte

Ce mosul Draghici acum va zice:
Faceti-va bune-asezaminte

Si lacuiti dapreuna-aice;
Fiti purure-Intr' o minte s'o voie,
Mai vIrtos la vreme da nevoie.

37
Ca, daca nu va yeti prinde da mina,

Partasiri iubind si-imparachiare,
Asupri-va-va limbs strains

Si yeti hi periti lard scapare;
Nice veti mai face-un neam pa lume,
Ci veti hi fara tara si nume.

38
Ba veti hi cum furat pan' acum,

Cumu-s jidovii blastamati, iacal...
Ce n'au tara, ci traesc pa drum...

Sa hie tara cit da saraca,
Dulce-i cind poate cineva zice:.
Asta-i tam mea, eu-s da aice!... "13

39
De-aci Goleman lua cuvintul

Si le sfatui pre larg si tare,
Intii, ca sa-si imparts pamintul,

Ca tot insul din vreme sa-I are,
poata face malaiu si pine,

S'aiba ce minca de-azi pans mine.

nimical...

Si-' 4
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Car le voivode avait offert,

Scellant cette entente, des terres,
Afin qu'ils deviennent, ranges,"

Desormais des gens ordinaires,
Et qu'ils conviennent parmi eux
D'arranger leurs affaires au mieux.

31
Jour de conseil cette fois-ci,

Pour la cause etaient reunis,
Dans un brouhaha tres epais,

Les boyards les plus eclaires.
Draghici la parole prit,
S'adressant a la foule ainsi :

32
« Braves hommes ! Pen ai sur terre

Vecu des bonnes, des ameres,
Pris la vie serieuse, legere,

Mais cette fois, je suis sincere,
Qu'elle soit frivole ou austere,
N'ai rien vu tel dans ma carriere.

33
Nous, Tziganes, un pays aurions

Ou entre nous retrouverions
Village, jardins et maisons,

Et tout ce que les autres ont ?
Parbleu ! Pensant ces raretes,
Bien qu'eveille je crois

34
Que nous manquerait-il alors

Pour des jours paisibles couler ?
Parole, rien !... Mais une idee

Me ronge : qu'un instant encore
Ma vie rallonge, j'aurais peine
Si devais mourir maintenant !

61

35
Crains seulement ne vivre assez

Pour les Tziganes dans le rang
Voir rentrer. 0 mon doux printemps,

Peris, a mes vieux jours si cher !
C'est lors que vivre to devrais
Selon to guise et caractere.12

36
Vous les jeunes, retenez bien

Ce que dit l'oncle Draghici
Construisez des habitations

Et vivez tous ensemble ici,
Unis dans l'esprit, dans l'action,
Et plus encor dans le besoin.

37
Car si ne vous tendez la main,

Aimant le partage et l'union,
Vous dominera retranger,

Vous serez perdus a jamais ;
Demeurant sans pays, sans nom,
Ne formerez une nation.

38
Sur les routes... aucune patrie...

Tels que vous fates vous serez,
Tiens, comme sont les Juifs, maudits !...

Aussi pauvre soit, la contree
Reste douce tant qu'iI est dit :
C'est mon pays, je suis d'ici !... »13

39
A son tour la parole prit

Avec force details Goleman :
D'abord, leurs terres partager,

Chacun a temps les labourer,
Pour faire son ble, son mes,
Son pain de demain, d'aujourd'hui.

:

[dyer...
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"Oameni buni! Oare n'ar hi mai bine

(Zicea el) sä numim asta tara
Cu nume nou, pacum sa cuvine,

Facind s'o rinduiala-adevara,
Noi intre noi, carii toti sa hie
Supusi, intru d'alba tiganie?"

41
Ca fara da rind nu-i nice-un bine!

Casi apoi sa ne facem si mese,
Cum au s'alaltre neamuri vecine;

Sa sedem cu-a noastre jupinese
La cumindari, zaffeturi s'ospete,
lnchinind cu paharale-istete."/

42
Tara Mircea de -alts parte zise:

"Fratilor! Mie nu mi sa pare
Ca-aveti voi mintile-asa deschise,

Ca sa faceti vreo buns-asezara
Singuri din voi. Drept ahasta, cu
V'oi spunc pa scurt sfatul mien.

43
Sa pnnem neste oameni alesi,

Care-intaleg putinel *i carte,
Oameni intregi la minte, diresi.

Ahesti sfatuindu-sa de-o parte
$i samnindu-$i toate pa-o hirtie,
Cum or afla ei, asa sä hie."

44
Insa Burda n'astepta sa zica

Mircea tot sfatul sau: "Dard (zisa)
Pang cindu-ti vorbi tot nimica?

Marnaliga, mai, brinza
Da-aheste va sfatuiti nainte,
Dar' nu da-a voastre goale cuvinte.16/

62

45
Cind om avea ce minca bere,

Lesne-om sfatui noi da-ahele.
A. zic; asta-i a mea parere!...

Cind nu-i ce roade intre masele,
Atuncia, zieu, nimica nu-ti ajuta,
De-ai ceti macar Si carti o sufal..."

46
Intracea sa radic'A cu ciuda

Cucavel, facatoriu de ciure:
(Strigind) "Voi faceti din iarba cruda

Griu, din toporiste sacure!...
Hoho! nu \fa rapeziti asa tare,
Ca nu sint toate, pacum va pare!...

47
Au doara stiti voi din ce pricing

Voda-a.sa v-arms da minunat?
Cine *tie ce limbs paging

Doar' asupra lui iar' s'au sculat;
Armele-aheste nu-s cobc buns;
San incai trcbilc-asa nu suna"."/

48
"Eh! ce ne pass d'ahele toate

(Grai Boro*'mindru cu mahnire);
Au n'am nimeri noi $'a ne bate

S'in razboi adins a hartuire?...
Noi inca-avem cite doao mini,
lnima-in sin si duh in plumini!

49
Eu gindesc ca ha mai Brea timplare

Care poate sa ne timpineze
Ar hi cind sa se scoale nescare

Vrajma.si, ca tara sa ne pradeze,
S'am fi siliti s'ostim noi doara,
Aparindu-ne iubita tara.

*i clisa!15

*i

*i

*i
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« Braves gens ! Ne devrait-on pas

Dit-il, baptiser ce pays
D'un nouveau nom, comme it se doit ?

Instaurer une loi reelle
De notre blanche parentele
Tzigane, et lui etre soumis ?14

41
Car sans regle, ne dure rien !

Puis ferons des maisons, des tables,
Comme chez les peuples voisins ;

Avec nos conjointes aimables
Aux obseques, festins, ripailles,
Levons nos verres egayes. »

42
Les conseille aussi Mircea :

« Mes freres ! Il ne me semble pas
Que soyez assez eclair&

Pour entrer dans le droit chemin
De vous-merne. Ainsi vous dirai
En deux mots mon conseil restreint :

43
Des gens de valeur choisissons,

Ayant acquis brin d'instruction,
Des hommes formes, sains d'esprit,

Et deroulant tout sur papier,
Qui entre eux se consulteront ;
Qu'il en soit selon leur avis. »

44
Mais Burda, lui, n'attendit point

Qu'aille Mircea sur la fin :
« Parlerez-vous longtemps de riens ?

De polenta, fromage et lard15
Occupez-vous done a present !
Et non de paroles au vent.16

63

45
Avec a boire et a manger,

Aviserons du bataclan.
J'ai parle ; voici mon avis !...

Sans rien a mettre sous sa dent,
Quels que soient les livres qu'on Ilse,
Rien, au vrai, n'arrive a sa guise !... »

46
Et la, se !eve avec depit

Cucavel, faiseur de tamis :
« En ble transformez l'herbe verte

Comme en haches les herminettes !...
N'y allez donc pas aussi vite,
Car les choses n'ont telle suite !

47
Savez-vous pour quelle raison

Vlad agit de cette facon ?
Qui salt quelle paienne engeance

Lance contre lui son offense ?
Ces armes sont signes mauvais ;
Les affaires vont se gater. »17

48
« Mais de tout cela on se fiche,

Dit Boros, dans sa fierte triste ;
Nous pourrons merne bien nous battre

Dans une guerre sans merci !...
Car nous avons toujours deux bras,
Du cceur et du feu dans les tripes !

49
Ce qui pourrait nous arriver

Comme mesaventure pire,
Ce serait qu'un peuple ennemi

Se leve, pour notre pays
Mettre a sac, que soyons pousses
A defendre chere patrie.
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Dar' s'atunci n'ar hi cu cale

Sa ne temem fard de masura,
Caci nici noi sintem neste dirdale18

Sau ha da pa-urma lapadatura,
Ca sa nu cutezam a sta-in fats
Macar cu ce feliu de-oaste-indrazneata."/

51
Goleman era sa mai inceapa

A graire, de-abea cit zisa:
"Toate-aheste nu platesc o ceapal..."

Cind Satana, care-aci sosisa
Desbracind negura-intunecata,
In chip de corb la tigani s'aratd.

52
$i vrind sa le faca-o natarie,

Zbura-in giur pe deasupra -le roata
Citeva ori, ca s'o ciocirlie,

Purure cintind cha! cir! iata,
Bietului Goleman, ce pe iarbd
Sezind ura, sa cufuri -In barbal...

53
Si tot croncanind, de-acolea mearsa,

Iar' dintr-un alb nuor Sint the,
Trosc!... asa-I pogni cu sageata-arsa

Tocma-intea capului gavalie,
Cit corbul cazu mort, iar' &Lana
Fugi zberind s'astupindu-$i rana.19/

54
De-aceasta-aratare minunata,

La toata-adunarea cazu greats.
Toti sa mira cu gura cascata

Si de fried toti albisa-in fatd,
Iar'stergindu-s' barba Goleman
Sudui de mama pe croncan.*

64

55
Nime nu graia, ci cite-odata

()chill mai involbea catra stele,
Pan'ce Draghici dupa o bucata

De vreme, suspinind cu jele
(Zise): "Hai! mult ma tem da ahasta
Sa nu caza pa noi v'o napasta.

56
Auzit-am (si tin minte) -odata

De la dada, Dumnezieu sa-lerte,
Ca mare nevoie va sa pats

Ahala si greu va sa sa certe
Asupra cathia corbul zboara
Sau croncanind sa spurca doara.29/

57
Pantru-ahaia va luati aminte

Ca nu pentru neste lucruri doara
Da care va sfatuiati maiinte

Lui Guladel bine sa nu-i para,21
$i prin hasta-aratare cereasca
Va cid primejde sa va fereasca."

58
Draghici era pa vremile-acele

Cel mai batrin din cetele toate,
$i prorocea cind bune, cind rele,

Cum sa prin sate.
Toti pe dinsul ca pe-un cel-mai-mare
Asculta, cu multa-incredintare.

59
Dar' atunci Neagul, caci avea fire

De-a grai bagiocuri cite-o data,
La Draghici cu ciudoasa zimbire

Cautind zisa: "Dar ian' mai inceata,
Badeo Draghici, de-a proroci rele
S'a ne mai descinta dintru ele.22/

§i

§i

timpla-in lard §i

                     



50
Et meme alors ne conviendrait

Par la peur d'être terrasses :
Nous ne sommes pas des trimards,'8

Pas plus les derniers des flemmards
Pour ne pas oser faire face
A toute belliqueuse audace. »

51
Voila que Goleman reprend

La parole, et dit seulement :
« Ceci ne vaut pas un oignon !... »

Alors que Satan, arrivant
Devetu de la brume sombre,
En corbeau apparut aux Roms,

52
Et voulant jouer mauvais tour,

Au-dessus d'eux, autour, volete
Plusieurs fois comme une alouette,

Chantant Cha ! Crr ! Et une fiente
Au pauvre Goleman dans l'herbe
Assis, it !ache dans Ia barbe L.

53
Puis s'en va, toujours croassant.

Saint Ilie, du nuage blanc,
Lui envoie sa fleche brulante

Droit dans la tete. Et la bête
Tomba raide ; sa plaie couvrant,
Satan de s'enfuir en criant.19

54
De ce miraculeux passage,

Un malaise dans l'assemblee.
Tous s'etonnerent, bouche bee,

Et la peur blemit leurs visages.
La mere de l'oiseau jurant,*
Goleman sa barbe essuya.

65

55
Nul ne souffle mot, mais parfois

L'un I'autre s'adresse aux etoiles,
Quand enfin Draghici declame

Dans un soupir a fendre rame :
« Ah, je crains fort que ce presage
Nous annonce un sacre pepin. »

56
Je le tiens de mon pere, amen,

Et me le rappelle fort bien,
Terrible malheur adviendra

Et gravement puni sera
Celui que le corbeau survole
Ou de sa fiente en croassant,2°

57
Vise. A considerer seulement :

De Ia teneur de vos paroles
Quelques instants auparavant,

Del* pourrait etre mecontent.21
A travers ce signe celeste,
II vous met en garde et proteste. »

58
Draghici etait en ces temps

Le plus ancien des campements,
II predisait le mal, le bien,

Parmi les villages voisins.
Its ecoutaient le veteran,
En lui tout a fait confiants.

59
Mais Neagu, toujours glissant

Par-ci par-la ses railleries,
Remontrance dans un sourire,

Lui dit : « Arrete donc ton tir,
Mon oncle, le mal ne predis,
N'irrite les mauvais esprits.22
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Ahaia stim si not fara de tine,

Curnca halui pa-a cui crestet cede
Un corb sau cloud nu-i merge bine!...

Iar' eu socotesc ca-i mai da-a crede
Cumcd noroc va sa ne tilneasca,
Caci corbu-i pasere tiganeasca."

61
Asa tiganii cu traista plina

Intra-Alba Flaminda miind,
Sfatuiea din prinz pans in cina.

Toti spunea parerea sa pe rind,
Iar' cind era in urma la firsit,
Raminea lucru nehotarit.

62
Dar' Intracea porunca le vine

Ca toti cit mai curund sa sa gate,
Cetele sa fie pans mine?'

Dimineata, toate bine-armate.
Pe linga-aceasta, multe-incarcate
Sosird si carra cu bucate./

63
A doao zi cind rasarea soare,

Voda cu capitanii de frunte
intracolo mearsa la praimblare,

Unde prin corturi negre marunte
Tiganii, ca $i broastele-in balta,
Durmea pravaliti toti peste-olalta.

64
Atunci porunci cit mai indata

Cei armati sa iasa la priveala
Cu toti, 'apoi ceata de ceata,

In parada si cu rinduiala
Sa treaca ca Si gata de cale
Pe denaintea marii-sale.

66

65
0, mus4! rogu-te de-asta data

Sa-mi dai viers cu vrednice cuvinte.
Ca sa pociu cinta cum inarmata

Tiganimea purceasa. nainte
Catra-Inimoasa cu vitejie,
Vrednic lucru ca lumea sa-1 stie.24/

66
Intii, dark dintru toti purceasa

Ceata lui Goleman vestita;
Toti ciurari $i feciori de acasa,

Vai de-acela care-i intarital...
Trei sute era ei pe-indelete,
Mara de prunci, muieri si fete.

67
Armele for cele mai cumplite

Era furce si rude de satra,
La viry cu fierr ager tintuite;

Cu cestea-indata trintea de vatra
Pe vrajma§ de-aproape §i de parte.
Acolo sa vezi capete sparte!25

68
Steagul! de minza codalba-o piele26

Le era, de-un paring aninata,
Pe care sta, cu rosii petele,

0 ve§ca de ciur sus indreptata.
Cinta de mars in cimpoi foite,27
Batind in ciure negauritel

69
Ce sa mai zic de-a for voivod mare?

Goleman voinicul! Oh, acela,
De nu-1 va prapadi v'o timplare,

Nu va bate el in zadar
Nice va zacea pravalit pa spate
Cind i s'or traista bucate.

si

lela,26
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Sans ton aide le savons bien

Que la tete sur qui se pose
Un corbeau ou une corneille

Ne toume rond !... Moi, je suppose
Que notre chance est en chemin,
Car cet oiseau est notre embleme. »

61
Ainsi, avec besace pleine,

Les Roms, d'Alba a Flaminda,
De midi au soleil couche

Faisant halte se conseillaient.
A la fin, tout conseil donne,
La decision prise n'etait.

62
Et la-dessus recoivent l'ordre

De s'appreter tous vitement,
Que les troupes, 'name a l'aurore,23

Restent armees jusques aux dents ;
Et de plus, chargees lourdement,
Les chars pleins de vivres reviennent.

63
Le lendemain, quand I'aube peine,

Le VoIvode et ses capitaines
Vont se promener justement

Vers les petites tentes noires
06 tels grenouilles dans la mare,
Renverses l'un sur l'autre ils dorment.

64
Alors sur-le-champ it ordonne

Que se mettent en rang les Roms,
Troupe apres troupe, si armes ;

Bien alignes, presentant l'arme,
Qu'ils defilent prets au depart
Devant sa princiere personne.

67

65
O, Muse, t'en prie cette fois,

Digne parole donne-moi
Pour chanter comment nos heros

Se jeterent, armes comme it faut,
Plein d'elan, vers Inimoasa ;
Par elle le monde saura.24

66
Premiere troupe qui s'en va :

Celle, reputee, de Goleman,
Jeunes gens tamis fabriquant ;

Gare a qui les affronterait !...
Sont plus de trois cents, sans compter
Epouses, flues et enfants.

67
Leurs armes les plus percutantes

Sont rateaux et perches de tente*
A la pointe aceree d'acier ;

De ces armes auraient terrasse
Tout ennemi, de loin, de pres.
Alors, que de cranes brises 125

68
Peau de pouliche a blanche queue26

Pour drapeau, tenue a un pieu,
Nouee de bandelettes rouges ;

Et dressee, d'un tamis la roue.
Marche a la cornemuse27 ils jouent,
Rythmant sur des tamis sans trous.

69
De leur grand voIvode, que dire ?

Goleman le brave ! Oh, lui,
Si grand malheur ne lui arrive,

11 n'aura pas en vain braille,28
Ni ne restera renverse
Sur le dos, sa besace vide.
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Dupa-aceste venira nainte,

Armati §'In rinduri tocmite bine,
Argintarii, de-inele §i tinte
Facatori, doao sute. Dar'cine

Ii duce §i le este povata?
Tinar Parpangel §i mindru-in fats.

71
Acesta purcedea -In dreapta spits

Din craiu Jundadel a carui mare
Si preste toti inaltata vita

Tocma de-unde soarele fasare,
Cu soarele-impreuna rasarisa,
Precum cronica ciorasca scrisal

72
Tot dintr'aceaia§' vita naltata,

(Pan'au stat intreaga-imparatia
Tiganilor) pogoriea din tats

Pe fii, schiptru §i nalta domnie
Pan' la craiu Jundadel pe care
Lipsi de tron Cinghi§han cel mare.29

73
Fost-au de cind lumea sta-im picioare

Multe neamuri slavite-odinioara,
Viteze §'altor poruncitoare,

A carol- nepoti acum de-ocara
Sint Ia noi; §i noi l'altii-om fi cloud
De nu vom baga sama de tara.

74
Ian' cautati la tiganescul soiu

Cumu-i astazi de-ovilit, cum el
De catra toti sa-impinge-in gunoiu;

Dara cind traia craiu Jundadel
Si stapinea-in India bogata,
Vita for era mult luminatal

68

75
A for preste toti nalt imparat

SA numea -In ferman a lunii frate
5i-a soarelui fiiu pre luminat;3°

Iar' lui sa-inchina nenumarate
Noroade, tan, crai §i mari ostroave,
Aceste nu-s de§erte voroave!

76
Parpangel de pe mo§ sa nascusa

Din cea mai frumoasa tiitoare
A lui Jundadel; a§a sa dusa

Apoi stralucind raza de soare
Pan' la dinsu; §i care nu crede
Caute la el, ca -In fata i-o vede.31

77
Era nalt §i ghizdav Ia faptura,

Bun lautariu, pre bun cintaret;
La toate faptele cu masura,

Iara-de inele meter ales.
Acest chip era voivodul mare
A zlatarilor, mergind calarel

78
Iara dupa dinsul, tot alese

Sireaguri din singura lui ceata
Sa ducea,- Intr'un rind tot cite sese,

Caror urma ceaialalta gloats
In pielcuta goals -goli§oara
Si scripind de neagra. ca §'o cioara.

79
Cei [intr]armati avea buzdugane

De-arama §i ne§te lungi cutite,
Toti oameni nalti §i gro§' in ciolane.

Cu par Imburzit, barbe sperlite;
Haine-avea lungi, scurte §Invirstate,
Unii fara mineci, altii rupte'n spate.
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Se presentent ensuite armes

Les fabricants, dilment ranges,
De bagues, de clous, bijoutiers ;

Deux cents. Mais qui va les mener,
Et fier, leur apporter conseil ?
Devant, le jeune Parpangel.

71
11 descend, directe lignee,

Du roi Jundadel dont l'espece
En quantite comme en noblesse,

Vient d'ou le soleil s'est leve,
En meme temps que lui est née,
Selon la chronique attestee.

72
De la m8me haute famille

- Tant que le romani royaume
Fut un - it vient de pere en fils,

Du sceptre et du superbe regne
De Jundadel, prive du trone
Par le grand Cinghi§han lui-meme.29

73
Depuis que le monde est cree,

Nombreux les peuples renommes,
Vaillants, des nations commandant,

Dont aujourd'hui les descendants
Font la risee ; seront maudits
Si ne veillons sur le pays.

74
Tzigane race regardez,

Comme on l'avilit a present,
Comme on la traine dans la fange,

Alors que Jundadel vivant,
Sur les riches Indes regnant,
Leur famille etait honoree.

69

75
Sur tous leur empereur sublime,

Frere de lune se nommait
Dans les actes, et le fils choye

Du solei13° ; de nombreux pays,
De rois prostemes devant lui.
Ce ne sont pas vaines paroles 1

76
Parpangel, d'apres son aIeul,

Descendait droit de la plus belle
Concubine de Jundadel ;

Le rayon brillant du soleil
Vint jusqu'a lui, et qui l'ignore
Voit que son visage se dore.31

77
Grand voivode est cette figure

Des Tziganes artisans de l'or.
Il etait grand et fier d'allure,

Bon menetrier, bon chanteur,
Mesure de geste et de corps.
Faiseur d'anneaux, maitre orpailleur.

78
Derriere lui, toutes choisies,

Longues files de son armee
S'en vont six par six regroupees

Et par les autres Roms suivies,
La foule en plus simple appareil,
D'un noir brillant comme corneille.

79
De haute taille et charpentes,

Cheveux hirsutes, barbe drue,
Ceux armes tenaient des massues

En cuivre, et de longs couteaux ;
Long ou court \fetus, en rayures,
Sans manches, ou des trous dans le dos.

                     



80
In loc de steag purta ei o cioara

De-argint, cu penele faschierate
Intracel chip, cit gindeai ca zboara

Plesnind in arepi cu-aur suflate.
Musics facea cu drimboaie,
Zdrincanind clopotei de ciodiel

81
A treia, cu pasuri masurate,

Caldararii mari de stat sa-ivira;
Toti caciulati, cu barbe-afumate.

De taria for lumea sa mirk
Taie -In aramuri ca
$i rabda foame cite trii zile.

82
Armatura for era ciocane

Ferecate; toti era calare.
Dar unde ma tragi, o Ba labane,

Ducatoriul acestor, pre tare?
De-asculta tigania de tine
Era de dinsa cu mult mai bine!...

83
Ei Inca dupa-al sau steag urmeaza,

Ce era de-arama-o tipsioara
Stralucind in toate parti cu raze,

Ca $i soarele de primavara.
Mars sufla-n trimbita ragitoare
S'in loc de doba, batea-in caldarel

84
A patra venind sa vazura

Fierrarii cu-ale sale baroase,
Arzatori[i] de carbuni zgura.

Inarmati era ei [si] cu coase
Pe neste druguri lungi Indreptate
$i-in chipul lancilor ferecate.

70

85
Ducul for era Draghici cu minte,32

Care le multe veacuri vazusa
$i totus' din gura nici un dinte

Inca pans-atuncea nu-i cazusa;
Acum tinea el a septea muiere

totus' sa simtea la putere.

86
Trei sute de-armati numara ceata,

Pedestrime-aleasa! Fiescare
Mergea voios si de razboiu Bata.

Purta cu sine si de vinzare
Seceri, cutite, foarfece, zale,
$i nu le lipsea numa parale./

87
Cinghia for mergea inaintea,33

Ce era de clopote si chimvale.
Steag era tigaie de placinte,

Impodobita-imprejur cu zale
Marunte de-otal scripitoare,
Animata pe-o lungs frigare.

88
Sosird-apoi in sireaguri groase

Lingurarii cu sacuri pe spate,
Toti bine-imbracati, cu barbe rase,

De-a briuri purtind neste barzi late
Ce toate soiuri de lemne taie,
Arme pre bune si de bataie.

89
Povata for Si vrednicul jude

Era iubitoriul de dreptate
Neagul ce numai de-o parte-aude,

$i -i cel mai bun mester de covate,
De scafe, cauce, linguri, taiere,
Himbare, favare cuiere.34/
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80
Une corneille pour drapeau,

En argent, plume eparpillee,
Battant de ses ailes dorees,

Tel le qu'on l'aurait cm voler.
Et sur leurs tambours, des clochettes,
Marquant la mesure, cliquetent.

81
En troisieme, pas cadences,

Grands bonnets, barbes enfurnees,
Souffrant la faim deux fours ou trois,

Les faiseurs de seaux baraques.
Leur force - monde emerveille -
Coupe le cuivre comme bois.

82
Tous a cheval, l'ame guerriere,

Marteaux leur sont armes en fer.
Oil me traines-tu, Balaban,

Toi qui les conduis vaillamment ?
Si les Roms t'avaient ecoute,
Point de regrets ils n'en auraient.

83
Its suivent comme un etendard,

Pareille au soleil de printemps,
Gerbes de cuivre rayonnant,

Brillante petite cymbale.
Le clairon sonne et marche haut ;
L'on tape - tambour - sur un seau.

84
En quatrierne prennent place

Ses ferronniers avec leurs masses,
Ceux qui brillent charbon et cendres,

Pour qui des armes sont leurs faux :
Sur d'immenses pieux vont les tendre,
Comme des lances les ferrant.

71

85
Sage Draghici commandant,32

Qui d'autres siecles avait vu,
Sans pourtant qu'une seule dent

De sa machoire ne soit chue,
A septieme epouse en etait,
Mais fiere allure encor montrait.

86
La troupe trois cents comportait

Fantassins d'elite. Its allaient
Allegrement, aux luttes prets.

Faucilles a vendre emportaient,
Armures, aussi, couteaux, ciseaux ;
Seul l'argent leur faisait defaut.

87
Leur clique33 n'etait en retard,

De cloches, de cymbales issue.
Un moule a tarte en etendard,

A longue perche suspendu,
Dont l'acier luit sous les rayons,
Entoure de menus maillons.

88
Viennent ensuite, en rangs serres,

Hache au dos, faiseurs de cuillers,
Tous bien \fetus, barbes rasees,

Ceintures d'un large hachoir
Qui coupe le bois quel qu'il soit
Meilleures armes pour le combat.

89
D'objets le meilleur fabriquant :

Pichets, cuilleres, tranchoirs, brocs,
Loquets, portemanteaux, breloques,

Leur sage conseiller jugeant,
Epris d'equite, Neagu,
D'une seule oreille est pourvu.34

                     



90
Horiul for in fluiere triste35

Cinta, lin tocanind pe-o covatd,
Cit putea simtirile sd miste

Fiescui. lard de steag, o lopatA
Prelungd-avea cu dascalie
Facutd de maistor Pintilie.

91
Dar' cine-m va spune cum sä cade

Ceata slavitA care-acum vine!
Musa s'Apolloane, drAgut bade,36

Sopteste-mi vorbe graiuri line,
Ca rard de-a to dulce- Insuflare
Poetul haz priintd n'are.

92
Acesti era (pre limba curatd

Graind) aurari, cea mai aleasa37
Ordie din tigania toata.

Acestor' nici de vodd le pasd,
Cind ploao la munti si pot sa spele
Aurul din apd, prin valcelel

93
Avea la dreapta sulite lunge

$i neste sabii de-a stinga scurte.
Care stia cum sillita-impunge,

Cum de sabie trupul amurte,
Ace la trebuia sd-aibd frica
$i groan' de-astd ceata voinica.

94
Steagul o sulita era, toata

De-aur, cu codoriste vapsitA
$i cu fluturi de-argint invristatd.

Iar'orhestra, bine rinduitd,311
Cinta mars in diple s'aldute
Bdtind in dobe-anume acute.

72

95
lard pe cu fala duce

Tandaler inimosul, de care
Nu cuteza nime sa sd-apuce,

Asa era de hamic si tare.
Spun ca nu cunostea nice-o spaima,
Cd-ar fi fost cu dracul unii-1 defaima.39/

96
Pe-urma-in rinduri groase neinchieiate

Mergea laietii, goletii droaie,46
Mincatori zadarnici de bucate,

Inarmati cu maciuci cu maie,
Muierile cu prunci mici in spate
De tot goale sau de jumatate.

97
Corcodel pe dinsi avea poruncd

SA' povatuiasca-in rinduiala,
Corcodel care cu bobi aruncd

$i cu vrajituri oameni insald.
Ori cine ce va fura el stie,
Spuindu-i dracu din rdspintie.

98
lard steagul era, dupd care

Sa ducea gloata de mortaciune
$i de toate stirvuri mincatoare,

0 tearfa-aninata pe-o prAjind.
Marsul suna -In cornuri mugatoare,
Roti gura mare./

99
Dupa ce toti in giur s'asezard

Rinduindu-sd ca cunund,
Lauda principul adevard 1

Ascultarea for voia bunk
Apoi tare le dete poruncd
Spre-Inimoasa-indatd sd sä duca.42

si

lolaindu-sa-in

gi

gi

si

gi

dinsii

si

                     



90
Menestrels, de flute et pipeau"

Jouaient, rythmant sur un petrin,
Emotion pour tout un chacun.

Une pelle pour etendard,
Allongee et faite avec art
Par maitre Pintilie lui-meme.

91
Qui decrira comme it se doit

Fameuse troupe que voila !
Muse et gentil oncle Apollon,"6

Soufflez-moi de douces chansons :
Sans votre inspiration secrete,
Ame ni raison le poke.

92
Ceux-la, (si l'on veut parler vrai),

Les orpailleurs, horde c'etait 37
La plus noble de nos Tziganes ;

Its ne craignent meme pas Vlad,
Tant qu'il pleut sur les hautes terres
Oa ramasser l'or des rivieres.

93
A voir cette troupe terrible,

Tenant a droite longue lance
Et a gauche sabre ecourte,

Qui sait comme I'une transperce,
Que sous l'autre le corps perit,
Devait la terreur eprouver.

94
Pour drapeau, avec manche peint,

Une lance avait, tout en or,
Semee de papillons d'argent.

Quand a l'orchestre, bien en rang,38
Marches sur tambours et mandores,
Il jouait au son des crincrins.

73

95
Et qui fierement les menait ?

C'etait Tandaler au grand cceur,
Tellement fort et travailleur

Que nul n'osait s'y mesurer.
Se dit qu'il ignorait la peur,
Qu'avec le diable it pactisait.39

96
Puis nombreux et desordonnes,

Derniers des Roms, les va-nu-pieds,49
Baffreurs de vivres sans merite,

De gourdins et pilons armes ;
Les femmes, au dos leurs petits,
Tout A. fait nues ou a demi.

97
Corcodel avait donc mission

De choisir droite direction,
Corcodel qui des sorts jetait

Et par sorcellerie trompait,
Qui les voleurs reconnaissait :
Diable aux carrefours l'initiait.

98
Et le drapeau qui devancait

Cette cohue de charognards,
De devorateurs de depouilles :

Accrochee aux perches, guenille.
Et tous a plein gosier braillards,
Marche rythmee de cors beuglants.

99
Prenant forme d'une couronne,

Se mirent en cercle a l'instant.
Le chef vanta de bonne foi41

Soumission et volonte bonne,
Et fortement leur commanda
De se rendre a Inimoasa.42

                     



100
Toate ce pana-acum sa cintard

Intr'o vechie foarte pergamind
manastirea de la Cioara,

$i pot avea credinti deplini,
Fiind ca sa cetesc $i-in hirtoaga
Din mandstirea de la Zanoaga.

101
Cartea din Cioara nu spune-aice

Mai multe, iar cea din Zanoaga
Mai adauge-inca (prin un "sä zice")

5'o voroava-a lui Vlad-Voda-intreaga,
Care el cu cea timplare zisa,
Iacat'o, precum o gisii scrisal

102
"Viteazi-eghipteand rami$ita!

De faraoni vita straluciti,
Din vechi iroi tinara mladita!

0, mindra tiganie cernita,
Asculta ca sa tii bins-aminte
Toate-a marii-mole cuvinte.

103
lacy t'am dat parninturi $'olate,

Impartitu-ram arme voinice
Precum $i tot feliul de bucate,

Vrind ca o data sä sa radice
$i neamul tau dintru mi$elie,
De risul altor sa nu mai fie!

104
Pentru ca de-acum ca taranii

Ceialalti in mindra Muntenie
Veti fi socotiti $i voi tiganii,

Daca veti arata harnicie,
Aparind tam cum sä cuvine
De turci sau alte limbe stralne!43.../

74

105
Intre Barbate$ti $1ntre-Inimoasa

Este-un sat, care Spateni sa chiama.44
Acolo va fi nesparioasa

Tabara voastri, bigind de sami
De-a face toate cite domneasci
Maria-mea va sa-i porunceasca."

106
Atunci, Intr -o gura, gloata zisa:

"Mu It'amim foarte marii-tale,
Mai virtos pentru malaiu $i clisa.

Ian' vie-acum da hai cu cealmale!
SA dee pa-a noastra tiganie,
I-om satura not di batilie."

107
Iar'apucind Gogoman voroava,

"Luminate doamne! -In tam toati
(Zisa) stim ca t'au razbatut slava

$i nu este cineva sa poata
lca porunca marii-talc,

Ba nisi pc departs sa ic-in$alc./

108
Dar (sa ierti maria-ta!) sa zice

CA-ar hi di tilhari caile pline.
Noi n'am vrea sa-avem cu din$ii price,

Ci-am trai cu toata lumea [bine]!
Deci ne ternem sa nu ne-asupreasci
Ciimva pi drum laia tilhareascal...

109
Rugam dar pa maria-sa foarte

Ca sa ne dee pa drum v'o paza,
Ori qteni ce n'au frica da moarte

Sau haiduci cu groaznice-obraza,
Ca la primejdie sa ne-ajute;
DA-ar hi macar numa doao sute!"45

S'alla,-in
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100
Ce que de vous chanter je viens,

D'un tres vieux parchemin le tiens :
Du monastere des comeilles,

Et je puis vous en assurer,
Se retrouve en d'autres papiers,
D'un autre couvent tout pareil.

101
La feuille ne precise pas

Plus de details, et Zanoaga
Rajoute (au moyen d'un « on dit »)

Une entiere palinodie
Que Vlad pour roccasion lanca.
Comme consignee la voici :

102
« Vaillant vestige de I'Egypte,

De la splendeur pharaonique,
Jeune pousse de repopee !

Fiers Tziganes endeuilles de noir,
Ecoutez, gardez en memoire,
Ces paroles de majeste.

103
Terres, maisons vous ai donnees,

Distribue armes solides,
Differentes sortes de vivres,

Par desir que vos populaces
A I'infamie enfin s'arrachent,
Cessent de nourrir le mepris.

104
Desormais, egaux a autrui,

Fiers paysans de Muntenie,
Vous, Tziganes, consideres

Serez de par le travail fait
Et la defense du pays
Contre les Turcs et retranger !...43

75

105
Barbatesti, Inimoasa :

Entre eux votre camp siegera,
Au village de Spateni.44

Veillez a faire avec adresse
Ce que ma voivodale altesse
Comme ordre vous expediera. »

106
La foule alors comme un seul dit :

« Nous remercions votre Altesse
Bien bas ; vive farine et lard !

Qu'il vienne a present, le batard !
Qu'il tombe sur nos troupes fieres :
Le degoilterons de la guerre ! »

107
Gogeman reprend la parole :

« Prince eclaire ! Nous le savons,
Tout le pays clame ton nom

Et n'y a nulle ame qui vive
Pour enfreindre to volonte
Et encor moins pour to tromper.

108
Mais on dit - pardonne, seigneur -

Les routes pleines de pilleurs.
Que nous attaquent nous craignons,

Chemin faisant, certains voleurs !...
Ne voudrions les affronter
Car nous desirons vivre en paix !

109
Votre Altesse humblement prions

Que quelques gardes nous ayons,
Soldats ne redoutant la mort

Ni meme terribles haidouks,
Afin qu'ils nous portent secours :
Deux cents, pas plus, comme renfort ! »45

                     



110
La ceasta cerere minunata
Vlad zimbind zia "N'aveti teams!
Orice Iaie tilhareasca-armata
Sa dee pe voi; numa luati sarna
Sa n'aratati ca cum v'ar fi frica,
$i-ti vedea ca nu va-o face nimica".

111
Aceste zicind voda purceasa
Lasind pe tigani pomiti in cale
De la Flaminda cateInimoasa,
Dupa porunca marii-sale
Pans -aici cartea Zanoaghei spune
Ce-in alte cronice nu sa pune;

112
Tara cele ce de-acum urmeaza,
Intr-un chip s'afla-in cartile toate.
$i fig' care poate sa creaza
Cestor intimplari adevarate
Ce sa vor spune de-acum nainte,
De nu cumva toata cartea minte."
Fir0/

11
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110
A cette etonnante requete,

Vlad en souriant : « N'ayez crainte !
Quels que soient les bandits armes

Qui vous croisent, it faut penser
A ne point montrer votre effroi :
Aucun mal ne vous adviendra. »

111
Ce dit, le voivode s'en va,

Laissant les Roms en bonnes voles,
Framinda et Inimoasa,

Selon l'ordre majestueux.
Ce qu'a Zanoaga mis en jeu,
D'autres chroniques le taisaient.

112
A partir de la ce qui suit

Est tout pareillement decrit.
Chacun.peut accorder sa foi

A ces veritables exploits
Que raconterons desormais,
Sauf si nous ment le livre entier.46
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NOTE CINTECUL I

* Tiganiada, adecA lucru sau povestea tiganilor. Omer Inca de la Illion, aria Troadei, au numit cintecul
sau Illiada. Virghil, de la Enea, erode pe care au cintat, au chiemat cintarea sa Eneada etc. $i autoriul
accasta istorie a tiganilor numqte Tiganiada. Mitru Perea.

1. Flaminda localitate N.T.

2. Inimoasa localitate N.T.

3. Musa. Acest cuvint este elinesc, obicinuit acum mai la toate limbile, mai virtos la poesie sau cind
scriu cu stihuri. Precum s'arata la mithologiha elinilor, musA va sä zica §tiinta, sau mai virtos zina
aflatoare de §tiintA. Elinii cinstea noao muse, precum: Clio, Euterpe, Thalia, Melpomene, Terpsihore,
Erato, Polimnia, Urania si Calliope, care toate s'au zis ziele sau zinc, nascute de Joie (sau Zevs)
fecioare viergure, de musics poetics aflatoare. Pentru aceasta poeticii eline§ti latine§ti, vrind sä
inceapa vreun cintec, le chiema intru ajutoriu. Iar' poeticul nostru aici chiama indeosabit pre acea musA,
care oarecind au cintat lui Omer Vatrahomiomahia, adeca Bataia soarecilor cu broastele. Mitru Perea.

4. Hirtia e rabdatoare, caci pe dinsa pop scrie ce vrci, bun §i rau. Pentru aceasta poeticul nostru lipsa
avind doara de patroni metenati, inching ostAneala sa hirtii!...

5. Haas va sa zica, dupd noima elinilor, intunerec fara margini, unde toate sint mestecate stihiile
depreund.

6. Zia. Cuvintul acesta va sa zica ziea sau ca cum ai zice dumnezieoaie; insa spre inplesul tuturor am
socotit sa aduc aminte cetitorilor ca vrind poeticul a da un gust nou poesii noastre alaturind-o poesii altor
neamuri, au metahirisit (trebuintat) obiceaiul elinilor §'a latinilor, care personisesc patimile vartutile
(imbuniitatirile), caci prin aceasta singur sa osabe*te poeticul (cintaretul) de orator (uratoriu). M. Perea.

a) Adeca ca §i taranii no§tri la povqti, cind spun de ciuma, de mama-padurii §i a vinturilor
Chir Simplilian.

b) Admit teaca-(leaca vorbc goalc, pagubd de hirtic. Mai bine era s5 cinte ca Oganii no*tri, cu
verpri cum sint obicinuitc. Eu toate cite s-au zis p1ind aicc, in scurt fi cintat:
Frunal verde de sc7carei

laca tiganii s'armard
Ca sa-§ pue-un voda-In tars
Asemcne tor, pe-o cioard;
Dar sfddindu-sa -intre sine,
Lasara-§' voda §'ocine
$i mearserd-in tari strain,
Precum le-au parut mai bine.
Iata toate, in scurt, fard a se ldti pe la haos §i urgii, sau nu §tiu ce tAri pustii! Cocon Idiotiseanul.
c) Dar lass, frate nu critisi cele ce nu intalegi, ca sa nu to faci de ris, ca a§a judecind ca tine,

trebue sA defaimam toti poeticii sA cintam ptirure frunza verde. Cocon
7. Urgia zice ca SAtana i-au fost tats Zavistia mama. Trebue a ca poeticul vrind sa obraznuiasca mai
chiar §i poeticqte lucrul, prin Satana intalege pre cel mai intii duh necurat, care mai nainte de osindire
fusese arhanghel Si, precum sA zice la cartile beserice§ti, sA numea Luceafer, adeca purtatoriu de lumina,
iara Satana sa zice la Biblia acela§' duh necurat. Spun cei invatati intru dogmele cre§tine§ti ca acela
mai nainte de cadere au fost eel mai Intli arhanghel; apucindu-I zavistia au gindit pue tronu sau
asemene cu Dumnezieu; pentru accasta fu surpat cu toti care au fost inteun gind cu el. Drept aceasta
poeticul zice ca s'au impreunat cu Zavistia au nascut pe Urgie.
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NOTES CHANT I

1. Flaminda "L'Affamee" - localite. N.T.

2. lnimoasa "La Brave" - localite. N.T.

3. Muses. Ce mot hellene. aujourd'hui connu dans toutes les langues, notamment dans la poesie, ou
lorsqu'on ecrit des vers. Se lon la mythologie des He llenes, muse signifie science, ou plutot la deesse
qui connait la science. Les He Ilenes honoraient neuf muses: Clio, Euterpe, Thalie, Melpomene.
Terpsichore, Erato, Polymnie, Uranie et Calliope, qu'on appelle toutes deesses (roum.zine), rides de
Zeus et de jeunes fines vierges qui detenaient le secret de la musique et de la poesie. C'est ainsi que
les poetes hellenes et latins, desirant commencer un chant, les appelaient a 1' aide. Et notre poete fait
ici appel specialement a cette muse qui, jadis, a chante a Homere la Batrahomiomachie, c'est-a-dire
la Bataille des souris contre les grenouilles. Mitru Perea.

4. Le papier est patient, car on peut ecrire ce qu'on veut, bien et mal. C'est la raison pour laquelle
notre poete, faute de patrons et de mecenes, dedie son travail au papier.

5. Chaos veut dire, dans l'esprit des He Ilenes, obscurite infinie, profonde, ou tous les mauvais genies
se trouvent pele-mele.

6. Nesse (roum.zinA). Ce mot signifie deesse ou, si I'on pent ainsi dire, le feminin de Dicu; mais,
pour etre bien compris, j'ai voulu rappeler aux lecteurs que le poete, afin de donner un nouveau gout a
notre poesie, la rapproche de celle des He Ilenes et des Latins, qui personnalisent les passions et les
vertus (les ameliorations), car c'est ainsi (par ce biais) que le poete (le chanteur) se distingue de
I'orateur. M.Perea.

a) Comme nos paysans lorsqu'ils parlent, dans nos conies, de la peste, mere des forets et des
vents, etc. Chir Simplitian.

b) C'est-a-dire teach -fleaca (en roum.; "etui-balivemes") des mots ou coquilles vides,
gaspillage de papier. C'etait mieux de chanter comme nos Tziganes, avec des vers courants, habituels.
Toutes les choses qu'on vient de dire, je les aurais brievement resurnees ainsi:

Feuille verte de seigle,
Voila que les Tziganes s'armerent
Pour mette un Vo 'Node dans leur pays,
Semblable a eux. une comeille;
Mais, en se disputant entre eux,
Its abandonnerent et voIvode et hoirie
Pour s'en alter dans des pays strangers,
Comme it leur paraissait plus avantageux.

Voila, en bref, sans s'etendre au chaos, les mauvais genies et je ne sais quels autres pays lointains.
Cocon Idiotiseanul.

c)Mais laisse, mon frere, ne critique pas ce que to ne comprends pas, pour ne devenir ridicule,
car en jugeant les choses comme toi, nous devons diffamer tous les poetes et chanter sans cesse
Feuille Verte. Chir Simplitian.

7. Le mauvais genie (le Fleau) dit que Satan a ete son Ore et Jalousie sa mere. II faut savoir que le
poete, desirant se moquer plus clairement et plus poetiquement, designe par Satan le premier esprit
malhonnete qui, avant d'être maudit, fut archange, et qui, ainsi qu'on le precise dans les livres
religieux, s'appelait Lucifer, c'est-a-dire porteur de lumiere, et on appelle aussi Satan dans la Bible le
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7. Intracest chip trebue sa sä intaleaga cuvintele Urgii, unde zice ca Satana odinioara nu s'au
indoit *i au cutezat a sa scula pe Dumnezeiu. M. Perea.

a) Bine ar fi doara de alte, insa nu se cade sa sa pomeneasca diavolul intre cre*tini, *i
este improtiva credintii noastre ca lucruri de-aceste sa nu scrie la carti de aceste, *i mai virtos la
povestea tiganilor. Parintele Disidemonescul.

b) A*a judecd odata un feliu de dobitoc, de margaritariu socotind ceva de mincat.
Bunul parintele de buns sama n'au cetit Biblia §i istoria lui Iov!... cu mult mai putin facerea
vestitului inglez Milton care au aleatuit un poems supt titula Raiul pierdut. Coconul Musofilos.

8. Pentru Il lie proroc este un crazamint intre tarani cumca el imbla cu caruta sa de foc pe nuor
cind tuna daca oblice*te undeva pe diavolul, indata-1 fulgera. De-acolea au luat *i poetul
nostru aceste, fiindca el in toate urmeaza socotintelor de ob*te a norodului, cum au facut *i Omer.
Dar' in lucruri ca aceste, nice sa cuvine a face almintre, caci apoi nu ar fi poveste de ob*te. M.
Perea.

9. Ace*ti oameni cu capete de eine s'au obicinuit, in norodul nostru, a sa numi catcatini, care sa
zic ca au fost mincatori de oameni. Ba pe une locuri am auzit numindu-i capcini, adeca ca cind ar
avea cap de eine. Aceasta poveste la neamul nostru au ramas de bund sama de la dati, find ca *i
Erodot scrie in partile Stitii de ne*te androfigi, adeca mincatori de oameni.

10. Alba localitate N.T.
Alba *i Flaminda sint doao sate aproape unul de altul, in tinutul, precum im pare, a

Argisului. M. P.
a) Minunat lucru ca tocma au tabarit tiganii intre Alba *i Flaminda; doara va sa zica

cli tiganii nu era nici albi, nici Chir Onochefalos.
b) Lao iscodire de saga glumitoare, mai virtos. despre tigani, nu este de a sä mira,

cind sii aflii de aceste numiri intradins attune, pentru ca sa sa facil gluma mai cu haz. C.
Musofilos.

1 I. Sd afla la un cronice romanesti ca Vlad Voda au armat tiganii asupra turcilor, $i aceasta este o
timplare istoriceasca adevarata; dar' ca le ar fi dat paminturi, nu aflai scris la nice un letopiset.
Insa sa vede a fi asemene cu adevarul, caci de nu ar fi strins tiganii mai nainte la un loc, nu i-ar fi
putut inarma; apoi trebuiea sa le arete for vreun folos, vrind ca sa-i Indemne a lua armele
asupra turcilor! M. P.

Eu tot ascultai pans acum, socotind ca doard poeticul au gre*it ortografia; dar' vad ca de cind
au inceput tiganul Draghiciu a vorbi, cu totul alts yoroava sau chip de-a vorbire intrebuintaza,
precum: ahaia, ahasta, hie §.a. Chir Simplitian.

a) Poeticul face foarte bine, caci de vreme ce arata cum au vorbit tiganii, trebue sa
arete *i chipul de vorbit a lor, adeca dialectul for de atunci, care nu putea sa fie alt fara.
muntenesc. Acesta*' dialect sa vorbe*te astezi in Ardeal, in valea Hategului. Insa tiganii intre
sine, precum zice autoriul, a*a vorbea; doar' autoriu a*a au aflat scris. M. P.
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meme esprit malhonnete. Des specialistes des dogmes chretiens affirment que celui-ci, avant la chute,
fut le premier archange; mais l'envie l'a pousse a s'elever sur un tone semblable a celui de Dieu;
voila pourquoi ii fut renverse, lui et tous ceux qui avaient la meme pens& que lui. Voila pourquoi le
poete dit qu'il s'est accouple avec la Jalousie pour mettre au monde le mauvais genie (le Fleau). Il faut
interpreter de la meme maniere les paroles du Fleau, qui dit que jadis Satan n'a pas hesite et qu'il a
ose se revolter contre Dieu. M.Perea.

a) C'est bien de parler de ces choses-la, mais it ne faut pas prononcer le nom du diable entre
les chretiens, et c'est contre notre croyance que de telles choses sont &rites dans des livres de ce
genre, et surtout dans l'histoire des Tziganes. Parintele Disidemonescul.

b) Une sorte de bete jugea ainsi, une fois, pensant que les perles sont bonnes a manger. Le
.bon Ore n'a pas lu, evidemment, la Bible et l'histoire d'Iov !... et encore moins l'ceuvre du celebre
anglais Milton, qui a cite un poeme dont le titre est le Par adis perdu. Coconul Musofilos.

8. En ce qui conceme Saint Elie le prophete, les paysans croyaient qu'il se promenait avec sa charrette
de feu sur les nuages lorsqu'il tonnait, et que, s'il trouvait quelque part le Diable, it le foudroyait sur-
le-champ. C'est la source des assertions du poete, car it suit en tout les mentalites du peuple, comme
Homere l'a fait en son temps. D'ailleurs, dans de tels cas, on ne peut pas proceder autrement, sinon , it

n'y aurait pas de conte pour tout le monde. M.Perea.

9. Ces gens a la tete de chien, on les appelait, chez nous, cApauni, et ils etaient, comme on le raconte,
des mangeurs d'hommes. Et, dans certains endroits, j'ai meme entendu le mot de capcini, c'est-a-dire
qu'ils auraient eu une tete de chien. Notre peuple a conserve cette histoire des Daces, car Herodote
parle lui aussi, dans les contrees habitees par les Scythes, d'anthropophages (en texte rou. :

androfagi), c'est-à-dire mangeurs d'hommes.

10. Alba "La Blanche" localite.N.T.
Alba et Flaminda sont deux villages, l'un pres de l'autre, dans la province, it me semble, d'Arges.
M.P.

a) C'est une chose merveilleuse que les Tziganes aient campe juste entre Alba et Flaminda
cela veut dire que les Tziganes n'etaient ni blancs, ni affames. Chir Onochefalos.

b) Mais, s'agissant d'une creation humoristique et ironique, surtout au sujet des Tziganes, it

nest pas eionnant de trouver ces noms recherches, afin que la plaisanterie soil encore plus drole.
C.Musofilos.

II. On trouve dans certaines chroniques roumaines que Vlad Voivode a anne les Tziganes contre les
Turcs, et c'est une histoire vraie; mais, au contraire, au sujet des terres qu'il leur aurait donnees, je n'ai
trouve d'information dans aucune chronique. 11 semblerait pourtant qu'il s'agisse d'une realite, car s'il
n'avait pas reuni les Tziganes dans un seul lieu, it n'aurait pas pu les armer; ensuite, it a fallu qu'il les
attire par un certain interet, afin de les inciter a prendre les armes contre les Turcs! M.P.

12. J'ai ecoute jusqu'a present, pensant que le poete s'etait trompe d'orthographe ; mais je remarque
que depuis que le Tzigane Draghici a commence a parler, on utilise une autre parole ou maniere de
s'exprimer, ainsi: ahaia, ahasta, hie. Chir Simplitian.
N.T.: 11 s'agit de formes dialectales specifiques a la Valachie, adoptees aussi par les Tziganes qui
erraient dans ce pays.

a) Le poete a tres bien choisi, car des qu'il a decide de montrer comment parlaient les
Tziganes, it fallait qu'il montre leur maniere de parler, c'est-a-dire leur dialecte de l'epoque, qui ne
pouvait pas etre different de celui de Valachie. On pratique le meme dialecte aujourd'hui en
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13. Adeca va sa zica Draghiciu: fiti una va tineti de mina, ca de ar fi neamul cit de mic, deaca
este unit intre sine si nu sa imparachiaza, nici un nepreten din afara poate sa-1 strice sa-1
rasipeascal... Vedeti, zice el, pe jidovi cari n'au sint pretutindene straini purure in drum.
In urma, de-ar fi tara cit de mica si saraca totus mai fericit este acel' neam care are tara si
lacuieste intrinsa. 0, de-ar intalege neamul mieu ce bunatate este a avea tara sa, nu ar huli asa pe
sine, nici s'ar defaima neamul slujind strainilor care o asupresc s'ar dori sa stringa dintru
pomenirea oamenilor numele lui. M. P.

14. Alba tiganie. Nu §tiu ce-i sä zic de acest epitheron alba, care nu sa poate zice de tiganie,
fiind is din firea sa neagra. Asemene chip de vorbire am auzit eu si de la taranii nostri, cind spun
ei povesti de tigani bajocoresc. De buns sama de-acolo au Imprumutat -o $i poeticul nostru; si
pentru aceasta socotesc eu ca trebue acel epitheton sa sa intaleaga ironiceste. M. P.

15. Clisa. Cuvintul acesta sa obicinuieste si in zioa de astezi insemneaza aceaia ce pe alte
locuri slanina, iar in Ardeal, pe une locuri, lard; care mai de pe urma cuvint e chiar romanesc,
dela latenie, in carea sa zice lardum, adevarat cuvint st.71mosesc. M. P.

16. Aici sa vede unde mere gindul autoriului, adeca sa arete cum sa sfatuiesc tiganii, ca nici unul
lasa pe altul flrsasca vorba, unul graeste de un lucru, altu de altele. Aceasta-i adevarat
Tigfiniadal... Simplit.

17. Dintru aceste voroave a tiganilor, care am cetit pan aici sa vede in destul firea for
nerabdatoare, caci nici unul n'asteapta sa firsasca cela ce au inceput a grai $i sa-s' inchiee
cuvintul, ci apuca vorba graind de altele. M. P.

a) Eu cred ca nu numa tiganii vorbesc asa, dar fiestecare norod prost, ce nu are
invatatura si nu e bine naravit. Cocon Coantres.

18. Dirdala este un cuvint numa pe une locuri de norodul prost obicinuit insamneaza un lucru
de nimic sau om de nimic; sau, precum zic s'amintrele; o neaga! un indarAtnic! sa fie aceasta
alcatuire despre lucruri alese sa se vorbeasca intru o adunare cinstita, nu s'ar putea intrebuinta
cest pregiosit cuvint, insa unde vorbesc tiganii intre sine, cu atita mai virtos au cautat sa se pue,
caci, cum socotesc eu, poeticul toate sfaturile aceste le-au aflat el Insus' asa scrise si nu s'au
cuvinit sa be stramute. M. P.

19. Trosc! Este onomapoeticon, prefacut cuvint din sunetul care face fulgerul cazind sau dupa
asamanarea sunetului de tunet care sa zice pe une locuri treznet, precum a fulgera, sau a tuna,
zic altii a trezni. MP.

a) Bine sa zice ca daca o minti, sa o minti groasa! Ce au facut corbul saracu, ca sa sa
pedepsasca; mai bine era s'omoara Sint Ilie pe Satana decit pe bietul corb! C. Onochefalos.

b) A§a dar'! deaca ar fi Satana muritoriu! dar' el e nemuritoriu, cum sInt toate
duhurile. C. Musofilos!
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Transylvanie, dans Ia vallee de Hateg. Mais les Tziganes aussi, entre eux, comme l'indique l'auteur,
s'exprimaient ainsi; et, d'ailleurs, l'auteur l'a trouve ainsi &fit. M.P.
N.T.: La zone du dialecte valaque s'etend jusqu'aujourd'hui au-dela des Carpates, dans la partie
meridionale de la Transylvanie.

13. Draghici veut dire: soyez un tout et serrez-vous les coudes. car une nation, aussi petite soit-elle, si
elle est unie et qu'elle ne se mélange pas aux autres, aucun ennemi de l'exterieur ne sera capable de la
detruire, de l'eparpiller. Regardez les Juifs, qui n'ont pas de pays, et qui sont strangers partout et
toujours sur la route. Finalement, aussi petit et pauvre que soft le pays, le peuple qui dispose d'un
pays et qui y habite est tout de meme le plus heureux. Ah, si mon peuple pouvait comprendre la
chance d'avoir un pays, it eviterait de se denigrer tout seul et de calomnier son peuple, etant a la merci
des strangers qui l'oppriment et qui voudraient effacer jusqu'a son nom de la conscience.des gens.
M.P.

14. La blanche famine des Tziganes. Je ne sais que dire de cette epithete, qu'on ne peut pas
appliquer aux Tziganes, d'habitude noirs. J'ai entendu une telle facon de parler chez nos paysans
lorsqu'ils racontent des histoires sur les Tziganes, afin de les denigrer. Sans doute est-ce la source
d'inspiration de notre poste; voila pourquoi je considere qu'il faut accorder a cette epithete une nuance
ironique. M.P.

15. Clisa. Ce mot (roum. - NT) est encore usite de nos jours et signifie ce qu'on appelle dans d'autres
regions slaninA, et en Transylvanie, dans certains endroits, lard, le dernier mot etant !tenement
roumain, du latin, ou on dit lardum, un veritable mot ancestral. M.P.

16. On voit ici ou va Ia pensee de l'auteur. a savoir qu'il veut nous montrer comment les Tziganes
tiennent conseil, sans se laisser les uns les autres finir leurs discours, I'un parlant d'une chose, l'autre
d'une autre. C'est la vraie Tziganiade ! Simplit.

17. De ces phrases des Tziganes lues jusqu'ici, on remarque leur caractere impatient, car personne
n'attend que celui qui a commence de parler finisse son discours et chacun intervient en changeant de
sujet. M.P.

a) Je crois que les Tziganes ne sont pas les seuls a parler ainsi, mais tout peuple simple, faute
d'instruction et de bonnes manieres. Cocon Coantre§.

18. Dirdala est un mot connu uniquement dans certaines regions par les gens simples, et signifie un
homme ou une chose sans valeur. Ou bien, comme on le dit a l'aide d'un autre mot, une neagA, un
indAratnic ("tetu, idiot"). S'il s'agissait d'une reunion importante, si on devait parler dans une
assemblee honorable, on ne pourrait utiliser de mot ignoble; mais, lorsque ce sont les Tziganes qui
parlent entre eux, on a mis ce mot expres, car le poste, de toute evidence, a trouve tous ces debats
&Ms de la sorte et it ne pouvait pas se permettre de les changer. M.P.

19. Trose (en roum. N.T.), C'est une onomatopee, creee en tant que mot a partir du bruit fait par la
foudre qui tombe ou du tonnerre, qu'on appelle aussi, dans certaines contrees, treznet, de meme que
pour a fulgera ("foudroyer; it eclaire") ou a tuna ( "tonner ") certains disent a trezni ("foudroyer").
M.P.

a) On dit justement que si to mens, it faut le faire avec art. Qu'est-ce qu'il a fait, le pauvre
corbeau, pour etre puni; it aurait die plus juste que Saint Elie tue Satan plutot que le pauvre corbeau !
C. Ono chefalos.

b) Oui, si Satan etait mortel, mais it est immortel, comme tous les esprits. C.Musofilos.
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20. Cuvintul dada este tiganesc insemneaza tata. insa Draghiciu, ca unul ce era batrin patit,
din ispitire poate ca sa invatasa ca corbii nu cobesc bine nice odata. Acest feliu de cobe era si la
romani, care avea viilturii de cobe buns, iara corbii buhele de cobe rea. Si zice[a] omina
acestor feliu de cobiri. M. P.

21. Aici s'aratd ca poeticul este vrednic de toata credinta, find ca asa au scris toate, cum le-au
aflat in izvod. Pentru Ca cuvintul Guladel putea sa-1 talmaceasca romaneste sa pue Dumnezieu
in loc de Guladel (caci aceaias va sa zica acest cuvint romaneste); dar el mai bine au vrut sa
ramie neinteles, decit sa vicleneasca scrisoarea. M. P.

22. Dintru ele. Este un obiceaiu intre tarani, pe multe locuri, ca vreun lucru du nu numesc, ci zic
el sau ele; precum sa sfiesc a zice dracul, ci mai virtos el, cel rau s.c. Asa este si cu cuvintul ele.
Prin ele sa intaleg duhuri rele; §i fund ca babele descintind dintru ele §optesc vorbesc multe,
pentr'acea sa zice de obste despre unul care vorbeste multe rara isprava, ca descinta dintru ele.
Aceasta zicere de obste au intrabuintat Neagul asupra lui Draghiciu, in batjocura, precum sa
vede.

23. Cetele. Tiganii din Ardeal pans astazi zic pe toti care sint supusi unui voivod, o ceata; asa
sint toti osabiti in cete.

24. Vlad Voda, precum sa vede, au vrut sa faca, precum sa zice, ravine, adeca cercetare de ostile
tiganesti. M. P.

25. in stihul acesta poeticu vorbeste ca cind ar fi de fata cind sa bat ciurari; dar este un chip de
vorbire istoriceasca poeticeasca. M. P.

26. Coda Ilia este adiectiva, ca cum s'ar zice; cu coada alba, §i va sa zica ca pielea de o minza cu
coada alba, va sa zica ca pielea de o minza cu coada alba. M. P.

27. Cimpoi foite, adeca cimpoi cu foale de capra, cum s'au obicinuit. M. P.

28. Precum sa vede, poeticul au vrut sa puie in obiceaiu sau doara sa pomeneasca numai neste
cuvinte obicinuite in multe parti, pe-unde s'afla romanii, mai virtos in Ardeal, doara ca sa le
scape de perire, caci acum putin foarte numai Intre tarani le vorbesc. Precum este si acest
cuvint lila, care trebue bine a sa osabi de ate alt asemene lele. In Ardeal, spre partile Tarii
Hategului, au copiii taranilor, mai virtos cei care pastoresc vitele, un feliu de cintec ce-i zic lela.

string grumazii $i sa scutura din tot trupul, s'asa &Intl isbucnind cuvinte trecsarite facind
shime urite, rusinoase si din gura cintind lucruri de rusine adevarat satiricesti. De-aco[lo] sa
zice de obste de oarecare ce nu lucreaza nimic, ca bate lela. M. P.

29. CinghiOan este numele unui mare han a mongolilor, pe care altii numesc Ghenghiscan,
care au pustiit toata Asia $i au pradat toate tarile incepind de la marginile Hinii pans la India.
Adevarat ca el pradind au intrat in India, dar' de au domnit atunci in india Jundadel, cum zice
poeticul, $i de au purces Parpangel din vita aceluias Jundadel, aceasta n'am cetit nicairi, afara de
cronica manastirii de la Cioara, care sa vede a fi foarte partasitoare tiganilor. Insa aceaia-i dovedit
lucru, ca tiganii nu-s eghipteni, cum s'au tinut 'Dana acum, dar adevarati indieni, ce s'au dovedit
prin inglezi, ce negutatoresc im partite acele si au aflat ca limba tiganeasca sa vorbeste pank
acum in Siam $i in Malabar.
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20. Le mot dada est tzigane et signifie "pere, pope". Mais Draghici, un vieux qui a connu beaucoup
de choses durant sa vie, a appris par experience que les corbeaux ne croassent jamais pour rien et
qu'ils sont de mauvais augure. On retrouve la meme chose chez les Romains, pour lesquels les
vautours etaient de bon presage, et les corbeaux et les chouettes de mauvais presage. Its appelaient
ces messagers omina. M.P.
* Dieu, en langue romani (Note de l'editrice).

21. C'est la qu'on voit qu'on doit croire le poke, car it a toujours ecrit ainsi qu'il l'a trouve dans les
documents. En effet, it aurait pu traduire le mot Guladel en roumain et mettre Dumnezeu ("Dieu")
au lieu de Guladel (le mot roumain signifiant la !name chose) ; mais it a prefere rester incompris
plutot que de transfigurer l'ecriture. M.P.

22. Dintru ele (en roum. - N.T.) Les paysans ont l'habitude, dans certaines regions, d'appeler une
mauvaise chose par el ( "il") ou ele ("elles") ; de meme qu'ils n'osent pas dire dracul ("diable"), mais
plutot el ( "ll"), cel rAu ("le mechant") etc. Its font de meme pour le mot ele. Par ele on comprend les
mauvais esprits; et parce que les vieilles femmes, en formulant leurs incantations, murmurent et
prononcent une foule de mots, on dit de quelqu'un qui bavarde sans raison qu'il formule des
incantations dintru ele (contre / pour les mauvais esprits). Cette expression commune a ete
evidemment utilisee par Neagu en reference moqueuse a Draghici.

23. Cetele (en roum. "horde, groupe, bande, troupe"). Les Tziganes de Transylvanie appellent
jusqu'aujourd'hui tous ceux qui se soumettent a un voIvode une ceatA ; et, ainsi, tous sont organises
en cete.

24. Vlad Vo *Node, on le voit, a voulu organiser une revue, c'est-à-dire passer en revue les armees
tziganes. M.P.

25. Dans ce vers, le poke parle comme s'il assistait au combat des fabricants de tamis. Mais it s'agit
d'un style historique et poetique. M.P.

26. Coda Ilia est un adjectif signifiant: a la queue blanche, c'est-à-dire la peau d'une pouliche a la
queue blanche. M.P.

27. Cimpoi foite (en roum. : "comemuse de ventre, d'estomac"), c'est-a-dire comemuse de ventre,
d'estomac de chevre, ainsi qu'on le faisait autrefois. M.P.

28. Comme on le voit, le poke a voulu utiliser ou uniquement mentionner des mots frequents dans
d'autres contrees, ou l'on retrouve des Roumains, surtout en Transylvanie, afin de sauver ces mots de
la disparition car, aujourd'hui, it reste tres peu de gens qui les utilisent encore, notamment des
paysans. Ainsi ce mot lela, qu'on ne doit pas confondre avec le mot ressemblant lele ("tante, terme
d'adresse pour tine femme plus a'gee"). En Transylvanie, dans le pays de Hateg, les enfants des
paysans, et surtout ceux qui gardent les animaux, on un chant qu'on appelle lela. Its se serrent le cou,
agitent leur corps et ils chantent en proferant des mots cries et en faisant de mauvaises mines,
honteuses ; it sort de leur bouche des choses honteuses et carrement satyriques. C'est ainsi qu'on dit
d'habitude de quelqu'un qui ne travaille pas qu'(il) bate lela. M.P.

29. Cingh4han (Gengis Khan) est le nom du grand khan des Mongols, que d'autres appellent
Gengh4can et qui a ravage toute l'Asie, mettant a sac tous les pays, commencant par les zones
frontalieres de la Chine et allant jusqu'a l'Inde. C'est vrai qu'il a penetre l'Inde et l'a mise a sac ; mais
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30. Pentru tithla crailor Indii, ca sa numesc fiii soarelui fratii lunii, nu-i de a sa mira, caci asa
sa chiema sa chiama astezi imparatul Mogolul si a persilor.

31. Lucru minunat zice poetul: care nu crede caute in fata. Dar' cum va cauta in Eta' la unul
care nu-i mai mult pe fata pamintului si au murit de oarecite sute de ani Inainte! Onochef.

a) De buns sama asa au aflat scris, iar area scrisoare au fost facuri blind Inca
Parpangel. Musofilos.

32. Ducul, adeca ducatoriu sau povata. Aici sa vede poeticu a imita pre Omer, cind scrie de
batrinul Nistor.

33. Adeca masica.

34. Oarecum nu sa loveste!... Zice ca. Neagul au fost iubitoriu de dreptate apoi zice ca
n'auziea numai de-o parte. Deaca asculta el numa pe o parte, vai de judecata lui! Mindrila.

a) Ei! Deaca nu auziea de o parte, atuncea dar trebuiea sa-i vorbeasca de cea parte de
care auziea... Onochefalos.

35. Trebue a lua sama ca cuvintul acesta, horiu, aici sa pune in aceaias' noima, in care la latini
sa zice horns, adeca ceata cintaretilor. M. P.

36. Apolloane. Poeticul chiama pe Apollon Intru ajutoriu, care era zieul musicii la elini
invatatoriul muselor... acind dupa obiceaiul poetilor latinesti. P.

37. Aurariu. Cuvint adevarat romanesc; adeca sa numesc asa cei care spala aurul. Pe une locuri
sa zic baiasi, de la bale, adeca aurarie, unde sa sapa din pamint aurul. M. P.

38. OrchestrA va sa zica horiul de musicari cu tot feliu de musica.

39. Este o vechie Intru norod credere desarta cumca unii oameni au legatura cu dracu, pe care il
poarta cu sine, $i acela le da putere s.c.d. InteaceastA noima trebue sa sa intaleaga si ce zice aici
autoriul pentru Tandaler; insa adauge $i el cumca numa unii asa-I defaima, adeca pismasii. In
urma trebue a lua sama ca cuvintul defaima sa intalege ca clevetqte, iar' nu intralta noima. M.
P.

40. LAO sa zic de la laie, adeca cea mai de pe urma adunatura a norodului. Tiganii laeti pe une
locuri astAzi sa zic cei care n'au loc statatoriu, ci imbla pribegind dintr'o tars Intralta. Asijdere
goletii sa zic de la golatate, find ei mai de tot golf, mai virtos copii[i] copilele lor. Aceste
acum sint cei mai urgisiti dintru toti, caci nu au nice un mestersug, ci traesc cu cersitul furatul.
Droale Inca este un cuvint doara la multi necunoscut, care insemneaza o gramada nerinduita,
adeca and sa zice in vorba de obste mergea cu droaia, sa intalege in gramazi, M. P.
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que Jundadel ait regne en Inde a cette époque-la, ainsi que le dit le poete, et que Parpangel soit
descendu de la meme lignee, je ne l'ai trouve dans aucun document, sauf dans la chronique du
monastere de Cioara ("la Corneille"), qui est, it est evident, partiale a regard des Tziganes. Une chose
est claire, c'est que les Tziganes ne sont pas des Egyptiens, ainsi qu'on le disait jusque de nos jours,
mais des Indiens, conclusion degagee grace aux Anglais qui, en pratiquant le commerce dans ces
parties de la terre, ont appris que la langue tzigane est encore parlee de nos jours a Siam et a Malabar.

30. En ce qui conceme le titre des rois de l'Inde, gulls se prenomment fils du Soleil et freres de la
Lune, cela ne nous etonne pas, car l'Empereur des Mongols et des Perses s'appelait et s'appelle
toujours ainsi aujourd'hui.

31. C'est merveilleux, ce que dit le poete : celui qui ne le croit pas regarde son visage. Mais comment
regarder le visage de quelqu'un qui n'est plus sur terre, &ant mort depuis des siecles ? Onochef.

a) Sans doute, est-ce ainsi qu'il l'a trouve consigne, et cet ecrit a ete redige lorsque Parpangel
etait encore en vie. Musofilos.

32. Ducul (en roum,), c'est-a-dire le meneur ou le conseiller. Ici, le poete imite Homere lorsque celui-
ci ecrit au sujet du vieux Nestor.

33. C'est-à-dire la musique.

34. Ce n'est pas tout a fait exact !... Il dit que Neagul aimait la justice et ensuite qu'il entendait d'une
seule oreille. S'il entendait d'une seule oreille, malheur pour son jugement! Mindrila.

a) Alors! S'il entendait uniquement avec une oreille, on devait lui parler seulement du cote
valable, avec lequel it entendait... Onochefalos.

35. Il faut remarquer que le mot horiu est utilise ici de la meme maniere que le mot latin horns, c'est-
a-dire la bande de musiciens. M.P.

36. Apollon. Le poete fait appel a Apollon, qui etait la divinite de la musique chez les Hellenes et le
maitre des muses... selon ('habitude des poetes latins. M.P.

37. Aurariu (en roum. N.T.) Mot vraiment roumain ; s'appellent ainsi les gens qui lavent l'or. Dans
certaines zones, on les appelle bAiasi, du mot bale, c'est-a-dire mine d'or, la ou l'on sort l'or de la
terre. M.P.

38. Orchestra veut dire la bande de musiciens qui jouent de toutes sortes d'instruments.

39. II s'agit d'une ancienne et vaine croyance populaire, selon laquelle certaines gens sont en rapport
avec le Diable, le portent avec eux, et qu'il leur donne des forces, etc. C'est de cette maniere qu'on
doit comprendre aussi ce que dit l'auteur au sujet de Tandaler; mais it ajoute que seulement certains le
denigrent ainsi, a savoir les jaloux. Il faut ensuite savoir que le mot deaimA ("denigre") a aussi la
meme signification que cleveteste ("critiquer, medire") et pas d'autre acception. M.P.

40. On dit MO, de laie, ce qui veut dire le son, la partie la plus insignifiante d'un peuple. Tziganes
MO se dit dans certaines zones, des Tziganes qui ne sont pas attaches a un lien (qui ne sont pas
sedentaires), mais qui errent d'un pays a l'autre. De meme, goletii vient de golatate, comme ils sont
presque nus, surtout les enfants et les filles. Ceux-ci sont les plus malheureux, car ils n'ont aucune
occupation et vivent en mendiant ou en volant. Droaie aussi est un mot inconnu de beaucoup de gens
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41. Principul. Sa afla si in limba noastra Intrebuintat de catre mai multi altii invatati, in deosabite
carti. M. P.

42. Adeca tiganii sa duc de la Flaminda (unde acum dobindira bucate) catra- Inimoasa, adeca la
bataie!... Intaleg acum incatth merge alegoria! Mindrila.

a) Dar' cum s'au putut intimpla ca Vlad Voda sa-i miie la Inimoasa? Ce va sa zica
aceasta? C. Onochefalos.

b) Dar bine, vere, nu sti to ca s'afla satul acela si astazi in Tara Munteneasca? C.
Idiotiseanul.

43. Acum, vere Idiotisene, o bagaram toti in teacal... Iaca ca spune poeticul ca toate ce-au cintat
el pans acum, asa le-au aflat in scrisori vechi; si ce avem sa zicem mai incolo! Chir Onochefalos.

a) Mai sus au zis poeticul ca tiganii-s din India, si aici zice Ca sint vita eghipteana si
faraoneasca; sa improtiveste una cu alta. Parintele Filo logos.

b) Trebue a sti ca aici graeste Vlad Voda, si pecum gindea el, si dupa socoteala de
obste de atunci, iar' mai sus au grait poeticul din sine si dupa adevarata cunostinta de acum. Deci
nu e nice o improtiveala. C. Simplitian.

44. Eu tot am ascultat pans aici. Wear ca multe vedeam Improtiva crezamintului omenesc, totus
ma indoieam, dar acum vad ca omul acesta, adeca poetecul, birfeste si ne spune neste pozne. Caci
cum poate sa fie ca Vlad Voda anume sa fie cautat aceste locuri, adeca sa puie pe tigani la
Spateni, intra Barbatesti si intre Inimoasa? Aceste sint cuvinte Intradins cautate, ca sa arete doara
cumca tiganii, de nu vor fi barbati si inimosi, vor lua bataie pe spate. Idiotiseanul.

a) Ba nu asa, vere! caci deaca le-au aflat el asa in scrisorile de la Cioara si de la
Zanoaga, trebue sa fie adevarate cele ce zice si n'ai ce mai zice, Onoch.

45. Cu adevarat vrednica cerere de un gogoman!... Eu cred ca de la acest Gogoman s'au luat pe
unele locuri, de zic natarailor gogomani... Insa oricum sa fie, on poeticul nostru, on izvoditoriul
cel dintii, de la care au luat aceasta poveste, au vrut de buns sama sa suguiasca in batjocura
tiganilor. C. Simpl.

46. Findca ca vad ca multi cu multe feliuri de entice s-au sculat pe poeticul nostru, am socotit sa
spuiu aici, in scurt, tot scoposul autoriului si sa arat ce feliu de izvoditura este aceasta.

Intii trebue a alua aminte ca poeticul, care-i unul din prietenii miei, au vrut sa aducA in
limba noastra un feliu de poesie noao, precum sa afla la itAlieni si alte neamuri; si find a la not
pAnd acum putin au fost obicinuite alte stihuri afar& de cele de obste, ce le numim viersuri.si s'au
obicinuit la cintece de doru Ielii §i de frunza verde §i ca de aceste.

Latinii si elinii Inca au avut cintari de acest feliu taranesti, precum au toate neamurile
s'acum, dara acest [feliu] de viersuri sint pentru gloata de obste. Insa [elinii] si latinii au avut si
alt feliu de stihuri, obicinuite numai de cei invatati si la cintarile cu care sa povestea faptele
eroilor si a vitejilor, sau la imni alcatuiti spre lauda zieilor*, precum sa pot vedea la Omer si la
Virghil. Deci autoriul acestiii poemation au socotit sa faca o cercatura si sa alcatuiasca in limba
noastra, ceva cu un feliu de stihuri noao. Dar' n-au cutezat a face un poems ethic, sau sa cinte
faptele vreunui viteaz izbinditoriu, caci limba noastra Inca nu-i de ajuns lucrafa si dreasa spre
acel feliu de izvodituri. Drept acea au ales un feliu de izvodire de saga, unde nu trebuesc atita
inaltate ginduri si cuvinte alese. $i fiind ca limba italieneasca este mai aproape Intru toate de a
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et signifie une foule, un tas de choses en desordre; done, lorsqu'on dit dans la langue courante merge
cu droaia, on entend (marche) en debandade. M.P.

41. Principal. Ce mot est utilise aussi dans notre langue par certains savants, dans leurs livres. M.P.

42. Les Tziganes se deplacent donc de FlArninda ils viennent d'obtenir de quoi se nourrir)
Inimoasa, c'est-A-dire vers le combat ! Je comprends a present le sens de l'allegorie! Mindrila.

a) Mais comment est-il possible que Vlad Voivode les merle a Inimoasa? Qu'est-ce que ca
veut dire? C.Onochefalos.

b) Et alors, cousin, to ignores que ce village se trouve jusqu'aujourd'hui en Muntenie? C.
Idiotiseanul.

43. Maintenant, cousin Idiotisean, nous sommes tous tombes dans l'embarras !... Voila que le poke
dit que tout ce qu'il vient de chanter ainsi, it l'a trouve dans les documents anciens ; qu'ajouter a
cela ! Chir Onochefalos.

a) Ci-dessus le poke a affirms que les Tziganes sont venus de l'lnde, et ici qu'ils sont de
souche egyptienne et pharaonique ; une opinion l'oppose a l'autre. Filologos.

b) Il faut savoir qu'ici parle Vlad Voivode ainsi qu'il le pensait et selon les traditions de cette
époque-1A, tandis que plus haut, c'est le poke qui a parle, selon ses propres connaissances et celles de
notre époque. Donc it n'y a dans ce cas aucune discordance. C. Simplitian.

44. Moi, je n'ai fait qu'ecouter jusqu'a ce moment. Bien que j'aie constate beaucoup de choses
contraires a la raison humaine, je doutais tout de meme, mais maintenant je vois que cet homme, le
poke, diffame, et it nous raconte des farces. Car on ne peut s'expliquer pourquoi Vlad Voivode a
cherche des endroits comme ceux dont it s'agit ici, a savoir de fixer les Tziganes a SpAteni, entre
Barbatesti et Inimoasa ? Ce sont des mots inventes, des trouvailles pour nous indiquer que si les
Tziganes ne se montrent pas vaillants et courageux, ils recevront une bonne fessee. Idiotiseanul.

Mais non, cher cousin, car s'il les a trouves ainsi dans les documents de Cioara et anoaga,
les choses qu'il dit doivent etre vraies, et c'est fini, rien a dire. Onoch.

45. 11 s'agit vraiment d'une requete de nigaud !... Je pense que c'est a cause de ce Gogoman qu'on a
('habitude d'appeler, dans certaines zones, les nigauds : gogomani. Mais, de toute facon, noire poke
ou sa source d'inspiration ont voulu, de toute evidence, s'amuser en se moquant des Tziganes.
C.Simpl.

46. Parce que j'ai remarque le fait que beaucoup de critiques ont ete formuldes a l'egard de noire
poste, j'ai considers utile de dire ici, brievement, le but de l'auteur et de montrer de quel type de
creation it s'agit.
D'abord, it faut retenir le fait que le poke, qui est un de mes amis, a voulu apporter dans noire langue
une sone de poesie nouvelle, comparable a celle des Italiens et des autres peuples; et parce que chez
nous, jusqu'a present, on a peu utilise une versification autre que celle ordinaire, que nous appelons
des vers (roum. vierpri) et que nous rencontrons dans des chansons du type doru lelii ("l'amour, le
desir de ma bien-aimee") et frunza verde ("feuille verte"), etc. Les Latins et les Hellenes ont eu, eux
aussi, des chansons paysannes du merne type, ainsi on le remarque maintenant chez tous les peuples;
or ce type de versification est destine a la foule, au vulgaire. Mais les Hellenes et les Latins
disposaient aussi d'un autre type de versification, utilise par des gens instruits dans des chants qui
racontent les faits hauts et la vaillance des heros, ou dans des hymnes qui celebrent des divinites*,
ainsi qu'on le voit chez Homere et chez Virgile. Ddnc, l'auteur de ce poeme a voulu faire un essai et
creer, dans notre langue, quelque chose avec des vers nouveaux. Mais it n'a pas ose creer un poeme
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noastra, au luat forma de stihuri de la italieni, insa cu oarecare mutari. Adeca, in loc de opt stihuri
la o stroa, el a pus numa §ese; §i in loc de sese masuri (metruri) numai cinci sau cite incap pe o
mina. Insa nu dupa metrul latinesc, dupa silaba scurta §i lungs numarind, ci numa dupa sillabe,
numarind la un metru doao sillabe. Fiindca dintru toate neamurile acum vietuitoare, nice una nu
face stihuri dupa metrul elinilor sau al latinilor, ci numai dupa ritma** sau asemene firsire sau
terminaciune a cuvintului, precum sa vede din toati aceastA lucrare. Nu sa poate zice ca au ie§it
rau cugetul autoriului, dar' totu§' sa vede neajungerea limbii in ritme, neavind atite feliuri de
ritme ca italienii. Deci ar fi dorit sa sa faca o cercare cu alt feliu de metru, dupa obiceaiul elinilor
$i a latinilor. Intru alte poeticul, dupa regulile poeticesti, au intrabuintat mahine, adeca precum
elinii §i latinii pre zieii sai §i zieuale sau zinele si nimfele sale au Intrebuintat, ga el, dupa
credinta de ob4te de acum, pre Ingeri si dimoni.

* Vreme ar fi sa Incepem °data a ne cunoaste limba §i a vorbi cum sa cuvine. Cuvintul acesta,
Dumnezieu, este Imbinat din doao cuvinte, adeca domnu §i zieu, ca cind ai zice domnu zieu.
Deci acea ce au zis latinii deus, noi rominii trebue sä zicem zieu §i ce zic ei dominus deus, noi
zicem dumnezieu. Acum dar' pre adevaratul zieu noi bine numim dumnezieu, pentru ca sa-1
osabim de to altii ziei a paginilor. Insa du foarte au obicinuit talmacii cartilor besericesti, a
numi ziei paginilor bozi, cu cuvint imprumutat de la sloveni, avind numele stramowsc zieu. Mai
bine au nimerit unii zicindu-le zini, precum Dositei la Vietile Sfintilor. Aceaias are sa tie si
pentru zieua sau ziea, de parte muiereasca, cu mult mai virtos, caci la noi crestinii nu sint
dumneziele sau dumnezaoae.

** Ritma. Latineste litmus, sa zic viersurile ce sa firsesc asemene, precum: ele, mete etc.,
precum: o! vary frumoasA, vreme mingaioasa etc.
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heroIque ou chanter les exploits d'un homme vaillant, car notre langue n'est pas encore assez
travaillee et forgee pour un tel type de creation. C'est le motif pour lequel it a choisi une creation
plutot comique, ou on n'a pas besoin de tant de pensees distinguees et de mots choisis. Et parce que Ia
langue italienne est la plus proche de la note, it a emprunte Ia forme de versification italienne, en y
faisant quelques modifications. Par exemple, au lieu de huit vers pour une strophe, it en a mis
seulement six; et au lieu de six mesures (metres), uniquement cinq, ou le nombre des doigts de la
main. II n'a pas suivi le metre latin, mesurant selon la syllabe courte et la syllabe longue, mais it a
compte deux syllabes pour un metre. Parce que, parmi les peuples qui vivent aujourd'hui, plus aucun
ne fait des vers selon le metre hellene ou latin, mais uniquement selon la rime (roum. ritmA) ** ou la
meme finale ou terminaison du mot, ainsi qu'on peut le constater dans tout cet ouvrage.
On ne peut pas dire que ce fut une mauvaise idee de l'auteur, mais, tout de meme, on remarque
l'insuffisance de la langue en ce qui concerne les rimes (roum. ritme), car elle ne dispose pas d'autant
de limes que les Ita liens. II a voulu donc faire un essai avec un autre type de metre, selon la tradition
des He llenes et des Latins.
D'ailleurs, le poete a utilise, selon les lois poetiques, les mahine (en roum. - "machinerie" ; cf. Deus
ex machina, N.T), c'est-a-dire, comme les He llenes et les Latins, leurs divinites, leurs deesses et leurs
nymphes, et selon les traditions connues aujourd'hui, les anges et les diables.

* Il est grand temps de commencer a connaitre notre langue et a la parler comme it faut. Ce mot,
Dumnezeu ("Dieu") derive de deux mots: domnu et zieu, c'est-a-dire domnu zieu ("Monsieur
Dieu"). Ce qui correspond a ce que les Latins appelaient deus, nous, les Roumains, nous devons
l'appeler zieu, et ce qu'ils appellent dominus deus, nous devons l'appeler dumnezieu. Maintenant,
nous appelons le vrai zieu ("Dieu") dumnezieu, pour le distinguer de toutes les autres divinites des
patens. Mais c'est bien dommage que les traducteurs des 'lyres religieux aient pris ('habitude d'appeler
les divinites des peens bozi, un mot emprunte aux Slovenes, alors que nous disposons d'un mot
ancestral, celui de zieu. D'autres ont encore mieux trouve, en les nommant zini (masc.pl. de zinc -
"fee" - N.T), ainsi que l'ecrit Dositei (le metropolite Dosoftei - XVIII-erne siècle N.T.) dans Les
Vies des Saints. De meme pour zieaua et ziea, le feminin, car, chez nous, les chretiens, it n'y a pas de
feminin pour dumnezeu.

** RitmA. En latin ritmus ; on appelle ainsi les vers qui finissent de la meme facon, comme par
exemple: ele ("elles"), mele ("les miennes") etc., ou 0 ! vara frumoasA, vreme mingiioasA ("0 I bel
ete, temps agreable"), etc.
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CINTECUL II

ARGUMENT

Tiganii trimit la Vlad solie,
SA le scurte cale delungatA.

Dar', Intracea, cum pe dascalie
Trebueste-a sA-arma s'a sä bate

SrAtuiesc. Pe Romica rApeste
Cel rau, jar Parpangel pribegeste.

1

Grija tiganilor cea mai mare
Acum razama toata-in bucate,

A raminea-inapoi fiescare
Sa silea, linga cele-incarcate

Carra cu mincari, iar la-impartala
Era multa sfada cirteala.

2
Dar' s'alta nevoie le sta -In cale,

Caci pre nemIncat nu putea merge,
Zicind ca l'e greats cu rInze goale

SA' trapede-atita s'alerge!...
Cind era satui, punea pricing
Ca le-ar fi fau facea hodina.1

3
Asa facind, abea cite-o mills

Calatorea pe zi, pan' ce-odata
Bunul Draghici chiema pe Ciurilla

(Era-intr'o zi pe-hodina-asezata):
"Pass! (grai) striga sa sa-adune
Voivozii $i fetele batrine,

4
Ca bune lucruri eu am si multe

De-a le zice -In putine cuvinte,
Daca-or voi doara sa ma-asculte;

$i m'or asculta de au minte!..."
Ciurild-indata mearsa de-acia
$i striga-intru toata tigania:
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5
"Tot omul s'auda si sa

Ca mosul Draghici sa strig ma mina,
Ca tot ins' la cortul lui sa vie,

Din cei ce-s da varsta mai batrina,
Caci premulte are sa va zica,
Dar' veniti curind, f...1 in tica".2

6
Cum s'auzi aceasta-in tiganie,

La batrinul Draghici iaca vine
$i sa-aduna murga boierie

Cu fetele cele mai batrine.
Iar' dupa ce toti in giur statura,
Intracesta chip mosneagul ura:

7
"Voi barbati buni! si-oameni de-omenie!...

Da mult am vrut sa va-aduc aminte
Da hele ce-imbla pin cuget mie.

Ori cum lucrurile sa vd-alinte,
Totus' pare ca-ar hi mai cu traba
Sa calatorim not mai da grabs...

8
Ca daca-ti imbla durmind pa cale

Cum voi ati facut-o pan' aice,
Nu-impliniti voia

Daci cauta-a va teme da cerbice!
$i vai noao! de cumva-ar intalege
Voda ca voi durmiti zile-intrege!"/

9
Atunci Ghiolban caldarariu-incepe

(Necautind ca Draghici nu gatasa
Cu zisul): "Toti carii vreu sa crepe

Da caldura, grabasca, nu-mi pass;
Dar'eu n'oi merge da-a nadusita,3
De-ar mai hi Vlad-Voda pa atita.4

marii-sale.
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CHANT II

ARGUMENT

Pour qu'il ecourte leur trajet,
Les Tziganes envoient messager

A Vlad, qui donne la maniere
De s'armer et de guerroyer.

Romica prise par Satan,
Le pauvre Parpangel, Iui, erre.

1

Le souci des Roms a present
Sur les vivres se porte en grand,

Et chacun tente de son mieux
Pres de chars, de fermer la queue,

La distribution entrainant
Dispute et mecontentement

2
Autre besoin route barrait :

Si le ventre vide disaient
Avec mal au cceur n'avancer,

Ni courir, ni faire d'effort !...
Rassasies, ils pretendaient
Aller mal, reposer encore.I

3
Ainsi faisant, d'a peine un mile

Par jour ils allaient progressant,
Quand a Ciurila Draghici

Le bon, dans ces calmes moments :
« Commande que soient reunis
Les chefs et les tetes blanchies,

4
Car j'ai maintes bonnes bricoles

A leur dire en peu de paroles,
Pour peu qu'ils daignent m'ecouter ;

M'ecouteront s'ils ont ('esprit !... »
Ciurila s'en va sur-le-champ
Et claironne en le campement :
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5
Entendez tous et le sachez !...

Que l'oncle m'envoya jacter ;
S'amene a sa tente chacun

De ceux qui sont d'age certain,
Car it a beaucoup a vous dire ;
Especes de couillons, de suite... »2

6
Des que cet appel entendu,

Rassemblee devant Draghici
La noblesse mate voici,

Les vieux Tziganes les plus sars,
Et lorsque autour assis se furent,
Leur parla ainsi le vieillard :

7
« Vous courageux et braves gens !...

Je veux des longtemps faire part
De mon soucieux sentiment

Bien qu'aimiez a vous prelasser,
Me semble pourtant plus sense
D'avancer d'un pas plus press&

8
Car si a dormir continuez

Sur la route d'un cceur leger,
Volonte de Vlad oubliez ;

Sa colere en compte prenez !
Ciel nous protege s'il apprend
Que coulez des jours roupillant ! »

9
Alors Ghiolban, faiseur de seaux,

Sans attendre les demiers mots
De Draghici : « Qui de chaleur

Desire perir, qu'il se presse ;
Mais moi non, baigne de sueur,3
Vlad serait-il double terreur .4

                     



10
Dar cid vreti a face cum voi spune,

Sa *titi ca vom nimeri mai bine.
S'aratam adeca-in plecaciune

Domnii, ca sa nu ne mai mine
De-acum a*a daparte iute,
Sau incai drumul sa ne mai scurte.

11

Sä trimeata voda pe-un vechil
Care sa-a*eze ca sa nu hie

Para la Spateni mai mult de-un mil;
Apoi sa ne dee slobozie

Da-a face trii hodini cite-odatal..."
Aici voroava lui fu curmatal

12
Cad Ave] striga din gura toata:

"Ahasta m-i sfat, ahasta-i minte!..."
De-aci toata multimea-adunata

Lauda sfat *i vorbele sfinte,
$i cu totii-impreund-a*ezard
Solii sa porneasca pand-in sara.

13

Linga-acele ei mai hotarira,
Dupd-a lui Draghici bund parere,

Intracea sa mearga cite-a Lira,
Dar', ca sa poata mai cu placere

Calatori tiganele gloate,
Au pus in frunte sa mearga bucate!

14
Socotind batrinii-intalepte*te

Cumcd gloata silita de foame
Va cauta sa mearga barbate*te,5

Ca flamind pintece intrame.
Ce nu face-un sfat bun cite odatal...
Fere*te de rau o tars toatal.../
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15
Indata *i numita solie

Purceasa, ce fu din doao fete
Cele mai hamice -In tiganie,

La cuvinte *i ginduri istete:
Unul Girdea, cel cu gura strimba,
Altul Gavan, cintaret in drimba.

16
Iara ceaialaltal batrinime

Inca mai *ezu la sfat, s'aleaga
Ce-ar fi mai bun pentru tiganime,

Si-in ce chip trebile direaga
Ca-acum I* bagasa -In cap sal faca
Tocmeala-in tigania saraca.

17
Balaban voivod acum de-odata,

Vrind *i el sfatul bun sal' arete,
A*a grai, *ezind pe-o covata:

"lm pare ca voi pre pe- Indelete
$i far' nice-o grija faceti drum,
$i doara nice *titi dece? *i cum?/

18
Insa eu a*a gindii in mine,

Ca pang vom merge mai da parte
Aici sa ne-armam cum sa cuvine,

Ca nu sa *tie din care parte
Vrajma*ul vine, *'e dal-a sa teme
Doard-apoi sa nu ne-ajunga vreme.

19
Trabue dar ca toti hai calare

Naintea taberii sa purceada
Armati, cautind oare din care

Lature turci[i] taie prada;
Vazind[u-i] apoi, cit pot da tare
S'alerge dindu-ne-in*tiintare.

sari'
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10
Et si vous ecoutez mon vceu,

Nous vivrons encor beaucoup mieux.
Demandons, nous pliant bien bas,

Aux Seigneurs, que ne poussent pas
Aussi loin et vite la route,
Ou dorenavant qu'ils recourtent.

11

Qu'un fonctionnaire ils nous envoient
S'arrangeant pour qu'il n'y ait pas

Plus d'un mile ou deux jusque-la,
Et qu'a Spateni donnent droit

De trois repos en une fois... »
Sa harangue fut coupee la.

12
Car Avel crie a pleins poumons :

« Voila un conseil de raison !... »
Ainsi la foule reunie

Vanta les paroles benies,
Et ensemble tous ils choisirent
Messagers qui devaient partir.

13
Et ils deciderent encor

Suivant le bienheureux accord
De ne marcher que doucement

Mais pour que les groupes gitans
Pussent voyager plus gaiement,
Firent passer les vivres avant !

14
Les vieux donc sagement jugerent

Que population affamee
Trotte d'un pas plus decide,5

Promise aux estomacs la paix.
La faim est bonne conseillere !...
D'un mal plus grand elle preserve !...
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15
S'en va vite le messager,

De deux caboches compose ;
Parmi les Roms sont les plus braves

Quand au verbe et pensees futees :
Girdea, la ganache de biais,
Et Gavan, joueur de guimbarde.

16
Quant aux vieux, encor se regardent

Pour choisir ce qui en chemin
Aux leurs ferait le plus de bien,

De quelle fawn s'arranger,
Car decides a mettre l'ordre
Desormais dans leur pauvre horde.

17
Balaban voivode voulant

A son tour conseiller un brin
Le fit assis sur un petrin :

« Il me semble qu'allegrement
Sans souci allez votre train,
Sans savoir pourquoi ni comment ?

18
Moi je me parle, me tracasse.

Avant de s'en alley plus loin,
On devrait bien s'armer sur place,

Car on ignore de quel coin
Surgira l'ennemi ; craignons,
Car le temps nous fera faux bond.

19
Il faut donc que tout chevalier

Soit l'eclaireur nous devancant,
Les Tures sache de quel cote

Vont assassinant et pillant ;
Puis qu'ils reviennent, les voyant,
Nous en prevenir aussitot.
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Noi atunci, cu tabara ha groasa,

Vazind ca vin asupra dincoace,
SA-apucam fuga ha sanatoasa

Incolo mergem in pace
Para cind ne vor purta picioare,
Numa sa scapam de la strimtoare."6/

21
Razvan fierrariul Inca sa scoala

$i-inteacest chip rostul sau deschide:
"Bine sa zice: la fala goale

Traista-i ward !... Zieu ca-i de-a ride
Cum Balaban a fugi ne-invatd,
Dupd ce ne arma cu gura indrazneata.

22
Dar ca[z]! di n'avem chief da bataie

Dece sa purtam atita[paza]
Ca doard turci[i] sa nu ne tale?

La ce sa-apucam arma viteaza,
Cind far' arme ca fara povard
Fuga este cu mult mai ward?...

23
Aici, Balabane,-alta putere

Nu este fara sau a to bate
Pentru tard, copii muiere,

Cum *i pentru dragile bucate,
Sau aruncindu-ti arme necrunte
A fugi gol-goli*or la munte."/

24
Razvan era ceva sa mai zica,

Dar' Vlaicu lingurariu incepe
A ride *i glasul sau radica:

"Eu nice-intr-un chip nu pociu precepe
Ce sa-invirte*te voao pin minte;
Ca cind ati avea board herbinte.
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25
Nici veste-i doar' pe-aproape sa hie

Turci[i], *i sa gatA
Da fuga cu mare vitejie,

Iar' altii sa cocoresc indatd
$i vor sa taie-intr'in*ii ca -In clisa.
Gindire-ai Ca *i-unii visa.8

26
In ce chip am venit pand-aice

ik§a sa mergem dar' *i da-acie,
Iar' da ni s'ar pune doar' in price

Cineva pa drum, cu vrajma*ie,
Totdauna-are sa sa. pazasca
Ragula noastra tiganeasca,9/

27
AdecA fruntea halui mai tare

Sa plecam cu multi rugaminte
(De -om vedea ca-in fuga nu-i scapare),

lard cind cu navala hierbinte
Ar da pa noi o mai slaba laie,
Atunci si stain *i noi la bataie.

28
insa numa cind n'ar hi cu putinta

DA-a scapa sa impaca cu buna...
Caci dupd-a mea dreapta socotinta

Viata noastra-i numai una,
Care da-o pierzi fara traba-o data,
Nu-o mai afli, da-ai da lumea toata."1°

29
"SA ma batA.Dumnezieu, ca bine

0 Vlaice!... (barba surd
$tergindu-*i Gogu zise) Dar' cine

Este-a*a da nebun fara masura..,
Sa sa bage-in foc da viu, *i doard
Minte-intreaga-avind, ar vrea sa moaral/

§i sa

§i

§'altii

§'a

nimeri§i,

iaca-unii ca
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Nous, alors, avec le plus gros

Du camp, s'ils sont sur notre dos,
En vitesse detalerons,

Au loin la paix nous chercherons
Pour peu qu'a ce piege echappes,6
Aussi longtemps qu'aurons des pieds. »

21
Razvan le ferronnier se leve

Et lance ces paroles breves :
« Les grandes promesses7, on dit vrai,

Sont vaines !... Et je me tors de rire :
Celui qui nous apprend a fuir
Nous arma d'un cceur temeraire !

22
En fait, pour eviter la guerre,

Pour que les Turcs ne nous deciment,
A quoi bon precautions ultimes ?

Pourquoi s'armer le verbe haut,
Alors que sans armes en fardeau
La fuite est d'autant plus facile ?

23
N'y a, Balaban, d'autre issue

Selon nous que lutte absolue
Pour la terre, femme et famille,

Ainsi que pour les precieux vivres,
Ou, laissant les armes terribles,
Fuir dans la montagne, mains nues. »

24
Razvan voulut y ajouter,

Mais Vlaicu, faiseur de cuillers,
Dans un rire leve le ton :

« Je n'ai pas la comprehension
De ce qui tourne dans vos fetes
Comme soudain saisies de fievre.
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25
Je n'ai eu vent que l'ennemi

Soit dans les parages, et voici
Qu'a la brave fuite on s'apprete,

Quand certains, d'un orgueil enfles,
Le veulent comme lard trancher.
L'un l'autre revent, on dirait.8

26
Puisque déjà bien avances,

Continuons donc desormais,
Et si quiconque apparaissait

En chemin, plein d'inimite,
Il y aurait moyen toujours
De trouver tzigane recours.9

27
Que le front, devant prepotent ;

Nous le courbions tres humblement
(Si la fuite n'est de secours).

Et si moins fort un autre camp
Presente guerriere visee,
Dressons-nous aussi, combattant.

28
Car si la fuite, d'aventure,

Et la paix a nous se refusent...
Car selon mon humble pensee

Unique et une notre vie,
Sans raison en faire gaspi
Un jour, c'est la perdre a jamais.19

29
« Que Dieu me foudroie, tes propos

Sont justes, Vlaicu !... dit Gogu,
Caressant sa barbe chenue.

Mais qui serait assez idiot
Pour dans les Hammes se jeter
Ou sense, a mort se vouer !
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Pantru-ahaia nebun e hal care

Sa scoala razboiu sa gata
Asupra halor cid preste mare,

Pa cari n-au vazut nice o data,
Apoi pa-acei ucide strica
Cari lui nu i-au facut nimica.11

31
Daci nice eu vad vre o pricing

Ca sa ne batem noi Intradins
$i sa ne-ucidem fara da vina;

Dar', find ca-odata-armele-am prins,
Sa le tinem numa da -o timplare
Cind doard-alts n'am avea scapare,

32
Ca vrajmasului incai da parte

Sä ne putem nascocori-intrinse
Noi Inca cevas &a-a noastra parte.

Dar' sa nu-intram la batai adinse,
Caci acolo n'ar hi mai mult saga,

peri doar tigania-intreagal

33
Numa s'alta-inca regula buns

Tiganeasca-am sa va -aduc aminte:
Ca sa calatorim tot da una

Aproape da paduri, ca nu minte
Zisa vechie: «fuga-i rusinoasa,
Dara-i din toate mai sanatoasal...»

34
Intrahast chip, vazind noi da parte

Ca vrajmasul vine cu putere,
Apucind tufa, scapam da moarte,

Iar' pa cimp (dupa a mea parere),
Ca un iepure fuga da-ai Intinde
Totusi iutii gonaci to vor prinde."

98

35
Bratul aurariu si el atuncil2

S'aduse-aminte de graiu zise:
"Dar cum?... Voi uitarati da porunci

$i da hele ce Vlad-Voda scrise?...
Socotind c'eti Imbla cum va place
Da capu vostru-incolea si-incoace?/

36
Ce au fost, au trecut; acum cioare13

Nu sinteti mai mult, ci laudata
Oastea lui Vlad, caci el da mincare

Va dete v'arma da-asta data.
Daci trebue-a ne lua sama bine
Ca sa nu patim cumva

37
Iar' eu va zic rupt, ales, in fata

Cd-asa Para nice-o rinduiala
Nu putem nici 'Dana demineata

Raminea. Ce duh pa voi
CIt e zioa gura nu va tace,
Dar' a-inchieia ceva nu va place.

38
Daci, daca ati luat armele-odata

Trabue-intrinsele-a Va. daprinde;
Caci arma nu este voao data

Ca pa malaiu doar sa-o puteti vinde
Sau sa taiati numa capatine
Da curechiu, ci capete pagine."/

39
Atuncea sculindu-sa -in picioare

Tinar Borosmindru lug graiul
$i zise: Fratilor! Mie-m' pare

Cumcd da n'ar avea ghimpuri scaiul,
N'ar Impunge; ghimpul dara face
Firea lui cea dirza pungace.

§i da

§i

$i-ar

§i

si

ru§ine.

§i
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C'est pourquoi est fou celui qui

Se love et s'apprete a la guerre
Contre peuples au-dela des mers,

Qu'oncques une fois it ne vit,
Qui les tue ensuite et leur nuit
Sans raison ni juste souci.11

31
Moi-meme je n'apercois guere

De motif a chercher querelle
Et a perir sans mal commis.

Mais si des armes l'on a pris,
Gardons-les donc, a l'occasion,
Faute d'une autre solution,

32
En vue de l'ennemi lointain ;

Qu'on puisse ecarquiller les yeux
Pour lui repondre a notre tour.

N'entrons pas pour rien dans le jeu,
Car la blague tournerait court
Et nous peririons un par un.

33
Et une autre excellente loi

Des Tziganes je vous octroie :
Voyageons toujours au plus pros

Des foras, car it est dit vrai
Que la fuite est peut-otre honteuse
Mais la plus saine et plus heureuse !... »

34
Ainsi, de loin apercevant

Le Turc qui arrive puissant,
Sous les touffes, de mort certaine,

On s'abritera, qu'en la plaine
Je crains, merne lievres en la fuite,
Des vifs levriers la poursuite.
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35
Bratu, rorfevre, a cet instant,'2

Retrouve sa langue en disant :
« Comment ?... Vous oubliez les ordres

Et ce qu'ecrivit le VoIvode ?
Vous pensez promener a l'aise,
De ci, de la, comme it vous plaise ?

36
Passé ce qui fut ; vous, comeilles,13

N'otes ni plus ni moins : la fiere
Troupe de Vlad qui vous donna

Armes et manger cette fois ;
Faisons sagement attention
Car honte serait sans pardon.

37
Avant, tout de go, vous dirai

Que nous ne pouvons pas rester
Sans ordre, m8me cette nuit.

Vous hante quel mauvais esprit !...
Vos langues marchent sans repit
Mais conclure vous fait &pit.

38
Ayant pris les armes, ma foi,

Devez maintenant vous y faire ;
Ne vous sont donnees meurtrieres

Comme polenta, pour l'achat ;
Ni, par exemple, pour le chou
Trancher, mais les totes paIennes. »

39
Borominda se met debout ;

Et voici qu'il leur dit la sienne :
« Mes freres, j'ai Bien constate

Que sans opine le chardon
Ne pique pas ; repine donc
Le fait hardi au bataillon.
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Arma la om e[ste] ca tapu§a

La scaiu; da-ahaia-armatul arata
Cu-indrazneala fiecarui

Si-e tot da una da razboi gata;
Iar' acum, ahal tare sa tine
Care sä sinte-inarmat mai bine.

41
Daci dar' [intii] da-armatura buns

Sa ne grijim cit mai dagraba.
Da mult un cuget pin cap Imi suns:

Cum s'ar putea face mai cu traba
Ca sa ne-armarn cu vreo dascalie?
S'aflu aka c'ar putea sa fie:/

42
Ca fiqte care dintre noi

sd fie cu totul ferrecat,14
Adec5.-imbracat in hierr la razboiu,

Ca sa n-aiba teams da taiat
Sau pwat, nici frica da moarte,
Ci tot viteje§te sa sa poarte.

43
Cu-adevarat hire-ar mai bine

Sa ne putem face toti legati,
Ca vitejii din zile batrine,

Cari da multe on §i ne armati
Aflindu-sa-in mijloc da razboaie
Nici un feliu da -arms putea taie.

44
Dar hiind ca-ahasta legatura

In zioa da-azi nu sa poata face
Fara numa prin fermecatura,

Care-acum da multa vreme- Incoace
Nu s'au mai pomenit, pentru-ahasta
Vrind sa ne aparam la napastal
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45
Nu e-alta-a face far' a ne-ascunde

In hierr, da la cap pin' in picioare
cu vrajmapl noi on unde

Vom sta fara frica la strimtoare,
Caci pan'el taie -In hierrul virtos
Eu taiu in carnea lui os.

46
Oastea noastra a§a-purure-intreaga

Va raminea §i ne
Ada faca cui viata e draga,

Si va scapa da moartea urita.
Numai cit, linga ahaia
Trabue §'alta-in zi da bataie.

47
Adeca sa nu facem cum fac

Altii razboiul, numa cu-o mina
Lasind alantra mina da brac,15

Ci dupa-orinduiala mai bung
Trabue cu-amindoao da-odata
Tiganimea noastra sa sa bats./

48
Pantru-ahasta-dar', tot Insul s'aiba

0 sabie buns -in mina dreapta,
Iar' in stinga-o sulita cu traba,

Ca sosind cu vrairria§ul la fapta,
Cu sulita sa-impunga, s'oboard,
Cu sabia sa taie, s'omoard,

49
Apoi 4i s'aiba fiete care

Un lat (Id fune pe linga sine,
Ca, cind s'ar ostani foarte tare,

Sa-I arunce-intr-oOle straine,
Si-apucind pe-unul sa-ltimosasca
Pans la tabara tiganeasca.16

u§a

§i

biruita.

Asa,
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L'arme est a l'homme comme va

L'epine au chardon ; c'est pourquoi
Montre la porte le soldat

Bravement pret a guerroyer ;
Celui qui se sent mieux arme
Est plus fier, et plus decide.

41
Preoccupons-nous en premier

Des armes, les meilleures a prendre.
Et me poursuit une pensee :

Comment pour le mieux s'y entendre
Et avec science s'armer ?
Il me semble qu'ainsi serait :

42
II faudrait chacun d'entre nous

Ferre de la tete aux genoux,'4
C'est-A-dire vetu de fer,

Pour au combat se proteger
Du tranchant, du feu, de la mort,
Qu'il se comporte en chevalier.

43
On pourrait aussi, mieux encor

Les uns aux autres s'attacher
Comme braves du temps passé ;

Souvent, sans etre cuirasses,
Mane au plus fort de la mêlée,
Aucune arme ne les touchait.

44
Mais pareille attache inouie

Ne se pratiquant aujourd'hui
Que par une sorcellerie,

- Ce dont on n'entend point parler
Depuis longtemps - a mon avis,
Pour defendre nos propres vies,
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45
Je ne vois que se retirer

Sous metal de la tete aux pieds.
Ainsi l'ennemi, oil qu'il soit,

Nous l'affronterons sans effroi
Car le temps qu'il tranche le fer,
Moi, je lui tranche l'os, la chair.

46
Notre groupe au complet ainsi

Ne connaitra aucun peril.
Fasse ainsi qui aime la vie

Et qui la mort hideuse fuit.
Seulement, et pour quelque cause,
Il nous manque encore une chose.

47
Comme les autres ne faisons

Qui luttent avec un seul moinon
En laissant l'autre pour des figues ;I

Selon meilleure loi je brigue
Pour nos Tziganes, qu'ils guerroient
Les deux braves mains a la fois.

48
Pour cela, que tout un chacun

Tienne un sabre dans droite main,
Et dans l'autre, en exploit, sa lance,

De sorte qu'ennemi en face,
De l'une it le pique, le larde,
De l'autre le coupe, recharde.

49
Et puis que sur soi chacun garde,

Au solide nceud, une corde,
Et que quelquefois l'on s'efforce

Dessus l'ennemi la jetant,
D'en attraper un, le tirant
Jusqu'au tzigane campement.I6
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Cum va place dar a mea parere

Si da s-aveti ei improtiva-a zice?..."
Dragomir atunci aratA vrere

De-a grai doard ceva de price
Si sa graiasca gurali deschisa,
Dar' apoi iara tacu risal

51
Dar' iaca Dondul cu fruntea lata,

Dondul lingurariu, el zisa
(Barba netezinduii afumata):

"Boro§mindru taie -In turci ca-In
Ba tirnosi pe unul §'acasa
Cu armatura sa ha frumoasal...

52
Fratilor, sfatul ahal toate

Ce vorbiti voi n'ajung o zala.
Ce ni-s da folos atite inarmate!...

Eu §tiu o mai bund rinduiala,
Dupd care not pa dascalie
Putem sä facem batalie.

53
Adeca,-imprejur da tiganie

Sä ne sapam ne§te gropi afunde,
Ca venind turcii cu rapezie

Sa caza-in iele §i sa sa-afunde
Unul dupd-alaltul, toti gramada,
Ca lupii ce merg dupd pradal

54
Gropile sa hie-acoperite

Cu frunzare, pale nuiele,
Numa dacit sa caza-oborite,

Cind ar calca cineva pa ele.
$i va-incredintaz, da buns sama,
Ca n'om avea -In tiganie teama."17
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55
Atuncea §i Tandaler sa scoala

Graind: "S'asta tu chiemi batalie,
Dondule, cind tu ezind in poala

La muiere, vrajma§ul sa-ti vie
cazind in gropile tale?

Ce mai bulguiri! Ce mai tindale!"

56
insa cind era sfatul cel mai mare,

Iaca Zagan ursariul alearga
Intr -un suflet la neagra-adunare,

Ce era pe o *4tina
Si sosind abea putu sa zica:
"Vaileo! Vaileo, ca nu titi nimica!".../

57
Obosit, cu fats spaimintata,

Abea rasuflind, gura cascasa
SA* spue timplarea-infricopta,

Dard-in gitlej §'atunci ii ramasa
Cuvint, *i-abea cit zise: "Romical...
Au, vaileo! ca voi nu §titi nimical..."

58
Intracea cautind gloata murgie"

Sta cu gura de-o palma cascata,
Ne§tiind ce feliu de mi§elie

De-a be mai spune-ursariul sa gatk19
Pan' ce-in urma-apucind rasuflare
A§a spusa jelnica timplare.

59
"Oh! (striga el) voi nu §titi nimica

Ce timplare v'oi spune jeloasal...
Vaile6 ca vi s'au rapit Romica

Lui Goleman, Romica frumoasa!"
Asta-auzind, ca muti statura,
Spinzurind dintr-a lui Zagan gura./

clisa,
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Vous convient-il donc, mon avis,

Et qu'y trouvez-vous a redire ?... D
Alors souhaite Dragomir

Proposer le sien lui aussi ;
La bouche ouverte peut suffire :
II se tait et se met a rire.

51
Mais, large front, voila Dondu,

Dondu, le faiseur de cuillers,
Qui lisse sa barbe enfumee :

« Boropnindru tranche les Turcs
Comme beurre, et l'armure fiere,
11 en mena meme un chez lui.

52
Tant de ferraille a quoi nous sert !...

Pour le conseil que tenez, freres,
L'armure seule ne suffit.

De loi meilleure ai connaissance
Selon laquelle, en bonne science,
Nous pourrons aller a la guerre.

53
Qu'autour du campement des Roms

Nous creusions des fosses profonds
OU les Turcs se precipitant

S'ensevelissent en tombant
L'un sur l'autre a la meme place,
Tels des loups partis a la chasse.

54
Que les tranchees soient recouvertes

De paille, branches et feuillages ;
Quiconque foule ces ramages

Tombe sur-le-champ et y reste.
Et je vous le dis, sans conteste,
Les notres seront rassures.17
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55
A ces mots, Tandaler proteste :

« Tu appelles cela lutter,
Quand sur les jambes allonge

De to femme, l'autre, aveugle,
S'en vient tout droit dans tes fosses ?
Quels racontars ! Billevesees I »

56
Mais en plein feu de ce discours,

Voila Zagan le dresseur d'ours ;
Vers l'assemblee noiratre accourt

OU se tient, sur vaste marais ;
A peine peut-il prononcer :
« Romica ! 0 pauvre de moi !... »

57
Fatigue, visage effare,

Le souffle court, la bouche bee
II detient l'aventure affreuse ;

Mais les mots dans sa bouche meurent,
Un seul en jaillit : « Rornica !...
Oh mon Dieu, vous ne savez pas !... »

58
Noiratre peau" le regardant

Reste la bouche ouverte grand
Devant telle mesaventure ;

Du dresseur d'ours19 silence dure
Jusqu'a ce que se reprenant,
II conte le triste incident.

59
« Ali (se plaint-il) vous ignorez

Quel malheur vous est arrive !...
Romica on vous a volee,

De Goleman l'enfant-beaute. »
A l'entendre on les voit, muets,
A ses levres tous accroches.
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Cei mai multi dupa-acea sa sculark

Si-adunarea era sa sa sparga,
Cind sumetul Tandaler in poara

Sa puse zicind: "Lasati sa mearga
Pa hai car& da dinsa le pass,
Ce-avem not cu Romica frumoasa?*

61
Fugit-a hi, doar cine §tie*

Cu ce feliu da flecau, pantru care2°
Dor va fi simtind §i libovie,

Dar noao pentru-o fats fugare
Nu sa cade-a Fass lucru-n doao,
Ada graiqte Tandaler voao!..."

62
"Bo lath' Tandaler ca §'un cine"

(Tinar Parpangel atuncea zisa).
"Un fleac §'om da nimic el ramine21

Para va dovedi cele zise."
Aceste zicind, cu buzduganul
Amenita manios tiganull

63
lard mindrul aurariu mult stete

In cumpana, ce-ar avea sa faca:
Ori sa-i raspunth, sau sa-i arete

Cu fapta, decit prin vorba sack
Zlatariului, ca n-are dreptate,
Insa-II apuca Bratul de spate.

64
Acesta cu multi altii l'oprird

De nu putu la cela patrunde,
Dar' nice lui Parpangel slabira22

Coardele vazind ca nu-i raspunde
Vrajma§ul, ci spre dinsul alearga
Chibzuind tocma capul sparga.
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S'ii facea capul tot bucatele

Cu greu buzduganul sau de-arama,
De nu-1 sprijineai tu, Viorele,

Care bine bagase§i de sama
Ca Parpangel sa gata sa dee
Si-I opri* tiindu-1 de mintee.23

66
Apoi mai multi de-o parte §'alalta

Mestecindu-sa-abea-i despartirk
Ca de nu, doara singele balta
Curgea §'unul pe-alt facea tot tirra,24
Insa macar ca-osabiti staturk
A sudui nu-inceta din gura.

67
"A§teapta, tilhariule da cine,

Ada n'ei scapa tu tot da una."
Striga Tandaler, pe care tine

Bratul, Danciul §i mai multi impreuna;
Dar cela-inca-i striga: "Vino- Incoace,
Cioroiule, daca moartea-ti place!"

68
A§a dintr'o mic§oard scinteie

0 mare sa scornea bobataie;25
Pentru o tinara minded femeie

Era doi viteji mai sa sa taie!
insa zlatariul' adusa-aminte
De-a lui Zagan groaznice cuvinte,/

69
Adeca, pe draga sa Romica

Precum ar fi dus cineva-in silk
Deci, nezicind nimarui

GIndi sa mearga dupd copila,
Apoi aflind'o sa-intoarca iara
$i sa faca pe-aurariu de marksa-i
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Alors la plupart se leverent

Et rassemblee se dispersait
Quand s'y oppose Tandaler

Le tier : « Laissez partir ceux-la
Qui sont concernes, quant a nous,
Que nous est donc la Romica ?*

61
Elle s'est enfuie, ianes tu,*

Avec un beau jeune homme auque12°
Elle reve ; et son cceur palpite ;

Pour une demoiselle en fuite
Ne va s'arreter notre zele
A mi-chemin, sur foi de moi !... »

62
« Tandaler comme un chien aboie»,

Riposte aussitot Parpangel.
« Miserable est et restera21

Si ses dires ne prouve pas. »
Cependant, le Rom, de sa masse,
Bouillonnant de haine, menace.

63
Le fier joaillier hesite un temps

Sur ce qu'il doit ensuite faire :
Repondre ou remplacer par l'acte

Vaines paroles de qui jacte ;
Lui regler ainsi son affaire
Mais Bratu le tient par derriere.

64
Lui et bien d'autres l'arreterent

Dans son élan vers Tandaler ;
Or Parpangel aussi teint fort,22

S'enflamme de plus belle encor
Et vers son ennemi se jette,
Pensant lui fracasser la tete.

105

65
Il l'aurait reduite en miettes

Du cuivre lourd de sa massue,
Si Viorel ne refit soutenu,

Lui qui avait si bien percu
Que Parpangel aux coups s'apprete
Et le retient par le manteau.23

66
Et plusieurs, de divers cotes,

Se pressaient pour les separer,
Sans quoi le sang aurait gide,

Its se seraient mis en morceaux.24
Et bien qu'eloignes maintenus,
Pleuvait des deux parties l'insulte.

67
« Attends, attends, crapaud baveux,

Je t'aurai un jour plus chane,eux ! »
Crie le fier, que Bratu, Danciu

Que bien des hommes ont retenu ;
Et l'autre : « Amene-toi, comeille,
Si la mort to semble merveille ! »

68
Ainsi, d'etincelle menue

Un incendie eat pu jaillir ;25
Pour une jeune et belle fine

Deux braves se trancher faillirent !
Mais le joaillier, se rappelant
Les mots terribles de Zagan,

69
Comme quoi serait enlevee

Sa Romica, contre son gre,
Sans a personne mot souffler,

Decida d'aller la chercher,
Et la fille enfin retrouvee,
Revenir l'orfevre humilier.
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Dar Ganafir cu Papara iatA

S'apucasa acum *i de piica,26
Pentru-a lui Goleman mindra fats.

Cesta zicea ca. buna Romica
Este-a lui, cela-a lui. Dupa-indata
Lor, apoi, s'au prins de-a deparata.

71

Dupd ce destul sa daparara,
Neputind unul pe-alt sa supund

Sau la pamint oarecum s'oboard,
Deters -a sa prici [depreuna]

Care-intii (de voie, nu de frica!)
Trebue is mina din piica... /

72
"Lass -ma da par" (striga Papara).

"Lass tu-intii", zicea Ganafir,
Cela "ba tu", cesta "ba tu", iara

Zicind tot I* smugea cite-un fir.
Pan' ce dupd lunga daparata
Amindoi sa lasara deodata.

73
Era (cum s'au zis) Romica fats

In toata tabara mai frumoasa,
Fats -in par $i -inca nemaritatd,27

Parpangel in taina-o-incredintasa,28
Si cit mai curund cununie,
$i fard de pops era sa fie.

74
Nu departe de Cetatea Neagra29

Era vestit din zile batrine
Un codru (precum sa zicea prin sate)

LAcuit numa de mindre zine,
Ce sa zic maestre *i frumoase,
Cele tari, ba *i cele vintoase,/

106

75
Adeca cele ce, de cu sara

Pans tirziu catra miazanoapte,
Prin vazduh cintind joaca zboara

Si-osabite pricinuesc fapte,
De putini vazute sau de nime,
Precum s-au pomenit din vechime.3°

76
Multi povestea c'acolo s'arata

ce sparie *i-infioara
Pe-oameni, iar'care-in el intra-o data

Ori ca nu mai nemere*te-afara,
Ori de*i esse, totu*' or'cita
Vreme-i famine mintea schimosita.

77
Aici era curtea nalucita

Ce Satana de curind zidisa,
Cu gindul ca sa bage-in ispita

Pre toti vitejii cre*tine*ti sa
Faca ca,-intru dezmierdari *'ospete
Petrecind, de-arme sa sä desvete,/

78
Iar' a lui Vlad sa fringa putere

$i sa -1 dee turcilor pe mina,
Caci dupd-a lui gubava parere

Era turceasca lege paging
Din ce din ce mai mare sa creasa
$i sa sa stings cea cre*tineasca.

79
Acolo dar', in cea curte-aleasa,

Prin osabite timplari ciudate
Cei mai viteji voinici s'adunasa;

Uitinduli de sine *i de toate,
0 desmierdata ducea viata
Fara grija, suparari *i greats.

si

Naluci,

01
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Or voici que disputent, crient26

Ganafir et Papara qui
S'empoignent, combat coutumier.

Celui-ci Romica pretend
Etre a lui ; l'autre tout autant,
Et les cheveux vont s'arrachant.

71
Apres s'etre assez tirailles

Sans qu'aucun se fat incline
Ou que l'un mordit la poussiere,

Veulent ensemble decider
Lequel sans peur, de son plein gre,
Libererait son adversaire...

72
« Lache mes cheveux, Ganafir ! »

« Non, Papara, toi le premier ! »
Chacun, ce dit, arrache ou tire

De ce qu'il tient autre poignee.
Quand de bagarrer se lasserent,
Enfin d'un coup se separerent.

73
Romica, on l'a dit, pucelle

Dans le campement Ia plus belle,
Fraiche et encor non mariee,27

Parpangel avait fiance.28
Leur mariage allait se faire,
Sans pretre en secret se sceller.

74
Non loin de Cetatea Neagra,29

De grand renom un bois se trouve,
Et depuis toujours l'on disait

Ne s'y abriter que des fees,
Toutes belles, bien charpentees,
Tres fortes, egalement rusees.

107

75
Celles qui en debut de nuit

Puis tard au-dela de minuit
Chantent, dansent, a travers les airs,

Et tant de choses etrangeres
Provoquent, difficile a voir
Comme pour nos ancetres a croire.3°

76
Certains racontent qu'on y frole

Effrayants et glacants fant6mes ;
Qui une fois y penetra

Jamais l'issue n'er. trouvera,
Et si d'aventure it sortait,
L'esprit pour longtemps it perdait.

77
C'etait cour de sorcellerie,

Par Satan recemment batie
Pour acheminer a leur perte

Braves chretiens, en les poussant,
De caresses en festins bruyants,
A l'oubli d'exploits dans Ia fête.

78
Et de Vlad, la, puissance enlevee,

Aux mains des Turcs l'abandonner :
D'apres sa &bile opinion,

La loi turque, la loi paienne,
Chaque jour en augmentation,
Veut etouffer la loi chretienne.

79
A cette cour miraculeuse,

Par diverses peripeties,
Les meilleurs guerriers reunis

Bizarrement tout oublierent,
Coulant des heures, une vie douces,
Sereines, sans heurts ni secousses.
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Inima ce le poftea de toate

Avea ei in cea curte maiastra:
Tot feliu de beuturi bucate,

Vi*tminturi cu porfira lastra,
Case le domne*te impodobite
S'ori ce poate-ochi omene*ti s'invite.31/

81
Tinere *i frumu*ele-argate

Dupa gust: oachie*e, nierioare,
In ur*inic matasa-imbricate

Era voinicilor slujitoare,
Ibovnice dragi sotioare,
Fara pisma, sfacla mustrare.

82
Ici vedeai o parechie voioasa,

Dantuind la cintare de lauta;
Iar'colea, pe divan de matasa

Alta zareai *ezind, ce nu cautA
La cei alalti, numa Intre sine
Cinta-a lui Amor patime line.

83
Icea rid *i *uguiesc o parte,

Co lea sarutind sa string in brata;
Iar' altii calla *i mai de parte

Si, ca cind n'ar fi nime de fata,
Fara de nunu mare fac nunta
S'aduc lui Amor jirtva necrunta.-'2

84
Cel rau ca-a Romicii fatA

Mai la multi tineri tigani placusa,
Deci neagra ceata,

0 rapi din taraba *'o dusa
Tocma-intracea curte-a lui vrajita,
Din afard cu totul aurita.33

108

85
Acest lucru pre gloata murgie
Implusa de jele *i de fried.
Dar', o tinar Parpangele, tie
Nu-ti mai tihne*te-in lume nimica
$i to mistuie*ti cu jele-ascunsa
De cind Romica to sa rapusa.

86
Dupd ce prin tabard *'afara
Pe lunci, prin vii, prin cele dumbrave,

cauta pierduta fecioara,
Slabindu-i picioarele cimpave,
In urma, de dor *i jele mare,
Sa trInti gios *i vru sa sa-omoarel

87
"Ai! ursita neagra paginal34

(Striga cu lacreme duroare!)
Cum de-mi rapi*' to iubita zinc!

Ah! cum intuneca*i al mieu soare!
Iar' da -mi iai a traiului dulceata,
Pentruce-mi cruti ahastA viata?

88
0! mie ca sufletul Romica,

Drags, neasemanata copild!
Da mursa proaspata mai dulcica,

Decit o turturea mai cu
Decit o mielu*ica mai blinds,
Mai neteda da cit oglinda,

89
Mai ling decit umbra da yard,

Mai drags decit vremea sarina,
Mai Ikeda dd steaua da sari!

Deh! vina-m jo,] drag suflete! Vina,
Dulce Romica., buni*oard,
Nu lasa pe Parpangel sa moard!"

*tia

invalind'o-i'ntr'o

1i

5i

1i

1i

Bietu-5'

1i

1i

mill,

5i

1i
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Tout ce que leur cceur desirait

La cour richement leur offrait ;
Des mets abondants et des vins,

De la pourpre et des tissus fins,
Grands palais a l'aspect divin,
Tout ce qui charme l'ceil humain.31

81

Des servantes jeunes et belles,
Moricaudes, douceur de miel,

Vetues de velours, de soieries,
Comblaient tous leurs goats et desirs,

Mattresses, epouses leur etant,
Sans reproches ni jalousie.

82
On voyait tel couple gaiement

Au son des violons dansant ;
Un autre en la soie des divans

Se prelasser sans regarder
Autour ; et chantant, effeuiller
De l'Amour les tendres accents.

83
Et la, ils s'amusent et rient,

Certains s'etreignent et s'embrassent,
D'autres, encor, dans l'ombreux espace,

Comme seuls au monde agissant,
Sans parrain convolent aux noces,
Sacrifient a l'Amour precoce.32

84
Le Mahn savait Romica

Plaisante a bon nombre de Roms :
L'enveloppant de brume sombre,

Tout droit du camp it l'amena
Dans cette cour ensorcelee,
De l'exterieur toute doree.33

109

85
La foule noiratre s'emplit

De larmes et d'un saint effroi.
Jeune Parpangel, quant a toi,

Ne t'apaise au monde plus rien,
Sans to Romica evanouie,
Tu deperis dans le chagrin.

86
Et quand ailleurs, dans les vallees,

Dans les clairieres, it eut cherche
Longtemps sa vierge immaculee,

Le malheureux, ivre d'effort,
Pieds ecorches, plein d'amertume,
A terre croit trouver la mort :

87
« Ah, sort mauvais digne des Turcs !

Qui m'enlevas ma chere fee !
(Gemit-il tout endolori !)

Que tu assombris ma clarte !
Si tu m'otes douceur de vie,
Pourquoi donc mes jours epargner ?

88
Romica, mon ame cherie,

Oh mon invraisemblable enfant !
Plus douce que frais hydromel

Plus gentille que tourterelle,
Plus lisse que miroir sans tain,
Et plus caline que l'agnelle ;

89
Plus caime que l'ombre en ete,

Plus chere que le temps serein,
Brillante etoile du berger !

Reviens-moi, mon cher cceur ! Reviens,
Sois bonne, douce Romica,
Vois de Parpangel le trepas ! »
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Doara-atunci saracul' acea moarte

Sa fie-avut un cutit la sine,
insa tabara era departe,

Si-in pregiur nu era nici un spine
Sa sa-impunga, nici apa sau groapa,
Sarind intrinsa sa sa potoapa.

91
Dar ce-mi sopteti, muss, in urechie!... 35

CIntecul doara sa-m fir§esc? Insa
Nu vezi to cum Pegazul imi strechie!...

Cum capastru §i zebele frinsa,
Nice vra de poposit sa §tie,
Nici s'abatd-in d'alba tiganie?

92
Apoi cum Parpangel ramasa

Singur-singurel in cea padure,
pe Romica frumoasa,

De piatra-ar fi care sa sa-indure
A-1 rasa de jaf sau a nu spune
De-au ajuns el Inca zile bune!.../

93
Dupd ce el mult geli §i plinsa,

In zadar moartea chiemind amard,
Dorul de-a trai-in urma-1 invinsa,

$i sa scura la drumul sau iara.
$i cu laiita de-a susuoara
Mearsa toata zioa pang -In sara.

94
Dar' in zadar merge el cata,

Caci in drum pe nime nu tilne§te;
Si macar poposind cite-odata

In toate laturile privete,
Totu§' nu vede-omeneasca vita,
Ba nice vita, cine sau mita.

110

95
Iara el tot trapada nainte
Pa drumul care -Intii apucasa,
Pan' ce-are clisa-in traista cu tinte,
Dar cind merindea de-acasa,
Atunci Intii baga el de sama
Ca e greu a trai Para zamal

96
Si cumcd macar ce viteaz mare

Cu foamea nu poate sa sa bad.
De unde scoasa-o dovada tare

CA nu oastea cea mai bine-armata,
insa mai virtos hrana cea bung
Bate pre nepreten totdeund.36

97
Dar' este-un feliu de lucru nemare,

Cui latinii zic casus forthitus,
Iar pre limba noastra-oarba timplare

Si, nu sa tie, de zios au de sus
Ivindu-sa-aorea-intr'o minuta,
Oamenilor la nevoi ajutA.

98
Aceasta §i zlatariului nost,37

Nea§teptatd-ajutorinta dede,
Caci acum i sa-urisa cu post

iaca nimeri, cine ar crede!
La o curte -In mijloc de padure,
Tocma su poalele-unii magure./

99
Adeca la curtea cea frumoasa

Si de calatori amegitoare,
El gindea ca merge drept pe-aleasa

Carare pe-a sale picioare,
Dar' a iadului naluci 11 poarta
$i'l pun tocma supt a curtii poartd.

sti

si

firsi

$i

$i
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Se serait tue sur-le-champ

Si une lame avait trouve,
Mais loin etait le campement,

Pas une epine it n'y avait
Qui transperce, fosse, cours d'eau,
Accueillant de sa mort le saut.

91
O Muse, de quoi murmurer !...35

Tu veux que j'acheve mon chant ?
Vois-tu mon Pegase ruer !...

Rompant ses brides et son mors,
S'arreter plus n'entend des lors
Ni vers les Roms se detourner.

92
Comme Parpangel demeurait

Esseule dans cette fork,
Gemissant sur sa bien-aimee,

Quel sans-cmur le pourrait laisser
Deperir sans nous raconter
S'il connut des jours plus sereins

93
Pleurant, se lamentant sans fin,

Mort amere it appelle en vain ;
Mais soif de vivre le gagna,

Derechef reprit son chemin ;
Son violon cache sous son bras,
Jusqu'au soir it marcha, marcha.

94
Or vainement cherche et avance,

Ne sentant aucune presence ;
Et s'arretant parfois en route,

jette un regard alentour
Sans rien apercevoir d'humain,
Ni une vache, un chat, un chien.

111

95
Il progresse toujours tout droit

Dans la direction choisie,
Tant qu'a manger it a de quoi ;

Et quand les provisions finies,
Qu'il est done (il s'en apercoit)
De tenir, sans pain, difficile.

96
Autant de cceur dans le peril,

Contre la faim ne se conforte.
C'est la qu'il eut la preuve forte

Que non les armes mais les vivres
Sont la meilleure strategie
Qui ait raison de 1'ennemi.36

97
11 est une parole infime,

Casusfirtuims, latine,
Ou aveugle fatalite,

Chose venue d'en haut, d'en bas,
Surgie en un éclair parfois,
Qui au besoin secours nous porte.

98
A notres7 Rom, c'est elle qui

Un doigt inespere tendit ;
Et la oil lasse de jefiner,

Il tombe lors, qui le croirait !
Tout droit au pied d'une colline,
Sur la cour, au fond des forks.

99
C'etait justement cour thline

Qui les voyageurs abusait ;
Pensait saintement emprunter

Sur ses propres jambes, un sentier,
Quand les fantomes de l'enfer
L'emmenaient droit sur la portiere.

II

                     



100
$tiind el ca cintaretul bun

Pretutindene-e primit in tail,
Mearsa drept la poarta (precum spun)

$i dede portariului buns sara,
Iar' cela vazind ca e lautas,
Grai: "Bine-ai venit, tiganas!... '8

101
Tocma nelipseste-unul ca tine,

Ian' pass numa sus in polata
$i sa sti ca vei fi primit bine!"

Iar'el n'asteptA multd-imbiata,
Ci -In graba drept acolo sa duse,
Unde cela-i arata si-i spusa./

102
"Ei bre, bre ! bine-ai venit tigane!..."

"Bine-am gasit, coconasilor!..."
Asa rasunara-imbele strane.39

"Demult de un lautariu aveam dor",
Adausara coconasii care
Acolo facea chief s'ospatare.

103
Tiganul vazind mesele pline

Cu mincari, isi linge buze-ades
S'ochii:infipti tot la bucate tine.

In urma le spune pe-inteles
Cumca de ieri sara n'au mincat
$i limba-in gura i s'au uscat.

104
Deci indata f'acura sa-i dee

De mincat si de beut, cit va cere.
Sarac Parpangele!... -era sa piee49

Cu tine Si cea sinta putere
Cintareata ce aveai to lard,
De n'ai fi cinat Intracea sara.
Firsit/

112
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Sachant l'habile troubadour

Bien recu au pays toujours,
Devant le portailje le dis,

Au gardien donna le bonjour,
Qui joueur de violon le vit :
« Jeune Tzigane, bienvenue !... »38

101
Quelqu'un comme toi fait defaut.

Entre donc dans notre chateau,
Et to y seras bien recu ! »

Il ne se fait longtemps prier,
Et monte avec empressement
Au lieu precisement cite.

102
« He ! la ! Tzigane, bien venu !... »

« Content de vous voir, amoiseaux !... »
Se lancerent les deux parties.39

« D'un musicien avions envie »,
Ajouterent les jeunes Bens
Qui festoyaient joyeusement.

103
Voyant les tables bien remplies

De plats, it lechait ses babines,
D'un ceil les plateaux surveillant.

A la fin, leur dit franchement
De la veille n'avoir rien mis
Sous sa dent : gosier crie famine.

104
Ordonnerent donc a l'instant

Qu'on lui offrit un bon souper.
Pauvre Parpangel !... Perissait"

Musique, ton precieux talent,
Si ce soir la n'avait dine.

113

                     



NOTE CINTECUL II

1. Hodina, adeca cum zic altii popas.

2. Stihul acesta nu-i intreg; eu insu*' am cercat la izvodul, dar' n'am aflat alta fard, in loc de
doao silabe numa doao slove, f 1, si Intre acele, doao punturi. Insa stihul, de sa va ceti cum
zace, nu are nice un intales, caci ce va sa zica: veniti curund... in piica? Trebue dar sa fie
fost acolo, un cuvint care au legat aceste doao cuvinte. Cu adevarat ca sa vede acolo o rasura,
dar' cum s'ar putea Implini, aceasta este Intrebarea. S'afla la izvod de-o parte, la margine,
insemnat de intaleptul parintele Talalau, adeca ca lui i sa pare ca acolo, de bung sunk au fost
un cuvint prost *i de ru*ine, care cetindu-1 cloud vreun evlavnic parinte calugar 1-au *tens, ca
sä nu fie ciiiva de scandals. Iar dupd lungs batere de cap *i desputaciune, Inchiee intr'acest
chip: "S'arata dar' lamurat ca n'au putut fi alt cuvint, numai cel prost tdranesc futu-1, din
pricina ca cetind stihul cu acest cuvint, are infalesul intreg. Apoi arata vederat slovele ce-s
denainte, f *i denapoi, 1, care nu sa lovesc cu alt cuvint". P. Filo logos.

3. De-a nadusita, adeca nadu*indu-ma. Sa zice de ob*te Intracest chip, *i despre alte lucruri,
precum: de-a rupta, de-a omu de omenie, adeca ca *'un om de omenie. M. P.

4. De ar mai fi pe-atita, adeca de ar mai fi de doao on precum este putemic *i temut! M. P.

5. Trebuie aici sa fac cetitoriului o aducere aminte, adeca ca acest poemation s-au scris cu
ortografie noao. Autoriul socotind ca slovele care le trebuintam not rominii, sint aflate
hotarite pentru limba sloveneasca, dintru care multe sa afla netrebnice la limba noastra, au
aruncat multe afard precum *i fund ca e este de doao feliuri, au luat
un e latinesc, in loc de c *i din a cu actent ( -) au facut g. Apoi in loc de I pretutindene pune

(ius) cu N; in loc de ... pune fa; in loc de to pune Is. Apoi in loc de ... pune *i in loc de
iara* pretutindene pune Insa cu toate aceste nu sa afla greutate la cetire socotind

lucru tars partenire, fieFare va afla ca toate acele slove pot fi cu adevarat trebuincioase la
limba sloveneasca, dud la a noastra, sint tocma prisosnice Si netrebnice. Caci ... nu este alta
Para un e radicat *i lung, care sa poate scrie cu un é, cu actent sau cu un e, adeca eta
grecesc ce nu este alta fara e Indoit; iar' unde sa punea !Dana acum, in urma cuvintelor,
autoriu nostru pune ea, pentruca a*a pofte*te firea limbii regulile gramatice*ti care toate
mai pre larg sa vor arata la gramateca. M. P.

(Alfabetul chirilic, amintit mai sus, a fost eliminat definitiv din cultura romans printr-un
decret al Academiei, in 1866 N.T.)

6. Sa faca toate o*tile a*a, n'ar peri atitia oameni! Vintila!

7. insemneaza ca poeticu nostru au silit sa bage in povestea aceasta toate zisele sau
proverbiile de ob*te ce sa obicinuiesc la tarani dintru care e aceasta: "Fala goals, traistA
usoara", adeca la multa Lauda mai tot de auna s'afla mult neadevar. M. P.

8. Visa, adeca visaza

$i

si

1i

to,

si,

si

1i

1i

                     



NOTES CHANT II

1. Hodina (en roum., var.odihna - "repos" - N.T.), c'est-a-dire popas ("halte").

2. (en roum. : f...1 in tick") Ce vers n'est pas complet; moi-meme, j'ai examine la source, mais je
n'ai pas trouve autre chose, a la place de deux syllabes, que ces deux lettres, f et I, et entre elles
deux points. Mais, si on lit ce vers ainsi qu'il est ecrit, on ne comprend rien, car que voudrait dire
: veniti curind... in piica ? Il doit y avoir un mot qui a lie ces deux autres. C'est vrai qu'on y
remarque une rature, mais comment la remplir, voila la question. Dans la source, on trouve, en
marge, une note du sage pretre Mau, qui dit lui semble qu'il y a eu, en cet endroit, sans
doute, un mot simple et honteux qui, etant lu par un moine pieux, a ete rature pour ne pas donner
sujet a dispute. Et, apres une longue reflexion et des querelles, il a dit: "On voit clairement qu'il
ne pouvait y avoir un autre mot que le mot simple paysan futu-1 ("que je le baise"), car, ainsi, le
vers gagne toute sa signification. Que c'en est ainsi, cela est prouve aussi par les lettres qui se
trouvent devant, f, et derriere, 1, qui ne s'accommodent pas avec un autre mot." P.Filologos.

3. De-a nadusita (en roum. : "en transpirant" N.T.), c'est-à-dire "en suant". On dit de meme
maniere dans d'autres situations : de-a rupta toute allure, vite" N.T.) C'est-a-dire comme un
homme gentil, honorable, bon. M.P.

4. De-ar mai fi pe-atita, cela veut dire s'il etait encore deux fois plus fort et plus redoutable qu'il
ne lest! M.P.

5. Il faut preciser au lecteur que ce poeme a ete ecrit en utilisant la nouvelle orthographe.
L'auteur, considerant que les lettres utilisees par les Roumains ont ete inventees et decidees pour
le vieux slave, bon nombre d'entre elles etant par consequent inutiles a notre langue, il a exclu un
certain nombre de lettres [comme , et parce que est de deux types, on a utilise un e latin
au lieu de c, et de e "avec accent" (`) on fait g. Ensuite, au lieu de il met partout (ius) ou H
; au lieu de , 'la, au lieu de . Ensuite, au lieu de oy, on met , et au lieu de w on
met de nouveau partout o]. Cela ne rend pas pourtant la lecture difficile et chacun appreciera,
sans parti pris, que ces lettres sont evidemment utiles dans le vieux slave, alors que, dans notre
langue, elles sont carrement inutiles. Car n'est autre chose que le e eleve et long, qu'on peut
transcrire par un e, avec accent, de meme que avec E c'est-a-dire eta grec qui n'est autre chose
que e double; et la ou on mettait jusqu'a present, a la fin des mots, notre auteur met ea, car
ainsi le veut la nature de notre langue et les regles grammaticales que nous allons presenter plus
en detail dans la partie consacree a la grammaire. M.P.
(L'alphabet cyrillique dont il s'agit ci-dessus a ete definitivement elimine de la culture roumaine
par un decret de l'Academie, en 1866 N.T.)

6. Si toutes les armees procedaient de la meme maniere, it n'y aurait pas tant de morts!

7. Cela veut dire que notre poete a fait l'effort de mettre dans cette histoire les dires et les
proverbes connus et generalement usites par les paysans, parmi lesquels celui-ci : "Fara goala
traista goala" (en roum. N.T.; mot a mot : "Vanite nue, besace vide"), c'est-à-dire que la ou it y
a beaucoup d'orgueil, it y a aussi beaucoup de mensonge. M.P.

8. Visa (en roum. - "(ils) revent" N.T.) c'est-a-dire viseaza ("(ils) revent")
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9. Raga la sa zice deob§te, insa mai bine sa graete regulfi, cu actentul pe sillaba dintii. In
Ardeal, pe une locuri, prin cuvintu acel regulfi, intaleg narav rau. Si cind zic om cu rfigula,
intaleg om cu narav rau sau, cum zic moldovenii, om cu toane.

10. 0! stint adevar in proaste cuvinte invaluit! Caci duper toate legile dumnezie0 §i fire§ti, nu
sintem datori a pune la primejdie viata, numa in cea mai de pe urma timplare, cind ar voi
cineva sa ne lipsasca de dinsa i sa nu fie alta scapare Para a o pune la perire. Adrofilos.

11. $i cine va zice ca tiganii nu au minte fireasca isteata? De buns sama socotind lucru in sine
cum este, Gogul bine graete, caci cind sa scome§te razboiu intre cre§tinii de Europa cu turci,
sa timpla de vine unul din Sibiria sau din Ispania de o parte, §i altul de la Anadol de alta
parte, cari nu sa au vazut nice o data, §i sa timpina la Dunara taindu-sa §'omorindu-sa cu cea
mai turbata manie!... Ce-i mai de mirat, neavind i ne§tiind pricina. Insa aceasta este spre
pofala veacurilor noastre omenite!... M. P.

12. Aurariu va sa zica din ceata tiganilor care calla §i spala aural din ape. M. P.

13. De-aici sa vede ca §'atunci muntenii batjocorea pe tigani zicindu-le cioara, cum ii
batjocoresc i pe aceste vrami. Insa pare ca. Vlad Voda au oprit ca sa-i nu-i chieme mai mult
ap, caci amintere nu ar fi putut zice Bratul a§a. P. Filologos.

14. Fierrecat. Autoriu pretutindine scrie fierr; iar nu fier, ca a§a sa cuvine. Si s'arata din
numarul inmultit (plural), ca a. a trebu sa sa scrie, fund ca amintrele nu s'ar putea deosabi de
la here care este cu totul alta ceaia. Deci cind sa vorbe§te mai de multe, Tierra §i fierrale
trebuie sa sa scrie, dar nu fierele etc. M. P.

15. Adeca, ca netrebnica.

16. Ce spusa mai sus Boromindru pentru legatura, aceasta au fost o de§arta crezatorie a
oamenilor pro§ti, §i doar' este 'acum; care este improtiva firii. Dar ce zice de imbracat in
fierr, de o parte n'ar fi lucru rau, insa este lucru care mai mult ar strica la razboi, decit ar
ajuta, caci oamenii a§a imbracati nice s'ar putea clati din loc. Apoi sint §'altele care mustra
de§ertaciunea acestui feliu de armatura. Insa in cit pentru laturi, am cetit la Erodot ca in
oastea care scuba Xers, imparatul Persii, asupra grecilor, sa afla ne§te oameni padureti care
purta cu sine acest feliu de laturi. Cocon Eruditian.

17. S'aceasta im pare ca am cetit la scriptorii bizantine0. Adeca avind per0i cu hunii sau
tatarii batalie, a.5i0ere au facut asemene gropi, iara calarimea persiana repezita, gonind pe
tatari, au dat intru acele gropi Si s-au prapadit. Unde imparatul perOor au pierdut o margea
nestemata caria asemenea pans atunci §i de atunci incoace n'au fost. C. Eruditian.
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9. RAgill'a ( en roum. - "regle" - N.T.), dit-on generalement, mais it est preferable de dire regul5,
avec l'accent sur la premiere syllabe. En Transylvanie, dans certaines zones, le mot regilla
signifie narav rau ("mauvaise habitude"). Et lorsque je dis un homme cu ragula, je comprends
un homme avec une mauvaise habitude ou, ainsi que le disent les Moldaves, un homme cu toane
("un homme avec des caprices", capricieux).

10. Oh ! sainte verite enveloppee dans des mots simples! Car, selon toutes les lois divines et
naturelles, nous n'avons pas le devoir de mettre note vie en danger, sauf dans la demiere
epreuve, celle ou quelqu'un voudrait nous l'arracher et que nous n'aurions pas d'autre solution que
de la sacrifier. Adrofilos.

11. Et qui dira que les Tziganes n'ont pas une intelligence naturelle eveillee? Sans doute,
appreciant la chose comme elle est, Gogu pane vrai, car lorsque la guerre entre les chretiens
d'Europe et les Turcs se declenche, on voit que I'un arrive de Siberie et d'Espagne, d'une part, et
que, d'autre part, un autre arrive d'Anatolie, les deux ne s'etant jamais vus, et qu'en se retrouvant
au Danube, ils se battent et se tuent avec le plus grand achamement! Ce qui est encore plus
&range, c'est que tous arrivent sans motif et sans connaitre le "pourquoi". Mais ceci fait la fierte
de nos siecles d'humanisme! M.P.

12. Aurariu (en roum. - "orfevre" N.T.), veut dire celui de la horde des Tziganes qui cherche et
lave For des rivieres. M.P.

13. On voit ici que les Valaques de l'epoque se moquaient aussi des Tziganes, en les appelant
cioara ("corneille"), comme ils les appellent encore aujourd'hui. Mais it semble que le Voivode
Vlad ait interdit de les appeler dorenavant ainsi, car sinon, Bratu n'aurait pas prononce de tels
mots. P.Filologos.

14. Fierrecat (en roum. : "ferre" - N.T.). L'auteur ecrit partout fierr, et non pas Fier, ainsi qu'il le
devrait. Et le pluriel indique qu'il faut recrire ainsi, car autrement on ne pourrait pas le distinguer
de here ("bile, fiel"), qui signifie une toute autre chose. Donc, lorsqu'on veut parler de plusieurs,
it faut ecrire fierra et fierrale, et non pas fierele, etc. M.P.

15. Cela signifie comme un miserable.

16. Ce que Borosmindru a dit au sujet du mot legatura (en roum. : "lien, attache" N.T.)
represente une vaine croyance des gens simples, que l'on constate encore de nos jours; ce qui est
contre nature. Mais d'une part, ce qu'il dit de ceux \fetus en fer, bien que n'etant pas une mauvaise
idee, nuirait plutot au combat, car les gens ainsi habilles ne pourraient pas bouger. D'autre part,
l'inefficacite d'une telle armure est demontree. Mais, en ce qui conceme les nceuds coulants, j'ai
lu chez Herodote que, dans l'armee que Xerxes, l'empereur des Perses, avait soulevee contre les
Grecs, ii y avait des hommes sauvages qui portaient sur eux ces noeuds coulants. Cocon
Eruditian.

17. Cela aussi, it me semble l'avoir lu chez les erudits byzantins. A savoir que, lorsque les Perses
ont lute contre les Huns ou les Tartares, les Tartares ont fait, eux aussi, de tels fosses, et lorsque
les chevaliers perses se sont lances a leur poursuite, ils sont tombes dans ces fosses et sont morts.
C'est la que l'Empereur des Perses a perdu une perle precieuse comme on n'en a plus jamais
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18. Murgiu este adiectiva de la murg, ca cum de la nergu sa zice negriu, a. M. P.

19. Nu sa *tie pentru ce nume*te poetul pe Zagan ursariu, caci intra cetele cele mai sus

pomenite nu sa afla ceata ursarilor! Dubitantius.

a) A.5a au aflat scris in cronica de la Cioara. Onoch.

20. Fiind ca cuvintu flecau nu este obicinuit in toate dialecturile romane*ti, am socotit a-1

talmaci pentru cei care cloud nu 1-or intalege. Flecau sa zice pe une locuri ca *i pe alte zablAu,

coting

21. Un fleac sa zice pe une locuri, ca *i cum ai zice netrebnic *i de nice o treaba. Un fleac de om

la noima sa asameneaza cu zisa latineasca flocti homo sau nihili homo. M. P.

22. Nu-i slabira coardele, iara* o proverbie de ob*te sau vulgare, *i va sa zica ea: Inca de a sa

parte sa tinu tare *i nu mule. M. P.

23. Minteie, sau mai bine mintie, sá zice Intrunele dialecturi romane*ti haina cea deasupra, sau

acea ce zic altii hiamidA. M. P.

24. Tire& in cit *tiu, sa obicinuie*te numai la norodul ardelenesc, doara de la latenescul tirrus,

incretitura; iar' poeticul, de buns same, I-au pus pentru ritma, urmind lui Omer, care la poesia sa

au trebuintat cuvinte din toate dialecturile fare osabire. insa Ora va sa zica o bucatea de oareceva,

deci a aface pe cineva tot OITA este a-1 face bucatele. M. P.

25. Bobataie. Fiind ca. nu *tiu fi-va de toti intales acest cuvint, caci este vulgar, pentru aceia,

trebue a Insemna ca este imitativ, adeca scornit dupe asamanarea sunetului ce face focul cind sa

face mare *i apuca putere; din sunul acela, adeca bo! bo! s-au Ecut verbul bobotesc §i

substantiva bobataie adeca mare foc. M. P.

26. Pad. Autoriul au scris pretutindene asa, ca sa osabeasca de la pica, ce va sä zica cade. insa

piica este substantiva *i va sa zica par impletit, sau legat impreuna; unii au obicinuit au a zice

tics in loc de piica. M. P.

(.........)
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connu depuis.

18. Murgiu (en roum. : "(un cheval) brun, rouge fonce" N.T.). C'est un adjectif de murg, de
meme que de negru ("noir") on dit negriu ("noiratre"), negrie. M.P.

19. On ignore pour quelle raison le poete appelle Eagan dresseur d'ours, car, parmi les hordes
mentionnees, it n'y a pas celle des dresseurs d'ours. Dubitantius.
a) Ainsi qu'il l'a trouve emit dans les chroniques de Cioara. Onoch.

20. Parce que le mot flecau (en roum. : "jeune homme" - N.T.) n'est pas connu dans tous les
dialectes roumains, j'ai decide de le traduire pour ceux qui ne le comprennent pas. On dit flecau
dans certaines zones, ou bien, dans d'autres contrees, zablau, coting, etc.

21. On dit un Ileac dans certaines zones pour "miserable, bon a rien". Un ileac de om ("un
homme de rien") est comparable a l'expression latine nihili homo. M.P.

22. Nu-i slabira coardele (en roum. : "ses cordes ne lacherent pas" N.T.). Une expression
generale ou populaire qui signifie: de son cote, it tenait bon et ne cedait pas. M.P.

23. Minteie (en roum. : "chlamyde, sorte de manteau" N.T.) ou encore mieux mintie, on
appelle, dans certaines zones, le manteau qu'on met par-dessus les vetements, ou ce que d'autres
appellent hlamida ("chlamyde"). M.P.

24. Tirra. (en roum. : "un peu, un morceau, une miette de quelque chose" N.T.). Se lon mes
informations, on le dit seulement chez les habitants de Transylvanie, venant du mot latin tirrus,
"pli, fronce" ; et le poke l'a sans doute utilise pour la rime, en suivant le modele d'Homere qui,
dans sa poesie, a introduit des mots de tous les dialectes, sans exception. Mais tira veut dire un
petit morceau de quelque chose, donc a face pe cineva de tot OITA (en roum. - N.T.) signifie
mettre quelqu'un en piece. M.P.

25. Bobataie. Parce que je ne sais pas si ce mot est compris par tout le monde, etant vulgaire
(populaire), it faut preciser qu'il est imitatif, c'est-à-dire invent& cree selon les similitudes avec le
bruit fait par le feu lorsqu'il grandit et prend de l'ampleur ; de ce son, ce retentissement, bo! bo !,
on a cree le verbe bobotesc et le nom bobataie, c'est-a-dire un grand feu. M.P.

26. Pilch" (en roum. N.T.). L'auteur a toujours ecrit ainsi pour faire la distinction avec le mot
pica qui signifie "tombe" (verbe, ind.pres.III sg.pl). Mais piica est uh nom et signifie des nattes,
des cheveux tresses ou attaches. Certaines gens se sont habitues a dire, par erreur, &A au lieu de
piica. M.P.
(Ce commentaire temoigne de la bonne connaissance des dialectes roumains de la part de Ion
Budai-Deleanu ; it s'agit du mot chick' ferninin, "chevelure", forme normale, etymologique, car
elle vient du vieux slave kyka, qui circule aussi dans certaines zones sous des formes
"depalatalisees" : pica, tick les formes palatalisees etant, en general, appreciees comme
"vulgaires" N.T.)
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27. Fata in par. Macar ca aceasta zisa este de obste si vulgare, pe uncle locuri, precum in
Ardeal, insa este adevarat stramosasca; s'afla in legile longobardilor asemene zise, virgo in
capillis, adeca vergura nemaritata. Aici Inca trebue a intalege asa, fiind ca fetele nu sint invalite,
ci sint in par, care este semnul feciorii, precum a femeilor maritate este semnul invalitoarea.
Filo logos.

28. Acest cuvint incredintasa va sa zica aici logodisa, iaras cuvint nu pretutindene obicinuit
Intru aceasta noima. M. P.

29. Cetatea Neagra localitate.

30. Aici, in strofa aceasta, ne spune poetu de zine $i alte mai multe, cari nu toti doara le vor
intalege. Trebue dar a sti ca in Ardeal Intre norod este o crezatorie vechie, doara Inca de pe
vremile paginatatii, cum ca imbla pe sus, mai virtos seara, neste zine, care pe-unde trec cinta in
vazduh, si pe care afla, mai virtos dormind pe cimpuri sau in paduri, le pricinuiesc multe
stricaciuni rele; aceste zine, precum s-au pomenit si mai sus, sa numesc apoi de la norod in
multe chipuri, adeca: cele frumoase, cele tari, vintoasele

31. Trebue a lua sama ca doao povesti aici ne spune autoriul: una, ca in dosul taberii tiganesti au
fost un codru in care sä zicea din batrini ca lacuiesc cele frumoase multe naluci sa fac; iar alta,
cumca in acela codru, &Rana zidisa o curte cu de toate desmeirdarile indestulata smomisa
acolo pre vitegii lui Vlad; ii Linea ca inchisi. M. P.

a) Padurea nalucita au Imprumutat poeticul nostru de la Tasso, numai cu oarece
usab ire, iar' curtea au luat-o de la Ariosto. Eruditian.

32. Aici eu nu intaleg ce va sa zica poeticu, ce feliu de jirtva necrunta aduc. Onoch.
a) Asa au aflat scris! Mindrila.
b) Adeca sa iubesc fara a fi cununati! C. Adevarovici.

33. Dar ce scopos au avut cel fau de a rapi pe Romica, nu sa spune aici? Simplitian.
a) Daca poeticul n'au aflat la izvod pricina, de bund sama nice noao poate sa o spue,

caci el Inca nu stie. Onoch.
b) Poate Ca sa va ivi din cursul povesti[i]; sa asteptarn putinel, J. Rabdaceanul.

34. Ursita. Taranii, pe une locuri, mai virtos in Ardeal, In pans in zioa de astazi obiceaiul
stramosilor sai, a romanilor, si in noaptea dintii dupa nasterea fieste cui prunc sau pruned, mai
nainte de botejune, astern masa frumos si pun Intr'un bild curat apa !impede cu trii linguri noao,
zicind ca Intracea noapte au sa vie ursitorile sa ursasca pruncului toate cite va fi sa patasca, bine
sau rau. Ei cred Ca sint ursitori fiescare dintrinse, ii spune ceva; aceaia ce au hotarit ele
trebue sa implineasca cu noul nascut; pentru [ca] sa zice aceasta ca e ursita lui, adeca hotarita, ca
cum sa zice la latini fatum. Aceasta crezatorie au luat-o ei de la stramosii sai, care asijdere
credea, ca trii ziele pe care numea Atropos Lahesis si [Clotho] la noul nascut spunea ce va sa
patasca, torcind firul vietii. M. P.
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27. Fata in par ( en roum. : "fille en chevelure" - N.T.). Bien que ce mot soit general et
populaire, dans certaines regions comme la Transylvanie, it est vraiment ancestral ; on trouve des
expressions similaires dans les lois des Lombards, virgo in capillis, c'est-a-dire vierge non
mariee. Dans ce cas, it faut comprendre l'expression dans le sens que la chevelure des filles n'est
pas couverte d'un fichu, etc., elles sont donc in par ("en chevelure"), ce qui est le symbole de la
virginite, de meme que le symbole des femmes mariees est le fichu, le foulard, etc. Filo logos.

28. Ce mot, inredintasa (en roum. N.T.) veut dire "avait fiancé", une autre expression qui ne
recouvre pas partout la meme signification. M.P.

29. Cetatea Neagra "Citadel le Noire" - localite.

30. Dans cette strophe, le poke nous parle de fees et d'autres entites semblables qui ne sont pas
familieres a beaucoup de gens. Il faut savoir qu'en Transylvanie une croyance ancienne,
populaire, venant encore de repoque du paganisme veut que, surtout le soir, des fees se
promenent dans l'air et chantent la oil elles passent, tout en faisant du mal, surtout a ceux qu'elles
trouvent dormant dans des forks ou sur les champs; ces fees sont nominees par le peuple, ainsi
qu'on l'a déjà mentionne, cele frumoase ("les belles"), cele tari ("les fortes"), vintoasele ("les
venteuses"), etc.

31. Il faut faire attention, car en cet endroit l'auteur nous raconte deux histoires : l'une est que
derriere le campement des Tziganes, it y avait une grande for& oil les vieux disaient que vivaient
les belles et que beaucoup de fantornes y apparaissaient ; l'autre, que dans cette fork Satan avait
bati une cour, un veritable pays de cocagne et qu'il y gardait les bons chevaliers de Vlad; it les
gardait comme enfermes. M.P.
a) La fork avec des fantomes est une image que notre poete a retrouvee chez Tasso, mais avec
une petite difference, et la cour, it l'a trouvee chez Arioste. Eruditian.

32. Ici, je ne comprends pas ce que dit le poke, quelle sorte d'offrande ou de sacrifice ils
apportent.

a) Il l'a trouve ecrit ainsi ! Mindrila.
b) Cela veut dire qu'il s'aiment et vivent sans etre manes (a l'eglise) ! C. Adevarovici.

33. Mais pour quel motif le Malin a-t-il enleve Romica, on ne le dit pas? Simplitian.
a) Si le poete n'a pas trouve dans les sources ce motif, it ne peut evidement pas nous

I'expliquer, car lui-meme n'en sait rien. Onoch.
b) Peut-etre que ce motif apparaitra au cours de ce conte ; attendons un petit moment.

I.Rabdaceanu.

34. Ursita (en roum. : "sort, destin" N.T.). Les paysans, dans certaines contrees, notamment en
Transylvanie, conservent jusqu'a nos jours la coutume de nos ancetres, les Romains, et, la
premiere nuit apres la naissance d'un enfant, avant le bapterne, ils mettent la table avec beaucoup
de soins et posent dans une ecuelle propre de l'eau claire avec trois cuilleres neuves, parce que les
fees (qui president a la naissance d'un enfant) viendront cette nuit pour predire a I'enfant tous les
evenements, bons ou mauvais, qui interviendront dans sa vie. Its croient a l'existence de trois
fees, chacune d'entre elles ayant la tache de predire quelque chose ; et ce qu'elles ont predit au
nouveau-ne doit s'accomplir ; car on dit que c'est son sort, son destin, ce qu'il a ete decide, ce
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35. Aici poeticul sugueste, ca cind musa i-ar sopti in urechie sa intoarca cu povestirea la tigani,
iar' iel zice ca Pegazul rimpind frnul, ii strechie, adeca fuge si nu vra sä ramie in loc. Pegazul este
un cal cu arepi, despre care mai multe vei afla la mithologhie. Deci, in loc de a zice poetul cu alte
cuvinte: "eu vad ca ar fi rindul sa spun mai Incolo despre tigani, dar, find ca acum am apucat a
zice de Parpangel, mai bine este a fir§i cu dinsul", in loc adeca de a zice aceste, el au zis tot
aceaia.s', insa poeticeste. M. P.

a) Asa dar poeticii aceia trebue sa fie un feliu de nebuni, ce nu vorbesc ca oamenii.
Idiotiseanul

b) Dar nu-i asa, vere! caci im pare ai auzit ca poeticul asa afla scris. Onoche.

36. Adeca va sa zica ca de ar fi oastea cit de mare si hart-He'd, daca n'are ce minca, nu poate sa
mearga Improtiva vrajmasului sa-1 biruiasca. M. P.

37. Adeca nostru.

38. Acum intaleg eu pentru ce Satana au zidit aces curte amegitoare pentruce sa zice ca multi
acolo voinici viteji abatusa; de bund sama pe aceia fara voia for i-au povatuit acolo duhurile
amegitoare. Simplitian.

a) Ei! dar vezi Vicleanul! Rapind adeca pe Romica, au vrut s'aducA pe ibovnicul et
ca sa-i tilneasca impreuna. Mindria

39. Adeca asa intrebara ceia asa faspunsa tiganul.

40. SA piee va sa zica sa piara. Poeticii au neste slobozii si privileghii, care nu au cei alalti, ce nu
scriu cu stihuri; pentru aceasta, ca sa-i vie stihul la ritma, au pus in loc sa piara, sa piee! M. P.
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qu'on appelle chez les Latins fatum. Nous avons conserve cette croyance de nos ancetres, a
savoir que les trois deesses, qu'ils appelaient Atropos, Lachesis et Clotho predisaient ce qui allait
arriver au nouveau-ne tout en filant, en deroulant le flu de la vie. M.P.

35. Ici, le poke s'amuse en disant que la Muse lui murmure a l'oreille de revenir avec son histoire
aux Tziganes, mais it pretend que Pegase, en rompant ses brides et comme piqué par le taon,
s'elance et ne veut pas s'arreter. Pegase est un cheval aile sur lequel tu trouveras des informations
dans la mythologie. Donc, au lieu de dire: "Je vois que, plus loin, je dois parler des Tziganes,
mais parce que je viens de commencer l'histoire de Parpangel, c'est mieux d'en air", au lieu de
cela: le poke exprime la meme idee, mais dans un style poetique. M.P.

a) Alors, ces pokes sont des sortes de fous qui ne parlent pas comme les hommes.
Idiotiseanul.

b) Mais ce n'est pas cela, mon cousin, car it me semble que tu as bien entendu que le poke
trouve ainsi ecrit. Onoche.

36. Cela veut dire que, quelle que soit l'importance et la vaillance de l'armee, si elle n'a pas de
quoi manger, elle ne peut pas affronter et vaincre l'ennemi. M.P.

37. (Dans le texte roumain: nost "notre", forme populaire de l'adjectif possessif - N.T.) C'est-a-
dire nost u.

38. Maintenant, je comprends pourquoi Satan a bati cette cour seduisante et pourquoi on dit que
beaucoup de jeunes hommes courageux ont ete emmenes la-bas ; sans doute qu'eux aussi n'y sont
pas alles de leur propre gre, mais conseilles par les esprits ensorceleurs. Simplitian.
a) Eh, tu vois, le Fourbe! C'est-a-dire qu'en enlevant Romica, it a voulu emmener aussi son
amoureux, pour les mettre ensemble. Mindrila.

39. C'est-à-dire qu'ainsi demanderent ces jeunes hommes et que le Tzigane avait repondu de la
sorte.

40. SA piee (en roum. : "qu'il perisse" N.T.) signifie sa piar.a. Les pokes jouissent de libertes et
de privileges dont les autres hommes, qui n'ecrivent pas de vers, ne disposent pas ; c'est pourquoi,
pour obtenir la rime des vers (avec sa-i dee "qu'on lui donne", du premier vers), it a mis au lieu
de s'a piara, sa. piee ! M.P.
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CINTECUL III

ARGUMENT

Bietul Parpangel cinta la masa
De libov, de yin si de jele,

S'apoi vede-o copila frumoasa,
Si sta dus cu ochii catra stele.

Florescu spune de tigani s'alte
A lui Vlad tocmeli si fapte nalte./

1

Musa, ian' curma-ti odihna ling;
Vezi cum zorile d'albe ro*ite

Sa ivesc cu zimbire sarina,
Alungind ceata noptii cemite,

Cum soarelui viitoriu sa-inchina
Cintindu-i deveptata jiving.

2
Sus', muso! iar spre calatorie,

Ca mutt Inca drum avem de-a mere.
Multi a*teapta.*'ar dori sa *tie

De Parpangel, dar rindul cere
A spune-intii despre-a lui tImplare,
Care-acum cinasa, cum Im pare.

3
Dupa ce el pofta de mincare

$i de beutura stimparasa
$i iar s'intorsese la-adunare,

Fiind ca-acum era dupa masa,
imbracindu-1 cu noao ve*tminte,
Indata-I pusara sa cinte.'/

4
lar el, ca un cintaret maestru2

Care-in ospete *i pe la mese,
Cind arma celui Marte buiestru3

Cu stihuri nalte cinta *'alese
Cind pe fiiul Vinerii frumoase
Cu viersuri line *i mingaioase,
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5
Vru ca sa desfete *'asta data

Cu cintece line simtitoare
Tovara*ia noastra-adunata,

Dragostele cIntind zburatoare.
$i precum hirtoaga Cioarei scrie,
A*a le cinta de libovie:/

6
"Iubiti, o suflete muritoare,

Ca libovul este legea-intie
A toatei fiinte de supt soar&

Tot care nu simte libovie
Mult defaimeaza legea fireasca
$i nu e vrednic sä mai traiasca.

7
Tot ce simte, sa mi*ca, viaza,

Tot ce- Inverde, ce- Infloare cre*te
Cu pofta ling sa-imbrato*aza,

Cu dulce dor sa leaga, sa me*te.4
0! Amor! tie toga* sa-inchina,
Toata tie jertve*te jiving!

8
Insu* pe-asta lume trecatoare,

Din hos un sint libov o scoasa,
$i dragoste, cu-intia lucoare,5

Ii sufla-in madularile ghietoase,
A*ezind ca legea ei Intie
Pri inta 'arm on ia sa fie !... /

9
Dup-aceasta lege nemutata

Faptura toata merge, sa tine;
In toate libov *i dor s'arata:6

lubescu-sa stelele -Intre sine,
Iubeste-sa ceriul cu pamintul,
1ubescu-sa marile cu vintul.

1i

Ii

                     



CHANT III

ARGUMENT

Le pauvre Parpangel chantait
Amour, vin et melancolie ;

Apercevant une beaute
Ses yeux sont d'etoiles captifs.

Florescu rapporte faits d'armes
De Vlad et les exploits Tziganes.

1

Muse, parfais ton doux repos ;
Vois que rougis la blanche aurore

Qui d'un sourire vient eclore
Chassant les Hots noirs de la nuit,

Comme le fauve qui s'eveille
Entonne son hymne au soleil.

2
Muse, debout ! Reprends l'essor,

Long chemin nous attend encor.
Nombreux ceux qui souhaiteraient

Savoir de Parpangel le sort ;
Et que l'histoire soit narree
En bon ordre, apres qu'eut dine.

3
Des que son enorme appetit

Et sa soif furent apaises,
II s'en revint vers l'assemblee,

Qui avait son diner fini,
Et qui, de neuf le revetant,
Tout de go exigea un chant.'

4
Et lui, en musicien de choix 2

Chantant aux fetes et repas
L'arme fougueuse du dieu Mars,3

Par des vers hautains et subtils,
Autant que de Venus le fils

Et par des rimes attendries,
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5
Il voulut charmer de sa voix,

De ses sensibles melodies,
L'assemblee alors reunie,

Lui parlant d'amours fugitives.
Sur paperasse it est ecrit
- A Cioara - telles folies :

6
« Aimez, o times mortiferes,

Car l'amour est la loi premiere
De tout etre sous la lumiere.

Celui qui d'amour n'a le signe
Meprise la loi de la terre,
Se trouve de la vie indigne.

7
Tout etre qui sent, bouge, vit,

Qui verdit, fleurit et grandit
Embrasse d'un tendre appetit,

Se lie, s'accouple en nostalgie. 4
Oh ! Amour ! Tout etre t'honore
Et par sacrifice t'adore.

8
Et meme ce lieu passager,

Par amour du chaos tire,
Saintement lui fut insufflee

Lueur dans ses veines glacees ;
Decidant que premiere loi,
De son sort, harmonie sera !...

9
Cette inflexible loi regit

Et fait avancer le vivant ;
Sont la l'amour, l'appel 6 ardent :

Les etoiles s'aiment entre elles,
S'aiment encore terre et ciel,
Les mers et le vent tout autant.

-

                     



10
Sus in vazduh toate zburatoare,

Gios pre pamint toate dobitoace,
Pan' si racile jigAni de mare

Prin cea patima ling, segace,
Cu strinse laturi sa-impreuneaza,
Cu dulce libov sa-inrooreazd!...

11
Numa voi, suflete muritoare,

Deraimati astA patima blinds,
De dinsa ferindu-va-inimioare

Ca cind ar fi libovul osinda.
Ah! ne ajunsa-omenire desarta,
Inca firea te rabda, te iart.A!7/

12
Voi dar, care-aveti inima build

$i larnurita minte cereasca,
0, iubiti! Iubiti-va impreund

In aceasta viata trupeasca,
Rana sinteti in virsta si stare,
Ca vremea-i rapede trecatoare...

13
Vezi cele paseri pre ramurele

Ce jucindu-sa vesele cintA.;
Ard cu flacara de amor si ele

Marind a naturii lege sinta.
Cauta cum din creanga-in creanga zboara
Tot sotul cu cite-o sotioara.

14

Sa iubim dar noi, pand-in fatA
Rumeioard, singele ne joaca,

Pana-avem o logodnica soata,
Pan' 'Inca n'ajongem la soroaca;

Ca virsta scapata, vremea sboara,
Nice mai Intoarce -a dao oara.8/
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15
Sa iubim! ca tImpul acus' trece

Iar zilele noastre s'imputina;
Mai bine-i in amor a le petrece,

SA nu ne-apuce virsta batrina
Cu tusa cu durere de-oase
Sau cu madulari neputincioase!

16
SA iubim! pans -In tinere vine

Singele saltA sa ravarsa;
Sa iubim pan'a iubi ne vine,
Racorind inima de dor arsa,
Ca nu cumva-apoi, odinioard
Cumcd n-am iubit rau sa ne pea'.

17
Sa iubim pan' Amor ne prieste,

Pan'Vinerea ne poartA pe brata,9
Pan' Inca cu libov ne zimbeste

Vr'o tinera copila iubeatd,
Para dragostele ne desfatA.-,
Ca sa nu ne banuim °data./

18
La cintAri de cetera s'in horal°

SA jucam in giur, mina de mina,
Tot fratiorul tiind o sofa

Spre care sImte dragoste
$i sa strigam toti cu bucurie:
Viie zieu-Amor! Amor sa viie!"II

19
"Bravo! bravo !" oaspetii strigard,

Plesnind in palme juni fecioare;
zicea sa le-o mai cInte iard,

Poftorindu-si dintr'acea cIntare
Stihul de pe-urma, cu veselie:
Viie zieu-Amor! Amor sa viie!

§i

§i

§i

§i

                     



10
Dans l'espace tous les oiseaux,

Sur terre tous les animaux,
Jusqu'aux froides betes des eaux,

Par cette passion tenace
De fortes etreintes s'embrassent,
De douces amours se couronnent !...

11
Vous seules, mortelles personnes,

Declaignez l'aimable penchant,
Fort loin votre cceur abritant,

Comme si l'amour chatiment.
Avide et vaine humanite,
La nature t'a pardonne ! 7

12
Mais vous qui avez un bon cceur,

L'esprit ouvert et la grandeur,
Aimez donc ! Aimez deux par deux

En cette vie d'avant les cieux,
Tant qu'en avez la force et l'age
Le temps passe, court son passage.

13
Voyez aux branches ces oiseaux

Qui jouent gaiement et font des sauts ;
Its brulent d'amour eux aussi,

Chantent l'ode a la loi benie.
Regardez : de branches voisines
Convolent male et concubine.

14

Aimons-nous donc aussi longtemps
Que nos joues vermeilles s'animent,

Tant qu'une fiancée chemine
A nos cotes ; quand l'age mine,

Le temps vole, le temps s'enfuit
Sans autre chance, sans retour. 8
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15
Aimons ! Car voila, le temps file,

Et nos jours recluisent leur fit ;
Mieux vaut les passer dans l'amour,

Avant qu'atteignions les vieux jours,
Leur toux et leurs maux lancinants,
Membres devenus impuissants.

16
Aimons ! Tant que sang se promene

Et jouit en nos jeunes veines ;
Aimons tant qu'en avons l'envie,

Souffle frais sur un cceur brute ;
Que ne nous poursuive jamais
L'amertume de n'avoir fait.

17
Aimons tant qu'amour nous regale,

Nous berce Venus 9 non venale,
Qu'une amoureuse nous attire

D'un sourire empreint de desir,
Tant que l'amour nous rejouit,
Pour n'endurer point nostalgie.

18
Dans les rondes, au son des guitares,

Faisons cercle, nul ne s'egare,
Tout frere tenant par la main

Une ame scour en son amour,
Et crions, de bonheur emplis :
Vive le Dieu Amour ! Qu'il vive ! »11

19
« Bravo ! Bravo ! » crient les convives ;

Applaudissent garcons et filles.
Its demandent encor un chant,

De cette chanson reprenant :
« Vive le dieu Amour ! Qu'il vive ! »

:

                     



20
inchinindu-si cu pline pahara

Toti-si dadusa la veselie,
Pand Parpangel Incepu iarA

Din facerea lui Pintilie12
0 cintare bine-alcatuita
Si pe-acele vremi deobste iubitAl

21
"Vinule dulciu, tu roads de raiu

De la Dumnezieu data pe pamint,
A toate roduri de pe lume craiu!...

Laude ti-oi cinta, cum purure cint,
Numa de beut cindu-mi vine dor,
Tu sa mi te-imbii cu plinul urcior.

22
Tu esti mirul sint, dintru toate-ales,

Ce viata dai, mingaind pre toti;
Fie fericit care to -au cules!...

A lui Dionis veniti, o preoti,13
Sd-inchinam, sa bem cu paharul plin,
Sa traiasca toti cei care beu vin!

23
La toate nevoi tu ne-ajuti si dai

Putere la slabi, bolnavilor leac,
Hrana la batrini, iar' cind in cap sails

Voie bund faci $i celui sarac,
Alb, rosu s'or'cum de-ai fi tu-in obraz;
La toti ce to beu, purure faci haz./

24
Care to -au beut, de-ar fi cit de trist,

Prinde-indata chief s'uita de necaz.
Fiece nauc pare-un trismeghist,

Fiece misel sa tine-un viteaz...
Sa bem, sa-inchinam cu paharul plin,
Sa traiasca toti cei care beu vin.
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25
Veniti, fratilor, la cerescul must

Sa ne bucuram bindu-lsi-inchinind:
De sete-un pahar, altul pentru gust,

A tria de chief, a patra cintind,
A cincea de sat, ca-a rasa -i prisos,
De-a septe-incolo n'aduce folos.15"

26
Firsind cintaretul toti beura

Cu paharul plin si de-a Imprumut.
inchinindu-si ei cinta din gura

$i poftorea stihul cel placut:
"Sa-Inchinam, sä bam, cu paharu plin,
Sa traiasca toti cei care beu vin!"/

27
Iar' o copila din adunare,

Ce nu demult acolea sosisa
Si parea ca nici un chief are,

Cu fats-invalita find, zisa:
"Dar' ian' cinta-ne vr'una de jele,
Carea re mai drags, Parpangele!"

28
Si zicind sa-intoarsa-intealta parte,

Cit tiganul nu putu s'o vaza.
Iar' el a sa pomenindu-s' soarte,

Strunele intocmeste s'ofteaza,
Si pan' alti zic cele si ceste
Asa-incepu jelnica poveste;

29
"Voi suflete simtite $i bune,

Voi care-aveti inima duioasa,
0! cine cum sa cuvine va spune

Patima voastra, o, parechie aleasal...
Libovul Illenii catra tine
$i dorul tau catra dinsa,-ArghineV

                     



20
Se levent les verres remplis.

La joie comble toutes les times
Quand Parpangel un chant entame

Ne de ]'esprit de Pintilie,12
Selon les regles compose
Et en ces temps fort apprecie.

21
« Toi, vin doux, fruit du paradis

Offert par Dieu a notre terre,
Et roi de toutes les bontes !...

Je te louange dans mes vers,
Lorsque la soif mon corps saisit
Que to presentes ta sebile.

22
Entre toutes, huile sacree

Qui nous console, donne vie ;
Bienheureux qui t'auras cueillie...

Pretre de Dionysos, venez, 13
Trinquons, buvons a verres pleins,
Vivent ceux qu'abreuve le vin !

23
Tu apportes, selon besoin,

Force aux faibles, aux malades, soins,
Aux vieux ]'aliment et, coquin, 14

La gaite aux creve-la-faim.
Que ta robe soit blanche ou pourpre,
Te boire est la joie de tout bougre.

24
Qui te deguste, soit-il triste,

Au gout de vie noie ses chagrins,
Tout nigaud parait trimegiste,

Tout lache, brave sur les pistes...
Alors, levons le verre plein,
Vivent les buveurs de bon vin.
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25
Freres, goutons le mat des cieux,

Dans l'allegresse faisons vceu :
Un pour la soif, deux pour le gout,

Trois la fete, quatre un refrain,
Nous suffit cinq, six est au bout,
Et sept ne nous sert plus a lien*" »

26
Le troubadour pret, ils ont bu

A ras le bord et encor plus.
Quand ils s'accompagnent, leur voix

Reprend un vers plus d'une fois :
« Alors, levons le verre plein,
Vivent les buveurs de bon yin ! »

27
Une jeunette, parmi eux,

Arrivee la-bas depuis peu,
Depourvue de toute gaite,

S'avance, visage voile :
« Chante un air emprunt de douleur,
Parpangel, ties cher a ton cceur ! »

28
Elle se tourne de cote,

Qu'il ne puisse la regarder.
Lui, qu'elle ramene a son sort,

Soupire, cherche ses accords,
Et leurs discours faisant bourdon
Entame sa triste chanson :

29
« M'adresse a vous, times sensibles,

Cceurs genereux, bonte possible,
Qui serait digne de conter

D'un couple elu ]'amour unique !...
La tendresse de Ileana,
Le desir que lui porte Arghin !

                     



30
0! tu musk care citeodatA

Ad'umbra sezind in haind-albastrd
Colo supt magura gemanata,16

Lui Amor in cetera maiastra
CInti a duor inime libovite
Dulcile necazuri suferite,

31
Lass putinel desisuri umbroase,

Pogoard incoace-aducind aminte
A Ilenii domnitii frumoase

$'a lui Arghin dragoste fierbinte,
Cd-amindoi mult dor si amar patird
Pand ce tirziu iard sa tilnira!

32
Tindrul Arghin dupd ce strains

Mu ltd tars-imbla, multe orase, sate,
In urma vazind ca -In zadar suspind

$'intreabd-in zadar de Neagra Cetate,
Cd nime §tiea, cu mic §i cu mare,
Sd-i spue sau sa-lducd la cdrare,I7/

33
Obosit Intr'o vale-adincd-ajunsa,

De-amor, de necaz mintea turburatd,
De jele, de dor inima pdtrunsd,I8

De pe murg uwr sd pogoard-indatd;
Smulgindu-s apoi sabioara luce
Manunchiu la pamint, viry la piept aduce,

34
$'ochii lacramosi radicind la stele

Cu suspin adinc asa graiu deschisd:
«Tu, tints -a toate dorintelor mele,

Ileand-iubitd!-ah! sd stii tu (zisd)
Cd-Arghinul tau e la pragul de moarte,
Cum te-ar intrista jelnica lui soarte!...
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35
Dar poate ca tu nice-odinioara

De-a mele timplari triste si cumplite
Nu vei auzi, nice vei sti doard;

Incai stincele voiu, neinsufletite,
Jele sd-mi asculte, marture sd-mi fie
Ca fui credincios pan'Ia moarte tie./

36
Multe taxi imblai, dragd, pentru tine!

Dar' acuma-mi vad cararea curmata;
La locuri sosind puste $i straine,

Nedejdea-mi peri de-a te-afla vriodatd,
Dar' nice- a- Intoarce fard tine-acasd,
Libovul nestins s'inima ma lass!...

37
Deci ramini in veci, dragd, sanatoasa!

Si deacd vei sti cumva-odinioara
De firsitul mieu, de moartea jeloasd,

0 fierbinte -Incai varsA-mi lacramioard
$i zi: Lin oase-ti pduseze,-Arghine,I9
Ce cu tot te-ai jertvit pentru mine!20D.

38
Asta zicind, era sal' afunde

In piept ginga§ sabid-ageritA,
Cind glas cunoscut urechia-i patrunde:

«Arghine, ce faci!» s'inteacea clipitd,
Iacd fierrul crud ii caz' u din mind,
Iar'el sd trezi-in bratul tau, Ermina./

39
Ermina, cea lui de mic priitoare

$i din toate mai intAleaptA zinc,
Ce pe el crescu si-i fu-invatatoare

Cum sä sä deprinzd-in toad faptA bunk
Grija lui s'acum poarta nevazutd,
In ceasul cumplit sare si -i ajuld.
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O, ma Muse, toi qui parfois

Vis dans l'ombre, de bleu voilee,
Pres de la motte geminee, 16

Traduis sur la viole sacree
Ce que ces deux curs enlaces
Ont pu souffrir de doux tracas.

31
Delaisse les bois ombrages,

Descend parmi nous et nous livre
L'amour ardent de Ileana,

La douce princesse, et d'Arghin,
Langueur et douleur qu'ils subirent
Avant retrouvailles tardives.

32
Le jeune Arghin va traversant

Villes et villages strangers ;
Voyant que ses pleurs restaient vains,

Que Noire Citadelle rien
Ne devoilait, et nul humain,
Ne lui indiquant le chemin,17

33
S'Opuise en un sombre ravin ;

Tourmente d'amour, de tristesse,
D'appel sanglant et de detresse 18

Du cheval doucement descend,
Prend son sabre au tranchant brillant,
Lame au cceur, a terre l'appuie.

34
Aux etoiles un regard en larmes,

Dans un grand soupir it entame :
« Ileana de tous mes desirs,

Bien-aimee ! Ah, si to savais
Ton Arghin au seuil de la mort,
Combien t'affligerait son sort !...
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35
Mais peut-titre que ne sauras

Mes terribles mesaventures,
Ni les entendras, connaitras ;

Vous, rochers, d''ame depourvus,
Oyez mes pleurs, soyez temoins.
Fidele a l'ultime matin,

36
Maint pays traversai, 6 chere,

Mais a present le bout j'atteins
De contrees desertes, etrangeres :

L'espoir de to rejoindre est vain ;
Or sans toi revoir la maison,
Coeur et amour n'en voient raison.

37
Adieu bien-aimee, pour jamais !

Et si ma fin to apprenais,
Mon trepas baigne de tristesse,

Versant une larme enflammee,
Dis : « Tes os reposent 19 en paix,
Qui me sacrifies to jeunesse ! » 20

38
Ce disant, allait penetrer

Dans sa chair la lame aceree,
Quand familiere lui parvient

Une voix : « Que fais-tu, Arghin ! »
La cruelle echappe a sa main
Et it tombe en tes bras, Ermine.

39
Sage, experte parmi les fees,

Ermine vit le nouveau-ne,
L'eleva et tout lui apprit,

Comme agir toujours pour le bien ;
Ermine, invisible aux humains,
En ce dur moment le soutient.

                     



40
CIt glasul sunk voinic ochi intoarsa,

Lumine-i fund mai Intunecate,
Slobozind abea din buzele d'arsa

Un dulce suspin, vorbe-injumatate,
«Ah! ce vad, tu-mi e§ti, o Ermina buna!»
«Eu, Arghine, eu!» (zisa ea- Impreuna).

41
Venii sa te-abat de la prag de moarte.

Ah! cine ti-au dat ginduri a§a slute?
Ce grea to -apasa vat-yard soarte?

Cum de ti-ai uitat de nalta vartute
Spre care de mic eu-ti fui povata...
$i vru§' a-ti curma dorita viata?/

42
Nu to ca nu-i vrednic de dulceata

Care-amar n'au tras? Dupa zi nuoratd,
Dupa vint cu ploi, negura §i ceata

Soare mai frumos stralucind s'arata!
Lucru-i ticalos d'inime giosite,
Ginduri a purta deznadajduite.

43
Deci sus, Arghine, caci inca te-a§teapta

Multe suparari §i multa-ostaneala,
Dar' cu vartutea §i mintea-intaleapta

Toate-i birui. Ai numa-indrazneala!
Ca norocul bun nu-i in pat cu pene,
Nice sa-insote§te cu trindava lene.

44
Iar cind t'ar fi greu doar la vr'o timplare,

Adu-ti aminte de mine mele
Bune-invatAturi fii cu cutezare,

Nici locul sa dai la ginduri mi§ele;
$i fi- Incredintat ca-i scapa de toate
In urma-ajungind la Neagra Cetate!21/
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45
Ermina de-aci mearsa nevAzutA

Lasind pe voinic in uimire-adinca,
Cu ochii -In pamint §i cu gura muta,

$i cloud mai mult ar fi statut inca,
De nu urea zari stindu-i inainte
Pre bunul verin lacramind fierbinte.

46
Atunci tinarul ca din somn adinc

Sa trezi far'a zice-un cuvint
Sabia-inteca §i oblinc;

Iar' murgul u4or it duce ca vint,
il duce de nou pe dealuri, pe vai,
Pe locuri pustii, far'sate §i

47
Pe ne§te cimpii sterpe, sacetoase,

Prin plaiuri, pe munti, prin pietrii
stince
Printre codri de§i, pin paduri umbroase,

Nici acum avea sa bee, sa mince,
Cind iaca dedu supt poale de munte,
De-un groaznic omoiu c'un ochiu in frunte,/

48
Care Iui striga find de departe:

«St Ai, voinic strain, nu pa.5i nainte,
Nici un pas mai mult, Ca to bagi la moarte!...»

Stete-Arghin ceva§' cu-indoita minte,
Nu ca s-au temut doara de napasta,
Ci ca n'au vazut namila ca ceasta.

49
Cu-indrazneala-apoi: «Dar cine cuteazd

(Raspunsa)-a tinea drumul Iui Arghin...?
Care de nime, nici teams, nici groaza

Pans -acum avu?» S'aceasta zicin'
Smulge sabia, calu-§i intete§te.
Namila-urita nice sa fere§te.

§i

§tii

§i

s'a

sari-in

1i

                     



40
Au murmure, un regard surpris

Refletant couleurs de la nuit ;
A travers ses levres brillees

Doux soupirs, mots inacheves :
« Ah, qui vois-je ? Toi, douse Ermine ! »
« Tout juste, c'est moi, cher Arghin !

41
Je viens t'ecarter de la mort.

Qui t'inspire funeste sort?
L'hostile destinee te tue ?

Traque une vie si desiree ?
Tu oublies la haute vertu
Qu'a ton plus jeune age enseignai...

42
Sais-tu qu'est digne de douceur

Celui seul qui goilte au malheur ?
Qu'apres les nuages, la pluie,

Un soleil plus brillant reluit ?
Est indigne, sauf delaisses,
De nourrir coupables pensees.

43
Leve le front car devant toi

Vont desespoir et desarroi,
Mais to vertu, ton sage esprit

Les vaincront sous peu. Reflechis !
Car fuit la chance lit moelleux,
Et ne suit vecu paresseux.

44
Si ton cceur a dans le chagrin

De mes enseignements besoin,
Refuse de t'abandonner

A la plus perfide pens& ;
Citadelle Noire 2 atteignant,
Derriere toi sombres idees. »
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45
S' envolant subrepticement,

Elle laisse Arghin interdit,
Les yeux baisses, gorge sans voix,

Qui serait reste immobile
Si son bon cousin devant soi
En larmes de feu n'eilt surgi.

46
Comme s'arrachant au sommeil,

Alors le jeune homme s'eveille ;
Rentrant l'epee, a vive allure

Sur l'aile du vent sa monture
L'emporte par monts et vallees,
Lieux sans villages ni sentiers,

47
Sur des champs steriles assoiffes,

Montagnes, plaines et rochers,
Bois epais ou sombres forets.

N'ayant plus a boire, a manger,
Il tombe, au pied de la colline,
Dessus un cyclope terrible.

48
Lequel lui crie, encore au loin :

« Arrete tes pas, &ranger,
Pas un metre, ou mort te rejoint !... »

Arghin reflechit ; it doutait,
Non que l'aventure it craignit,
Mais monstre tel jamais ne vit.

49
Avec courage : « Qui, ici,

Ose d'Arghin barrer la route ?
A celui qui rien ne redoute ?

Jusques aujourd'hui ? Ni personne ? »
Il brandit l'epee, eperonne,
Sans que le hideux s'en etonne.

                     



50
Fulgerul ava iute nu detund

Din nuari incarcati, cum june viteaz
Lovi pe neom, dorind sa*-1 rapund.

Nu-i dete nice-o clipita ragaz,
Fierrul invirtind de-und v'altd parte,
Ca doard-i va da vreo rand de moarte.22/

51
Dar' omul grozav stete nemivcat

Cu capul clatind vi zimbind amar,
Cu trupul intreg vi nevatdmat.

Cind Arghin vazu ca tale -in zadar
Ciuda manie deodata-1 cuprinsa,
Iar namila zice-aka prinsd:

52
«Foarte to fink ticaloase,

De-in arme te-increzi vi-intru mind tare!
Ca nici vartute, nici arme taioase

Pot sa-ti aduca tie vr'o scapare
Dead legii mele nu to vei supune
Care eu acuv' de-amdrunt spune.»"

53
Tocma cind firvea ceste cuvinte,

Copila cu fata coperid
Ce-I facusa de jele sa cinte,

Doara vrind aducd-in ispita,
Desvalindu-vi obrazul s'arata,
$i iacd povestea lui curmata,23/

54
Caci alauta-i cazu din mina

$i el stete ca fard simtire.
Iar' intracea copila strains

Evi din casa fard de-a vtire
Ce s-au acut. Toti sa minuneaza
$i nu vtiu ce vor mai sa creaza.
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55
Iar Parpangel venindu-v' in sine

Rapede iasd-afard,
Cauta,-intreaba prin oddi vecine,

Cearca-in zadar sa-intoarce iard,
Mult apoi in sine sa mihnevte
Ca fata dorita nu gasevte.

56
Oaspetii dintru toate aceste

Nu putea sa giceasca
Numa ca li sa curma poveste

$i famasdra fara musics.
De-aci multa gluma voroava
Sa-isca de-a tiganilor ispravd.24/

57
Iar Florescu de la Vercicani,

Un voinic de virtute
Cind veni voroava de tigani

Dezvolbind a lui voda tocmald,
Acest chip grdi catra-adunare:
"Lucrul tot aceasta pricing -are:

58
Vazind vodd-atita tigdneasca

Gloats incolea vi-incoace
Ce nu vra c'alti sa agonisasca,

Ci numai a trindavire-i place,
Socoti armeze cum poate
Fdgaduindu-le case v'olate.

59
Ba le vi darui de movie

Prin milostivd domneasca carte
Toata-acea mindra periferie

Ce s'afla-intra tArii cevtii parte:
De la Corbi pan la Cetatea Neagra,
Giur in pregiur eparhia-intreagd.25/

vi

t'oi

vi

vi

vi fald,

sluts -a-i

sa-I

sa scoala...

nimir.,a,

sa-i

                     



50
Jamais l'eclair n'aura surgi

Des pesants nuages aussi vite
Que le jeune homme va frappant

L'inhumain sans treve ou repit.
Son epee partout s'abattant,
Recherchant son talon d'Achille.22

51
Mais notre geant immobile

Corps intact, nullement meurtri,
Hoche la tete, amer, sourit.

Arghin voit sa lutte inutile
Et de colere se remplit.
Le monstre sans figure dit :

52
Jeune fou, tu es dans l'erreur,

De croire aux acmes, a to vigueur !
Nulle lame qui laisse trace

Ne peut te tirer de l'impasse !
A moins qu'a ma loi tu eappretes
Que maintenant je te soumette. »

53
Quand ces paroles achevees,

La file au visage voile
Qui lui fit sa douleur chanter,

- Voulant juste l'amadouer -,
Se devoile et telle se montre
Que se rompt net le flu du conte : 23

54
Car le violon echappe,

Le voila le souffle coupe.
A l'instant, l'enfant inconnue

Qui les lieux sans etre vue.
Its en restent tous petrifies,
Incredules, emerveilles.
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55
Parpangel reprend ses esprits,

Se !eve, court vers la sortie,
Cherche dans les pieces voisines :

En vain ; ou est la clandestine ?
Ne retrouvant sa bien-aimee,
Son cceur regorge de regrets.

56
Les hotes ne comprennent mais

A ce va-et-vient, si ce n'est
Que leur conte sera sans fin,

Et eux de musique prives.
Et puis les blagues vont bon train
- Histoire et tziganes faits. 24

57
Florescu, de Verciani,

Un gars vertueux et vaillant,
De Tziganes entendant parler,

Explique les agissements
Du voivode Vlad comme suit,
A l'assemblee ; « Un seul motif :

58
Vlad, voyant que tant de Tziganes

Parcouraient la terre en nomades,
Tout commun labeur refusant,

Seule paresse leur plaisant,
Pensa les armer largement,
Leur'promit des toits et des terres,

59
Leur donna meme, bien a eux,

Par des ecrits princiers pieux,
Une region toute entiere

Qui se trouve de ce cote :
De Corbi aux murailles negres
Le pays autour etale. 25
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Zic unii ca Vlad numai o §aga

Prin asta cugeta sa faca,
Altii,-improtiva, de sama bags

CA vra pe tiganimea sal-wk.
SA prapadeasca, puind'o in poara
Cu turcii, ca mai curund sa piara.

61
Eu ma tin de-aceasta socotinta

Cum ca trebile lui Vlad o§tene
Au poftit ca atare sirguintA,26

Ca sa-armeze gloatele-eghiptene,
$tiind ca turcii-acu§ or sa vina,
Iar'el oaste-are foarte putina.

62
Prin tigani vru el sa dobindeasca

Doao scoposuri: unul, sa vaza
Pe gloata murga faraoneasca

Cum este la razboiu de viteaza,
Iar altul, ca sa faca-aratare
Turcilor cumcd mai multe-o§ti are./

63
$i macar cum vom socoti noi,

Amindoao scoposuri sint bune;
Prin cel dintei, tiganescul soi

La rind bun sa-invata §i sa pune,
Prin a doia, -in vreme de ravala
SA pot baga turcii -In amegeala."

64
Zicind aceste fir§i cuvintul,

Iar' deaca-oaspetii sa-impra§tiard,
Un calaret strain cu va§tmintul,

Statura §i frumsata rad
$i (cum sa vedea) de vita-aleasa,
Singur linga Florescul ramasa;
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65
Un nemernic din tara strains,

Cum s'arata din port §i faptura.
Vazind §'o vreme cu indemina

Grai: "Multe-acum zile trecura
De cind asta curte minunata
Mu lt §i cu de toate ma desfatAl

66
Fiind ca dumneta e§ti de-aice,

Nu-mi vei tinea de du o- Intrebare
Ce nimariii nu poate sa strice:

Cine-i stapinul ce§tii curti rare?
Ca sa-i dau cazutA multAmita
Pentru-ospatarea buns cinstita..."

67
"Bucuros a§ face, drag jupine,27

Indestul dreptei cererii tale
(Zisa Florescul), dar §i pe mine

Aicia m'abatu de la cale
0 singura timplare ciudatA,
Nici am cunoscut curtea v'odatA.

68
insa (precum deob§te) sa zice

CA venind un negutatoriu mare
Cu multe persoane venetice

$i bogatate de preste mare,
Nu demult aici s-au a§ezat
In codrul acesta neimblat.28/

69
lar'aceasta curte minunata

Au zidit §'au hotarit sa fie
Pentru calAtori o desfatatA

Lacuinta, cum §'ospatArie,
Grijimi-o cu tot feliul de hrana
$i toad trebuinta curteana.

                     



60
On pretend que Vlad ne pensait

Qu'a une blague, en verite,
Mais d'autres lisent volonte

Cacti& de perdre les Gitans,
Et par le turc affrontement
Les detruire plus surement.

61
Moi je crois, en ces conditions,

Guerrieres preoccupations
Appeler telle 26 decision

D'armer les foules egyptiennes,
Car les Turcs en trombe s'amenent
Et son armee ne fait pas nombre.

62
11 visait a travers les Roms

Deux buts : la bravoure tester
Au combat de ces basanes,

Cette foule pharaonique,
D'autre part donner Pimpression
D'avoir une armee plethorique.

63
Quelle que soit notre opinion,

Les deux buts me paraissent bons ;
Par le premier, tzigane engeance

Apprend bon ordre, obeissance,
Par le deuxieme, en temps de guerre,
Elle peut tromper l'adversaire. »

64
Ce furent paroles derrieres ;

Et quand les hetes disperses,
De fiere allure un chevalier,

Riches habits, rare beaute,
De noble race on le voyait,
Seul pres de Florescu restait.
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65
Un voyageur -de l'etranger

D'apres la stature et le port -
Qui a son tour prononce encor

Ces mots : « Nombreux jours sont
passes
Depuis que la cour merveilleuse
Me comble d'une envie heureuse.

66
Vous qui semblez etre d'ici,

Ne m'en veuillez pas pour ceci
Qui ne saurait nuire au curieux :

Quel est le maitre de ce lieu
Rare, que je le remercie
Pour un festin si genereux... »

67
« Cher convive, j'honoreraisr

Ta question vraiment sensee,
Dit Florescu, mais comme toi,

Le destin bizarre arreta
Mon chemin en ce bel endroit ;
La cour je ne connaissais pas.

68
Selon ('usage, l'on peut dire

Qu'en grand compagnie etrangere
Et chargé de richesses hors pair

Un grand commercant arriva ;
Parmi ces Bois it s'arreta
Depuis peu, en la vierge terre. 28

69
Il fit cette cour sans pareille

Et decida qu'elle serait
Au voyageur une merveille,

Maison et auberge a la fois,
L'approvisionnant de daces,
De vivre et divers services.

                     



70
Toate aceste femei fecioare

Sint roabe, de prin tari cumpArate
Anume sa fie slujitoare

Celor care-aice vor abate,
Ba cu desmierdari sa-i desfete
Pe chieful fiestecui

71
Unde-e stapinul, nimene stie

$i nimene-a sti sa nevoieste,
Fiind ca prisosinta sa-imbie

In toate, nimica lipseste.
Dar' este-o vatasita batrind
Ce toate tine supt a sa mina.29/

72
De-aceasta poveste neasteptata

Mirindu-sa strainul adausa:
"Spuiu drept Ca de sirg a merge-mi cauta,

$i totus' pare ca nu ma lass
Cineva; asa de-azi pans mine
Drumul mieu impedecat ramine.

73
Deprins intru-ostenestile trude,

Inima neincetat spre arme-mi bate,3°
Cind aici nimica nu sa-aude

Far' jocuri cintari desmierdate.
Zioa -Im pare ca s'un veac de lungs
Macar de toate-alte sa-mi ajunga.

74
Auzind de-a lui Vlad vitejie,

Dorit-am sa flu la cea naltata
Batalie ce-are acum sa fie

$i-a carii firsit Evropa toata
Il asteapta cu nesuferinta,
Poftind crestinilor biruinta.31/
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75
Insa daca-ajunsaram pans aice,

De nu ti-ar fi doar' cu greutate,
Dorire-asi-in scull a sti ce price

Este si din care au fost iscate
Toate-aceste razboaie cumplite,
Ca la noi sint vestile-mpartite."

76
"Bucuros cred (Florescul raspunsa)

Caci noi sintem aice de fats,
De toate-avind cunostinta ajunsa

$i totus pisma cea sugubeata
Fiece timplare vederata
Prefacind intralt chip ne-o arata.

77
Iar' eu fard de pisma priinta

Neavind spre nice-una vr'o pricing,
Voi povesti cu buns credinta

Tot lucrul cum este, cum sa-atine;
Nici gindesc ca-ti va fi neplacut
Luind firul din prim inceput.32/

78
Acum a lui Constantin cetate

Supt minile cazuse-agarene,
Pentruca uitasa-a sa bate33

$i le-era mai drag a zacea-in pene
$'a face saboara pe-intrecute,
Decit sabii a purta si scute.

79
Apusenii sa desputa- intr'una

Ce-au fost mai intii, ou sau gains?
Cum si de-are lacuitori luna?

Unii, ca-i desarta,-altii ca-i plina
De lacuitori dovedea chiar,
Insa dovada cadea-in zadar...

§i

§i

§i-indelete.

§i

§i

grecii-§'

                     



70
Toutes ces femmes, jeunes flues

Esclaves, achetees tout expres
A l'etranger, servent, habiles,

Ceux qui pourraient s'y arreter,
Dormant en outre la tendresse,

Baume au cceur friand de caresses.

71
Refuge du maitre ? Inconnu.

II est pourtant vieille servante
Qui tient les r6nes a main veillante.

Nul a savoir ne cherche plus :
Y regne une telle abondance
Qu'elle peut combler tous les sens.29»

72
Ce conte bien inattendu

Etonne l'autre, qui poursuit :
« A dire vrai, besoin me pousse ;

Partir faudrait, je ne le puis,
Comme par un fil retenu ;
Ma route ici perd toute issue.

73
Forge au sabre et a l'epee,

Sans treve mon cceur y aspire 30
Alors qu'ici rien ne se fait

Hormis des chansons et des rires.
Siecles les journees, meme si
Tout abonde et tout me suffit.

74
Apprenant bravoure de Vlad,

Je voulus aussi prendre part
A la lutte qui se prepare ;

L'Europe aprement la desire
Brule de la voir se finir
Par une chretienne victoire. 31

139

75
Puisque nous en parlons ce soir,

Si cela ne t'est difficile,
Je voudrais instamment savoir

Sources de ces guerres terribles,
Les vrais mobiles de l'Histoire.
Car chez nous, avis partages. »

76
« De bon cur (Florescu repond)

Car face a face nous trouvons,
Connaissant l'ampleur des nouvelles.

Les Turcs nous ont fait trahison,
Write la plus materielle
Nous parvient dement maquillee.

77
Pour moi, sans colere ou faveur,

Aucune n'ayant d'interet,
Te raconterai de bon cceur

La chose comme elle apparait ;
Pour ton plaisir evoquerai
D'abord la toute premiere heure. 32

78
Les Grecs ne sachant plus lutter,

Preferant douceur des coussins,
Et fetes a profusion

Aux sabres, et aux ecussons, 33
Lors la cite de Constantin
Tomba sous le joug des paiens.

79
Ceux-la, dechus, se disputaient :

Euf ou poule, lequel premier ?
Comment, si, la lune habit& ?

Certains prouvaient qu'elle serait
Deserte, et d'autres le contraire ;
Les preuves au neant s'egarerent.

                     



80
Caci de-aci s'isca s'alta-intrebare:

Oare-oameni sa-afla-acolo sau vite?
$i de-s oameni cuvintatori, oare

Putea-vor fi cu drept osindite
Lunarele suflete, la care
Nu fu trimis Spasitoriul mare?... 34/

81
Domnul Romii cu fulgeru in brined

Lega §i deslega dupa voie;
Sezind pe virtoasa Chiefii stinca,

Sa bucura -In sine ca pe-al doie
Frate-a lui, Muftea-in Vizant alege
$i sultanul grecilor da lege!.. 3s

82
Craii crestinesti, lasind a sale

Tani de jaf, sa batea pentru sfinte
Locuri, cum a lui losofat vale

$i de-alte-a Palestinii paminte,
Pentru Ierusalim si cel sfint
A MIntuitoriului mormint.36

83
Iar turcul, insumetit de-atite

Biruinte mari luminoase,
La toate tarile crestinite

Rea perire si moarte jurase;
Cu sireaguri crude-intaritate
Jecuiea-imprejur tarile toate./

84
Tara noastra-inca era din cele

Pe care el dorea sa-o supuna,
$tiind toate-a noastre netocmele,

Socotea cumca, de sama buns,
Cd-o tara-invrajbita-ori azi, on mine
Trebue sa caza-in mini straine.
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85
Caci aflin'sa tara deslegata

$i-in cea mai mare nerinduiala,
Spre tot rau naravul invatata,

Boierii puind la toate sminteala
Domnilor, iar' cei alalti paminteni
Dedati fiind la rau vicleni,

86
Ada traisa de multe veacuri

Intr'un feliu-anarhie
invatati la razboaie jacuri,

Pe carii pans -aci nime-a drege
Sau nu cuteza, sau nu vru doara
Cautind la venituri, nu la tara,

87
lar' din ce oara Vlad-Voda stete37

Dregatoriu trebilor muntene,
Fruntile vrajbii filed taiate,

Politice rinduieli s'ostene,
pupa firea tarii masurate
In scurta vreme furs-asezate.

88
Cei care legilor Intocmite

Dintre boieri nu voia sa-urmeze
Cadea la pedepse pre cumplite,

Zicind ca ei sint sa lumineze
Celor alalti cu-obiceaiuri bune
5i-intei legilor a sa. supune,

89
Caci daca ascultAtori de lege

Vor fi numai cei slabi mi§ei,
De tars -In urma ce sa v'alege?

0 tars -adeca de lupi de lei,
Ce §ezind intr'a sale birloage,
Sug singe-a vitelor slabanoagel

§i

§i

farlege,

§i

*i
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Et la surgit autre question :

Des Bens, des bêtes y trouve-t-on ?
Doues de parole, peut-on

Envoyer juste punition
A ces humaines times privees
De Jesus-Christ le messager ? 34

81
Assis au rocher de Saint Pierre,

Le seigneur de Rome faisait,
Defaisant, de la foudre arme.

Il se rejouissait que son frere
Fut elu Mufti en Byzance,
Qu'au sultan, grecque obeissance.35

82
Les rois chretiens abandonnaient

Au pillage leurs vraies contrees
Pour reconquerir la vallee

De Iosofat, Jerusalem,
La Palestine, le trop saint
Tombeau de Jesus le Messie. 36

83
Les troupes turques, enorgueillies

De grandes, brillantes victoires,
Avaient de toute chretiente

Jure la perte mortifere ;
Et cruelles et sanguinaires,
Pillaient les voisines contrees.

84
Nos terres de celles etaient

Qu'entre toutes elles convoitaient,
Nos querelles bien connaissaient,

Jugeant qu'un pays dernembre
Aujourd'hui, demain, sans nul doute
Allait se trouver a genoux.
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85
Car le pays en desaccord

Etait depourvu de tout ordre ;
Aux mauvais plis accouturnes

Boyards aux princes s'opposaient,
Deraisonnables habitants,
Aussi bien fourbes que mechants.

86
Its vivaient depuis fort longtemps

Une anarchie sans foi ni loi,
Faite de rapine et combats

Que personne ne cherche, n'ose
Affronter, et le tout repose
Sur l'or, oubliee la patrie.

87
C'est la que Vlad Topes se dresse,37

Fait chavirer la Muntenie,
Totes discordant raccourcies ;

Et politico-militaires,
Des structures furent forgoes,
Immediatement instaurees.

88
Ceux des boyards qui refusaient

D'obeir aux lois installees
Tombaient sous des sanctions severes

Disant qu'on voulait qu'ils eclairent
Les autres d'exemples parfaits
Et se soumettent les premiers.

89
Car si respectueux ne sont

Que les faibles, les miserables,
Qu'adviendra-t-il de la region ?

Une terre ou loups et lions,
Qui dans leurs repaires s'attablent,
Aspirent le sang dans l'etable.

                     



90
Zicea ca boierii sint supusi

A.sa domniei ca taranii,
Ba find in toate mai ajunsi,

Nu numai cu sfatul §i cu bani,
Ci-insus cu capul ar fi datori
A tarii sa fie-ocrotitori.

91
Aceste zicea Vlad la divan

$i la macar ce feliu de-adunare,
Adaugind ca-oricine, fie taran,

Tirgovet, boiariu mic sau mare,
Mestec va-avea cu limbs strains
Cu capu-s' va plati sugubina.

92
Deci apreg pedepsea pe cei care

Asupra patrii acea sfaturi
$'avea cu turcii vr'o mestecare,

Sau veri cu ce strain[e] staturi,
impartindu-le-averi mosii
La-a patrii-aparatori fill

93
Prin asta rind nou el introdusa:

Pe tilharii si mari fapte rele,
Prin asezate pravile, puss

Deosabite pedepse grele,
Din care cea mai obicinuita
Era tapa cu moarte cumplita.

94
Apoi din toata Cara s'aleasa

Pe cei mai harnici si cu vartute
Voinici, din cari o garda frumoase

Facu spre paza sa, de cinci sute,
Pe cari in arme -atIta deprinsa,
CIt o numim oaste nevinsa.
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95
Dupa-acest izvod, ceaialalta

Calarime-au fost orinduita.
invatind'o maiestria nalta

A taberii 'armelor ispia
Iar'boierii pismasi a tot bune
RIndueli cocea sfaturi pagine.39/

96
Caci pecum sa timpla tot deuna

Ca cel ce va sa scoata la cale
Pre-un popor si apuca sa -1 puns

La rinduiala, pentru-ale sale
Ostaneli, bun scopos mari trude,
El mai mutt rau decit bine-aude,

97
A.sa fu s'a lui Vlad soarte-amaral

Pismasii zic ca-i tiran multe
Asupra lui scornit-au de-ocard,

$i vor ca Cara sa nu -1 asculte;
Zicu-i Iapetus, ca nu iarta49

ci cu tapa le cearta.

98
Deci in taina solii repezite

Trimit sultanului, dau de stire
Precum voda vra tam sa-invite

Asupra Portii cu razvratire,
$i este foarte mult a sa teme
De nu sa va- Impedeca din vreme./

99
Drept acea prin chipuri tainuite

Sultanul mai pe-un pap, mai pe-alt
Invata, l'armeaza

Asupra cestin princip inalt
Ca neincetat si iarna si vara
Sa mearga jefuiasca tara.

§i

§i

§i

§i

§i

§i

§i

§i

§i-ltrimite4

sa-i

Ti lharii,

                     



90
Boyards devraient a la couronne

Obeir autant que personne,
Plus encore : les plus aises

De leur tete garantiraient
Par-dessus leur conseil, leur or,
A leur pays, serenite.

91
A n'importe quelle assemblee,

Ainsi Vlad au Conseil parlait.
Il ajoutait que paysan,

Commercant, boyard, petit, grand,
S'eloignant de sa loi, paierait
De sa tete l'egarement.

92
Il punit donc sans sourciller

Celui qui aurait complote
Et aux Turcs se serait mele

Ou se joindrait aux strangers ;
Aux patriotes, a leurs enfants,
II offrait de riches presents.

93
Ainsi, nouveau regne introduit,

Les brigands et les mal-pensants
Connurent d'affreux chatiments,

Par decrets reflechis, pesants,
Dont l'usite empalement
Au plus affreux deroulement.

94
Enfin cinq cents hommes it choisit,

Les plus braves et travailleurs,
Dont meilleure garde it se fit 38

Pour le defendre avec ardeur.
A ce point maitresse des armes,
Nulle defaite ne l'entame.
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95
Et une armee de chevaliers

Il met rigueur a preparer,
Lui octroyant le savoir-faire

Dans les techniques militaires.
Les boyards, jaloux de tout Bien, 39
Mijotent des complots peens.

96
Car ainsi arrive souvent :

Celui qui sort a la lumiere
Un peuple, et se met a lui faire

Une juste loi, pour tourments
En recompense de l'effort,
Recolte vent plus qu'agrement.

97
De Vlad amer, tel fut le sort :

Les jaloux le disent tyran
Et vont d'insultes l'accablant,

Le pays contre lui levant ;
Selon le destin des voleurs,4°
Le nomment, entre autres, L'EMPALEUR.

98
Des messagers sont diligentes

Au Sultan pour lui annoncer
Que Vlad appelle a la revolte

Contre leur Ottomane Porte ;
Fort est a craindre justement,
Si l'on n'intervient pas a temps.

99
Par des voies fourbes et cachees

Le Sultan sans cesse envoyait
Des pachas 41 armes, des consignes

Pour affronter ce prince insigne
Afin qu'en ete, en hiver,
Ils aillent ravager ses terres.

                     



100
Insa Vlad fund cu buns paza,

Oaste-avind bine-in arme deprinsa,
Gloate tilhare cu mina viteaza

De multe on infliga si prinsa;
Celor prinsi dete moarte sureapa
Facind sa-i traga de vii in taps.

101
Acum la treizeci de mii aproape

De tilhari pagini el imparasa,
Nici lasa pe nime sa-i ingroape,

Ci vulturilor mincare-aleasa
$i corbilor de jaf ca sa fie,
Porunci spinzurati sa ramie./

102
Sultan Mahomet intias data

Nu dete la toate crezamint,
Dar' vinind pirire ne'ncetata,

Vru sa tie cu temeiu de sint
Oare-acele toate-adevarate,
Prin persoane-a sale- Incredintate.

103
Pentru acea -In chip de mare solie

Neste capigii vicleni trimeasa.
Catavolin avu cea d'Intie

Parte la ceasta solie-aleasa,
Catavolin, logoat primariu,
Un grec turcit, fiiu de pravatariu.42

104
Cava -acesta sultanul ascunsa

Pofta sa si cugetul deschisa;
Cu d'inima de-urgie patrunsa,

Luindu -1 deosabi, acest chip zisa:
«Mare treaba-am, o Catavoline,
$i puiu toata credinta mea -In tine!.../

144

105
Voda muntenesc, supusul Portii,

Asa sa poarta cu neomenie,
Cit pe credinciosi da crudei mortii,

Ba necautind a sa datorie,
Nice de haraci el va sa stie,
Nice-a sa-inchina voieste mie.

106
Deci to mergind ispiteste bine,

Cearca de poti sa -1 aduci la cale,
Mai virtos ca mie sa sa-inchine,

Iar'vazindu-1 ca st;a" pe-ale sale
Si cu voia nu va sa sa piece,
La nevoie cu sfatul vei trece.43

107
lar' de-ajutoriu la ceasta-apucare

Vei avea pre Hamza cu silintd,"
Numa-ti cauta-a fi cu paza mare,

Ca Munteanul ceva sa nu simta,
Cd-amintrele cu totul stricata
Ne-ar fi doara straduinta toata...1»

108
Merge grecul cu ceasta porunca

$i sfatuind cu Hamza de toate,
In urma-acest chip mrejile-arunca;45

El insus' sa mearga si s'arate46
Munteanului a Portii dorinta,
Cercind a-1 aduce la credinta.

109
Insa de-ar vedea ca nu sa pleaca,

De sirg la Vidin sa dee stire,
$i cind ar fi Voda sa -1 petreaca

Pan' la hotar, dupa-obicinuire,
Hamza- Intracea Dunarea sa treaca
$i din ascuns navala sa faca.

                     



100
Mais Vlad se trouvant bien garde

Par ses troupes durnent armees,
Poursuit et attrape souvent

Les regiments de mecreants.
Ordonnant qu'on empale vif,
Il donne la mort aux captifs.

101
Pres de trente mille brigands

Paiens, it empale bientot,
Et les destinant aux corbeaux,

- En festin, souper aux rapaces,
Que nul ne leur creuse un tombeau -
Les laisse pendre aux arbres, en place.

102
D'abord le Sultan Mahomet

De tout cela reste incredule.
Puis les nouvelles s'accumulent ;

Connaitre le vrai ii voulut,
De leur bouche le bien-fonde
Aupres de ces Ames damnees.

103
Pour ce faire, en grands messagers

Envoie emissaires fute.c.s.
Catavolin, run des premiers,

Envoye dignitaire unique,
Grec convert a loi islamique,
Et fils d'un marchand repute. 42

104
A lui le Sultan la confie,

Sa pensee, son envie secrete ;
Le cceur de colere rempli,

Il lui explique en tete-a-tete :
« J'ai grand souci, Catavolin,
Mon espoir est entre tes mains !...

145

105
Le voIvode de Muntenie

A prouve son ignominie :
Il tue mes fideles croyants,

Et soumission oubliant,
Ignore tribut qu'il me doit,
Oublie de se plier a moi.

106
Reflechis, trouve le moyen

En route, sur le droit chemin
De le remettre, qu'il s'incline.

Si se dresse sa t6te fiere,
De bon cur ne courbe Pechine,
Arrange-toi d'autre maniere. 43

107
Ton bras droit, dans cette entreprise,

Sera Hamza, fais-lui confiance,44
Mais regarde avec mefiance

Que la chose ne se devine
Et que notre effort tout entier
Ne se perde, etant demasque. »

108
Le Grec s'en va, d'ordre !este,

Avec Hamza pour conseiller ;
A la fin it tisse sa toile : 45

Qu'il aille seul jusqu'aux Valaque 46
Lui rappeler obeissance,
A l'Ottoman son allegeance.

109
S'il refuse encore de plier,

A Vidin ce refus transmet ;
Et quand du prince accompagne

Aux frontieres, selon coutume,
Hamza franchira le Danube,
Arme, lui tombera dessus.
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Asa grecul fatarnic sa duce

Credintat cu §tiuta solie;
Lui Vlad mai Intii aminte-aduce

Toate ce-au trecut §i vor sa fie,
Pentru trecute vestind ertare,
Pretenie pentru viitoare./

111
«Mare-intradevar facu§i gre§ala

(El grai), dar'a Portii pre tine
Mild este fara de-indoiala

Nemarginita, ca-riarta vine
Trecute, nevrind de-acum sa §tie
Numai de prieten §i pretenie.

112
Nici alts de la tine pofte§te

Numa haraci §i vreo cinci sute
De tineri; apoi ca pretene§te

Tu viind la Poarta, cu cazute
Plecaciuni sa te- Inchini celui mare
Sultan Mahomet, cerind ertare.»

113
Ascii lta vocla cu suferinta

Tot cuvintul §i pofta vicleana,
$i-intii arata bund vointa

Vrind dearnarunt porunca tirana
ispiteasca, iar' daca-o-intaleasa,

Cu mdrime-asa din rost adausa:47/

114
"Spune celui care to trimeasa

Ca Intracest chip Vlad-Voda-i raspunde:
«Haracii sint gata, supt aleasa

Incuietoare, dar'a patrunde
Nu poate-acolo pofta strains
Intralt chip far' cu sabia -In mina.

146

115
De sultanului de din§i ii pass,

Vie sa §i-i duck de sa-increde!...
Dara nici tinerii vor de-acasa

De voie buns -a merge-in obede,
Zicind Ca cu patria-impreuna
Vreu s'aiba soarta: rea sau buna»,

116
Iar' in cit e despre-a mea persoana,

Sa merg sa ma-inchin naltatei Poarte,
Spune ca-atunci cind iepurii-in goana

Vor lua pe-ogari... ! lupilor moarte
Mieii vor da, poate ca-atunci doara
M'oi Inchina, iar nu de-asta oard!...»"/

117
Solia vazind din toate- aceste48

pleca nu este cu putinta,
Lui Hamza la Vidin dete de veste,

De treaba stiuta sa sa gata,
Iar' cu Vlad a§a lucrul apza,
Pan'la Dunare sa-i dee paza.

118
Iar Vlad prin iscoade credincioase

Intalegind tot sfatul de-ocara,
Patru mii de calarime-aleasa

Facu sa sa strings de prin tara
$i-in taina, la partile din care
Era Hamza, sa-i tie carare.

119
Dind strinse porunci ca sa se tie

Ascunse pan la zi hotarita,
$i la semnul dat gata sa fie

De razboiu, cu vartute-indoita,
Apoi §i fard nice-o pesteala
Sa dee pe turci din dos &avail/

.

                     



110
Ainsi s'en va le double face,

Chargé du message connu ;
Il rappelle d'abord a Vlad

Tout ce qui fut et qui sera,
Du passé offrant le pardon
Et pour le futur l'amitie.

111
« L'erreur fut grande, sans conteste,

Dit-il, mais la Porte sur toi
Une infinie pitie &verse,

Et to pardonne le passé.
Ne veut dorenavant parler
Que d'être amis et d'amitie.

112
II ne demande lien de plus

Que cinq cents jeunes et le tribut ;
Puis qu'ami, vers grandeur sultane,

Tu viennes, a la Porte Ottomane
Par de profondes reverences
Solliciter haute clemence.

113
Le prince ecoute avec souffrance

Les mots et les souhaits perfides ;
II montre de la bienveillance

Afin de derneler le sens
Comp let de ce vceu tyrannique,
Puis altierement it prononce :47

114
« Rapporte a qui fit cette annonce

Du voivode Vlad la reponse :
« Les tributs prets mais bien gardes,

Aucun appetit &ranger
Ne pourrait ici penetrer
Autrement qu'a force d'epee.

147

115
Si au sultan ils font souci,

Qu'il vienne les chercher, qu'il ose !...
Les jeunes n'iront, porte close

De leur maison, en l'esclavage,
Car de leur pays ils partagent
Le sort : fut-il bon ou morose ! »

116
Et que ma personne s'incline

Devant cette Porte Sublime,
Cela se peut, quand chasseront

Les lievres pauvres levriers,
Quand les agneaux se nourriront
De loups ; peut -titre ce jour la,

117
Je plierai, mais pas cette fois ! » 48

Qu'il cede parait impossible ;
Le Gfec previent l'autre, a Vidin,

De s'appreter selon concile,
Eta la fin, de Vlad obtint
Qu'au Danube avec garde it vInt.

118
Or Vlad, par des espions de cceur

Devine du complot l'ampleur,
Decide qu'on groupe en secret

Quatre mille bons chevaliers,
Et qu'on les envoie sans delai
06 guette Hamza leur arrivee.

119
Ordonnant qu'on tienne each&

L'armee jusqu'au jour arrete ;
Qu'au signal, soit prete a la guerre,

Avec vaillance redoublee.
Ensuite, et sans se retarder,
D'attaquer les Turcs par derriere.

                     



120
Intracea Vodd-In toate s'aratA

Ca cind de sfaturi n'ar sti nimica.
Deci luindus' garda sa-inarmaa,

La vremea stiuta sa radica
Si petrece pe solul cu tufa
Cinstirea si pompa lui cizuta.
Firsit/

148
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Sur ce, it se comporte comme

Si manoeuvres etaient etrangeres ;
Il accompagne de ses hommes

Armes, au moment designs,
Le glorieux messager elu
Avec honneur qui lui sont dus

149

                     



NOTE CINTECUL III

1. Poeticu, dupa obiceaiul sau, iara chianti muss sa-i inc,eapa a cinta mai Incolo. $i tiind firul pove0i,
incepe de undo curmasa in cintecul trecut, adeca pentru pAtirea lui Parpangel, pe care zice ca 1-au imbracat in
noao vAstminte 1-au facut sa cinte. M. P.

2. Maestru. Ca sä nu sa intaleaga doara intealta noima cuvintul acesta, trebu a ca acest cuvint e chiar
romanesc $i este adiectivA, adeca mfiestru, miliastra va sa zica mester, mestera, sau meter iscusit. $i
inteaceasta noima trebue sa iae aici. M. P.

3. Buestru, va sa zica turburat, sbrevuiat, care sä zice bine de Marte, ce este zieul razboiului la poetici. insa
Vinerea aici nu sä semneaza alta Para pe zieua Iibovului, care latinii zic Venus, iar grecii Afrodita: iar' not
romaneste nu putem zice amintrile, fara Vinere, caci de-acolo chiemam §i zioa Vineri; ca cum s'ar [zice]
zioa Vinerii; iar' fiiul Vinerii este Amor sau Libovul. M. P.

4. SA mute, adeca sa mesteca, macar ca este cuvint vechiu, tott4 la poesie sa poate trabuinta. M. P.

5. Lucoare va sa zica lumina. Pocticul va sa zica cape aceasta lume un sfint libov o scoasa dintru nimica
lcgca ei cca intic cste annonia. M. P.

6.

7. Dar sti ce, vere Idiotisene, on cum iti pare, dara mie-m incepe a placea poeticul, §i mai virtos ce zice
aici! Onoch.
a) Gindurile $i mie-m plac, vere, dar stihurile cele lungi $i impletecite, acele nu-mi plac; dar de of avea

vreme tot aceastq cintare voi sa fac cu vieguri de a noastre, ca sa ne o cinte apoi tiganul nostru; atunci ii
vedea ca almintrele suna. Idiotiseanu.

8. Dc au cintat asa Parpangcl, atunci bins zicc pocticul ca au fost iscusit cintarct, ba Inca si poet. Situp!.
a) Curios lucru! Cum sa nu fie cintat, cind sc afla scris asa! Onoch.

9. Vinerea. Pocticul inch is cuvintul accsta in noima pocticilor latincsti, adica cum am zis mai su[s], mama
Libovului.

10. Adeca cum se joaca in holt. M. P.

11. Viic. Trebue a sti ea este verbul viu sau vim; deci sA vile va sa zica sA viazA, sa traiasca! Aceasta vorba
este $i la Biblie, uncle sA zice: vie Dumnezieu! adeca viaza Dumnezieu! traieve Dumnezieu! M. P.

12. Facerea, adeca alciituirea, scornirea. M. P.

13. Dionis este la poetii un zieu ce au gig visa vinului pe care latinii au chicmat Bakus. Poeticul
chiama pe lui Dionis, adeca pre cei ce-1 cinsteau ca sa vie sa bee vinul. Insa aici, prin metafora, s-au
luat cuvintul Dionis si insemneaza vinul.

si

sti
$i

$i

$i

elinesti
preatii

                     



NOTES CHANT III

1. Le poste, fidele a ses habitudes, appelle a nouveau la Muse pour continuer a chanter. Et, poursuivant le fil
dc l'histoire, elle commence a l'endroit oil elle l'avait laissoe dans le chant precedent, c'est-A-dire l'aventure
bizarre de Parpangel qu'on avait revotu de votements neufs et a qui on avait demands de chanter. M.P.

2. Maestru (en roum. N.T.). Afin dc ne pas comprendre ce mot d'une facon crronee, it faut savoir qu'il
s'agit d'un veritable mot roumain, un adjectif, c'est-à-dire maestri', m5iastrA ("adroit, habile, ingenieux") et
cela veut dire meter, mqteril ("adroit, habile; contremaitre"), ou contremaitre adroit. C'est dans cc sens
qu'on doit l'interpreter ici. M.P.

3. Buestru (en roum. "(cheval) amble" - N.T.), c'est-A-dire trouble; trouble-fete, agite, dingue, et c'est bien
dit en parlant de Mars, la divinite de la guerre, pour les poetes. Mais Vinerea n'est ici autre chose que la
divinite de l'amour, que les Latins appellent Venus et les Grecs Aphrodite; et nous, en roumain, nous ne
pouvons pas dire autrement que Vinere, car de la derive aussi le nom du jour Vineri ("Vendredi"), c'est-A-
dire le jour de Venus; et le fils de Venus est Amour. M.P.

4. Sa mete (en roum. N.T.), c'est-A-dire sc molangent, se melent, et, bien qu'il s'agisse d'un mot ancien, on
pent I'utiliscr dans la poesie. M.P.

5. Lucoare (en roum. N.T.) signifie lumiare. Lc pciatc veut dire que ce monde, un Saint Amour l'a fait
surgir, avec pour premiere loi l'hannonie. M.P.

6. Dor (en roum.), du lat. Bolus, signifie "nostalgic, dosir ardent, amour, mal (du pays) ", etc. Un vrai
chapitre de la spiritualito roumaine. N.T.

7. Tu sais, cousin Idiotisene, je ne sais pas si tu aimes cela, mais quant a moi, je commence a aimer le poste,
et surtout ce qu'il dit a cet endroit. Onoch.

a) Les pensees, je les aime moi aussi, mon cousin, mais les vcrs longs ct embrouillos, je ne les aime
pas; pourtant, si jamais it me reste du temps, je ferai la 'name poesie avec des vers conunc chez nous, afin
que notre Tzigane puissc ensuite la chanter; tu verras, alors, qu'elle resonne autrement. Idiotiseanu.

8. Si Parpangel a chants ainsi, alors c'est vrai cc que dit le poet; qu'il etait un menotrier renomme et meme
poste. Simpl.

a) Chose strange! Comment aurait-il pu en etre autrement, puisque c'cst emit! Onoch.

9. Vinerea (en roum. - N.T.). Le poste utilise ce mot - c'est-à-dire la mere de l'Amour - a la maniere des
poetes latins, ainsi que nous l'avons precise ci- dessus.

10. C'est-A-dire comme on danse la ronde. M.P.

11. Viie (en roum. - subjonctif III sg, avec valour d'imporatif, du verbe (a) via "vivre" - N.T). II faut savoir
qu'il s'agit du verbe viu ou viez ; done, sa viie signifie sa viaza, vive! Cc mot, on le trouve aussi dans la
Bible, oil on dit: Vie Dumnezieu!, c'est-A-dire Viaza Dumnezeu!, vive Dieu! M.P.

12. Facerea (en roum. - N.T.) ou la composition, la creation. M.P.

13. Dionis (en roum. N.T.) chez les poetes hellenes, c'est la divinite qui a decouvert la vigne et le vin, que
les Latins ont appele Bacchus. Le poste appelle les prates de Dionysos, c'est-A-dire ceux qui lui rendaient
grace, pour qu'ils viennent boire du vin. Mais ici, it s'agit d'une metaphor; car le mot Dionis signifie "le
yin".
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14. Sai, adeca sari, va sä zicc: cind to bagi in capul omului de-1 incalzesti!

15. Aici sa vede ca $i poeticul nostru au fost iubitoriu de vin, caci sloboade a bea septe Ohara.; dar' aceasta
nu poate sä faca numai un beutoriu, fund Ca septe fac mai mult de o &A. Onoch.

a) Cine stie ce Ohara au intAles poetul, doara undele mai mici. Mindr.
b) Am aflat insamnat pe orighinal, la margin; pecum se vede acelas prenvatat mai sus numit,

T5151au, cumca, dupa dreapta masura care o intales-o poeticul, ar fi, dupa masura noastra de astazi, o oca
jumatate; insa adauge c5, dupd vremile acele, nu era mult, find ea oamenii [era] cu mult mai tari decIt acum.
Eruditian.

16.

17. Aici fAcatoriul acestui chit= Inca chiama Intrajutoriu pe musa cea care cinta lui Amor patimile dragostii!
Insa prin MAgura GemAnata sA int5lege muntele Parnisului; intru [care] sA zicea ca lacuesc muscle.
Gcmanata, adeca indoita sau despicata, caci asa sA zice a fire Parnasul. Iar' cit e pentru povestea lui Arghin
si a Ilenii, trebue sa bagi de sama, cetitoriule, ca aceasta poveste este la rominii cei de Ardeal foarte vechie;
numai cit aflu osabire in numele lui Arghin, care la povestea norodului de Ardeal se zice Arghir si nu sä
poate tire cum ar trebui sä fie: Arghin sau Arghir?

Ins5 eu socotesc mai bine a fi cum au pus poeticul aici, find ca el asa au aflat la scrisorile vechi, iar'
norodul au putut cu vrcme sä schimosasca cuvintul; fund c5 in adcvarata istoric Ilcana sä zicc cu cosita dc
aur, apoi norodul ii zicc Ilean5 Cosinteana. Dcci sa vede ca in gura norodului s-au stramutat cuvintul.
Pentru aceasta Ileana au povastit un dascal din Avrig, in Ardeal, dar' intralt chip incepe, nu precum sä
spune aici, cu viersuri de obste, nu cu tot bine legate. Eruditian.

a) Ba ma rog de ertare, ca viersurile sint frumoase pe intalesul fieste cui, adeca viersuri de
ale noastre. Idiotis.

18. Dor, de vazut notele 6 si 16.

19. PAuseze, adecA iti odilmeasca.

20. Nu sä tie din ce pricina autoriul sau izvoditoriul Tiganiadei au bagat aici cintarea aceasta, care ii
alcAtuita intralt fcliu de stihuri, care es afara din masura zelor alalti, fund cu un picior sau metru mai lungi.
Cu adevarat alts pricina, nu vede a fire, afara de ca asa au aflat-o in orighinalul vechiu si n'au vrut sä o
prefaca, dup5 celeala[l]te viersuri, mai virtos socotind s'aceasta, ca nu este &sir& ci numai inceputul, pecum
sA va vcdea din ccle ce urnicaza. M. P.

a) Am cercetat in tot feliu sä pociu afla ccaialalta parte a povestii acestii de obste iubite, dar
nu am putut-o afla. De ante on pomenitul preinvatat Talalau a lgsat o insamnare la orighinal, ca ceaialalta
parte cu totul s-au pierdut. Adauge s'accaia, cum ca Intiiul izvoditoriu au fost din cetatea Ceugmei, care
acum dcmult s-au naroit $i sä afla naruitura ci astezi ling5 tarmurile Murgului in Ardeal, uncle aproapc
cstc un sat cc sä chiamA Cigmau, dc buns mina numc prefacut din cctatca Ceugma. Cinc stic! doara sapind
la naruiturilc accii cct5ti s'ar afla manuscritul. P. Filologos.

21. Ncagra Cctatc N. T.

22. Accst feliu dc oamcni cu un ochiu in frunte era uriesi, cei de mult le zic cielopi sau, de pe
grecie, chiclopi. Trcbue a sti ca povestea accasta este racut5 pc acele vremi cind rominii Inca era pagini
inchina la idoli; pcntru accasta vorbestc dc zina Ermina, care au crescut pc Arghin. M. P.
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14. Sai (en roum. - N.T.) c'est-A-dire sari ("(tu) sautes"), veut dire : lorsque to entres (penetres) dans la tete
de l'homme et que to la chauffes.

15. Ici on voit que notre poete aussi aimait le yin, car il laisse boire jusqu'a sept verres ; mais cela ne peut
etre que le fait d'un homme habitué a boire, car sept verres font plus d'un litre et denii. Onoch.

a) Qui sait de quelle sorte de verres a parle le poete, peut-etre des verres plus petits. Mindr.
b) J'ai trouve marque sur l'original, en marge de la feuille, par le meme trop instruit mentionne ci-

dcssus, Talalau, que la quantite dont park le poete strait aujourd'hui l'equivalent de plus de dcux litres; mais
il faut preciser qu'a cette époque-la, ce n'etait pas grand chose, car les gens etaient beaucoup pus forts que de
nos jours. Eruditian.

16. Dor (en roum. - N.T.), "nostalgie, desir ardent, amour, mal du pays". Voir note 6.

17. Ici, le createur de cette poesie appelle a !'aide encore une fois la Muse qui chante les souffrances de
!'Amour. Mais, par MAgura gemAnatA (en roum. - "la motte, la colline bifurquee" - N.T.) on comprend le
Mont Parnasse oil, dit-on, vivaient les Muses. GemAnatA (en roum. - N.T.) signifie "gerninee ou bifurquee",
car c'est ainsi qu'on pretend qu'est le Parnasse. En ce qui concerne l'histoire d'Arghin et d'Ileana, il faut
preciser, cher lecteur, qu'elle est tres ancienne chez les gens de Transylvanie. Je trouve une seule difference,
a savoir que le nom Arghin devient en Transylvanie Arghir, et on ne salt pas comment il faut dire : Arghin
ou Arghir ? Mais je pense que c'est mieux de la facon dont vient de le dire le poete, car c'est la facon dont il
a trouve ce nom ecrit dans les anciennes ecritures et le peuple a pu, au fil des siecles, &former le mot, parce
que dans la vraie histoire, Ileana a la chevelure, les tresses en or, et le peuple I'appelle IleanA Cosinteana /
Ileana Cosinzean, heroine des contes populaires roumains - N.T. /. Done, on volt que le mot est modifie
dans !a bouche du peuple. Un instituteur de Transylvanie, de la commune Avrig, a egalement raconte
l'histoire d'Ileana, mais il la commence differemment, et avec des vers populaires pas lies bien arranges.
Eruditian.

a) Mais, je m'excuse, les vers sont beaux et tout le monde les comprend, car il s'agit de vers comme
par chez nous. Idiotis.

18. Dor, voir note 6 et 16.

19. Pauseze (en roum. - N.T.), c'est-à-dire "que reposent".

20. Je ne sais pas pourquoi l'auteur de Tziganiada a introduit ici ce chant, qui est ocrit a l'origine en vers
differents, etant d'un pied ou d'un metre plus longs. Je ne vois pas vraiment d'autre motif, si ce n'est qu'il !'a
ainsi trouve dans !'original et qu'il n'a pas voulu le changer! d'apres les autres vers, et appreciant surtout le
fait qu'il ne s'agit que du debut, pas de la fm, ainsi qu'on le verra plus loin. M.P._

a) J'ai essaye aussi de trouver tour azimuts l'autre partie de cette histoire tant aimee, mais je n'ai pu la
trouver. Le trop instruit Talalau a laisse une remarque en marge de !'original, mais l'autre partie est
totalement perdue. A ajouter aussi le fait que le premier createur etait originaire de la citadelle de Ceugma,
demolie de nos jours, et dont on voit encore les decombres aux bonds du Mure§ (riviere qui traverse la plaine
de la Transylvanie d'est en ouest -N.T.) et on il y a un village, CigmAu, nom evidemment derive de la
citadelle de Ceugma. Qui sait! Ce n'est qu'en fouillant dans les decombres de cette citadelle qu'on pourrait
peut-etre trouver le manuscrit. P.Filologos.

21. Neagra Cetate (en roum. : "La Citadelle Noire" N.T.).

22. Ces titres avec un seul oeil sur le front etaient des &ants, et les poetes d'autrefois les appelaient ciclopi
ou, comme en grec, chiclopi ("cyclopes"). II faut savoir que cette histoire a ete inventee lorsque les
Roumains etaient encore peens et croyaient aux idoles; voila pourquoi on parle de la fee Ermine, celle qui a
eleve Arghin.
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23. Adeca cind Parpangel cintind firsi acele cuvinte, atunci din oaspeti, copila cea ce-1 facusa sa cinte de
jele, desvalindu-$i fata sa arata cintaretului, iar' el indata curma cintarea si povestea. M. P.

24. Adeca, dupa ce zari Parpangel pe fata, ii cazu lauta din mina $i el ramasa ca impietrit. Venindu-$i apoi in
fire si vazind ea fata iesi din sea afara, de grabs mearsa dupa dinsa. Iar' oaspetii nestiind ce va sa zica aceste
lucruri, sä mira si le parea rau ca cintaretul n'au firsit povestea, si din aceasta istorie apoi incepura a vorbi de
trebile tiganilor. M. P.

25. De aici acum sa poate sti cu temeiu pamintul care Vlad Voda au dat tiganilor. M. P.
a) Nu pociu eu sa cred ca sa fie dat Voda locurile cele mai frumoase tiganilor! Idiot.
b) Ba cauta sa crezi, vere, caci asa este scris; $i daca-i scris odata, ii scris!... Onoch.
c) Ei dara, de la Corbi Oa la Cetatea Neagra! Ce va sa zica aceasta! Cine nu vede ca-i o saga!

Mindrila.

26. Mare, tot aceaias va sa zica ca acAtare, $i insemneaza acest feliu, asemene. Este cuvint stramosesc de
la latini: talis, numai cit noi pronuntiem I ca r si punem Inainte un a, ca in multe altele. Pentru aceasta lack
nu este in obiceaiu pretutindene, totus' romaneste sa zice bine: atare om, adeca asemene om, acest feliu de
om; atare lucru, adeca un lucru ca acesta, asemene. M. P.

27. Nu trebue a sa mira ca Florescul zice strainului "lupine", caci pe acele vremi aceasta titulatura sa da
numa la boieri, nu ca in zioa de astazi la fieste care.

28. Acura sa stie in ce chip au zidit Satana curtea cea vrajita, adeca in chip de negutatoriu de preste mare,
din Anadal. Simplit.

29. De-acolea sa cunoasca ca au fost lucru dievolesc, ca au adunat acolo atite copile tinere $i cu tineri
depreuna ca sa-i traga la pacate. Par. Desidemon.
a) Cine stie, doara toate acele fete au fost draculeti in chip de om! P. Agnosie.

30. Vra sa zica ca el deprins find la ostenie, inima-1 'rage tot spre lucruri ostenesti si la razboiu.

31. Precum se vede, voinicul acest strain au fost din Ardeal, caci amintrele n'ar fi putut grai romaneste!
Onoch.

32. Prim, adeca intii, este adiectiva numerald: prim, prima ca si intiiu, intie. Sint in limba noastra $i
derivate de la acest cuvint, precum primariu, primare, cum sa zice de obste var primariu, adeca intielea
var, ca sa sa osabeasca de la al doile var. De-acolo sa zice la noi inceputul verii, prima-vara, ca cum s'ar
-nice intic vara. Chir Filo logos.

33. Fiind ca Florescu, ca un om bine nascut $i cu bune invataturi, nu vorbeste asa de obste ca tiganii, ci cu un
stil mai ales si radicat, pentru aceasta am socotit sa talmacesc gindurile lui pentru unii, ca[re] doara nu-1 vor
intalege. Deci zice el ca acum cetatea lui Constantin (Tarigradul) cazusa in minile turcilor, din pricina ca
grecii apucind imparatia romanilor, nu sa indeletnicea mai mutt Intru invatatura armelor, ca romanii, $i sa
facusa molateci si evlaviosi, cautind mai virtos a sa sfacli prin saboare dese ce Ikea si desputa pentru dogme
ncintalese, decIt a purta sabii si scute.
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23. Ce la signifie que lorsque Parpangel temiina ses paroles, la jeune fills, qui se cachait panni les invites et
qui lui avait denim& de chanter un chant triste, en devoilant son visage se montra au chanteur et celui-ci
arreta net la chanson et le conte. M.P.

24. Lorsque Parpangel a pu regarder le visage de la jeune fille, it a ladle son violon et it est rests bouche-bee,
figs. En retrouvant ses esprits et en s'apercevant que la fille sortait dc la salle, it est parti pour la suivre. Et les
invites, no sachant pas de quoi ii s'agissait, s'etonnaient et regrettaient le fait que le chanteur n'ait pas fini son
histoire; alors, ils commencerent a parler des problemes des Tziganes. M.P.

25. A partir de ce moment, on peut se rendre vraiment compte que Vlad Voivode avait donne de la terre aux
Tziganes. M.P.

a) Je ne crois pas quo le voivodc leur ait donne les plus belles terres! Idiot.
b) Mais it ne faut pas le croire, mon cousin, car c'est dent ainsi; et si c'est ecrit une foil, c'est ainsi L.

Onoch.
c) Allons, allons, do Corbi a Cetatca Ncagra ! ccla vent dire quoi ? Qui ne comprcnd pas qu'il s'agit

d'une blague ! Mindrila.

26. Atare (en roum. N.T.) signifie la meme chose que acAtare, et veut dire acest feliu, asemene (adj.
"pareil, similaire", adv. "egalement" - N.T.). C'est le mot ancien qui vient des Latins: talis, seulement nous
prononcons le 1 comme r et nous mettons un a devant tout le mot, comme nous le faisons aussi pour d'autres
mots. Voila pourquoi, bien qu'il ne s'agisse pas d'une habitude generalisee, on dit tout de mane en roumain:
atare om, c'est-a-dire asemenea om, acest feliu de om ("un homme pareil, un tel homme"- N.T.), atare
lucru, c'est-a-dire un lucru ca acesta, asemene ("une chose pareille, une telle chose" - N.T.) M.P.

27. II ne faut pas s'etonner du fait que Florescul dit a ('stranger jupine (en mum. : "maitre, messire, patron" -
N.T.), car a cette epoque-la, on n'attribuait ce titre qu'aux boyards, et pas a n'importe qui, comme
aujourd'hui.

28. Mainlenant, nous savons de quelle maniere Satan a bati la cour merveilleusc, a savoir cn tant que
commercant d'au-dela des mcrs, d'Anatolie. Simplit.

29. On voit ici qu'il s'agit d'une chose diabolique, car on y a rassemble tant de jeunes filles et de jeunes
homilies ensemble pour les pousser au podia. Par.Desidemon.

a) Qui sait, toutes ces jeunes filles etaient peut-etre de petits diables au visage humain ! P.Agnosie.

30. Il vent dire qu'etant habitué a l'annee, son cceur le poussait sans cesse vers des faits d'armes et vers la
guerre.

31. 11 semble que cet stranger etait de Transylvanie, car autrement it n'aurait pas pu parler en roumain!
Onoch.

32. Prim (en roum. : "premier" N.T.), c'est-A-dire intii est adjectif numeral: prim, prima pareil a intiiu,
y a aussi en roumain des derives de ce mot, comme primariu, primare, de meme qu'on dit

generalement var primariu, c'est-a-dire intielea val. ("cousin gennain" N.T.), pour le distinguer de al
doilea var (deuxieme degre de parents: les enfants de cousins germains sont des cousins de deuxieme degre:
veri de-al doilea N.T.) C'est ainsi quo s'explique to fait qu'on dit, chez nous, pour le commencement de
Fete, prima-vara, comme intie vara ("premier ete" - N.T.) Chir Filologos.

33. Car Florescul, gentilhomme ayant une bonne education, ne pane pas d'une fawn vulgaire, comme les
Tziganes, mais utilise un style plus distingue et plus chatie, c'est pourquoi j'ai considers interessant de
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34. intre cei alalti crestini de la Apus (zice Florescul), sä scornisa alte intrebari netrebnice, cu care ei 4 batea

capul, precum: care s'au zidit mai intii, oul sau gaina? $i oare sint lacuitori in lung? $i deaca sint, oare Hs. $i

pentru ei au patimit sau numai pentru paminteni? Cu aceste toate, Florescu nu vra alta numa s'arete

des5rtaciunca sfezilor invataturii de pe acele vremi.

35. Domnul Romii. Spline mai incolo Florescu c5 papa sezind pe scaunul lui Petru (Chiefa ovreeste va sä

zica piatra, de-acolea S. Petru care jidoveste se chiema Chiefa, s-au numit latineste Petru, de la piatrA);

de unde vei intelege ce va sa zica Florescu, adeca ca intemeindu-sa papa in domnia sa, precum ii placea asa

afurisea blagoslovea, bucurindu-sa intru sine c5 pe patriarhul de la Tarigrad, muftea (popa cel mai mare

turcesc) alege sultanul stapineste pe greci, care era protivnici inaltarii papesti. C5 nici ar fi fost papa vreo

dinioara asa mare, sa nu fie cazut Tarigradul. M. P.

36. insa Florescu povesteste la strofa unnatoare alta si mai ciudata: zice c5 craii Apusului lasind

sale, mergea cu osti la RAsarit sA batea cu p5ginii pentru Ierusalim; apoi adauge: papa cc ei facca

intracest chip, turcii indeletnicindu-sa in politica $i razboaie, lua o Cara dupa alalta, precum e Tara Greceasca,

Bulgaria s.al. M. P.

37. Florescul dupa ce arata starea lucrurilor in Europa $i intre crestini, acum pogoara la Vlad Veda $i

povesteste istoria lui de cind au statut domn in Tara Munteneasca.

38. Garda, adeca gvardie, va sä zica pazitoare, caci era obicinuiti domnii a Linea o mina de ostasi alesi

pentru paza sa, care $i acum sä obicinuigte. Romaneste almintrele nu s5 poate zice; pentru aceasta poietul

au pus cuvintu obicinuit in toata Europa. M. P.

39. Aici ma rog sä nu gindeasca cineva ca prietenul mien au vrut sa zica pentru tati boierii, ci numai pentru

acei de-atunci cari pismuiea lui Vlad. M. P.

40. Pentru accst Vlad Voda indoite sint cronicile; uncle 11 scriu ca pe un tiran cumplit, iar' altele ca pe un

domn vrednic, insa apreg la pedepsire; precum sa zice si de Stefan, principu Moldovii, ca au fost lute la

manic $i varsatoriu de singe. M. P.

a) Fiind c5 aceasta izvoditura au scosu-o un ;igan, lesne sa poate cunoaste ca prieste lui Vlad Voda, pe care

socoti ca au fost pretenul tiganilor, doara din scrisorile tiganesti au luat unii cari it lauds. Chir Criticos.

b) Eu socotesc almintre, adeca prietenii lui au scris bine $i neprietenii fau; dar sA vedem ce au scris streinii,

care n-au fost interesati. C. Adevarovici.

41.
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traduire-interpreter ses pensees pour certaines gens, qui ne le comprendraient pas. Donc, it dit a present que
la cite de Constantin (Tarigradul = Constantinople - N.T.) etait tombee aux mains des Turcs, parce que les
Grecs, se saisissant de l'empire romain, ne s'occupaient plus de l'instruction militaire, comme les Romains, et
etaient devenus mollassons et pieux, cherchant pint& a se quereller dans de frequentes assemblees, qu'ils
organisaient pour discuter confusement de dogmes incompris, plutot que de manier le sabre et le bouclier.

34. D'autres chretiens d'Occident (dit Florescul) ont invents d'autres questions inutiles, que leurs esprits
toumaient et retoumaient, comme, par exemple: qui fut cite le premier de 1'c:ea et de la poule ? Est-ce qu'il
y a des habitants sur la lune ? Et s'il y en a, est-ce que le Christ a souffert pour eux aussi, ou seulement pour
les habitants de la terre ? Par ce biais, Florescul ne veut que montrer la vanito des savants et de
l'enseignement de l'epoque.

35. Domnul Romii (en room.: "le seigneur de Rome" - N.T.). Florescu dit, plus loin, que le pape siegeant
sur le hone de Saint Pierre (Chicfa vent dire, en hebreu, pierre et, de IA, Saint Pierre, qui s'appelait Chiera en
hebreu, a ete appele Petru en latin, du mot piatra; N.T. : lat.petra est devenu en roumain piatri) ; to
comprendras ainsi ce que Florescul veut dire, que le p ape, devenu fort et sur de sa position, faisait
uniquement ce qui lui plaisait, maudissant et benissant, par ailleurs ties content que le patriarche de
Tarigrad (= Constantinople N.T.) rut elu par le muftea (le plus grand pretre turc = muphti N.T.) et que
le sultan dominat les Grecs qui s'opposaient a son prestige. Car jamais le pape n'aurait pu &re aussi grand, si
Tarigrad n'etait pas tombs. M.P.

36. Mais Florescul raconte dans la strophe suivante un autre fait, encore plus strange: it dit que les rois
d'Occident, quittant leurs pays, se dirigeaient avec leurs amides vers l'Orient et se battaicnt contre les peens
pour Jerusalem ; ensuite, it ajoute : tandis qu'ils agissaient de la sorte, les Turcs, grands specialistes de la
politique et des guerres, occupaient les pays, l'un apres l'autre, comme, par exemple, la Grece, la Bulgarie,
etc. M.P.

37. Florescul, apres avoir presents la situation en Europe et pamii les Chretiens, descend a present du cote de
chez Vlad Voivode et raconte son histoire depuis qu'il est devenu prince du Pays de Muntenia.

38. Garda, c'est-i-dire gvardie (en roum. - N.T.), veut dire defensive, car les princes avaient ('habitude de
garder un certain nombre de soldats choisis pour leur protection personnelle, habitude qui survit encore de
nos jours. En roumain, on ne peut pas dire autrement; voila pourquoi le poste a choisi le mot utilise dans
l'Europe entiere. M.P.

39. II ne faut pas croire quc mon ami a voulu dire la meme chose sur tous les boyards, mais uniquement sur
ceux qui vivaient a cette opoque-la et qui complotaient contre Vlad. M.P.

40. En ce qui concerne ce Vlad Voivode, les chroniques sent partagees ; certains le presentent comme un
tyran terrible, d'autres comme un prince meritant mais impitoyable quant aux punitions; de la meme fawn
dont on parle de Stefan, le prince de Moldavie, en procisant qu'il etait violent dans sa colere et qu'il faisait
vite couler le sang. M.P.

a) Parce quo cette creation est ]'oeuvre d'un Tzigane, elle est evidemment favorable a Vlad Voivode,
considers comme ami des Tziganes, et notamment dans les !cares des Tziganes oil on fait son eloge. Chir
Criticos.

b) Je suis d'un autre avis, a savoir que si les amis de Vlad ont Bien ecrit a son sujet, ses ennemis ont
Cent avec rancccur ; mais regardons plutot les temoignagcs emits des strangers, dosintoresses. C.Adevarovici.

41. En roumain, capegiu, capugiu : "concierge" de serail a Constantinople, envoys souvent par le sultan
dans les pays roumains pour detroner et punir les princes "traitres".
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42. Cite s-au scris pans aici pentru treaba lui Vlad cu sultanul Mahomet sint toate adevarate $i nu povesti; sA
and $i la scriptorii bizantinesti, mai virtos la Diica Honiates; insa sä fie fost Catavolin copil de pravatariu,
n'am cetit. M. P.

43. Adeca, va sa zica, de nu va vrea voda cu voia sA sA piece, atunci to sA-1 aduci ca sa faca de nevoie. M. P.
.

44. Hamza, precum sa stie de la istorie, au fost pasa la Vidin pe acea vreme. M. P.

45. Mrejile aruncA, va sa zica pune sfaturi viclene cu care sä incurce pre Vlad; ca $i pescariul, incurcA pestii
in mreje. M. P.

46. A-I aduce la credintA. Nu trebue sA sA intaleaga legea sau sfinta credinta, ci la credinta catra sultanul,
adeca sä-i fie credincios. M. P.

47. Cu marime, adeca cu inaltare de suflet. M. P.

48. Adeca aceasta va sA zica c5 nu vra sA sa inchine nice °data. Onochef.
a) Pre-marcte sint cuvintele aceste de cAtre un domn muntenesc catra puternicul Mahomet! C. Criticos.
b) Si totus' sint adevarate; cu mult mai virtos ca tocma despre acest Vlad am cetit lige° cronic5, ca pe neste

soli turcesti au facut sA-s' is invaliturile $i cu capu gol sä vie inaintca lui, iar' ei raspunzind c5 lcgca for
opreste ca sal' dcsgolcasca capul de invalitura, porunci voda s5 le intareasa mai bine chili cap
invaliturile $i sa le bat5 cu cuie de ficrr, zicind voda c5 intracest chip nu vor fi nici odinioar5 in primejdie
dc al fringe Icgea. Care facindu-s5 dup5 porunca, to(i murira cu cumplita moartc. Dcci unu care f5cut de
aceste cu solii puternicului sultan Mahomet, cu mult mai lesnc putea sA rAspunza intr'acel chip lui
Mahonict. M. P.
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42. Tout cc qu'on a ecrit jusque-la concernant les affair's de Vlad avec le sultan Mahomet, tout est vrai, it ne
s'agit pas de racontars. On retrouve tous ces faits chez les chroniqueurs byzantins, surtout chez Duca
Honiates; mais, sur le fait que Catavolin etait fils de marchand, je n'ai trouve aucune information. M.P.

43. Cola veut dire que si le Voivode refuse de se plier, alors it faut l'obliger a le faire. M.P.

44. Hamza, ainsi qu'on le sait a travers l'histoire, a ete pacha de Vidin (ville au bord du Danube, en Bulgarie
- N.T.) a l'epoque. M.P.

45. Mrejile aruncA (en roum. : mreajA "sorte de filet de Oche" ; ici, "il jette les filets de Oche, les pieges" -
N.T.) signifie qu'il invente des conseils perfides avec lesquels it doit embourber Vlad; pareil au p6cheur qui
piege les poissons dans ses filets. M.P.

46. A-I duce la credinta (en roum. : "le ramener a la croyance, a la foi" - N.T.). Il ne faut pas comprendre la
loi ou la sainte foi, mais la fidelite a l'egard du sultan, a qui it devait 8tre devoue. M.P.

47. Cu mArime (en roum. : "avec grandeur" - N.T.) signifie avec grandeur d'ame. M.P.

48. Cela veut dire qu'il ne veut jamais se soumettre. Onochef.
a) Ces mots du prince valaque adresses au potentat Mahomet sont sublimes! C.Criticos.
b) Et pourtant, ils sont vrais; d'autant plus qu'au sujet de ce Vlad, j'ai lu dans une chronique qu'il avait

oblige les emissaires turcs a cnlever leurs turbans et a se presenter dcvant le voivode tote nuc, et comme ils
ont repondu quo leur loi lc leur interdisait, le voivode a donne l'ordre d'accrocher davantage les turbans a
lours totes, en les clouant avec de vrais dons en fer; le voivode disant qu'ainsi ils ne seraient plus en peril
d'avoir a fouler leur loi. Chose accomplie, tous sont morts d'une mort terrible. Donc celui qui avait traite de
la sorte les emissaires du potentat Mahomet pouvait d'autant plus repondre de la sorte a Mahomet. M.P.
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CINTECUL IV

ARGUMENT

Sfintii din raiu sA gata sA-ajute
Muntenilor; Florescul mai spune

De-a lui Vlad biruinte (cute.
Curtea maiastrA, prin o minune,

Piere ca dracul de crucea sfinta.
Lui Parpangel rau cartile-i

1

0, fericite veacuri trecute,
Cind sä mai pogorea citeodata

Pe pamint oamenilor sa-ajute
Sfintii, on ca pe cei rai sa bata

Sau pe credincio§i sa mingaiasca
La scirba nevoia lumeasca;

2
Acum pare ca ceriul de lume

S'au uitat cu tot, nice mai bags
Sama de-oameni, lasind sa-i sugrume

Nevoile-intru viata-intreaga.
Ingeri nice-in vis acu s'arata
Sa ne- Invete vr'o taina ciudata.1/

3
Cu-adevarat! eu alta pricing

N'aflu, far'ca sau nice-o credinta
Noi avem acum sau pre putina;

Iar'a batrinilor socotinta
Razama purure -In lucruri sfinte,
Ceriul avind in inima minte.

4
Ori de unde-aceasta sa purceada,

Destul ca pe vremea lui Vlad Inca,
Sfintii oblicind atita prada

Ce facea turcii -In crqtini 'adinca
Rautate, pe pamint venird
$i multe suflete mintuird.

5
Aceasta nu numai ca sa zice,

Ci s'au scris §i la cronica vechie
Carea-i mai demult fard de price

$i decit cronica lui Urechie;2
Apoi sa-intare§te prin hirtoaga
A manastirii de la Zanoaga.3/

6
Acum o data scazusa luna

Si crescind lard sa facea
De cind o§tile turcwi intruna

Jecuiea stapinia romina.
De cruzii multe §i tilharie
Ramasese tara mai pustie.

7
Numa tigania noastra-armata

Intre-atite valuri 'asuprele
Era-intreaga §i nevatamata

Scapind oarecum ca pinta iele,
Prin sfada multi §i hodini dese
Aproape de-Inimoasa-ajunsese.

8
Sin Spiridon prin o timplare

Din raiu privind, sa mai vada
Ce fac muntenii, "au, vaileo!" tare

Striga-inspaimintat, iar' o gramada
De sfinti ce cinta psalmi §'antifoane
L'intrebard: "Ce-ti e, Spiridoane?"5/

9
"0! (zisa) Dar' nu vedeti ce-mi este?

Perit-au Tara mea Romaneasca!
Nu e tara, sterpele neveste

Unde- Intratita sä ma cinsteasca
Ca-in aceasta, §'acum, ian'cautati
Cum o pradeaza turcii spurcati!... "6

anti-

i

§i

plina,4

                     



CHANT IV

ARGUMENT

Les saints s'appretent a aider
Les Valaques ; et seront contees

Victoires par Vlad remportees.
Tel le diable la croix devant,

La cour magique disparait.
Malheurs predits au jeune amant.

1

6 bienheureux siecles passes,
Oa les saints parfois descendaient

Porter leurs secours aux humains,
A ceux qui croient soulagement

Dans peines et tracas terriens.
Ou bien chatier les mechants.

2
Il semble a present que les cieux

De tout et de l'homme oublieux,
Nous font suffoquer sous le poids

De la vie et de ses devoirs.
Les anges absents meme en rove
N'enseignent plus de tour supreme.'

3
Ne vois en verite raison

Si ce n'est que plus nous n'avons
De croyance ou alors trop peu,

Tandis que la vie des aieux
Des choses saintes s'abreuvait,
Coeur et esprit portant les cieux.

4
En verite, quoi qu'il en soit,

Le fait est que du temps de Vlad,
Des Turcs cruels chez les chretiens

Voyant le saccage les saints,
Its descendirent sur la terre
Et bon nombre d-ames sauverent.
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5
Ceci n'est pas seulement dit,

Mais dans les chroniques &fit,
Celles qui sont les plus anciennes,

Qui de plus loin qu'Urechie2 viennent,
Renforce par la paperasse
Du couvent de Zanoaga, 3

6
La lune decrut une fois

Et recroissait a present, pleine, 4
Tandis que les Turcs s'attaquaient

Sans trove aux provinces roumaines,
Que pillages et cruaute
Avaient quasi desertifie.

7
Seuls nos Tziganes bien armes,

Echappant a ce grand carnage,
Parmi les vagues et orages,

Etaient tout a fait epargnes ;
Repos nombreux, force querelles
D'Inimoasa les rapprochaient.

8
Saint Spiridon, hasard du ciel,

Du paradis regarde en coin
Les Valaques : « Mon Dieu ! » Il geint,

Fort effraye ; un groupe saint
Chantant psaumes et antiphons*
Demande : « Qu'as-tu, Spiridon ? » 5

9
« Oh, dit-il, ne voyez-vous rien ?

Elle se meurt, ma Valachie !
Femmes steriles, en nul pays

Ne me vouent un culte semblable,
Et voyez vous-memes : aujourd'hui,
Les Turcs impies font rase table ! ... » 6

                     



10
Toti sfintii mirindu-sa privira

La multimea taberii pagine;
Din umeri §i cu capu clatira,

Tara Sin Nicoara,-adinc in sine
Cugetind, din buzele sfinte
Urmatoare slobozi cuvinte:

11
"0, cuvio0or! mie-mi pare

Ca nu-i vremea de-a clati din spate
Sau a jelui far'ajutare

S'a.5teptind pans vor fi surpate
A noastre beserici de pagini,
Ci sa-ajutam §i not pe romini!... /

12
Drept aceasta, Spiridoane, dara

Luind voinicii no§tri in sotie,
Pe Jorgiu §i pe Medru, gios to pogoara7

S'ajuta lui Vlad in Mahe.
gindesc eu ca-ar fi mai bine,

lnsa n'a*teptati de-azi pans mine!...

13
Ci cit mai curind trebue-a merge,

Ca-amintere poate fi zadard
Ajutarea. Cgti doi pot s'alerge

Degraba find caldret, iara
Tu pedestru (precum din canoane)
Trebue sa mergi, o Spiridoane!..."

14
Sin Giorgiu cu Sin Medru, find de fata,8

Intarea sfatul lui Sin Nicoara,
Numai Sin Spiridon avea greata,

Caci nu vazusa nici odinioara
Vreun razboiu, avind inima blind&
Din fire §i neiubind izbindal
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15
Sin Giorgiu-indata sabia-incinsa

$i zoda-imbraca nestrabatuta,
Coiful, scutul, sulita nevinsa

Lua, §i luind toate saruta,
Nu pentru ca-s bune §i frumoase,
Ci ca-acum demult nu le purtasa.

16
A§ijdere Sin Medru s'armeaza

Amindoi de-aci suind calare,
Sin Medru pe iapa sa cea breaza,

Iara sin Giorgiu pe murgul sau, care9
Imbe dobitoace minunate
Spun ca-ar fi maiestre §'aripate.

17
insemnindu-sa cu sinta cruce

Cuvio0 calareti plecara.
Sin Spiridon dupa ei sa duce,

Pogorind pe cea tainica scars
Care Iacov (pribegind de-acasa
De frica lui 'say) o /

18
Dar parindu-i cale delungata

Pe-incet a pa§i din spits -in spits,
Mdcar nu calarisa nice o data,

Totu§', daca-ar fi vreo magarita
Sau puiu de asin! socotea -In sine
Ca-ar putea calatori mai bine.

19
$i iaca,-o! minune! ce zarqte!

0 asina despre mina dreapta
Graind catra dinsul omene§te:

"Sin Spiridoane, dar ian' asteaptal.
5i de voiesti a merge mai tare,
Nu- Intreba nimic, ci sui calare!...

Ap
visasa...

                     



10
Etonnes, contemplent les saints

La foule au campement paien ;
Hochent la tete, haussent l'epaule,

Et, pensif, Nicoara le saint
Laissa echapper ces parks
Du bout de levres non frivoles :

11

« Saints veneres ! Evidemment,
De lever l'epaule it n'est temps,

Ni de se lamenter sans faire,
Jusqu'a ce que tombe en poussiere

Notre Eglise, sous les paIens.
Secourons plutot les Roumains.

12
C'est pourquoi, Spiridon, tu dois

Emmener nos braves avec toi,
Giorgiu et Medru ; puis descends'

Aider Vlad dans sa propre lutte.
Je pense que ce serait bien ;
Ne perds donc aucun jour de plus ! ...

13
II faut y aller sur-le-champ,

Oil bien le renfort sera vain.
Pourraient accourir ces deux-1a,

Puisqu'a cheval, et quand a toi,
A pied (l'exigent les canons)
Te faut cheminer, Spiridon ! ... »

14

Saints Giorgiu et Medru, presents,
Soutiennent un tel parlement,

Spiridon seul encor hesite,
N'ayant jamais vu jusqu'a l'heure

Nulle guerre, et son tendre cceur
Depuis toujours conflits evite.
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15
Son sabre saisit Saint Giorgiu,

Sa cotte de mailles, l'ecu,
Le casque, la lance invaincue,

D'autres, a les baiser l'evertue,
Non pour leur art ou leur beaute,.
Mais pour les revoir bien apres.

16
Et Saint Medru les armes prend,

Tous les deux a cheval montant,
Le premier sa pouliche fiere

Giorgiu, son compagnon de guerre. 9
Les deux chevaux, comme on le sait,
Seraient magiques et ailes.

17
Se signant de la sainte croix,

Les pieux chevaliers s'en allerent.
Saint Spiridon prend merne voie,

Descend mysterieux echelons
Que Jacob (fuyant sa maison
Par crainte d'Isav) a reves.

18
Mais le chemin lui semble long ;

Saisis un a un les barreaux,
Et bien qu'ignorant des chevaux ...

Si venait un ane a passer,
Ou quelque mu let ! Il pensait
Qu'il aurait bien mieux voyage.

19

Merveille qu'alors apparaisse,
A sa droite main une anesse

Lui parlant d'une humaine voix :
« Eh, Saint Spiridon, attends-moi !

Si plus vite aller tu souhaites,
Ne demande rien, fais grimpette !

                     



20
Asina lui VA lam sint eu, care

Pentruca potignind odinioard,
ingerului ferii din carare

(Ai auzit povestea mea doara?),
Ramasai pans-acuma-in viata,
Ca oamenii limba-avind vorbeata."1o/

21
SIntul bucuros primi- Imbierea

Si de-acolea mearsa tot calare;
insa-asa-i fu sfatul si parerea:

Sa nu sa-arete la fie care,
Ci nevazut ispitind el toate
Sa-apere pre oameni de pacate.

22
Intracea turcii- Incolea si-incoace

Ca turbati alerga dupd prada;
Tiganii nu stiea ce vor face,

Ca.-intre dinsii sa scomisa-o sfada:
Unii voind sa calatoreasca,
lar'altii pe loc sa hodineasca.

23
Din batrini Inca mai mare parte

Sta pe-aceaia ca cit mai degraba
Sa mearga la Spateni, nici sa-intarte

Domnia, prin zabava fara treaba.
Drept aceasta tiganii gramada
Stringindu-sa-incepusa la sfadal

24
Unii striga ca pentru o fats

A unui ciurariu nu sä cuvine
Sa zaboveasca tabara walk

Altii raspundea ca fiestine
Datoriu e pan'atunci sa ramie,
Pan'sa va sti de-i Romica vie...
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25
Iar' in cea curte mindra maiastra,

Voinicii zauitindu-si de toate
Bea, minca, juca, sedea-in fereastra;

Parpangel fats -si gasi nu poate;
Florescu, povestea ca nainte
Strainului cu ceste cuvinte:

26
"Iar cind sosira la locul unde

Grecul stiea ca-s mrejile-intinse
S'unde Hamza cu oaste sa-ascunde,

Atunci, ca neste pirjoale-aprinse,
Iaca zece mii de turci sa scoala
Si lovesc pe munteni cu navalal

27
Iara logofatul cu sumeata

Sprinceand, lapadind fatarie:
"Nu-ti fie (zise) de mir, nici greats,

0, Voda! Iepurii iaca-imbie
Pa eine sa sa dea legat, iara
Mieii cei blinzi pe lup impresoaral...

28
Sosit-au de tine hotarita

Vreme, -In care to de voie bund
Vrusi sa te- Inchini la Poarta marital...

Tinerii tai inca-s de-impreuna
Gata-a merge departe de-acasa,
Nice-acum de patrie le pass!..."

29
Stete voda cu mintea-indoita

De-are-in pieptul vinzariu sa ImplInte
Fierrul, dar socotind ovilita

Izbinda, ca singur sa sa-incrunte
insus' cu el, hotari lass
Spre-alts pedeapsa mai ticaloasal

sa-I

                     



20
Je suis l'anesse de Valam ;

Ayant trebuche autrefois,
L'ange protegeai en chemin,

(Tu connais, bien sin-, mon histoire),
J'ai pu vivre jusqu'a present,
Parlant la langue des humains ».10

21
De tout cur accepta le saint ;

Depuis que voyageait a dos d'ane ;
Mais dans sa t8te et dans son ame

D'être invisible it prefera,
Pour mieux toute chose comprendre
Et les gens du malheur defendre.

22
Entre temps, les Turcs enrages

Couraient, assoiffes de pillage,
De-ci de-la ; plus ne savaient

Les Tziganes que decider,
Pris de querelle qu'ils etaient :
Certains ne pensaient qu'au voyage,

23
D'autres voulaient se reposer.

Les vieux pour partir insistaient
Vers Spateni : n'agaceraient

La Couronne encor, a trainer.
Les Roms, pour cette bagatelle,
En nombre se cherchaient querelle.

24
Pour la fille, criaient certains,

D'un faiseur de tamis, eh bien,
Retenir campement entier

N'etait fonde ; d'autres : chacun
Se devait de rester jusqu'a
Ce qu'on sache en vie Romica.
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25
Et la fiere cour, par magie,

Des braves effacait la memoire :
Its se restauraient et dansaient ;

Parpangel ne trouvait l'amie ;
Florescu prolongeait l'histoire,
Avec ces mots pour l'etranger :

26
« Lorsqu'ils atteignirent les lieux

Ot:i le Grec embache dressait,
Quand Hamza y cachait rannee,

Alors, comme dix inille feux,
Voila dix mille Turcs dresses
Pour fort les Valaques frapper.

27
Et le dignitaire, orgueilleux,

Abandonnant tout son mielleux,
Lui dit :,,« Ne sois pas etonne,

0 Voivode ! Vois les lapins
Forcer a se rendre le chien,

Les agneaux encercler le loup ! ...

28
Le temps est venu, a ton goat,

De te rendre du meilleur gre,
A notre Porte te plier ! ...

Tes jeunes gens sont prets aussi
Ensemble a quitter leur logis ;
Ne leur fait defaut la patrie ! ... »

29
Le prince hesite sur l'affaire ;

Doit-il planter au cceur du traitre
Son epee ; jugeant temeraire

De l'affronter en solitaire,
Il le laisse se destiner
A bien plus cruelle misere.

                     



30
Sabia smulsa, ochi plini de urgie

Aruncind la el, asa raspunse:
"Greculet mi4e1, nascut la robie,

Invatat la viclenii ascunse,
Intrigi a face,-a me5tere-otrava,
Simtire neavind de-onor §i slava,11

31
Voiu sa-ti arat fara viclenie

Ca nici mina lui Vlad a sa-intinde,
Nici cap sa sa piece la robie

Sint (acute, nice-e lesne a-I prinde,
Caci ai gindit!... baga sama bine,
Oare prinde-or iepurii pe cine!"

32
Apoi intorcind spre-ai sai cuvintul:

"Nu-i vreme,-o voinici! (grai) de-a
spune
Cu multe,-aici, tot in§alamintul

rapune
Vrajmwil §'unde ne-aflam astA-oars,
Caci in§ii vedeti!... Pentr'acea dark/

33
Cred, o viteji! ca nu-i trebuinta

Sa va-arat cu mai multe dovede
Ca scaparea-i numa-in biruinfa.

Ce5tii numa putem a ne-increde!
Deci acum, sau moarte cu dafine, 12
Sau izbinda,-alta nu ne ramine!...

34
La arme, dar'!... S'aratam vartute,

Sa stain nefrin5i, cu-inima viteaza.
Nu biruiesc multe mii §i sute,

Ci cari a biruire cuteaza.
Alergati §i Va luati izbinda;
Slava voastra fie-a for osinda."
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35
Zice, §i dind semnul de navala

La o§tile-in ascuns pregatite,
El cu garda sa de-aci sa scoala

$i-in §ireaguri bine-orinduite
Lovi pe turci cu-atita iutime,
Cum cade tunetul din naltime./

36
$i cum povoiul, pe taring coapta

Cazind, cu naprazna-inteo clipitA
Stria truda plugariului dreapta,

$i iaca, zace gios cutrupita
Toad taring, loc de grine
Numa naroiu balta ramine,

37
Asa lovind viteaza-o§ti§oara

In turcime, trupuri poligne§te,
Rinduri intregi pravale §'oboara,

Taie, surpa, dar mai mult stropmte,
$'alta nu vezi faetrupuri taiate
Zacind in balti de singe necate.

38
Vlad ca §'un leu intaritat foarte,

Ce, de vinatori luat in goana,
Dena sa vede cu cini de-o parte,

Iar' de alta cu mreaja vicleana
Impresurat, unde-i cea mai mare
Gramada de cini, acolo sare,/

39
$i dorind sa-§' faca-izbinda-amara,

Pe care cumu-i vine nainte
Fringe, spinteca,-incoalta §Inghiara,

Cind cu brinci groaznice, cind cu dinte
Aparindu-sa, sugruma §i ucide
$i printre din§ii drumu-4' deschide,

s'in
si

                     



30
Il brandit rep& et sur lui

Jette un regard foudroyant, puis :
« Petit Grec fourbe, esclave ne,

Cale pour vilainies masquees,
Intrigues, poisons intrigues,
Pietinant honneur, dignite, il

31
Je to prouverai vertement

Que la main de Vlad ne se tend,
Qu'il ne penche, esclave, son front,

Qu'on ne le saisit de facon
Que to as cru ! ...Cherche donc bien
Si le lapin capture un chien ! »

32
Ensuite, s'adressant aux siens :

« Mes braves, je n'ai l'intention
De conter l'entiere traitrise,

De notre ennemi l'entreprise
Pour nous perdre, oil nous emmenerent,
Car vous constatez leur maniere ;

33
Je crois, mes gars, ne pas devoir

Par plus de preuves vous montrer
Que notre choix est la victoire.

Nous ne pouvons qu'en elle croire :
C'est notre mort sous les lauriers12
Oil triomphe a nous destines ! ...

34
Aux armes ! ... Par vceu de vertu,

Restons le cceur brave, invaincus.
Non triomphants les plus nombreux

Mais ceux qui vaincre tentent de ...
Courez, allez querir victoire ;
Soit leur chatiment votre gloire. »
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35
Puis it ordonne d'attaquer

Aux artnees forgees en secret.
Et avec sa garde it se dresse

En belles colonnes rangees,
Frappant les Turcs a la vitesse
De la foudre des cieux tombee.

36
Tel le deluge dechaine

Sur des plaines riches en ble,
Qui detruit labeur paysan

Et couche les epis aux champs,
Laissant a la place des graines
Pour recolte, la boue, la peine,

37
L'armee forte et brave deboule,

Frappe les Turcs : les corps s'ecroulent,
Des files entieres fauchees ;

Elle taille, &ramie, effraie ;
L'on ne voit plus rien, si ce n'est
Les cadavres de sang baignes.

38
Vlad, pareil au lion rageur

Que traque meute de chasseurs,
Ne voyant d'un cote que chiens

Et de l'autre filet malin
L'encerclant, au milieu se jette,
La oil les chiens sont plus en gate,

39
Et savourant victoire amere,

Quiconque tombe en sa criniere
Il rompt, coupe, repousse, agrippe,

A force de dents ou de griffes ;
Il se defend, etrangle et tue,
Taille chemin en la cohue.

                     



40
A§a Vlad vazind ca de toate

Parti pe dinsul turcimea sa scoala,
Unde vede ca-s mai indesate

Gloatele,-Intracolo da navala,
invirtind arma-incolea §-incoace
Larg potec printre pagini-§' face.

41
In zadar Hamza o§ti imped§tiate

Va sa-adune, razboiu sa-intrejasca,
In zadar a le-indemna sa bate

Cu porunca tare-imparateasca
aci oastea-in rasipa-acum pornita
Sa calca fugind §'e neoprital

42
Iar' Hamza de cetele muntene

Impresurat, cade la prinsoare
Cu mai multi din o§tile-agarene.

Grecul Inca, nevazind scapare,
Lui vodal cu multi plecaciune
Cade-nainte §i sa supune.

43
Atunci voda-amar zimbind ii zise:

"Cum Iti pare-acum, Catavoline,
Urzitoriu de vinzarii[i] inchise,

Sol fatamic a Portii pagine
Ce nu te ru§ini cu tilharie
A vinde cre§tina stApinie?"

44
A§a zicind cu groaznica moarte

Porunci ca pe toti intape
Ce la tilharie-avura parte,

In padurea ce era de-aproape.
Hamza fu-intapat pe cel mai gros
Si mai nalt copaci, grecul mai gios./
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45
Cruda porunca, moarte-ingrozitA!

Dar acelui nevinovat pare
Ca vinzarea-i §i mai neomenitA.

Om ticalos, totu§' nu te spare
De la fapte rele citeodata
Pedeapsa,-ori cu ce moarte-a§ezata!

46
Dacd estea-In Tarigrad s'auzira,13

Sultanului nime nu cuteaza.
A spune, macarca el sa mira

Unde logofatu-intirziazA,
Pan' ce-odatA viziriu-indrazne§te
$i lucru cum e poveste§te.

47
Iar'tiranul aprins de manie

Ca-au cutezat a grai de-acele
Basne §i care nu pot sä fie,

Lucruri de ru§ine §i mi§ele,
Porunci sa -1 bats peste fata
Pentru vorba proasta §i-indrazneatal

48
Iar'deaca din solii repezite

SA-incredinta, mai nu turba-in sine
De ciuda §i de-urgie.-Ocarite

Vazindu-§i porunci, nici
Firea putu cu deob§te tirzie
Izbinda, ci cit mai timpurie.

49
Deci la pa§i de aproape, de parte,

Porunci de sirg o§ti sa-§i armeza,
$i Intracela chip ei sa sa poarte

Ca sa-aduca cele mai viteze
Cu sine, iar' pan'la primavara
&A fie gata, sa iasa-afara.

sa-i

sa-s'aline

                     



40
Ainsi Vlad, quand de toutes parts

Les Turcs contre lui font rempart,
La oir la meute est la plus dense,

Faisant tournoyer son epee,
Alors precisement s'elance,
Fraie sa voie aux patens frappes.

41
Hamza essaie de rassembler,

En vain, la troupe eparpillee,
En vain de ranimer la lutte.

Sous menace du nom sacre ;
Car l'armee, desormais en bute
Au desordre, se foule aux pieds.

42
Hamza, par les troupes cerne,

Des Valaques est fait prisonnier,
Ainsi que beaucoup de paiens.

Le Grec a present sans moyens
Tombe a genoux devant le prince,
A regret demande pardon.

43
Et Vlad sourit amerement :

« Catavolin, qu'en dis-tu donc ?
De sombres complots tisserand,

Messager du Portail paIen,
Toi qui de vendre n'a pas honte,
En traitre, royaume chretien ? »

44
Pour terrible mort, ce disant,

Ordonne qu'on aille empalant
De fourberie tous les complices

Dans la proche foret propice.
Hamza le fut au plus epais,
Au plus haut, et plus bas le Grec.
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45
Ordre cruel, mort terrifiante !

Mais a l'innocent apparente
La traitrise est plus inhumaine.

Arne ignoble, d'actes mauvais
Nul chatiment ne to defend,
Quelle que snit mort qui t'attend !

46
Si l'on entendit tout cela

A Tarigrad13, aucun n'osa
Au Sultan raconter les faits,

Bien qu'il s'etonnat du retard
Du haut dignitaire, et plus tard,
Fin mot de l'histoire donne,

47
Le tyran, ivre de la rage

Qu'on se permit de colporter
Ces mensonges que ne sauraient

Entrainer que honte et ravage,
Commande qu'on frappe au visage
Le vizir sot et effronte.

48
Quand les messages envoyes

Le confirment, it s'emplit entier
De fureur, de colere immense

Pour ses consignes meprisees.
L'espoir de tardive revanche
Ne l'apaise : la voulait franche.

49
A ses pachas, en aparte,

II ordonne de rassembler
Leurs armees, et de faire en sorte

D'entrainer plus braves cohortes,
Pour qu'a la venue du printemps
Soient prets a aller de l'avant.

                     



50
Abea pe cimp iarba rasarisa,

Iar' codru noao frunza-apucasa;
Din toate parti turcimea trimisa

S'adana:-o parte pe mare-in vasa
Alergind spre Tara Romaneasca,14
Cu totul acus' s'o jefuiasca,

51
Iar'o parte duce cu pas iute

Sultanul pagin, suflind izbinda,
Cu care s'afla mii doao sute

De multime varvka neblinda.
$'acum la Vidin ajunsese
Stulurile cele mai alese.

52
Era tocma -In miez de primavara

Cind zafiri cu florile sa joaca,
Pasarelele vesele zboard,

Iar jivina *i cea mai saraca
Voioasa mita $i sa desfata
In dezmierdare nevinovata,

53
Cind iaca Vestea in trimbita suns

Ca vin turcii cit frunza si iarba,
Ca robiei tara sa supund.

Toti sa gata-a lua fuga oarbd.
Boierii cei mari si mai cu minte
Luasa fuga mai Innainte,/

54
lard taranii saraci, in pripa,

Ca s'o turma de of Ears paza
Cari incatro purced in rasipa;

Plini de frica *i cuprinsi de groazA
Toatal' lass avere sudoare,
Nedejdea puind numa -In picioare.
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55
Fug copii cu tinere copile,

Fug mueri cu mititei in bratA,
Tara cei mai incarcati de zile

Ii mingaie *i le sint povatd.
De vaiet amar, tipete, jele
Plini-s codrii, cimpii valcele.

56
Ici unul Iii poarta pruncii-in spate,

Altul colea pe slabul pArinte,
Cel'ar fugi, bietul, dar' nu poate

$i sta ca zapacit de minte,
Ne*tiind cui mai curind s'ajute:
Pruncilor sau muierii cazute./

57
Nepotul duce pe mo* de mina,

Moasa pe nepotiei *i nepoate,
Iar' flora pe soacra-sa batrina;

Fiescare din primejdie scoate
Pre cel mai iubit, mai de aproape,
Nazuind catra munte sä scape.I5

58
Numa Vlad, cu inima nefrintA,

Si-inarmat, pre paginul a*teapt.A.
Nimic de la scopos nu-1 desminta,

Toate-orinduie*te, toate-indreapta
Spre perirea paginelor gloate,
Tocma sa fie nenumarate.

59
Cu cAlarimea lui cea viteazd

Prin locuri dosite, lui stiute,
0*tilor turce*ti de-aproape-urmeaza.

Din ascunzi* cu navala iute
Sarind pe *ireaguri singurate,
Neasteptat incungiura si bate./

si

si

                     



50
L'herbe a peine percait les plaines

Les bois s'embellissaient a peine
De jeunes feuilles, quand les Turcs

Morrie par la mer accoururent
Au Pays Roumain14, qu'ils menerent
A sa definitive perte.

51
Une pantie, d'un pied alerte,

Guidee par le Sultan paien,
Troupes d'elite, en fortin

Se dressent autour de Vidin,
Quelque deux cents mille assoiffes
De victoire et de cruaute.

52
C'etait du printemps le plein cceur,

Quand brise taquine les fleurs,
Que les oiseaux gaiement voltigent,

Que l'humble faune en son vertige,
Gambadant avec allegresse,
Prodigue de tendres caresses.

53
La Nouvelle sonne en trompettes :

Les Turcs affluent pour la conquete,
Pour les plier sous l'esclavage.

Tous alors a s'enfuir s'appretent,
Les boyards les plus grands et sages
Ayant déjà pris les devants.

54
En hate, pauvres paysans

Epouvantes, transis d'horreur,
Pareils au troupeau sans pasteur,

Abandonnant biens et labeur,
Se dispersent aux quatre vents,
A leurs seuls mollets se fiant.
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55
Courent ffllettes et garcons,

Les femmes portant nourrissons,
Et ceux voiltes par les annees,

Consolation vont apporter.
Cris et douleurs, et pleurs amers
Emplissent bois, plaines, clairieres.

56
Et l'un porte au dos ses enfants,

Un autre entraine son parent,
Un autre, le pauvre, fuirait

Mais ne le peut, reste 110)&6,
Ne sachant qui aider premiers :
Les petits, la femme tombee.

57
La main du petit pour l'aieul,

Guide petits-enfants l'aIeule,
La bru soutient sa mere agee ;

Chacun, qui arrache au danger
Le plus proche, le plus aime,
Aux montagnes veut se cacher.1 5

58
Seul Vlad Tepes, cur invincible,

Attend, arme, paIenne cible.
Rien de son but ne le distrait ;

Des foules paIennes la perte
Par divers moyens it apprete,
Fussent-elles en nombre infini.

59
Courageuse chevalerie,

Par chemins obscurs,
L'armee turque de pres poursuit.

Au vif galop, de ses cachettes,
Sur les rangs esseules se jette,
Et par surprise les encercle,

inouls,
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Ca lupul fldmind care, supt deasd

Tufa ciulit pe pintece zace,
Cind vede trecind o turma groasd

De-oi sau alte slabe dobitoace,
Iar va'zind pre vreuna singuratd
Sark -o rdpeste fuge-indatd,

61
Asa Vlad urmind ostii cei mare

Turcesti, ordiilor despartite
Neasteptat inainte le sare

De prin locuri ascunse, dosite,
$'atita stie-a-i zatigni de bine,
Cit nici macar unul viu ramine."

62
Florescul firsind lunga poveste

Mearsk find tirziu dupd cind,
Iar'Parpangel dupd a neveste

Sale-urma-in zadar cautd, suspind;
Deci plin de necaz ca n'o gaseste,
Se calcd pe un pat s'atipeste./

63
Insd lucrul cel mai de mirare

Este ca bietul tigan, aice
Unde sa culcasd-in supdrare,

Afla zioa cea mai de ferice,
Fiind ca -a doao zi dimineata
Sa trezi la Romica sa-in bratd.

64
Dracu nu doarme! cine -Intii zisd

Bine-o nimeri... ! ca asa este:
Pand not durmim cu geana-inchisk

El turburd fete si neveste
5i-osabite feliuri de ndluce,
In vis aievea le aduce.
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65
Nu stiu cum sa timpld de-asta data

(De bund mind prin gevolie!)
Cd Romica era culcatA

Intracel pat s'aceaias chilie
Unde sa culcasd Parpangel
Asark mihnit ca vai de el.16/

66
Cind fu spre zio, el sa trezeste,

Fiind Inca is -In somn afundatd;
Cautd-imprejur, $i iacd-obliceste

Ca doarme lingd dinsul s'o
Sa mird! si nu sa poate-increde.
In vis sau intradevar el vede,

67
Dar' apoi de pe semnele toate

Cunoscu pe draga sa
Cine-aici a povestire poate

Cu ce feliu de simtire si mils
0 cuprinsk-o sartatd zisd:
"0, dragd, cine-aici mi te-inchisd!..."

68
Atuncia si Romica clipeste

$i vazindu-si ibovnicul fatd,
Nimica de dinsul sa sfieste,

Ci cuprinzindu-I cu dor in bratk
Ii rdspunsd:-"0, iubit Parpangele,
0, cita-mi pricinuisi to jele!"/

69
Copila cu totul rosi-in fatd

$i-i arsard buzele ca focul,
Junele-incd nu era de ghiat:d.

$'acu dracu-si incepusd jocul:
"Vai.de mine, ce faci?" dinsa zisd
Spaimintatd, vrind sa sa radice.

§i

§i-in

fatd.

§i
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Les &rine. Loup affame,

Terre sous la touffe herissee,
Regarde a plat ventre passer

Nombreux troupeau de pauvres bêtes
Et sur I'une d'elles isolee
S'abat, l'enleve et disparait ;

61
De meme Vlad, la grande armee

Poursuit, aux troupes dispersees
Apparait sans lour crier gare

De ses fourres ; comme au hasard,
Il sait si bien jaillir, frappant,
Qu'il n'en reste pas un vivant. »

62
Florescu clot la longue histoire

Et s'en va, apres diner, tard.
Parpangel enquete, et soupire

Vainement pour sa bien-aimee ;
De traces enfin n'ayant trouve,
Au triste lit va s'assoupir.

63
Mais ce qui est plus etonnant,

C'est que notre pauvre gitan
S'etant couche dans la detresse

Rencontra son jour d'allegresse :
Le lendemain ouvrit les yeux,
Aux bras de Romica heureux.

64
Car le diable'ne dort jamais !

Celui qui l'a dit a dit vrai :
Quand nous dormons a poings fermes,

De fille et femme troublion,
Toutes sortes d'apparitions
Il tree, reve et realite.

173

65
J'ignore comment it se fit

(Sans doute du diable l'effet)
Qu'on trouve Romica couchee

Dans meme piece au meme lit
Ou Parpangel s'est allonge
La veille, hautement chagrine. 16

66
Aux pointes de l'aube it s'eveille

Alors qu'elle dort a merveille ;
Il regarde autour, s'apercoit

Qu'une fille dort en ses bras.
Il s'etonne ! Et a peine croit
Reve ou realite qu'il voit.

67
Mais tous les signes decouvrant,

Il reconnait sa belle enfant.
Qui donc irait le racontant,

Avec quels douceur et esprit
Il retreint, l'embrasse et lui dit :
« Chere, qui t'enferma ici ! »

68
Alors Romica bat des cils ;

Voyant press d'elle son cheri,
Sans aucune honte envers lui,

Pleine d'amour elle l'encercle,
Et murmure : « Cher Parpangel,
Que de peine to m'as donnee ! »

69
Rougeur lui monte instantanee,

Ses levres brillaient comme feu ;
L'amoureux de glace n'etait

Et le diable menait son jeu :
« Mon Dieu, que fais-tu ? » lui dit-elle
Effrayee, voulant se lever.

                     



70
S'apara ca cind nu i-ar fi voia

S'aparindu-sa-11 stringe la sine.
Ce-i de-a face cind vine nevoia

Pe om? Voi stiti, dragi neveste, bine
Ca la imprejurari cum este-aceasta,
Tot deuna vi sa timpla napasta.

71
insa spre-a Romicii norocire

Tocma ca cind ar fi fost chiemata,
A feciorii sosi scutire:

Sin Spiridon pe-asind aripata
Trecea tocma-intraceias' clipita
Pe linga ceasta curte vrajital

72
Si vazind de sus pe cea parechie

Care, -Inca fiind necununata,
Porunca -Intie din legea vechie

Era gata sa-implineasca,-indata
Trasa-asupra curtii-un semn de cruce,
De carele pier toate naluce.

73
$i iaca peri curtea frumoasa

Ca cind n'ar fi fost nice odata...
Oaspetii-intr-o balta puturoasa

Sa trezira. $i-acea minunata
intimplare la toti au aratat
Ca curtea n'au fost lucru curat.'7

74
Bunul Parpangel, pans prin balta

Plina de broaste sIlind sa iasa
innoata-incoace,-incolea si salts

S'orbecind prin ceata-intunecoasa,
Tata pierde pe Romica draga,
5i-in zadar o cauta balta- Intreaga./

174

75
Iar'dupd ce cu multa truda

Abea sa virgoli din baltoaca,
Plin de find cu haina uda,

Scuturindu-sä stete-o soroaca
5i-incepu a socoti-intru sine
Asupra cestor timplari straine.

76
Ci in zadar cap si minte-s' bate,

Ca niciuna-i vine la masura.
Curtea peri cu casele toate,

Nice sa stie ce sa facura
Oaspetii; patul si draga fats
Inca perira din ochi deodata!

77
Iar' de alts parte stiea bine

5i-aceaia cumca-asta dimineata
Au fost Intru neste casi straine

Si-in pat, tiind pe Romica -In brats;
In urma, ca-in balta puturoasa
Au cazut, haina -1 mustra tinoasa.18/

78
Estea socotind jelea-lcuprinsa,

Mai vIrtos pentru biata Romica,
Iar inima cea de dor aprinsa

Mai numa ca nu i sa despica.
Striga-amar: "Drags Romica, vina!"
Iha din vale-i raspunde: "vina"!19

79
Iha, cea rasunare desarta,

Care din ripe $i vai afunde
La macar ce chiemare sa-intarta,

$i ca cind ar ingina raspunde.
Aceaias'si lui Parpangel atunci
Raspundea din prapastii adinci.

$i
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Se defend, comme depitee.

Le repoussant, l'attire a elle.
Que faire quand desir surgit ?

Chere epouse, l'avez compris,
Qu'en de pareilles circonstances,
Le malheur vient d'accoutumance.

71
Mais pour notre vierge, par chance,

Comme si appelee l'on relit,
Bonne sauvegarde apparut.

Spiridon, sur l'anesse ailee
A cet instant précis passait
Pres de la cour ensorcelee.

72
Et d'en haut ce couple voyant

- Bien qu'encore non marie
Obeir a la vieille loi,

Au premier des commandements,
Il fit le signe de la croix
Qui l'apparition effaca.

73
Et la belle cour disparait,

Comme n'ayant jamais ete.
Les hikes de se reveiller

Pris dans un fetide marais.
Ce prodige montra, sans feinte,
Qu'elle n'etait pas chose sainte. 17

74
Le pauvre Parpangel, nageant

Et de-ci de-la sautillant
Dans cette eau remplie de tetards,

Errant dans le sombre brouillard,
Voila qu'il perd sa Romica
Et la cherche en vain dans la mare.

175

75
Quand par moult efforts it parvient

Souffle de boue, habits tem*,
A s'arracher de ce petrin,

S'ebrouant, s'accorde un delai ;
Avec soi-meme it reflechit
A ces extremes aventures.

76
En vain sa cervelle it torture,

Aucune idee ne l'illumine.
La cour et ses maisons s'abiment,

Sans laisser une trace infime
Des hotes ; le lit et l'enfant
Disparaissent en meme temps.

77
Et d'autre part it savait bien

S'etre au reveil trouve matin
En lieu etranger, dans un lit,

Tenant Romica contre lui ;
Il se souvint d'être tombe
A l'eau : son habit le prouvait.18

78
Ce pensant, la douleur l'assomme

Pour elle surtout, pauvre Rom
Son cceur enflamme de desir

Se fend alors et se dechire.
Il crie, amer : « Romica, viens ! »
L'echo, iha, lui repond : « Viens ! » 19

79
L'echo des crevasses surgit

Et de vallees approfondies ;
Naissant a la criee badine

Et reprenant tout en sourdine ;
Le merne, en ces temps, repondait
Par les abimes ravines.

-
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Tiganul, care n'auzisa

Nice-odata rasunare chiara
Ca-aceasta, stete cu gura-inchisa,

Gindind ca cineva-lchiama doara,
insa neauzind mai mult pe nime,
Purceasa-inainte prin desime./

81
In urma, qind la o carare

5i singur vazindu-sa, de jele
$'urit rupsa-a cinta cu glas mare:

"0, voi dragi, vesele pasarele,
Paraie limpede curatoare,
Copaci aducatori de racoare,

82
Voi mindre poieni §i vai adince,

Voi maguri cu desi§uri umbroase,
Virtoase ne sintitoare stince,

$i tu, coadre verde,-intunecoase!...
Cine-mi va spune nacazul greu
Ce sinte-acum sufletul mieu?" Iha: "eu!"

83
Socotind ca cineva-i raspunde

S'acum, cu d'inima frinta
Zise:-"Ori cine-qti, nu te mai asunde,

Sau om, sau vreo fiinta sinta,
Eli la mine-incoace te-arata,
0! spune-m §i ma desfatal "fata!"/

84
"0! eu Inca caut o fata blinds

Care sufletu-mi dusa cu sine,
Lasindu-ma-intru nacaz §'osinda;

Nice §tiu prin ce locuri straine
Va fi ia petrecind zile-amare
$i de-are vreo mingaiare"! Iha: "are!"
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85
"Cine §tie vedea-ne-vom vreo data.

$i poate ca dupa vreme
Ca nu-in zadar au fost ia [furata]

Doar' in tari streine va s'ajunga
5i-oh, amar! apoi cine mai tie
Cui va fi drags sotie! "Iha: "tie!"

86
"Hai, doara ma-in§eli, copila buns,

Alinindu-mi putinel nacazul,
Ca eu vad numa noori §i fortuna

De cind soarele-mi ascunsa'-obrazul.
Deci, de-i adevarat graiul tau,
Ian' jura-te pe Dumnezieu!" "zieu!"2°/

87
Aici el era sa mai vorbeasca

$i sa mai asculte ce-i vrajqte
Iha, fata cea paduraneasca,

Cind de-o lature iaca zare§te
Venind improtiva lui vrajma§,
Pe cal intetit, un calarn

88
Tiganul zarind sabia Luce,

$i voinicul sosindu-i aproape
Tot inghieta, nici fuga s'apuce,

Nici in grabs-oarecum va sa scape
In pripa cuteza, ca din vreme
Voinicul ii striga: "Nu te teme!...

89
Asupra nearmati §i de-a ta.sama

Argineanul sabia nu poarta;
Pentru-aceasta sa flu fara teams,

Ci tu-mi spune cu-inima neintoarta:
Nu vazu§i mainte pe-oarecare
Trecind pe-aici pe ceastd carare?/

lungal...

Iha:

etti
si

"Iha:
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Le Tzigane, n'ayant jamais

Entendu telle resonnance
Croyant que quelqu'un l'appelait,

Demeura la bouche en souffrance ;
Mais ne saisissant d'autre cri,
Fut en la brume, droit devant.

81
Trouvant enfin une sortie,

Et se voyant seul, it se prit
A chanter son mal, timbre haut :

« 0 vous, mes chers, mes gais oiseaux,
Ruisseaux a l'onde vivifiante,
Arbres a l'ombre rafraichissante,

82
Fieres clairieres et vallees,

Collines aux bosquets ombrages,
Forts et insensibles rochers,

Et toi, 6 bois vert de sapins !
Qui me dira ce lourd chagrin
Tapi en moi ? » Et recho : « Moi ! »

83
Pensant que quelqu'un repondait,

Encor it reprit, cceur fendu :
« Qui que tu sois, ne cache plus

Ce que tu es, humain ou saint,
Sors illico, et montre-toi.
Reponds, car je m'affame. » « Femme ! »

84
« Moi, je cherche une douse enfant

Qui avec elle prit mon ame ;
Chagrin et peine me laissa ;

Sur quelles terres etrangeres
Coule-t-elle des jours amers ?
Quel bonheur elle a ? » Lui : « Elle a ! »

177

85
Qui sait ; nous verrons-nous un jour,

Peut-8tre apres de longs detours !...
Car on m'a barre son chemin,

Sans doute vers pays lointains.
Qui me dira si, a la fin,
Elle m'epousera I » « Sera ! »

86
« Ah, tu me trompes, bonne enfant,

Quelque reconfort m'apportant ;
Le soleil masquant son visage

Ne vois que tempete et nuages.
Si les mots sont de bon augure,
Dis-moi : je le jure ! » « Le jure ! »20

87
La, it allait encor parler,

L'echo enchanteur &outer
- L'echo, la file des forets -,

Quand droit sur lui, l'allure hostile,
Vint un chevalier, au peril
De la plus folle chevauchee.

88
Le Rom, voyant sabre briller,

Et le brave se rapprocher,
Petrifie reste, sans courir,

Et sans essayer de s'enfuir,
Sans oser bouger ; or, sur l'heure,
Le gaillard lui crie : « N'aie pas peur !

89
Ceux comme toi, les desarmes,

Ne les touche l'Argineen ;
De mon epee tu ne crains rien,

Mais dis-le moi, en verite,
N'as-tu pas vu quelqu'un passer
Devant toi, le long du sentier ?

...
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Nu vaz4 o copild cre§tind

Tinara dintr'o mie-aleasd,
Ca §'o mielu§icd fard vina,

Fugind repezitd, sparioasd
$i nazuind undeva sa scape,
Dupd is doi turci gonind aproape?"

91
Parpangel cu mintea-inhemeita

De cele care lui sa timplasd,
"Drag (zisd) cocona.5! o clipita!

Numa [eu] vazui pd ha frumoasd!
ca sa nu-ti vorovesc pleve,

Insumi nu §tiu: in vis sau sieve. "21

92
Voinicul cunoscu din cuvinte

Ca bietul tigan §'acu visazA;
Stete putin cu-indoita minte,

Dar' murgul ii sare §i rinteaza,22
Fhaturd cu capul, inspumate
Zdbele roade §i pdmintul bate./

93
Acest era viteazul de care

Oastea paging se temea, toatA,
Doar' cel mai harnic §i mai tare

Din toti ce-au purtat armetv'odatd;
Multe el facusd vitejii in lume,
Jurat vrajma§ turcescului nume.

94
Intalegind el dud' ca vine

Sultanul cu toatd-a sa putere
Sa jefulasca tarile creOne,

pardsi tindra muiere
S'imbracat in zoao luminoasd
Asupra paginilor purceasa.
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95
Singur, cu nespusd vitejie,

Hotari pe turci sa navaleascd,
De-ar fi ei §i macar citi sa fie;

S'acum de trei ori, cu voiniceasca
indraznire,-asupra multor sute
Dete rdzboiu §'alunga pe tute.23/

96
Nici unul poate mina sa pund

Pe dinsul sau rand sa-i aducd,
Tara' el ca fulgerul detund

Intre din§ii, cind sabia-§ apucd,
$i pare ca-imprejurul lui ploao
Trupuri de pdgini tdiate-in doao.

97
Tocma sa timpinasd cu-o ceatA

De-arapi, pe care-o dete-in rasipd
Taindu-i partea cea mai barbatd,

Iar' el ostanit cautask-in pripd,
Sd-odihneascd-a umbra racuroasd,
$i veni-intrastd padure deasd.

98
Dar' spre raul sau 4i soarte-amard,

Era padurea cea blastamatal...
Cum intra §i vru sa sa pogoard

Supt un paltina§, iacd deodatA
Doi turci vede, gonind o
Carea-1 ruga de-ajutoriu §i

99
El ne§tiind ca este-o nalucd,

Dupd din§ii nencetat aleargd
5i-i pare ca-acu§'-acu§ apucd

Pe gonaci, capete sa le $tearga,
Iar sosind lingd tigan perird,
$1 de-aceasta el acum sa mird.24

i

Dark

4i

copild,
mild./
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N'as-tu point vu chretienne enfant,

Elue entre toutes jeunettes,
Immaculee comme agnelette

Affolee d'effroi, s'enfiiyant,
Cherchant a deux Turcs echapper
Qui la poursuivaient de tres pres ? »

91
Parpangel, l'esprit embrouille

De ce qui etait arrive :
« Cher seigneur ! A peine un instant

J'apercus cette belle enfant !
Mais pour t'avouer verite,
r ignore si realite. »21

92
Le gaillard desormais le sait,

Notre pauvre Rom a (eve ;
II s'arrete un peu, reflechit.

Mais son cheval se cabre, hennit,22
Ecumant, secoue sa criniere,
Ronge ses freins, frappe la terre.

93
C'etait le plus fort casse-cou

Que redoutat l'armee paienne,
Le plus courageux, le plus fou

De tous ceux qui les armes prennent.
Avec ses exploits, sa bravoure,
Au nom turc it jurait la haine.

94
Sachant que le sultan venait

De toutes ses forces armees
Piller les royaumes chretiens,

Revetant l'armure argentee,
Sa jeune epouse avait quitte
Pour vers l'ennemi galopait.

179

95
Seul mais d'inattendue vaillance,

II affronta la turque vengeance
Sans compter son nombre infini ;

Trois fois, d'un courage inoui,
II avait contre eux guerroye,
Et sur des centaines gagne. 23

96
Nul ne lui met la main dessus,

Ne lui fait aucune blessure ;
Il frappe comme feu celeste ;

Brandissant son epee a dextre,
Et dans la masse, autour de lui,
Corps mutiles tombent en pluie.

97
II venait juste de croiser

Des Turcs qu'avait, eparpilles,
En grande partie massacres,

Et presse de se reposer
Dans l'herbe fraiche, it se hatait
D'atteindre la sombre fora.

98
Mais pour sa peine et infortune

II rencontra for& maudite ! ...
Des qu'il penetre et qu'il s'abrite

D'un platane, it y apercoit
Une enfant suivie par deux Tures,
Implorant secours et clemence.

99
Or ce n'etait qu'une apparence ;

L'ignorant, voila qu'il s'elance
Et des qu'il croit les rattraper,

Pret a leur fracasser le crane,
S'evanouissent pres du Tzigane,
Le laissant lors tout etonne. 24

                     



100
Insa-alt nenoroc ii std -In carare,

Ca tocma nimerisa la cele
Doao-izvoara de-improtiva, care

Din sufletele marl fac mi§ele,
Iar' mi§eilor dau vitejie.
El, saracul, de-aceasta nu §tie.

101
Acole§i linga dinsul de-o parte

Era doao, supt un fag, izvoard,
Din care curgea pe doao boarte

Doao paraie, ca §i vioara,
Avind limpede-apa §i dulcie,
Iar' una-i de-improtiva altie./

102
Care bea din cel pe mina dreapta,

Pe-acel duhuri nalte -1 impresoara:
Mintea nu §tiu cum i sa de§teapta

Si pare ca sus la nuori zboara,
Face dintr'un iepure fricos
Viteaz neinvins §i leu inimos.

103
Iar' apa [cea] de pe mina stings,

Tot focul sufletului potoale,
Face mintea timpa §i natinga,

Ba toata firea trindava, moale,
Cela §i cesta paraua mic
Era-intre tigan §Intre voinic.25

104
Vede limpede ca §i vioara

Apa voinicul §i frmnt de sete
De pe cal indata sa pogoard.

Ne§tiind, bea de sat, pe- Indelete,
Ah! §i bea cu multi:a lacomie
De-a stinga, dintru ticalo§iel

180

105
Sarace-Arginene! ce minuta

Nefericita-acolea te-adusa,
La cest urit parau §' apa

Iaca vitejia to rapusal...
Dar ce folos, abea cit inghite,
Iaca toate-intrinsul schimosite,

106
Lass calul, armele desbraca,

Apoi merge §i-in codru s'afunda.
Parpangel tocma era sa treaca

Paraul §i, vazind limpede-unde
Curgind pe su termurile-inguste,
Nu sa putu rabda sä nu guste.

107
CIt putu-incapea-in palma cufuhda,

Atita lua sorbi-indata,
$i iaca-in fata lui cea ratunda

Sa vedea schimbarea minunata,
Caci ochi nu §tiu cum i sa-infocara
Si-intralt chip cu tot sa stramutara./

108
Cu privire mindra §i viteaza

Tocma ca §'un altul acum stete,
Iar' mintea-i sa lumina cu treaza

Istetime, 'osabita. sete
Simte el acum, nu de-apa, ci de-alte
Lucruri mai mart, de slava §i nalte.

109
Cauta la sine sa ru§ind

Vazindu-sa-in hainele mi§ele,
Toate ude pline de rind;

Arunca ceste lua cele
Carele-Argineanul lapadasa
Una cu armatura frumoasa.

sluts!...

§i

§i

§i

§i

                     



100
Mais l'attendait autre malchance,

Car it etait juste en presence
De deux sources contraires qui

Rendent honteux les grands esprits
Et aux peureux courage donnent.
Lui ne le savait, le pauvre homme.

101
La-bas, pres de lui, sous un hetre,

Les deux sources vont apparaitre
D'ou surgissent, de deux manieres,

Deux ruisseaux, l'un dont l'eau est
claire,
Limpide et douce a deguster,
Et l'autre tout a fait contraire.

102
Qui a droite se desaltere

De nobles sentiments s'emplit,
Et s'illumine son esprit,

Lequel s'envole vers l'ether.
D'un lapin peureux, it en sort
Brave sans faille, lion fort.

103
Quant a l'eau de l'autre cote,

Elle enleve le feu de rime,
Rend l'esprit &bile et sans flamme,

Mou, paresseux, le caractere ;
L'une et l'autre sortant de terre
Entre nos heros se trouvaient. 25

104
Le brave en percoit la dart&

Comme musique, et rudement
Assoiffe, de cheval descend ;

Boit lentement, a volonte ;
Ah, malheur, it boit du cote
De la faiblesse, avidement.

181

105
Pauvre Argineen ! Quel instinct

Malfaisant to pousse en chemin
Jusques a ce mauvais ruisseau !

Ardeur dissout la vilaine eau !...
- A quoi bon ; des qu'il engloutit,
Tout en lui se trouve avili.

106
Lachant ses armes, sa monture,

II s'enfonce dans la foret.
Parpangel l'allait &passer :

Mais entendant cette onde pure
Dans son lit etroit susurrer
Ne put s'empecher d'y gaiter.

107
Autant que sa paume contient

Il avalera pour son bien,
Et sa figure rondelette

La metamorphose reflete ;
Car la flamme aura de ses yeux
Sur son etre effet prodigieux.

108
Avec fierte, regard ardent,

Ilse redresse different,
Bride d'un vif entendement ;

Une soif de rime it ressent,
Non pas d'eau, mais de grandes choses
De faits plus hauts, d'apotheoses.

109
Alors s'examine et rougit

Devant ses frusques defraichies,
Rapees, boueuses, detrempees ;

Il jette les siennes, attire
Par celles du vaillant guerrier,
Ainsi que par sa belle armure.

                     



110
Cu ochiul lacom toate petrece

$i una dupa-alts le imbraca,
$i parea a nu sa teme de zece

Daca scoasa sabia din teaca.
Iar apoi, vazindu-sa calare
Nici de-o oaste-intreaga frica n'are./

111
De-aci zlatariul fara zabava

Luind cararea-imblata, purceasa
Prin cea necunoscutd dumbrava.

Acuma $i de Romica-s' uitasa,
De nu i-o pomenea lui o timplare
Groaznica, Para de-asamanare.

112
Macarca calul inimos it duce

Rapede si cum sa cade -In spate,
Totu5'el bagind sabia luce

In teaca, la un tufariu sa-abate
$i rumpe-o nuiea, dar ah, vedere!...
Singe pica cu glas de durere:

113
"Nu ma fringe, dragut Parpangele!

0, lass -ma s'odihnesc in pace!
Tu nu sti ca-in aceste nuiele

Trupsorul Romicii tale zace!...
Soartea mea fu cruda $i nedreapta,
Libovul altii pe tine te-a.steapta! 9,26/

114
Glasul tacu; iar daca-intaleasa

A logodnicii nista timplare,
Stete nemiscat cu fats jeloasa,

Inima su piept batindu-i tare.
Izbucnind in urma jelea-inchisa,
RIu de lacreme varsa 5i zisa:

182

115
"Tu esti, drags Romica dorita!

Valle°, vai! ticalosul de mine!...
Cum de groaznica ti-au fost ursital...

Ah! nu pot eu trai Para tine;
Ieu inca-a vietii fir mi-oi rupe,
Pe-amindoi o groapa sa ne-astupe."

116
Zicind aceste sabia scoasa

$i vru -In doao gitlejul sal' taie,
Dar' cu farmece trupu-i legasa

Mama sa, Brindusa, ca-in bataie,
La razboiu sau macarce-alts price
Nice-o arms -in lume sa nu-i strice./

117
Deci sabia luneca pe piele

Ca pe marmura nestrabatuta,
Iara de mult banat 5i de jele,

El in urma la crieri sa stramuta
$i pare ca nimica nu mai sinte
S'imbla ca 5'unul Para minte.

118
De-aci,:intetindu-5' calul, alearga

Incoace 5i-incolea cu iutime,
Cruci5, curmezis' padurea larga,

Cu tot feliul de nebune shime,
Tocma ca 5'o salbateca flara
Tipa, racne5te, spumega, zbiara...

119
"Stati, tilharilor fail de lege

(Striga el cautind in toata parte),
Suflete pagine 5i pribege,

Pe toti v'a5teaptd cumpliti moarte!...
insa daca-mi yeti da pe Romica,
Iata ca nu voi face nimica!"/

                     



110
Les contemple d'un veil avide

Une a une, en les revetant ;
A peine le sabre tirant,

Rien n'inquiete plus l'intrepide.
Ensuite, avec son destrier
Toute une armee n'offre danger.

111
L'orfevre, apres quoi, sans tarder,

Progressa le long du sentier
Par la clairiere inexploree,

Oubliant son chagrin d'amant
Que lui rappelle un incident
Assez terrible, incomparable.

112
Bien que sa monture admirable

L'emporte fiere sur son dos,
Sabre luisant dans son fourreau,

Au passage, un arbuste il racle
Et prend une branche, oh ! miracle...
Le sang jaillit et une voix :

113
« Ne me romps pas, cher Parpangel !

Reposer en paix laisse-moi !
Dans ces ramages, l'ignoras,

Git le corps de ta Romica ! ...
Mon sort fut injuste et cruel,
Toi, l'amour d'une autre t'attend ! » 26

114
La voix se tait ; triste il comprend

L'histoire de sa fiancée,
Il reste sur place fige,

Son cceur battant dans sa poitrine.
Assombri, douleur en sourdine
Qui enfin &late en torrent :

183

115
« Toi, Romica, mon adoree !

Ah ! que je suis infortune ! ...
Terrible fut ta destinee !

Mon amie, ne vivrai sans toi,
Couperai le flu de ma vie,
Un seul tombeau nous unira. »

116
Desirant sa gorge trancher,

Ce disant, il sort son epee ;
Or il etait ensorcele :

A voulu Brindup, sa mere,
Qu'une arme ne l'atteigne en guerre,
Ou dans une tout autre affaire.

117
L'epee glisse au long de la peau

Comme sur marbre sans defaut,
Et tant de douleur et chagrin

Tourmentent son etre a la fin ...
11 semble qu'il ne ressent rien.
Ayant perdu l'esprit, errant,

118
Il va, cheval eperonnant,

Dans tous les sens, comme le vent,
A droite, a gauche, la for&

Parcourt au galop effrene ;
Ainsi qu'une bete sauvage
Crie, surgit, ecume de rage.

119
« Allez, bandits sans foi ni loi,

(II regarde de toutes parts)
Ames paiennes, de hasard,

Vous attend une mort affreuse ! ...
Sauf si me rendez, saine et sauve,
Si vous me rendez Romica ! »

                     



120
De-aceste lui in minte puiaza

Fierbintala! Citeodata-ii pare
Ca vede pe Romica cu groaza

De dinsul fiigind; el pe carare
Ii merge §i purure-o-intete§te
Dara is tot fuge barbate§te.

121
A.5a facind pans cind inoapta,

Adeseori zice: "Dulcea mea zinc,
Nu ma fugi! Deh, Romica,-a§teapta!

Eu-s Parpangelu tau! Ian' vina
Sa mergem la tiganie-acasa.
Vina, drags Romica, frumoasal..."

122
Rau-mi pare,.dragut Parpangele,

Ca-atita pate§ti pentru-o copila,
Ca nu-s vrednice de-atita jele

Copilele, ba nice de-o mils!...
Caci putine sint, foarte putine!...
Cu care sa to narave0 bine.
Fir§it./
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120
C'est ce qu'engendre en son cerveau

La fievre ; it croit voir de nouveau
Romica le fuir, terrifiee ;

Lui avance sur le sentier
Et trotte de plus en plus vite,
Mais elle est devant et l'8vite.

121
Il fut ainsi jusqu'a nuitee,

Repetait souvent : « Douce fee,
Ne fuis pas, Romica, attends !

Viens, reviens, c'est moi Parpangel !
Et retoumons au campement
Viens, chere Romica, ma belle ! ... »

122
Cher Parpangel, mon cceur se fend

Que tant souffres pour une enfant,
Car ne meritent tant de peine

Les filles, ni tant de tourment ! ...
Car sont vraiment rares aubaines
Celles qui t'iraient comme pants.

185

                     



NOTE CINTECUL IV

1. Aici poetul sa plinge de veacurile noastre, in care nu sä aude de minuni ca mai demult, 5i zice ca nu
numai aiavea, dar nice in vis acum ingerii nu sa arata. M. P.

2.

3. Spune apoi ca pe vremea lui Vlad Voda s-au pogorit sfintii din ceriu 5i au ajutat oamenilor, zice ca
aceasta este scris la o cronica care-i mai vechie decit cronica vornicului Urechie. M. P.

a) Ma tern sa nu fie o birfeala despre autoriu, find ea nu aflu nice la o cronica de aceste
minuni. C. Criticos.

4. Adeca va sa zica poetul ca acum era aproape de o lung de zile de cind turcii intrasera in tara. M. P.

5. Minunat lucru spune aici poietul, care cu nevoie este de a-1 crede, caci cum au putut el sa 5tie ce-au
facut ce-au vorbit sfintii in raiu? C. Idiot.

a) $i mie asa-mi pare, vere! Dar nice poetul are villa daca au aflat asa scris. Onoch.
b) Aceste trebue sa sa intaleaga poieticeste 5i intr'acel chip cum povesteste Omer ca s'au

sfatuit zieii in ccriu, unii sa ajute troienilor, precum Mart, Vinerea, ba si Apo llon, iar' altii s'ajute pe elini,
precum Minerva (Athina), NeptIm (Posidoniu) $i Vulcan. Poeticul nostru find crestin n'au putut sa
pomeneasca de zieii. paginesti sa le dee vreo putere; pentru aceasta au pus la lucrare sfintii crestinesti.
Insa accste sa intaleg, cum am zis, poetice5te 5i alegoriceste. Cocon Musofilos.

6. ......

7

8. intii, cauta a lua aminte Ca poctul, in voroava sa de obste, sä tine prctutindene de chipul vorbei de
obste $i intrebuintaza cuvinte ob5tite intre tarani, afara de timplari cind vorbeste altcincva, caci atunci asa-
s' chibzueste voroava ca sa fie cuviincioasa persoanci care vorbeste. Deci si aici fiind ca singur
povcste5tc, nu zicc sfintul Spiridon, sfintul Ghcorghic, Dimitric sau Nicolac, ci precum au fost obicinuit
de dcmult $i sa obicinuieste astazi la tarani, care sint mai statornici intru tincrea obiceaiurilor stramoscsti.
$i cu adevarat nu stiu de unde au luat carturarii nostri besericesti acel cuvint: stint, sfintA cind adevaratul
cuvint stramoscsc este slut, -A, care pururea au fost traitoriu in neamul nostru care s'astazi zice Sin Pietru,
Sinta Marie, Sin Giorgiu s.a. C. Filo logos.

a) Dar s'alta este a baga sama la locul acesta: ca zice Sin Nicoara (Sfintu Nicolae) cumca
Sin Spiridon trebue sa mearga pedestru, find ca, dupa canoanele s. soboara, vladicii calugarii nu putca
[sal calareasca numai pe asin sau catir! $i pentru aceasta zice poetul ca Sin Spiridon au trebuit sa pogoara
pe scara lui lacov, adeca care Iacov pribegind de frica frate-sau, o vazu in vis.
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NOTES CHANT IV

1. Ici, le poete est mecontent de notre époque, oil on n'entend plus parlor de miracles, comme autrefois ; et
it dit que, non seulement en realite, mais mate en reve, les angcs n'apparaissent plus. M.P..

2. Grigore Ureche (1590/95 - 1647), l'un des plus anciens et des plus connus chroniqueurs de Moldavie.
11 fit ses etudes "latinistes" a Lwow, en Pologne. Son oeuvre: Letopisetul TArii Moldovei ("La Chronique
du Pays Moldave", des Origines de cette Principaute, 1359, jusqu'en 1594), jette les bases de
l'historiographie roumaine et affirme hautement la latinite de notre langue, par une phrase celebre: "Noi de
la Ram ne tragem" (Nous venons de Rome, nos origines sont romaines). (N.T.)

3. On dit qu'a l'epoque de Vlad Vo i'vode, les saints sont descendus des cieux pour aidcr les Bens, et quc
cette information est dorm& par une chronique qui est plus ancienne que la chronique d'Ureche. M.P.

a) Je crains qu'il ne s'agisse dune medisance vis-a-vis de l'auteur, car je ne trouve dans aucune
chronique de tels exploits. C.Criticos

4. Le poete suggere que les Turcs etaient entres dans le pays presque un mois auparavant. M.P.

5. Le poete nous raconte a cet endroit une chose merveilleuse et on a dc la peine a le croire, car comment
a-t-il pu savoir ce que les saints se sont dits dans les cieux ? C.Idiot.

a) Je suis du mate avis, mon cousin! Mais le poete non plus nest pas fautif, s'il l'a trouve consigno
de la sorte. Onoch.

b) II faut comprendre ces choses du point de vue poetique, comme dans le cas d'Homere qui
raconte comment les divinites ont tenu conseil aux cieux, certaines pour aider les habitants de Troie,
comme par excmple Mars, Venere, Apollon meme, et d'autres pour aider les He Hones, comme Minerve
(Athena), Neptune (Poseidon) et Vulcain. Notre poete, etant chrotien, n'a pas pu mentionner les divinites
paiennes et leur attribuer quelque pouvoir que ce soit ; voila pourquoi ii s'est servi de saints chretiens.
Mais toutes ces choses, on doit les interpreter du point de vue poetique et allegorique. Cocon Musofilos.

6. Car Saint Spiridon (qu'on fete le 12 decembre) est, selon les traditions populaires roumaincs, l'un des
saints capables dc realiser des mcrveilles, des miracles ; it peut guarir des maladies. (N.T.)

7. Jorgiu, Giorgiu : Saint Georges. Medru : Saint Dimitri. II s'agit dc formes populaires dcs noms dc ccs
saints. (N.T.)

8. D'abord, it faut =arguer que lc poete, dans son discours general, utilise lc style de la languc
commune, en cmployant dcs mots familicrs aux paysans, excepte pour les evenemcnts ou d'autres
personnes intcrviennent, car alors it choisit ses mots, afin que le style soit distingue par rapport a la
personne qui l'utilise. Dans ce cas, comme c'est lui-meme qui raconte, it ne dit pas sfintul (=saint)
Spiridon, sfintul Gheorghic, Dimitrie ou Nicolae, mais comme on dit dcpuis toujours et les paysans encore
aujourd'hui, eux qui sont les plus stables, fideles conservateurs des traditions de nos ancetres. Et,
vraiment, je me demande d'oU nos savants ecclesiastiques ont tire ce mot: stint, sfintA (saint, sainte), alors
que le veritable mot ancien est sint, sinta, mot qui a toujours survecu dans noire peuple qui dit encore de
nos jours: Sin Pietru (=Saint Pierre), SintA Marie (= Sainte Marie), Sin Giorgiu (=Saint Georges), etc.
C.Filologos.

a) Mais it y a une autre remarque a faire sur ce point : Saint Nicoard (Saint Nicolas) decrete que
Saint Spiridon doit partir a pied car, selon les canons ecclesiastiques, les eveques, les moines ne pouvaient
monter que sur des anes ou des mulets! Voila pourquoi le poete dit que Saint Spiridon a di descendre sur
l'ochelle de Jacob, c'est-A-dire l'echelle que Jacob avait vue dans son reve alors qu'il errait, par peur de son
&ere.
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9. ......

10. Pentru aceasta asina a lui Valam este scris la Bib lie ca mergind Valam pe aceasta mararita, ca sa
blasteme pe Izrail, ingerul Domnului ii stete in cale, iar asina ferindu-1 ingenunchie si balindu-o prorocul
ca sä meargA, is grai catra dinsul: "Ce ma bati?"... Iara cele ce sa zic aici pentru dinsa trebue sa sa
intaleaga poeticeste. Eruditian.

a) Toate ar fi cum ar fi, ins5 a scrie unele ca aceste, nu s5 cade despre sfinti; mai virtos s5 sa
mestece la povestile tiganesti. Par. Desidemonescul.

b) Si ce rau au scris poetul aici? Toate cu cuviintal... C5 au vrut sa ajute crestinilor, aceasta
nu-i nimic rau, caci asemene timplAri sint la Bib lie, unde improtiva necredinciosilor ajut5 ingerii. Ba sa
afla $i la cronicile noastre, unde sa zice ca lui Stefan Vod5 celui B5trin au ajutat un calaret stint mergind
asupra ostilor.

Apoi cauta la Vietile Sfintilor vei afla si mai minunate. Iar pentru magarita, insus' Domnul Hs.
Au intrat in Ierusalim sezind pe puiu de asinal...

In unna, in istoria aceasta nu sa povesteste numa de tigani ci si de faptele lui Vlad, ce sint luate
din istoria vremilor acelora. Nu sä poate deci dara zice ca povestea aceasta pentru sfinti, s-au mestecat cu
povestea tiganilor. Parintele Apologhios.

11. Onor, adeca cinstire, cuvint latinesc, primit acum mai la toate neamurile, Inca si la cele a canira limba
nu purccdc dc la limba 15tineasca; cu must dara mai virtos putem noi, find limba noastra fiica
limbii latinesti. P. Filologos.

12. Dafin este un fcliu de lcmn de obste stiut, care latineste sä chiama Taurus. Din frunzele acestui arbure
Ricca oamenii cci de demult cununA $i incununa pc biruitori, care sä purta vitejestc la razboaie pentru
patrie. Dcci noima stihului acestui este: acum n'avem alt5 ce astepta, fait on moartc incu[nu]nati fund cu
slav5, sau izbinda. Filologos.

13.

14.

15.

16. Vezi lucru dracului! Cum au stiut el a-i intilni, ca sa-i indemne la pacat. P. Sfintoievici.

17. Pare c5 mi sa radica o piatra de pe inima! c5ci gindeam c5, de buns sama, s-au savirsit pacatul! Dar,
pecum sa arata, sosi in vreme ajutoriul ceresc. P. Sfintoiescul.
a) Ha! ha! hal... bine lc sedc asa oaspetilor acclora, in balta puturoasa! Asa d5ruieste diavolul pe cei

care-i asculta. P. Disidem.

18. Poetul spusa p5n5 aici cum Parpangel iesind din balta si nevazind nici curte, nici oaspeti, nici pe
Romica, sa fringca cu gindurile $i nu stica cc sa socoteasca. M. P.
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9. En roumain: murgul sAu (=son cheval de couleur rouge foiled tirant vers le marron), Murgul, c'est
aussi le terme general pour designer le cheval dans la poesie populaire roumaine, notamment dans les
ballades, ou le Murg est un vrai frere, copain du ha1douk, du brigand.

10. Au sujet de cette finesse de Valam, on ecrit dans la Bible que Valam, chevauchant cette bete, pour
blasphemer Israel, se fit barrer la ,route par l'ange de Dieu, et l'finesse l'evita et s'agenouilla. Et comme le
prophete la frappait pour qu'elle continue a marcher, elle lui demanda: "Pourquoi me frappes-tu ? "... Et
ces choses-1A, qu'on raconte a son propos, it faut les interpreter du point de vue poetique. Eruditian.

a) Toutes ces histoires seraient-elles vraies, comment ecrire tout de meme de telles choses au sujet
des saints ? Ce n'est pas convenable ; et surtout le fait de les meler aux histoires des Tziganes.
Par. Desidemonescul.

b) Et quelle serait en ce cas la faute du poete ? Toutes ces choses sont temoins de decence !... Que
les saints aient voulu aider les chretiens, it n'y a rien IA de meprisable,:car on trouve de telles histoires dans
la Bible, oa les anges aident a lutter contre les peens. Et elles sont meme attestees dans nos chroniqucs,
ou on rapporte qu'Etienne VoIvode le Vieux a ete aide par un chevalier saint qui combattait a cote de lui
Ics armees advcrses.
Ensuite, regarde les Vies des Saints et to y trouveras d'autres reeks, encore plus merveilleux. Et en ce qui
concerne l'finesse, meme Jesus Christ est entre a Jerusalem a cheval sur un anon !... Et, en fin de compte,
dans cette histoire, on ne raconte pas seulement les faits et gestes des Tziganes, mais aussi ceux de Vlad,
qui sont &gages de l'histoire de cette époque-IA. On ne peut donc pas pretendre que cette histoire de
Saints est melangee a celle des Tziganes. Pfirintele Apologhios.

11. (Thor (en roumain; "honneur"), c'est-A-dire consideration, mot latin adopte maintenant presque par
tous les peuples, y compris les peuples dont la langue ne derive pas de la langue latine ; nous pouvons
d'autant mieux l'adopter, etant donne que notre langue est fille du latin. P.Filologos.

12. Dafin (en roumain: "laurier"), arbrc connu, laurus en latin. Autrefois, les gens faisaicnt des feuilles de
cct arbrc des couronnes pour couronncr Ics vainqucurs qui s'etaient comportos avec bravourc pendant les
gucrres, en defendant lcur patric. Donc, Ia signification du vcrs cst la suivantc : maintenant, nous n'avons
rien d'autrc a attendre que Ia mort, - couronnes par l'honneur - ou bicn Ia victoirc. Filologos.

13. Tarigrad est Ic nom populairc roumain de Constantinople. (N.T.)

14. Tara Romfineasca ( "Le Pays Roumain") en ancicn roumain signifie "Valachic", "Muntenic", l'unc
des principautes roumaincs... (N.T.)

15. Les Carpatcs, les montagnes ont toujours constitue pour les Roumains un refuge, un abri, lorsque les
dangers Ics plus terribles mcnacaient lc pcuple, d'oa les proverbes: Codrul, frate cu romanul ("La fora,
scour du Roumain, ou "Ic bois, frere du Roumain") ou Casa noastrA, i muntele ("Notre maison, c'est la
montagne").

16. C'est une affaire du diable ! Comment a-t-il reussi a les mettre ensemble, pour les pousser a commettre
un pecho? P.Sfintoievici.

17. J'ai l'impression qu'un poids, qui oppressait mon cceur, m'est enleve ! Car je pensais que, sans doute, le
peche etait déjà accompli ! Mais, ainsi qu'on le voit, l'aide des cieux est arrivee a temps. P.Sfintoiescul.
a) Ha! ha ! ha !... ces invites, sans doute, se sentent bien dans une mare fetide. Ainsi recompense le Diable
ceux qui l'ocoutent. P.Disidem.

18. Le poete raconte jusqu'ici que Parpangel, s'arrachant a la mare et ne voyant plus ni cow-, ni invites, ni
Romica, ne comprend plus rien. M.P.
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19. Iha cste cuvint formuit din firea lucrului §i insemneaza tot aceaia§' ce iho la elini, iar eho la latini; va
sa zica in sine rasunetul ce dau unele locuri, mai virtos unde sint locurile intre dealuri sau aproape de ripe
afunde sau pe§teri §i raspund la fiege care strigat cu vorbe asemene, insa injurnatatate, poftorind mai
virtos silabele cele de pe urmA. M. P.

20. Ce tigan nebun! Dar' nu putea el sa cunoasca ca nimene nu-i raspunde, ci numai suntetul vorbelor lui
sa razbatea. Idiot.

21. Saraeu Parpangel! Voinicul intreba de alts fata, iar' el gindea ca IntreabA de Romica. Mindr.

22. Pe une locuri zic necazege, in loc de rinteazi. M. P.

23. Tute va sä zica toate. insa cele ce sA povestesc aici de Argineanul, cu adevarat nu sä afla la cronica
romaneasca, dar' pre-invatatul Talalau face o luare aminte, tot acolo§' la izvod, pecum s-au zis mai sus,
zicind ca in copilaria sa au auzit cintind de faptele acelui§' Arginean; dar precum toate cu vreme cad in
uitarc, a§a i cintarea accaia nu o putut-o afla mai tirziu. Pagubal... (adauge inviitatul) ca ne§te cintari ca
aceste nu sa insemneaza despre cei procopsiti a norodului, caci intru dinsele ar gasi multe fapturi
istorice§ti care ar putea sa fie ocrotite de uitaciunea vremilor. $i adevarat zice acest om invatat, ca eu
insu§' multe cintari de viteji romane§ti am auzit cind eram fink, care acum nu sa aud mai mult. Eruditian.

24. Spunc adeca poetul ca Argineanu ostanit sa culcase in padure supt un copaci sa odihncasca, dar ['find
ca nimerisa in padurea cea vrajita, unde indata i sa arata o naluck adeca o fecioara fugind §i dupA dinsa
doi turci gonind, el vrind sa mintuiasca copila, alerga dupa turci, iar' cind sosi linga Parpangel, fata cu
turcii perira! M. P.

25. In aceaia§' padure (zice poetul) era un fag, de supt care ie§ea doao paraie cu apa foarte limpede, insa
intre sine de osebitA fire i vartute, caci apa din paraul despre mina dreapta facea pe om hamic, ii da
duhuri nalte i inima viteaza, iar cea din paraul de-a stinga, strica toata firea omului si -i intuneca minte
Ificindu-1 ticalos .a. M. P.

26. Ce aud! Cum poate sä fie! Mainte fu cu Romica §i aici is sä fie moarta! Apoi, tufa sa graiasca! Onoch.
a) Vczi, dark vere, ca nu toate ce se afla scrise sint §'adevArate! Idiot.
b) Aceasta o imprumutat-o poetul nostru de la Virghil, unde sä zice: Quid miserum, Enea, laceras...

nam Polydorus ego. Eruditian.
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19. Iha est un mot surgi de la nature de la chose et a la meme signification que iho, chez les Grecs, et eho
chez les Latins ; c'est-A-dire Fecho donne par certains endroits, surtout lorsqu'il s'agit de lieux situes entre
deux collines ou pres de ravins profonds ou de grottes, qui repondent a chaque cri par des sons
ressemblants, mais les reproduisent a moitie en marquant plus fortement les dernieres syllabes. M.P.

20. Quel Tzigane fou ! Mais it ne pouvait pas comprendre que personne ne lui reponde ; seuls les sons de
ses mots arrivaient a lui. Idiot.

21. Le pauvrc Parpangel ! Le gaillard demandait des informations sur une autre jeune fille, mais lui
pensait que ce demier lui parlait de Romica. Mindr.

22. Dans certains endroits, on dit necazqte (ou nechezqte, en roumain: "hennir" N.T.), au lieu de
rinteazA (ou rincheazA, N.T.) M.P.

23. Tute (dans le texte roumain: "toutes", N.T.) veut dire toate. Ce qu'on raconte ici de l'Argineen, on ne
lc trouve vraiment pas dans la chronique roumaine, toutefois le savant Talalau rcmarque, dans ces memcs
sources, ainsi qu'on l'a precise ci-dessus, que dans son enfance it avait entendu chanter les faits du meme
Argineen ; Mais, etant donne que toutes choses tombent doucement dans l'oubli, de meme, it n'a pu
retrouver cette chanson plus tard. Dommage !... (ajoute le savant) que de tels chants ne soient pas notes
par la sagesse populaire, car on pourrait y apprendre ainsi beaucoup de faits historiques qui auraient cu la
chance d'être proteges de l'oubli des siecles. Et c'est vrai cc que dit le savant, car moi-meme j'ai entendu,
quand j'etais jeune, beaucoup de chansons concemant des vaillants roumains, chansons qu'on n'entend
plus de nos jours. Eruditian.

24. Le poete veut done dire que l'Argineen, fatigue, s'etait couche dans la foret sous un arbre, pour se
reposer, mais comme it etait arrive dans la foret enchant& ou un fantorne lui etait apparu sur-le-champ,
savoir une vierge courant, pourchassee par deux Turcs, lui, desirant sauver la fille, suivait les Turcs, et
lorsqu'il arriva pres de Parpangcl, la fille et les Turcs avaient disparu ! M.P.

25. Dans la male foret (dit le poete), sc trouvait un hove, de la racine duquel surgissaicnt deux ruisseaux
a l'eau ties limpide, mais avec des caracteres differents, car l'eau du ruisseau de droite rendait l'homme
travailleur, actif, lui accordait des sentiments de choix et un cceur vaillant, Landis que l'eau du ruisseau de
gauche detraquait tout son caractere et assombrissait sa raison, en le rendant miserable, etc. M.P.

26. Quest -ce que j'entends !? Comment est-il possible ? Juste avant, it etait avec Romica, et IA elle est déjà
morte! Ensuite, que le buisson pule! Onoch.

a) Tu vois, mon cousin, que toutes les choses qui sont &rites ne sont pas en male temps vraies!
Idiot.

b) Cette histoire, notre poete l'a empruntee a Virgile, qui ecrit : Qyid miserum, Enea, laceras...
nam Polydorus ego. Eruditian.
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CINTECUL V

ARGUMENT

Tiganii la sfat n'au buns plaza;
Tandaler ca §'un barbat s'arata;

Voda tabara le cerceteaza
Cu garda sa turceste-imbeacata;

Pe Parpangel abea la viata
Intoarce mama -sa isteata.

1

Acum laia tiganeasca-armata
Nu era departe d'Inimoasa

Hodinind mergind cite-odatA;
lard la crieri coapta §i barboasa

Batrinime cu cei mai de cinste
Sa sfatuiea, ca §i mai nainte.

2
Caci acum §i-intaleapta solie

De-oareciteva zile- Intorsese
Cu raspunsul bun de la domnie

Zicind, precum voda le spusese
$i cum au aflat a sa marie,
Toate dupd pofta for sa fie.`/

3
Adeca-intii, ca de la Flaminda

Pan la-Inimoasa numa trei mile
Sa fie, cind or merge curinda;

A doao, sa faca-in toate zile
Atita hodini cite le place,
SA' mince, sä bee 4i sa joace.

4
Numa de una grija sa poarte;

Cind s'ar timpina cu turci in fata;
Sa aduca-aminte de moarte,

Dar'inima s'arete-indrazneata,
Ca de-or fugi §'or Intoarce spate,
Nu le va mai trimite bucate.2
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5
Dupd multe sfaturi §i cuvinte

Spuind fiqcare a sa parere,
Balaban, aducinduli aminte

De vorbit, graiu §'ascultare cere,
$i vazind ca nime nu-1 sminte§te,
Radicind glasul, a.5a roste§tel

6
"Barbati buni, mai nainte de toate

Cred eu ca-ar trebui sa sa-a§eze:
Oare sintem siliti a ne bate

Cu turcii? Cd-avind mintile treze,
Lesne vom precepe dintru-ahasta
Cumcd-o mare ne-weapta napastal

7
Pentru ce voda-aici ne trimisa?

Pentru ce ne puss-armele-in spate?
Pentruce dete malaiu cu clisa...?

Aheste nu mi-s lucruri curate!...
Si ma tem ca nu cu bund §tire
Sa fim trimi§i aici la perire.

8
Daci eu socotesc ca-ar fi mai bine

Sa ne tragem in sus catra munte,
Sa nu-apeptam papa turcul vine

In singele nostru sa sa-incrunte;
$i Cetatea Neagra este locul,3
Unde ne vom a§tepta norocul."/

9
Goleman inca-atunci depotriva

Intr'acest chip rostul sau deschisa:
"Tot care n'are minte poniva

$i privind cu ochii doar' nu visa,
Trebue sa vaza, sa intaleaga
Ca Vlad Voda-au facut cu not §aga.

gi

nu-s'

                     



CHANT V

ARGUMENT

Ne tiennent bon conseil les Roms ;
Tandaler se comporte en homme,

Mais Vlad veut tester leur maintien
Par sa garde de faux paens.

Cet etourdi de Parpangel,
Le sauve magie eternelle.

1

Se reposant, parfois marchant,
La troupe de Tziganes armee

D'Inimoasa s'est rapprochee ;
Les vieillards barbus et chenus

Ont conseil, comme auparavant,
Avec les plus nobles, tenu.

2
Avaient les sages messagers

Ramene depuis quelques jours
Bonne reponse de la cour,

Selon le Voivodal argument
- Et selon son bon jugement -
Que tout leur serait avenant. I

3
Premierement, de Flaminda

A Inimoasa n'y aurait
Que trois miles, quand les feraient ;

Et deuxiemement, qu'ils pourraient
A volonte se reposer
Pour manger, pour boire et danser.

4
Qu'un seul souci les preoccupe :

Se trouvant en face des Turcs,
Its doivent oublier la mort

Et montrer un cur brave, fort,
Car s'ils tournent le dos et fuient,
Tout envoi de mets interdit. 2
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5
Apres divers conciliabules,

De chacun l'avis minuscule,
Retrouvant de sa voix le son,

Balaban demande attention :
Voyant que nul ne l'interrompt,
De la parole ainsi dispose :

6
« Braves gens, avant toute chose,

Je pense qu'on doit decider :
A nous battre serions forces ?

Ouvrant les yeux vous comprendrez,
Saisirez le cas de figure :
Nous attend terrible aventure !

7
Pourquoi nous envoie-t-il ici ?

Donna-t-il du lard, du maIs... ?
Pourquoi des armes revetir ?

Me parait bien trop beau ceci !...
Crains qu'en connaissance de sort,
Soyons envoyes a la mort.

8
Je crois donc qu'il est preferable

De nous retirer en montagne ;
N'attendons le Turc arrivant

Pour se tacher de notre sang ;
Cetatea Neagra3 est le coin
OU rejoindrons notre destin. »

9
Et Goleman, semblablement,

Prend la parole en abondant :
« Quiconque est sain de son esprit,

Ne nourrit pas reve maudit,
Doit voir et comprendre d'un coup :
Vlad Tepes s'est moque de nous.

                     



10
Au socotiti voi ca el nu §tie

Cu city putere turcul vine,
Ca sä pue tara supt robie?

Inprotiva-ahastor o§ti pagine
Noi avem sä stam cu vitejie,
Macar de-ar fi de sute-o mie.

11

Adeca, turcii venind sa loveasca
Intii pa noi, navala

Oastea tigana s'o sprijineasca,
Ca el apoi, far de-ostaneald;

Sa dee pe din§i, de-a noastra moarte
Slabiti, §i biruinta sa poarte./

12
Spimeti-m acum: pentruce s'ascunde?

Pentruce nu sint oameni prin sate?
Toti au fugit, nu sa tie-unde,

Ducind cu sine toate bucate.
Au vazut-ati trecind din loc in loc
Vr'un om, vr'un cine sau dobitoc?4

13
Cum dard sa nu putem noi crede

Cumca sintem aminati la moarte,
Ca nqte cirede?

Oh! amara cumplita soarte!
Inima-m pare ca sa despica
Da mare jele, banat §i fried."

14
Atunci Tandaler cu sumetie

Sculindu-sa: -"O, voi toti, epuri
citi sinteti in tiganie!
Dar' de voi ma mir, batrinilor mo§i,

Cum puteti asculta cu rabdare
Tot da frica da spaimintareV
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15
Noi sa fugim! $i-incatro? Dar' unde?

Si pentru ce? Sau doara da fried?
Care sa teme sa poate-ascunde:

Iaca codrul!... Dud cui voinica
Inca -in sini§or inima bate,
Locului va sta pans cind poate.

16
Iar' de-au vrut voda faca-izbinda

Asupra toatei tigane§tii laie
5i-ntrahast chip doara s'o previnda

Pentru neve clise malaie,
Sa-i arete-acum tiganii dara
Ca nici ei sint pui da caprioara."

17
Abea Tandaler cuvintarea,

Cind iaca cu mare bucurie
Sfatu-i intari toata-adunarea

Cea mai multi §i mai tinerie,
Numa batrinii ceva-indoiala
Avea pentr'a turcilor navala.5/

18
Nici in zadar sa temea, ca iata

Sa-aud de departe tipete dese,
Pentruca-avangarda spaimintata,

Care dupd bureti sa dusese,
De pe-un grueti oblicisa-o mare
Ceata de pagini venind calare.

19
5i-intr-un suflet alergind acasa

Striga: "Fugiti ca turcii yin, iaca!"
Iar'laia tiganeasca fricoasa

De spaima nu §tiea ce sa faca.
Cu vaiete mari §i cu plinsoare
Cauta-incoace §i-incolea scapare.

si

si

$i misele
si

fricosi

$i

sa-s

firsi

(Zise),
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10
Ne saurait ce que signifie

La force que les Tures amenent
Pour nous entraver a leurs chaines ?

Et devant ces armees pafennes
Devrions braves nous tenir,
Quand vont par milliers et centaines ?

11

Les Turcs viendraient done nous frapper !
Leur premiere vague, en premier,

Que l'armee tzigane la prenne,
Pour que lui, ensuite, sans peine

Se jette sur eux affaiblis :
La victoire en nos sacrifices.

12
II se cache, alors, dites-moi ?

Les villages deserts, pourquoi ?
Emportant toute provision

Tous partis, vers quel horizon ?
Avez-vous percu au passage
Hornme, chien ou bête sauvage ? 4

13
Comment ne pas sentir alors

Que sommes pousses a la mort,
Pareils a un troupeau infame ?

Ah, sort amer, terrifiant !
Mon cceur, it me semble, se fend
De tristesse, et d'effroi mon 'arm. »

14
Tandaler fierement se leve,

« Vous tous, dit-il, apeures lievres,
Vous tous, du campement tzigane :

Et vous, vieillards, que Dieu vous damne
D'ecouter avec patience
Des mots de peur, de defiance.

195

15
S'enfuir ! Vraiment ! Dans quel secteur ?

Et pourquoi ? Par la seule peur ?
Se cache celui qu'elle effleure :

Aux forets ! Mais le voyageur
Dont le cceur bat avec ardeur
Jusqu'au bout demeure sur place.

16
Si Viad a voulu sa victoire

Sur le dos de toute la race
Tzigane, et l'acheter en vrac

Pour un peu de mais, de lard,
Qu'eux lui demontrent a present
Qu'ils ne sont pas non plus des faons. »

17
Son discours a peine acheve,

La teneur en est acclamee
Joyeusement par l'assemblee

La plus jeune et la plus nourrie.
Seuls les anciens sont indecis,
Pensant au turc deferlement. 5

18
Its ne le craignaient vainement

Car au loin l'on entend hurler :
L'avant-garde qui ramassait

Quelques champignons, a grand-peine,
Sur la colline avait, perches,
Entrevu nombreux cavaliers.

19
Et de retour, ils se dechainent,

Criaient courant : « Les Turcs ! fuyez ! »
Ces groupes froussards de Roma,

Que faire, ils ne le savent pas ;
Avec force pleurs et grands cris,
Aux alentours se refugient.

                     



20
Adunarea noastrd prendltatA,

De-atita zarvd cu rebelie,
Abea -In urma §i is sa de§teapta

S'uitindu-§i de-arme, de Mahe,
Apucd fuga cea sdnatoasd
Nazuind la tufa cea mai deasd.6/

21
insd acuma nu e cu putintA

Cineva sa scape, sa sa-ascundd;
Pentru-aceaia toti cu bizuintA

Acolo sa bags §i s'afunda
Unde vdd ca -i gramada mai mare
S'unde-oamenii sä-imbulzesc mai tare.

22
Cum oile blinde prin ocoale

Cind aulmd lupul pe de-aproape
Ascunzindu-§i capetele sale,

Care de care precit Incape
Intre celelalte sa vire§te,
Iar' de-aparat nici una ginde§te,

23
A§a tiganii saracii gramadd

Imbulzindu-sa-intr-un loc s'adund,
$'ascund capetele sa nu vadd

Cum turcii vin in chip de fortund,
Hdi! pe din§ii-acu§i, acu§i sa dee
Si dulce viata sa le iee.7/

24
Dar' cind sosi vrajma§ul in fatd,

Toti la pamint cazind i§i plecard
Grumazii §i [in]tinsard bratA,

Mild cer§ind cu lacremi amara
"Vaileo, vai! (striga ei plingind) iacd,
Perit-au tigania saracd!...
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25
Intracea-un turc la grdmada-intie

Tiganeasca de-aproape sosisd,
Care -In mina tiind o hirtie

Intracest chip be ceti §i zisd:
"Fiind ca voi, cioare blastArnate,
Ati socotit cu not a va bate

26
$'armele cu neauzita-ocard

Pe turci au rddicat toatd-ordia
Voastrd! acum dar ian' giti afara
S'alegem a cui e voinicia!

Care n'a gi este-un calic,
Epure fricos §'om de nimic.8/

27
$i pentrucd-au cutezat sa poarte

Armele, ce-a purta sa cuvine
La voinici, sa va certa cu moarte,

Drept ce-au facut armelor ru§ine!...
Iar' muierea lui §i copii
Nevinovati sa vor da robii."

28
Tiganii intalegind aceste,

Toti incremenird de fried:
Cesta lgind fard de veste,

Cela-amurte, nu simte nimica,
Altul sa valeta-in gura mare,
Iar altul plinge cu suspinare.

29
Mai toti acu de sing' uitasd,

Numa Neicul Inca firea-§' tine
$i la timplarea cea mai jeloasd

Socotindu-sa putin in sine,
Un bun cuget ii nimeri-in minte.
SA iasd turcilor inainte,/

                     



20
Notre haute et digne assemblee,

Entendant ce remue-menage,
Tard redescend de son nuage,

Oubliant les armes et la lutte.
Elle prend ses jambes a son cou,
Vise buisson le plus touffii. 6

21
Mais impossible est apres coup

A quiconque de se cacher,
C'est pourquoi, faut-il preciser,

Its cherchent tous a s'enfoncer
La oii le tas leur semble epais,
Oil se bousculent desormais.

22
Douces brebis en bergeries,

Le loup rodant vers leur abri,
Cachent toutes leur propre tete,

Et s'abritent a l'aveuglette
Derriere brebis precedente,
Sans qu'aucune ne se defende.

23
Tels, les pauvres Tziganes en masse

Aux memes endroits se ramassent,
Caches pour ne pas voir passant

Les paiens comme l'ouragan
Sur eux, miserables, jetes,
Pour douce vie leur enlever. 7

24
Mais quand l'ennemi leur fait face,

Its tombent a genoux sur place
Et tendent les bras, implorant

La pitie ; pleurent a torrents :
« Helas ! helas amers soupirs
Voila comment les Roms perirent ! »
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25
Sur ce, l'un des Turcs atteignant

Le premier des groupes gitans,
Tenant dans ses mains le firman,

Leur lit a peu pres ce qui suit :
« Vous pensiez, comeilles maudites
Contre nous, lever, interdites,

26
Les armes, l'injure supreme,

Ignoble, contre nous, les Turcs ;
Sortez a present qu'on mesure

De quel cote bravoure tienne !
Est miserable qui se terre
Un etre pitoyable, un lievre. 8

27
Qui osa les armes porter,

Dont seul le brave peut user,
Ayant fait des armes la honte,

On le punira par la mort !...
Sa femme comme ses enfants
Seront esclaves innocents. »

28
Les Tziganes entendant ces dires

Se figerent, glaces d'effroi :
Its s'evanouissaient d'emoi ;

L'un se meurt, ne sentant plus rien,
L'autre de tous ses poumons geint,
Un autre sanglote en soupirs.

29
Presque tous a present s'oublient,

Seul Neicu garde clair l'esprit
Et devant la sombre aventure,

Courageusement la nature
Du parti a prendre est jugee :
Il lui faut les Turcs affronter.

                     



30
Ca doar va putea ceva sa faca

Prin rugaminte §i plecaciune,
Pentru cea tiganime saraca.

Deci luind 'alte fete batrine,
Mearsa-inaintea celui mai mare
$i-ingenunchiend grai cu plinsoare:

31
"Domnilor turci! deh, fie-va mild

Da tigania noastra saraca!
Ca zieu! nu da voie, ci da sila

Ca mai rau doara sa nu petreaca,
Au trebuit armele sa-imbrace
Neavind da nevoie ce mai face!

32
Tot Vlad Voda e-ahastor da vina,

Numa Dumnezieu lui sa plateasca,
Caci el ne-au bagat in hasta tins,

Dar' vita noastra tiganeasca
Cu toata lumea traieste-in pace
$i zieu Ca batalia nu-i place./

33
Daci nu va lacomiti [intdatita

La tigane suflete misele.
Luati-ne-averile pita,

Desbracati-ne pans la piele,
Numa ne lasati da mingaiere
Viata, copii $i muiere.

34
Stiti bine ca la voi saracii

Tigani traesc numa din mild,
Facind slujba §i platind haracii,

Nici la razboiu merg numa da sila.
Daci iertati-ne acum de-o data,
Sa va ierte Maica Precuratal...
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35
0! iertati-ne, luna sa va-ajute!

Mahomet multi ani sa va traiasca!
Hie uitate hele trecute!...

Dumnezieu pe loc sa ne trezneasca
Da sintem noi da vind-inteahasta,
Dar'iaca-au fost pe noi o napasta.9/

36
$i ce folos de-acolea va ieste

Deaca ne luati dulcea viata
$'a noastra vor raminea neveste

Cu mititei copila5i in brats?
Noi om peri,-adevarat! dar' ele
Or purta dupa noi lungs jele."

37
Aici Neicul era sa mai zica,

Cind Razvan tiind ochi la povata,
Cu bucurie glasul radica:

"Eta! domnul maria-sa fatal..."10
Caci cuno§tea pe Vlad foarte bine
Macar era-in hainele straine.

38
S'aiavea cu calarime-aleasa

Vlad era, pe care ca mai lesne
Sal poata cercetare,-o-imbracasa

Turce§te din cap pans in glezne,
Intr'adins hotarind s'abata
La tiganimea noastra-intrarmatal

39
Deci Voda cu minie silita

Caci abea putea risul sal' tie,
"0! (striga) prasild ticaita!

Aceasta-i a voastra vitejie?
Pentru-asta v'am dat arme §'olate
$i va hranesc, cioare blastarnate!...

5i

si

                     



30
Par sa priere et son audace

Voulant contrarier a l'avatar
Accablant cette pauvre race,

II entraine d'autres vieillards,
Et au plus imposant fait face ;
A genoux, it plaide leur grace.

31
« 6 Seigneur turc ! prends donc pitie

De notre pauvre gent tzigane !
Et sans recours ne nous condamne

Pour ce qu'il a fallu oser.
Car, parole, c'est le besoin
Qui nous a presses en chemin !

32
VoIvode Vlad en est complice,

Que Dieu pour cela le punisse,
Car a conduit au precipice

Notre peuple sans politique,
Avec le monde pacifique,
Qui ne cherche le coup de poing.

33
Ne portez donc pas soif avide

Sur nos pauvres Ames cupides.
Prenez nos biens, meme le pain,

Prenez jusqu'au dernier morceau,
Mais laissez-nous pour tenir chaud
La vie, l'epouse, le marmot.

34
Chez vous aussi, vous le savez,

Travaillant, payant sa levee,
Le Tzigane vit de pitie,

Part a la guerre a contre-pied.
Pardonnez-lui pour cette fois,
La Vierge vous pardonnera.
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35
Oh ! pardonnez, lune vous aide 1

Mahomet vive longue paix !
Qu'on oublie ce jour le passé !

Dieu sur-le-champ nous brale vifs
Si en tout ca sommes fautifs,
Car nous poussait le mauvais sort. 9

36
Quel serait l'avantage encor

A detruire une vie si douce ?
Laissant derriere nous l'epouse,

De jeunes enfants sur les bras,
Nous peririons, c'est vrai ! Mais elle
Verserait larmes eternelles. »

37
Neicu allait continuer

Lorsque Razvan, qui observait,
Tout gaiement eleva la voix :

« Eta ! Mais son Altesse est IA ! 10
Il reconnaissait fort bien Vlad
Quoiqu'habits strangers portat.

38
En effet, it avait vetu

Sa chevalerie a la turque
De la tete jusques aux pieds.

Pour quelque chose verifier ;
Et it s'abattait tout expres
Sur le camp des Tziganes armes.

39
Le Voivode, courroux force

Car le rire le suffoquait :
« Oh ! Oh ! rejetons avachis,

Voila toute votre energie !
Pour quoi donnai-je armes et terres
Vivres, comeilles de misere ! ...

                     



40
Ca, in loc de-a va-apara draga tars

S'a va bate cu turcii pagini,
Asupra mea sa vorbiti ocara?

Dupa-aceaia sa va dati in mini
La citeva sute de vrajma§i,
Voi, atite mii de-armati osta§i?

41
Iaca sa §titi ca de-acu bucate

Nu voi da, de n'eti pune silinta
Cu turcii-incai o data-a va bate

Facind asupra for biruinta,
Iar' de v'eti pleca turcilor ca noao,
Pan' la cel mai mic voi taia in doao!"/

42
"SA' erti maria-ta (Neicu zisa),

Noi sintem Mid de nice-o vina,
Ca cine-ar hi crezut ca sa ni sa

Timple-una ca-aceasta sa vina
Pe not munteni imbracati turce§te?
Insq' maria-ta socoteVe!...

43
Dar' totu4' socotind pe dreptate,

Zieu! nu sa cadea marii-tale
Sa" ne bagi atita frica-in spate

Cu cele blistamate cealmale!...
Asta (Dumnezieu sa to traiasca),
Zieu ca nu fu gluma tiganeascar

44
Intracea iaca repezit vine

Un calar died lui Voda §tire
Cumca-un stul din oOle pagine

Nu departe linga-o manastire
Odihnind ar fi cum sa pare,
iweptind alts ceata mai mare./
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45
Cum principul aceasta-intaleasa,

Fara-a zice-un cuvint mearsa-indata
Cu munteana calarime-aleasa,

Iar' liganimea noastra barbata
Ca din vis acuma sa 'Mica
Bucuroasa ca-au scapat de frica.

46
Ci peste putin intoarsa iara

Barbatia for cea de dupa-u§a,
Cit calaretii sa departara

Muntene§ti, iard, ca din culcug
Epurii scorniti, a§a qira
Uitinduli de frica ce patira.

47
Toti apoi a sä mira-incepura

Cum au putu ei sa [sal spaiminte
De-acea nevoiag-adunatura

De munteni in straine ve§tminte?
Toti acum mita vitejie
Ca cind nu s'ar teme nici de-o mie.11/

48
Iar' Mutu112 rumpind lunga tacere,"

"Dar ian Intoarceti acum Incoace
Vitejilor! (din toata putere

Striga) voi, caror numa va place
Furi4'a veni cu-in§elacluni
S'a sparia pruncii din taciuni!"

49
De-acolea-indemnindu-sa mai toad

Murga tiganime,-inima prinsa
$'acum avea chief sa sä §i bata,

Dar' ceata munteneasca fuga-intinsa
S'altul nu era nime cu care
Sa-§' poata stimpara rivna mare.

§i

1i,

                     



40
Au lieu de votre cher pays

Defendre contre ces paIens,
Sur moi jetez parler malin ;

Apres, vous vous rendez aux mains
De quelques poignees d'ennemis,
Vous, dont des milliers sont armes ?

41
Des aujourd'hui je n'enverrai

Plus de vivres ; d'abord daignez
Affronter une fois les Turcs ;

Et sachez prendre le dessus.
Si, comme a nous, le chef pliez,
Les trancherai, jusqu'au demier ! »

42
« Pardonne, altesse, dit Neicu,

Fautifs, pensez-vous qu'on le fat ?
Telle histoire qui aurait cm,

Et que nous tomberaient dessus
Des Valaques affubles en Turcs ?
Que votre majeste en juge !...

43
Et portant un droit jugement,

Ta majeste ne dut, ma foi,
Nous mettre dans un tel emoi

Par ces maudits accoutrements !...
Ceci (que Dieu to garde en vie)
Ne fut pas blague romani. »

44
A l'instant arrive au galop

Un messager pour le Voivode :
Une troupe des adversaires,

Non loin, aupres d'un monastere
Se repose, a ce qu'il parait,
Et attend le gros de l'armee.
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45
Le prince comprend sur-le-champ,

Et sans mot dire part devant,
Entrainant chevaliers valaques.

Notre brave troupe tzigane
D'un quasi cauchemar s'eveille,
D'eviter la peur s'emerveille.

46
Sortant de derriere sa cache,

Peu apres revient leur courage :
Pendant que les guerriers valaques

S'eloignent, lievres hors du terrier,
Oubliant la crainte enduree,
Its ressortent, comme ameutes.

47
Tous ensuite de s'etonner

D'avoir pu ainsi s'effrayer
De cette sommaire assemblee

En equipements strangers.
Its se sentent bien guillerets
Et ne craignent le monde entier.11

48
MutI2, le long silence rompant, 13

De tous ses poumons : « Les vaillants,
Allez, revenez donc ici,

Vous n'avez plaisir qu'a tromper
Secretement, epouvanter
L'enfant, de vos sorcelleries ! »

49
Sur ce, Pun I'autre se poussent,

Les Roms mattes, fanfaronnant,
Auraient bien lutte a present,

Si la troupe n'etait partie ;
Mais.nul ennemi qui surgit
Apaiser terrible appetit.

                     



50
Insa de-ar §i vartute

La om, tot intraceaia§'masura
Cu gura,-o! cite §i cite sute

De viteji ar fi biruiti cu-o gural...
Atunci cel cu gura cea mai mare
Fire-ar doar' viteazul cel mai tare.14/

51
Cumcd lucrul nu-i a§a, s'arata

Din cele ce eu acum voi spune:
Tocma cind avea chief de-a sä bate

Tiganii farh de-imbieciune,
Un prilej bun timplarea le-adusa
De a-s' stimpara dirzia nespusa.

52
Caci Omar Pa§a iach le vine

Cu o groash-ordie tocma -In fatA.
Omar, care-a o§tilor pagine

Atuncia era -Intia povatA,
EOsa din tabara turceasch
Locurile-imprejur s'iscodeasca.

53
Cum tiganii zarira departe

Venind cu oaste-a§a numAroasa,
Tara§ azura-in fiori de moarte

$1 toed gura iara.-incetasa,
De nu le-ar fi scos grija din minte
Tandaler, cu ceste cuvinte:15/

54
"Tot omul s'auzA, sd-intAleaga

Ca Vlad Voda iara pa not vine
$i vra doard sä-' mai fach gaga;

Dar' fiti barbati tineti bine,
Nice va dati cu-una sau cu doao,
Ca nici voi sinteti facuti din oao."
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55
Mergind aceasta din gura-in gura

$i din om in om prin tiganie,
Mare la toti facu-indemnAtura;

Deci gindeai ca mortii iard-invie!
Fie§care cum poate s'armeaza
5'a qi la bataie cuteaza.

56
Pand ei sh-inarma pe-apucate,

Turci[i] -acu foarte-aproape sosisa,
Dar oblicind tiganele gloate,

Omar stete ceath trimisa
aduch oar' citiva-inainte

Ca sa-i cerceteze din cuvinte.16/

57
insa-acu laia cea mai [voinica]

Era gata de-a sh timpinare
Ca cind n'ar cunoa§te nice-o frica,

A.5a era rivna for de mare!
De lolot, uiete §i strigate
Suna-imprejur locurile toate.

58
Navalind apoi de toatA parte

Era tocma sa sd §i loveasca,
Cind Parpangel sarind ii desparte,

Care-in buiguiala nebuneasch
Alergind, in cea parte-ajunsese
$i fa'r' veste-inainte le iese.

59
Calu-ii alerga, gindeai ch. zboarA,

Drept la §ireagurile pagine.
Tiganimea vazind astA rara.

Vitejie, ca-un singur de sine
Pe-o oaste-intreaga face navala,
$i mai mare-inca-apiica-indrazneala..17/
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50
Si cceur et vertu se trouvaient

Chez l'homme aussi bien portages
Que les mots, combien de guerriers

Par le bec seraient decimes !
Celui a la plus grande gueule
Serait de ce fait le moins veule. 14

51
Mais les choses ne sont ainsi,

Le prouverai par ce qui suit :
Au moment ou les Roms voulaient

Lutter sans y etre obliges,
La chance vint en souriant
Assouvir leur emportement.

52
Omar Pacha lance tout droit

Son armee de nombreux soldats.
Omar, le premier conseiller

En ces temps de palenne armee,
Avait quitte son campement,
Pour epier l'environnement.

53
Les Tziganes, de loin voyant,

Arriver un tel regiment,
Pamerent comme auparavant ;

Et chaque bouche se cousant,
Tandaler allege souci
Par les paroles que voici :16

54
« Chacun entende et se rappelle

Que Vlad nous retombe dessus,
Voulant rire encor de plus belle ;

Mais soyez forts et bien tenus,
Ne vous rendez pour trois groseilles,
Car n'etes pas nes de la veille. »

203

55
Ce mot court de bouche a oreille,

Et d'homme a homme entre les forts,
Leur donnant a tous de l'essor :

Semblent ressusciter les morts !
Chacun s'arme comme it le peut
Pour oser affronter le feu.

56
Pendant qu'a la hate ils s'equipent,

Les Turcs, tout pres, ne les evitent,
Mais ces troupes apercevant,

Omar s'arrete, et au-devant
Un groupe envoie, pour ramener
Quelques Roms a interroger. 16

57
Or maintenant les plus vaillants,

Semblent prets a l'affrontement !
Aucune peur ne connaissant

Tellement est grand leur élan,
Les cris, les you-yous, les huees
Resonnent dans toutes vallees.

58
De partout se precipitant,

Entre eux ils allaient se battant
Si ne les avait separes

L'orfevre au vacarme attire.
accourt, sur les lieux parvient,

A l'instant précis les rejoint.

59
Son cheval aile galopait,

Droit sur les lignes opposees.
Les autres voyant, temeraire,

Qu'un seul se jette a l'adversaire,
Seul sur une armee toute entiere,
Sentent leurs forces decuplees. 17

it

                     



60
Oblicind paginii-atita gloats

Asupra-le venind cu tale,
Iar' mai virtos armatura toata

A lui Arginean n'au vrut sa tie
Nici o minutA locul, ci -In pripa
Mearsara care-incatro-in fasipa.

61
Parpangel dupa dinsii s'alunga,

Dar', o! timplare nenorocita,
Sarind calul peste-o rips lungs

Cazu calaretul fard-ispita
Cu capu-in gios, si-in find ramasa;
Calul fugi ca cind nu i-ar pass.

62
Tiganii daca din ochi scapara

Pe turci cu cel voinic impreuna
(Caci nu stiea Parpangel), iard

Sa-intoarsara-acasa-in voie bung,
Cu mare triumf bucurie
C'au alungat munteneasca-ordie.18/

63
Bine sa zice: cui vra norocul,

$i durmind ii cade piara -In gurall9
A norocului fu s'aici jocul,

Insa tiganii nu precepura.
Tocma cind Omar era sa vie
Sd-impresoare biata tiganie.

64
Vlad Voda cu garda sa voinica

Fars veste eind Il navale,
Multe sute-i taie dimica,

Strimtorindu-1 Intr'o- Ingusta vale,
S'abea singur Omar cu putine
Au putut scapa gloate pagine.
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65
Dar' tiganii no§tri credea tare

$i virtos ca munteni acei fora
Ce pe dinsi venisa omoare,

Imbracati in turceasca muntura;
Aceasta povestea ei cu fala.
Cum nemintea pe oameni 20/

66
Intracea -a lui biet Parpangel mama,

Fiind afundata-in gele mare
S'asteptind cu luare de samd,

Minunat acest lucru-i pare
Ca pre fiu-§i cu a sa mireasa
inca nu vede sosind acasa.

67
Deci Brindup (caci a§a pe nume

Sa chiema) find fermecatoare,
Doara-atunci cea mai vestita-in lume,

Ce sitirea dracii din viltoare,
Ba cu fermecaturi neauzite
Oamenii stramuta-in fieri vite,

68
Tot feliu-incintA is de jiving

Si cumu-i vine-in minte-o preface,
Apoi descinta cit bati in mina

Stramutatele jivini sarace,
$i nu este-un feliu-de maestrie
La care-invatata sa nu fie,21/

69
Fiind amarita §i vrind sa tie

Unde fiiul ei atita famine
Si doar' de este Romica vie,

Lua doao fermecate frine
Din r4ii acute stramatura,22
$optind cu sine ceva din gull.

si
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60
Les paiens dans cette cohue

Decouvrent, leur tombant dessus,
Une foule pleine d'entrain.

Et Parmee de l'Argineen,
Se refuse au moindre maintien ;
Elle prend vite son parti

61
Et en desordre s'eparpille.

Parpangel court a sa poursuite,
Mais son cheval saute un fosse.

Hasard funeste ! it fait tomber
Le brave, et le laisse allonge,
Son destrier prenant la fuite.

62
Nos heros, perdant du regard

Les Turcs autant que le gaillard,
(Ignorant de qui it s'agit)

Sans douter retournent au camp,
Remplis de joie et triomphants
D'avoir pourchasse l'ennemi. 18

63
Celui a qui chance sourit

Moine en dormant recoit tout cuit ! 19
Comme on dit ; et la bonne etoile

Pour ceux-lA aussi travailla
A leur insu alors qu'Omar
Les Tziganes en liesse encerclait.

64
Vlad Voivode et sa brave armee

Sans crier gare les assaille,
Les frappe d'estoc et de taille ;

Des centaines sont accules
Au fond d'un vallon etrique,
Bien peu avec Omar sauves.

205

65
Nos Tziganes, dur comme far

Croyaient avoir pour adversaires
Des Valaques venus tuer

Qui s'etaient en Turcs deguises ;
C'est du moins ce qu'ils racontaient.
Peu de raison trompe les Bens !... 20

66
De Parpangel la pauvre mere,

Torturee par sa lourde peine,
Attend, sans cesse les guettant,

Et s'etonne que ne reviennent
Comme prevu, a la maison,
Son enfant et sa bien-aimee.

67
Brindu§a (tel etait son nom)

Une sorciere reputee,
Entre toutes la renommee,

Tirait les diables de l'enfer,
Par charmes inconnus changeait
Les hommes en bêtes et fauves.

68
Elle enchantait les an imaux,

Les muait a sa volonte,
Puis en un éclair subjuguait

Les pauvres titres transformes.
Nulle sorcellerie sur terre
N'echappait a son savoir-faire. 21

69
Inquiete et cherchant le motif

Pour lequel s'attardait son fils
Si Romica etait en vie,

Deux freins ensorceles saisit
Tisses de flu rouge en debris, 22
Tout en murmurant sa magie.

                     



70
Cum f1r§i neintalese cuvinte,

Iaca doao pregroaznice bale
Fara veste-i stetera-inainte;

Gu§i avea pestricate foale,
insa cu-arepi §i solzuri pe spate
$i nqte coade lungi, cirlibate.

71
Puindu-le-apoi frine de ling

Obrazui-in pulbere-o camp
Cu toiagu-invristat ce-avea-in mina,

Pe care ezind, bale sumuta
$i iaca in cotiga far de roate
Vrajitoarea vazduhul strabate.23/

72
Balaurii-inhamati zboara ca vintul

Precum striga-i mina §i-i duce.
Intr -un ceas cungiura. pamintul

Muntenesc, luce
gasi fiiul dorit. In urma

Foarte-amarita cursul sau curma.

73
Supt o rips-adinca sa pogoara

$i luind de pe balauri capestre,
Le face semn ca din ochi sa piard;

Ducindu-sd-apoi fierile maiestre,
Scoasa-o vrajita din sin piscoaie
$i cit poate de trei on tipoaie.

74
Mai degraba decit o clip ita.24

Multime de duhuri necurate
Din toate laturi vinea pornitd,

Iar' ia- Incepe a-i sitiri sa caute
Sau sa spuie unde fiiu-i ramine
$i pentruce-acasa nu mai vine!!
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75
Ei raspund: "Fiiul tau s'afia-in viata,

Dar' numa cit sufletul nu-i iasa;
Noi t'om fi pan'la dinsul povata!"

Deaca-aceasta Brindua-intaleasa,
indata-alerga cu osirdie
Ducindu-o cel din raspintie.

76
Acolo sosind maica duioasa

$'afla fiiul mai lard viata.
Trupu-i radica §i frintele-oase;

Luindu-1 pe bietele brats
Il puss -in caruta cea vrajita
$i zbura cu el Intr -o clipita.25

77
Dusa-1 intre ne§te munti de-aproape,

Sus pe-o stinca nalta ratunda
Unde-1 scalds -In noao feliuri de-ape

Ce pWera. afunda;
Apoi cu ierburi cunoscute
In tot chipul cerca sa-i ajute./

78
Unele fierbe ia-inteo caldare.

Din altele stoarce mustareata,
Iar' din alte-i face scaldatoare;

Iarba vintului iarba creatd,
Iarba mare, spinz, limbs-vecina,
Romonita, nalba, matacina,

79
Platagina, soviry cu cicoare,

Troscotel, podbe.5.1 matraguna,
$i de-alte mai multe erburi care,

Stoarse, mestecate depreuna
S'in mai multe chipuri prefacute,
Trebue bolnavului s'ajute.

§i

De-a-§i

§i
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Usant des formes du secret,

Deux monstres, ii combien terrifiants,
Elle fait surgir du neant ;

Cous bigarres, luisante peau,
Des ailes, des &allies au dos,
De longues queues entortillees.

71
Les equipant de freins de laine,

Fait naitre un char de la poussiere ;
Un baton sculpte a la main,

S'y place et les monstres Pentrainent,
Et voila, sans roues, sans chemin,
Que parcourt les cieux la sorciere. 23

72
Les dragons allies fendent l'air.

Selon son desir magistere,
Une heure, et le tour de la terre

Valaque, sans lueur d'espoir ;
Elle se &sole au final
Mais cesse sa course infernale,

73
Descend au fond d'un precipice,

Et desattelant les dragons,
Pour les detruire les yeux plisse ;

Quand les monstres s'evanouissent,
Sort du sein un roseau immonde
Et siffle de tous ses poumons,

74
Trois fois ; en moins d'une seconde,

S'amene24 - rafle aux quatre vents -
Une foule d'esprits mechants ;

Les conjure d'aller cibler
L'endroit oil it se trouverait
Et de son retard expliquer.
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75
Its repondent : « Ton enfant vit,

Mais it est pres de rendre l'ame ;
Nous to guiderons jusqu'a lui ! »

A peine informee, Brindusa
S'elance vers les lieux du drame,
Le Malsain l'emporte oii l'on sait.

76
La tendre mere arrivee la

Trouve son fils inanime,
Souleve un corps tordu, brise,

L'entoure de ses maigres bras,
L'installe dans le char sorcier
Et zelee s'envole avec lui. j

77
Dans les montagnes le conduit

Sur une roche, tout en haut,
Oa le lave en neufsortes d'eaux

Qui coulent en grotte profonde ;
Puis avec des herbes fecondes.
Elle s'efforce a le guerir.

78
Dans un seau l'une fait bouillir,

Une autre presse comme moat,
Et les autres en un bain dissout ;

L'herbe du vent, l'herbe frisee,
La grande herbe, langue-voisine,
Melisse, mauve, camomille.

79
Le plantain et la chicoree,

La cigue et la mandragore,
Beaucoup d'autres herbes encore,

Elle foule, mélange, tord ;
Les preparant de cent facons,
Elle les porte au moribond.

                     



80
Iar' dupa ce cu ceste toate

II scalda, l'invalui 5i l'unsa,
Inima-i Incepu iar'a bate,

Singe-in moarte madulari patrunsa
$'a treia zi catra dimineata
Semne-aiavea dete de viata./

81
A rdsufla-incepe cite-o data

Si-a mica minile picioare;
Ca 5i din somn apoi sa de5teapta

5i, cautind la toate imprejur, pare
Ca cauta la maica-sa cu obida
$i ochii iard va sal inchida.

82
Iar Brindu5a stringindu-I de mina

Amar sa cinta: "Dah, Parpangele!
Dah! mai clipe5te cu ha lumina

A ochilor tai plink de jele!...
$i cauta la mama-ta saraca,
N'o lasa-in amar sa sa petreacal..."

83
Atita furs de putincioase

Vaetele de maica-obidata,
Cit de la pragul mortii sa-intoarse

Sufletul lui Parpangel indata"
$i, deschizInd ochii-ad000ara,
A5a cuvinta cu jele-amardi

84
"0 mania! zieu pacat neiertat

Fi-t-va ca ma trezi5i la viata.
0 clipita de m-ai hi lasat,

Eu vedeam fata da* fata
Toate hele ce vor hi sä hie
De-acum nainte pans -in vecie!..."
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85
Dar' mama-sa-I mingaie saruta,

Spuindu-i toate ce sa timplasa,
5i-intracea cu leacuri Ii ajutd.

Iar' daca de Romica frumoasa
adusa-aminte, -atunci de toate

S'uita de mai nainte visate.

86
Caci Brindu5a1-incredinta tare

$i virtos ca Romica trae5te
5i-inca este-intreaga fata mare;

Nici pe altul cineva iube5te.
Cu d'este 5i leacuri de folos
Curund it facu ia sanatos./

87
Iar' dupa ce-intreg ca 5i nainte

Tindrul tigan acuma stete,
Mama-sa-i dete-in calde placinte

Farmece, care-avea, pe-indelete,
Farmece de somn aducatoare,
Insa trupului nestriatoare.

88
Parpangel cazu ca mort indata,

Iar' Insa, culcindu-I linga sine,
In cotiga sa cea fermecatA,

Zbura din locurile straine
Drept acasa-in d'alba tiganie,
Unde pe toti afla-in bucurie.

89
Caci $i Romica tocma sosisa

$i spusese toati-a sa timplare:
Cum ia la cea curte nimerisa,

Cum apoi curtea-intr-o balta mare
S'au preracut, de-unde pe ia scoasa
In urma-o magaritd-aripoasal

5i
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80
Elle l'a baigne de ses paumes,

Puis elle le panse et l'embaume,
Alors son cur bat de nouveau

Et le sang court dans ses vaisseaux ;
Le troisieme jour, matinal,
Il donne de vie le signal.

81
Il recommence a respirer

Et ses bras, ses jambes a bouger ;
Comme apres un tres long sommeil,

Contrarie quand it s'eveille,
Il observe et voyant sa mere
Cherche a refermer les paupieres.

82
Brindup, lui serrant la main,

Chante avec douleur ce refrain :
« Parpangel, cligne a la lumiere

Tes tastes yeux encor voiles !...
Et regarde to pauvre mere,
Ne la laisse se tourmenter !... »

83
Ses pleurs de chagrin matemel

Se manifesterent si fort
Qu'ils ramenerent de la mort

L'ame egaree de Parpangel.
Ses yeux it tourna vers le ciel,
Ouverts une seconde fois :

84
« Oh ! mere, quelle grave erreur

De me ramener au malheur !
Si to m'avais abandonne

Un instant, j'aurais devant moi
Vu ce qui est et qui sera
Ici et dans l'etemite ! ... »
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85
Elle le caresse et cajole,

Elle l'aide avec ses onguents ;
Et it libere sa parole ;

De Romica se rappelant,
Il oublie tout ce faux brillant
Qu'il a rove auparavant.

86
Car lui affirme Brindup

Que quelque part vit Romica,
Qu'elle est toujours vierge vraiment,

Et qu'elle n'a pas d'autre amant.
Avec ses mots, avec ses soins,
Le voila nouvellement sain.

87
Mais alors que le jeune Rom

Se trouvait fringuant a sa guise,
Elle lui donna friandises

Melees de charmes abondants,
Des charmes repandant le somme
Sans nuire au corps aucunement.

88
Et Parpangel roide tomba ;

Elle le coucha pros de soi ;
Son attelage ensorcele

Quitta les pays strangers
Pour le blanc campement gitan,
Oil va chacun se rejouissant.

89
Car Romica vient d'arriver

Et raconte son aventure ;
Comment, dans cette cour impure

En marecage transformee,
Par sortilege transportee,
La sauva une anesse ailee.

                     



90
Brindga, de nimene vazutA,

Sosi tocma dupd cina mare
$i iard§', prin farmeca §tiutA

Trezinduli fiiul din somnul tare,
Trimisa dupa mindra Romica
Ca sal'o faca nuord §i flica.
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Brindu§a, discrete en moyens,

Atterrit apres le festin,
Et grace a nouvelles magies

Tira son fils de lethargie,
L'envoyant chercher la rebelle
Pour en faire sa
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NOTE CINTECUL V

1. De-aici sa poate cunoa§te ca voda facea cu tiganii saga, fiind ca la cererea lor asa minunata, au
raspuns ca sa fie dupa voia lor. C. Criticos.

a) $i ce avea sa faca cu nebunii, care gindea ca voda poate sa scurte departarea de la un
loc pans la altul sa faca dintrun mil numa o jumatate! Ivfindrila.

2. De buns sunk scoposul lui Voda era implinit aducind pe tigani aproape de Inimoasa, unde
doara voiea el ca sa sa afle; pentru aceasta le-au Invoit toate cite cerea. M. P.

a) Crezi to aceste, vere? Eu nu. C. Idiotiseanul.
b) Dar cum sa nu be cred, cind asa s'au aflat scrise! C. Onochefalos.

3. Cetatea NeagrA, (N. T.). Amintita.

4.

5. Tandaler s'arata incai cu gura ca nu sa teme, dar vom vedea mai incolo de este el acel viteaz
cum sa arata. M. P.

6. Bine zicea dar' Goleman cu cei alalti ca sa fuga; de buns sama avea plaza rea. Dar' de-acea ma
mir, pentru ce avangarda (adeca straja de nainte) mersese dupa bureti, cind ea trebuiea sa stee in loc

sa pazasca! Capitan Alazonios.
a) Nu este de mirat, deaca vom socoti ca avangarda tiganeasca nu-i ca celelalte a

Wenilor reguluite (regulate), ci tiganeasca! $i doara be era foame, iar' foamea n'are lege. Dar cauta
§i la avangardele noastre ce fac citeodata. Simplit.

7. Ce babe! Atitia oameni sa sa teams de oarecite sute de turci ! Eu singur nice de o suta nu m'a.
teme! Capitan Alazonios.
a) Lesne-i a grai de dupd cuptoriu §i din unghiet! Dar' ian' sa mergi odata la razboiu! Atuncia vezi

tot cite zece in locul de unu. Capitan Patitul.

8. Tocma la locul acesta, am cetit la izvodul de la Cioara insamnarea preinvatatului Talalau care
zice ca au aflat §i la alte scrisori aceasta istorie, cu ceva§' osabire, adeca: Vlad Voda vrind sa
ispiteasca pre tigani, ce ar face ei cind ar vedea venind turcii asupra lor, au imbracat pe a sa garda
turceste *i au facut navala asupra tiganilor carii vazind pe turci, de departe au trimis s-au Inchinat
lor zicind ca Vlad Voda i-au suit spre aceasta, iar muntenii imbracatfturcete i-au dus pins la Vlad
care dupd ce i-au °cant pentru aceasta a lor purtare, ei au raspuns ca n'au §tiut ca aceia era munteni,
ca de ar fi tiut nu s-ar fi supus. Eruditian.
a) Daca-i asa, trebue sa fie adevarat ce zice aici izvoditoriul, caci sa zice ca el insu§' a fost de fats

la toate de care sa scrie aici. Onoch.

$i
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si

                     



NOTES CHANT V

1. Ici on volt que le Voivode plaisantait avec les Tziganes, car, devant leur si merveilleuse requete,
it a repondu qu'il en serait fait selon leur volonte. C.Criticos.

a) Et que pouvait-il faire avec des fous qui pensaient que le volvode pouvait &outer la
distance d'un lieu a I'autre et recluire un mile de moitie! Mindrila.

2. Sans doute le but du Voivode etait-il realise en amenant les Tziganes pres d'Inimoasa, la ou it
desirait qu'ils soient bases ; c'est pourquoi it leur a laisse toute liberte et leur a offert tout ce qu'ils
demandaient. M.P.

a) Est ce que to crois toutes ces histoires, mon cousin? Moi, non. C.Idiotiseanul.
b) Mais comment ne pas le croire, puisqu'on l'a trouve ecrit de la sorte! C.Onochefalos.

3. Cetatea Neagra : en roumain, "La Citadelle Noire" (N.T.). Deja evoquee.

4. Devant la supe6orite accablante des armees qui envahissaient les pays roumains, notamment
lorsqu'il s'agissait des Turcs : 100 000 a 150 000 soldats pour une armee roumaine qui en comptait a
peine 15 000 a 20 000, les princes roumains appliquaient souvent la tactique de la "terre brillee et
abandonnee (pour le moment)", cachant les provisions, empoisonnant les eaux, les fontaines,
mettant le feu aux pAturages et se retirant vers la montagne, dans les forets. De la, ils sortaient la
nuit pour attaquer les Turcs. Voila pourquoi Vlad Voivode a ete sumomme du nom de Dracula,
voila comment s'expliquent des proverbes comme Codrul, frate cu romanul ("La fora, sur du
Roumain"), Casa noastra-i muntele ("Notre maison, c'est la montagne", N.T.), déjà evoques.

5. Tandaler veut montrer, par ses paroles, qu'il n'a pas peur, mais nous verrons plus loin s'il est
reellement le coeur vaillant dont it prend l'apparence. M.P.

6. Goleman a bien dit, avec les autres, qu'il faut fuir ; sans doute avait-il un mauvais pressentiment.
Mais je m'etonne : pourquoi l'avant-garde (c'est-a-dire la garde qui precedait) etait-elle partie
chercher des champignons, alors qu'elle devait rester sur place et surveiller, proteger les lieux ?
Capitan Alazonios.

a) Ce n'est pas etonnant, si on pense que l'avant-garde des Tziganes n'etait pas ordinaire,
comme les autres, mais tzigane! Et puis ils avaient faim, et la faim n'a pas de loi. Mais regarde donc
nos avant-gardes, ce qu'elles font quelquefois. Simplit.

7. Quelles vieilles femmes! Une foule de gens qui ont peur de quelques centaines de Turcs! Meme
moi tout seul je n'aurais pas peur d'une centaine! Capitan Alazonios.

a) C'est facile de parler en se cachant derriere le four, au coin de la chambre. Mais si vas, ne
serait-ce qu'une seule fois, a la guerre! Alors, it to semble en voir dix la ou it n'y en a qu'un. Capitan
Patitul.

8. Justement a cet endroit, j'ai lu dans la chronique de Cioara l'information du savant Talarau, qui
dit avoir trouve cette histoire dans d'autres ecrits aussi, a une faible difference pros : Vlad Voivode
a voulu mettre les Tziganes a l'epreuve, c'est-a-dire savoir ce qu'ils auraient fait s'ils avaient vu
arriver les Turcs a leur rencontre ; it a habille sa garde de vetements turcs et ils se sont tous jetes sur
les Tziganes qui, au vu des Turcs, alors qu'ils etaient encore loin, ont envoye des emissaires pour se
soumettre, disant que c'etait Vlad Voivode qui les avait obliges a agir ainsi ; et les Valaques habilles
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9. Neicu Inca sa vede a fi fost un om ca Gogoman. Zice catra turci sa-i erte Maica Precut
cind ei nu o cred; apoi tuna sã va ajute! §i Mahomet sã va traiasca! Cind Mahometu for demult
acum nu traia. C. Criticos.

a) Dar saracu Neicu de frica nu stiea ce zice mesteca toate impreund, numa ca sa
scape de nevoie. Simplit.

10. Eta sa vede a fi cuvint tiganesc, care sa zice romaneste iaca. Vra sa zica poetul ca Rizvan
tiganul care cunostea bine pe Voda, striga.: "iaca domnul, maria sa, este de fats" prin aceasta sa
descoperi insalaciunea, iar tiganii indata prinsara inima. M. P.

10a. Cita s-au spus pans aici de pozna aceasta, nu [sal afla foarte departate de Insemnarea lui
Talalau. M. P.

11. Aici sa vede ca tiparita firea tiganilor, caci pans a nu sti ei ca acei imbracati turceste era
munteni, socotind ca-s turci adevarati, nici un cuvint nu putea sa graiasca de frica, lard deaca sa
dusard muntenii de acia, atuncea si ei incepura a se lauda. C. Criticos.

12

13. Adeca Mutul vazind ca acum munten[ii] sint departe, nici pot sa auza, striga chiema pe
munteni sa intoarca iara, caci acuma tiganii le-or arata ca nu sa tern. M. P.

14. Va sa zica poetul; de s'ar putea bate vrajmasul cu gura, atuncea cel cu gura cea mai mare, ar fi
viteazul cel mai tare. M. P.

15. Poate ca cineva neinvatat fiind cu stihuri, nu va intelege ce s-au zis mai sus, am socotit a talmaci
acest loc. Spune poetul ca tocma cind tiganii acum sä imbarbatasa s'avea chief de a sa bate cu
muntenii, atuncia, prin o timplare, li sa facu prilej de a-s' arata vitejia, caci Omar Papa ce era
capetenia ostilor turcesti, vrind sa cerceteze pe Imprejur, tocma sosisa la locul acela, unde era tabara
tiganeasca, dar tiganilor iar le scapa vitejia. M. P.

16. Tiganii numai cu aceasta sa imbarbatara, ca. gindea ca aceia iara-s munteni, si, precum sa vede,
Tandaler asa gindea.

a) Sarace Vlade! Ce ajutoriu t'ai ales, care mai mare vole avea sa sa bath cu tine, decit
cu potrivnicii tai!

17. Asa fund tiganii Invitati, toti mergea pe turci $i era aproape de a da pe dinsii cu navala, cind
Parpangel, imbracat cu armele lui Argineanu si pe calul lui, alergind sosi inaintea tiganilor Si s5.
dusa drept pe turci; care lucre vazind tiganii si mai mult sa imbarbatara. M. P.
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a la maniere des Tures les ont amenes devant Vlad et, apres une bonne reprimande pour ce
comportement, ils avaient dit qu'ils ne savaient pas qu'ils avaient eu affaire a des Valaques et que
s'ils l'avaient su, ils n'auraient pas tents de se soumettre. Eruditian.

a) Si les choses se sont vraiment passees ainsi, alors c'est vrai ce que raconte la source, car
on dit que l'auteur a ete present lui-meme a tous ces evenements dont on pule ici. Onoch.

9. On voit que Neicu etait un homme semblable a Gogoman. II dit aux Turcs que la Vierge leur
pardonne, bien qu'ils n'y croient pas ; ensuite, que la lune vous aide! et que Mahomet vive! bien
que Mahomet ne flit plus en vie depuis longtemps. C.Criticos.

a) Mais, ayant peur, Neicu ne savait plus ce qu'il racontait et melangeait toutes les choses
dans le seul but de se firer d'affaire. Simplit.

10. Eta est un mot tsigane ; en roumain on dit iaca ("voila" - N.T.). Le poke veut dire que Razvan
le Tzigane, qui connaissait bien le Voivode, cria: "Voila le prince, son altesse est presents ", et par
ces mots it &voila la tromperie; alors, les Tziganes ont tout de suite senti leur cceur se remplir de
bravoure. M.P.

11. Ici, le caractere des Tziganes est bien presents, car aussi longtemps qu'ils ne savaient pas que
ces gens habilles a la turque etaient des Valaques, pensant qu'il s'agissait de vrais Turcs, ils furent
incapables de prononcer un seul mot, de peur, et une fois que les Valaques eurent quitte les lieux,
alors ils commencerent, eux aussi, a se vanter. C.Criticos.

12. Mut (en roum.) doit etre prononce Moutz (N.T.).

13. C'est-A-dire que Mut, observant que les Valaques sont loin a present, qu'ils ne pourront pas
entendre crier, les appelle pour qu'ils s'en reviennent, car alors les Tziganes leur montreraient que
maintenant ils n'ont plus peur. M.P.

14. Le poke veut dire: si on pouvait vaincre un ennemi avec la bouche, alors celui dont la bouche
est la plus grande serait le plus vaillant. M.P.

15. Peut-etre que quelqu'un qui n'a pas l'habitude des vers ne comprendra pas ce qu'on a dit ci-
dessus, je considere donc necessaire de foumir une explication. Le poke dit qu'au moment oil les
Tziganes venaient de retrouver leur courage et avaient envie de se battre contre les Valaques, alors,
comme par hasard, la chance leur apparut pour montrer leur vaillance, car Omar Pacha, le chef de
l'armee turque, voulant spier les environs, venait d'arriver a proximite de l'endroit oil se trouvait le
campement des Tziganes. Mais les Tziganes manquerent a nouveau ]'occasion de montrer leur
vaillance. M.P.

16. Les Tziganes ont repris courage uniquement en pensant que ceux qui les attaquaient etaient a
nouveau les Valaques et it est evident que Tandaler pensait de merne.

a) Oh, pauvre Vlad! quelle aide to as choisie, que cette aide qui veut plutot se battre contre
toi que contre tes ennemis ! Mindrila.

17. Les Tziganes, y etant ainsi invites, sont tous partis affronter les Turcs et ils etaient prets a se
jeter sur eux, lorsque Parpangel, avec les annes de l'Argineen et a cheval sur sa monture, est arrive
en courant, devancant ses compagnons, et s'est dirige droit sur les Turcs; les Tziganes, voyant cette
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18. Tiganii, precum sa arata, mergea asupra turcilor, insa pe incet; iar dacd vazurd ca turcii intorc
dosul, nu-i mai gonira, ci intoarsara acasa. M. P.

19.

20. Fiind tiganii sculati asupra lui Omar, el facusa orinduiala sa incungiure cu ai sai pe tigani
taie, dar' Vlad Voda chibzuind vremea, tocma atuncia venindu-i in dos, 1-au silit sa-§' traga inapoi
ceata ce trimesese Improtiva tiganilor, sä sä apere singur de navala lui Vlad Voda. Iar' tiganii de
aceasta nu §tiea nimica §i gindea ca ei au gonit pe munteni ce intorsese ad000ard. M. P.

21. Aici poetul lass pe tigani iara §i incepe de Parpangel §i ne spune ca mama lui au fost o vrajitoare
foarte minunata... M. P.

a) Brindup, precum o scrie poetul, e un fel de Circe (Chirchi), precum se afla la
Odisea lui Omer, care pe sotii lui Ulis prefacura in porci §i alte vite. Eruditian.

22. Vrajitoarele noastre de astezi Inca pun multa putere in firele do stramatura roie. M. P.

23. Acest feliu de vrajitori cu acest feliu de teramonii sa afla la multi poeti vechi, insa acum nu
s'aude nimic de unele ca aceste. Eruditian.
a) Poetul nostru toate le-au Imprumutat de la altii, ca fad.' mai placuta izvoditura. Musofilos.

24. Cuvintul sitiresc este vulgar §i obicinuit pe multe locuri, insa numa in noima aceasta, adeca
silesc cu meterpg sau vrajituri; fiind ca norodul crede ca prin ripe, viltori §i raspintii ca lacuiesc
duhuri necurate, drept aceasta zic despre vrajitori ca sitiresc (adeca chiama cu Oa) dracii de pe
acele locuri. M. P.

25. Cum putu is pe fiiul sau in cartita vrajita, cind zisa mai sus poetul ca au desjugat
balaurii le-au poruncit sa mearga in treaba-§'! Idiot.
a) Poetul au spus °data cum is i-au chiemat §i i-au inharnat; aici intalege de sine ca aflindu-§

fiiul, iara§' i-au chiemat, insa poetul nu spune ca fieVe care va intalege ca cum au mers de
acasa cu vrajituri, a§a putea sa mearga §i de-aci. Musofilos.
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scene, ont repris encore plus courage. M.P.

18. Ainsi qu'on le voit, les Tziganes se dirigeaient vers les Turcs, mais doucement ; et, en
s'apercevant que ceux-ci avaient pris la fuite, ils n'ont pas continue leur poursuite et sont rentres
chez eux. M.P.

19. A l'expression francaise, parlant d'un fainéant, d'un paresseux: "Il attend que lui tombent les
alouettes roties dans la bouche" correspond, en roumain, l'expression: Cade pall malaeata in gura
lui Natafleata ("Poire fondante tombe dans la bouche du paresseux") (N.T.).

20. Les Tziganes etaient incites contre Omar, celui qui avait le plan d'encercler les Tziganes et de
les tuer, mais Vlad voivode lui est tombe dessus par derriere au moment opportun et l'a oblige a
retirer son armee envoyee contre les Tziganes, le forcant a la rassembler pour se defendre lui-meme
de l'attaque de Vlad Voivode. Mais les Tziganes n'en savaient rien et pensaient que c'etaient eux qui
avaient pourchasse les Valaques, qui etaient venus, croyaient-ils, tine deuxieme fois. M.P.

21. Ici, le poke abandonne a nouveau les Tziganes et retoume du cote de Parpangel, en nous
apprenant que sa mere etait une merveilleuse sorciere... M.P.

a) Brindusa, dont le nom a ete mentionne par le poke, etait une sorte de Circe, celle qu'on
trouve chez Homere, dans l'Odyssee, qui avait transforms les compagnons d'Ulysse en cochons et
en d'autres animaux. Eruditian.

22. Nos sorcieres d'aujourd'hui attribuent, encore de nos jours, beaucoup de pouvoir aux debris de
fils rouges. M.P.

23. Ce type de sorciere et ces "techniques", on les trouve chez de nombreux pokes de l'antiquite,
mais on n'entend plus parler de telles choses aujourd'hui. Eruditian.
a) Notre poke a tout emprunte aux autres, afin de realiser une creation plus agreable. Musofilos.

24. Le mot sitiresc (en roum., N.T.) est vulgaire et it est courant dans beaucoup d'endroits, mais
uniquement dans ce sens, c'est-a-dire etre contraint par certaines sorcelleries et par certains
procedes ; et parce que le peuple croit que dans les ravins, les tourbillons d'eaux et aux carrefours
habitent des esprits mechants, it dit que les sorcieres aussi sitiresc (c'est-à-dire appellent de leurs
forces) les diables a sortir de ces endroits. M.P.

25. Comment a-t-elle pu amener son fils dans le char ensorcele, alors que le poke vient de dire
qu'elle avait libere les dragons atteles, leur mission terminee ? Idiot.

a) Le poke a dit comment elle avait appele les dragons et les avait atteles ; ici, on comprend
aisement que, en trouvant son fils, elle les appela de nouveau, mais le poke ne le dit pas, sachant
que chacun comprendra que, de la meme maniere qu'elle etait partie de chez elle par des
sorcelleries, elle pouvait sortir ensuite de cet endroit. Musofilos.

217

                     



CINTECUL VI

ARGUMENT

Satana cade-in melanholie
Socotind asupra sortii sale;

A iadului s'adima boierie
5i sa sfAtuiqte cu ce cale

Va sa"-ajute turcepilor gloate;
Tiganilor sa firesc bucate./

1

Acum peste-ochian soimanul soarer
Stralucea dositelor ostroave,

Noaptea cu neagra sa-invalitoare
Cimpi acoperisa si dumbrave,

Iar' de grele-ostaneli obosita
Dulce rapausa prin staure vita.

2
Numa fieri priveghiea rapitoare

$i barbatii cu cugete rele;
Lupul gonea dupa caprioare,

Buha vina-in tufe pasarele,
S'imbla s'alte jivini stricatoare
Ce-intunerec iubind fug de soare.

3
Era vremea tocma-intias data

Cind cinta cocosii de cu sara,
S'incalecind maturi sau lopata

La Ratezat strigoile zboare
Cind sa preimbla cele frumoase
Strimbind oamenilor dreptele-oase.3/

4
Toate-adeca odihnea cele bune,

Numa cele rele, blastamate,
imbla dupa-a for inselaciune,

Cum sint duhurile necurate,
Care nu dorm nice-odinioard,
Ci noaptea-In toate partite zboard.

5
Tocma pe-acea vreme, supt afunda

Tartarului pestere, Satana,
Scotind capul afara din unda

Vapaii nestinse, cu tirana
Sa privire, pe diavoli invita
Sa munceasca raptura-osindita,

6
Iar' el prin aceasta se desfata

Ca s'un craiu tiran dupa bataie,
Cind vede-oastea vrajmasa junghiata,

Cind noroade- Intregi stria si taie
$i e mihnit numa Ca nu poate
Asa taia noroadele toate./

7
insa-intraceasta noapte, de care

Zic eu, dupa ce oar' city vreme
Satana cauth cu desfatare

Cum chinuita aptura game,
In ginduri cazu §i socotele
Ce-i pricinuird-amard jele.

8
Pentruca cugetind el in sine

Cumplita sa din ceriu scapatare,
Apoi tot perdut vecinicul bine

Potrivind cu a sa de-acum stare,
Asa racni de jele si-urgie,
CIt clati iadul din temelie.

9
Crunti involbind ochi apoi: "Oh mie!

(Striga) Cu totul nesuferita
Viata si nemuritorie!...

Mai bine era- Intracea clipita
Cind fui surpat cu mindra mea ceata
Sa flu perit cu totul de-odatal... 4/

                     



CHANT VI

ARGUMENT

A mediter sur son destin,
Satan sombre en melancolie ;

La noblesse en enfer s'unit
Et tient conseil sur la maniere

D'aider les armees etrangeres ;
Les vivres des Roms prennent fin.

1

Le soleil par-dela les mersi
Brillant glorieux sur d'autres terres,

De la nuit le sombre rideau
Couvrait les plaines et clairieres,

Et le labeur des animaux
Accables de leur lourd fardeau.

2
Seule veillait la bete en chasse

Et Phomine &rase de disgrace.
Le loup la biche poursuivait,

La chouette les oiseaux guettait,
D'autres fauves s'aventuraient
Ceux par la nuit apprivoises.

3
C'etait ce prodigieux instant

Oil le coq jette un premier chant,
06 balais et-pelles enfourchant

Au Ratezat2 fuient les esprits,
Lorsque les fees qui se promenent
La raison du peuple malmenent.3

4
Tout etre de bien s'endormait,

Seuls les maudits et les mauvais
Furetaient pour leurs fourberies,

Comme le font mauvais esprits
Qui volent sans trouver repos
Vers les quatre coins cardinaux.
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5
En ce temps, de l'onde embrasee

- Profonde voilte de l'enfer -
Satan sort sa tete immergee,

Et de son regard tyrannique
A se jeter les diables invite
Sur les malheureux chaties ;

6
Soit du spectacle regale :

Tel roi despotique apres guerre,
Voyant l'ennemi poignarde,

Des peuples entiers massacres,
Ne pouvant le monde achever
En nourrit l'ultime regret.

7
Mais dans cette nuit evoquee,

S'etant un moment delecte
Des gestes, des gemissements

De Pete torture, Satan
Reste pensif, fait son bilan,
Et se desole longuement.

8
Car en soi-meme mesurant

Sa terrible chute du ciel,
Soupesant bien-etre eternel

Perdu dans son etat present,
Il hurla - detresse et colere
Tant que les murs d'enfer tremblerent.

9
Puis it prit terrifiant regard :

« Pauvre de moi ! Quel avatar !
Vie eternelle insupportable !...

J'aurais trouve bien preferable,
Tombant avec mes lieutenants,
Trouver la mort en male temps !... 4

-

                     



10
Caci macar muream eu fara vinta,

Dar' mergindu-mi in nimica firea,
Durerilor incai sa punea tints,

Nici ma-ar ghimpa trista pomenirea
Fericirilor mele trecute,
Curmata find prin moartea iute.

11

Ci nu mi-au priit varvara soarte
$'in razboiu imi fu protivitoare,

Nice-a vince-mi dede nice moarte,
Lasindu-mi aceasta rozatoare

Si nesuferita pomenire.
Oh! cruda, nespusa chinuire!...

12
Aceasta dar' aducere-aminte

M'apasa-acum... nu tu, Savaoate!5
Caci insus' a ta de-acu nainte

A-tot-putemicie nu poate
Alta sä faca-asupra-mi izbinda
Mai mult ocamica si neblindal

13
Deci sus, Satano! Scoala si-arata

Celui-de-Sus ca -ai Inca putere;
Si macar nu poate el sa pats,

Nici sa simtasca vreo durere,
Totus cere-a ta pe dinsul ura
Sa-ti izbindesti pe a lui raptura."6

14
Aceste zicind groaznic urla, iard

Tot iadul rasuna cu greu muget.
insus' diavolii sa spaimintara

Si vrInd sa stie-a Satanii cuget
Boierimea tartarului toata
Intr'o clipita fuss-adunata.
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15
Ochii Satana-isi intoarsa math.'

Cercetind pe tot insul in fata;
Inima pare ca-i sa desfata

Vazindu-si boierimea sumeata.
Apoi, dupd putind tacere,
Acest chip grai, rozindu-si ghierre:7/

16
"0, soti credinciosi ursitei mele,

Viteji protivnici naltei lumine
Ce stapineste mai sus de stele,

Stiu Ca v-aduceti aminte bine
De cea vecinica zio cumplita,
Domnia mea cind fu cutrupita.

17
Biruiti fum cu drept! in bataie,

Iar' nu supusi, asupriti; iard
Nice-intrasta pucioasa vapaie

Cu vecinica nestinsa para.,
Sintem plecati, unde fara spaima
Faptura pe Facatoriu defaima.

18
Stiti dara ca-a noastra mingaiere

Este in izbinda singur s'ura
Asupra celii de sus putere

Ce pedepseste $i nu sa-indural...
Dar', pecum vad, sa pare mie
Ca va-au apucat o trindavie!8/

19
Nu vad eu acum bujdind pe poarta

Iadului suflete ca nainte,
S'acusi va fi doar'desarta boarta

Aceastd-intunecoasa, fierbinte,
De n'om mai indraznire o data
A lupta cu oastea luminatA!

§i

                     



10
Et meme sans la renommee,

Mon etre partant en fumee,
Mes douleurs auraient une fin,

Se souvenir de mes bonheurs
Passes ne me tordrait le cceur,
L'arretant net la mort brutale.

11

Et le sort me fut capital
Ennemi, en guerre acharne,

Mort et victoire refusees,
Me laissant ce seul dechirant

Et plus cruel ressentiment
Que telle innommable torture !...

12

Ces reminiscences lugubres
Et non toi, Savaot !...5m'oppressent !

Car plus jamais, je le confesse,
Ne pourra ta toute-puissance

Obtenir sur moi violence
Plus maligne ou bien plus amore.

13

Debout, Satan ! Et montre, fier,
A celui des cieux ta vaillance ;

Et bien qu'il ignore malheur,
Ni ne puisse souffrir douleur,

Ta haine malgre tout implore
De la jeter sur tes epaules. » 6

14

II poussa un tel hurlement
Que l'enfer se fit gemissant.

Les diables meme s'effrayerent ;
Et voulant savoir sa pensee,

Noblesse infemale au complet
Se rassembla comme en priere.
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15
Satan d'un regard circulaire

Scruta chacun a sa maniere ;
Son cceur sembla se rassasier

De cette honorable assemblee.
Ensuite, apres silence a vif,
Il parla en rongeant ses grilles : 7

16
« Du destin compagnons fideles,

Hostiles a la haute lumiere
Qui regne au-dessus des etoiles,

Vous avez, je sais, en memoire
Ce jour maudit mais eternel
Qui mon royaume ensevelit.

17
Ni agenouilles, ni soumis ;

Vrai, a la lutte on nous vainquit ;
Sommes partis dans ce bilcher

Oia flamme toujours allumee,
La ou sans remords et sans peur,
L'Etre maudit son Createur.

18
Vous avez donc conscience claire

Du seul triomphe de la haine
Sur cette implacable puissance

Qui de la-haut, sans indulgence,
Punit ; mais a ce que j'ai vu,
Vous etes de flemme recrus ! 8

19
Ne vois tomber comme naguere

Les times, aux portes de l'enfer,
Brulante troll& de tenebres

Qui bientot sera sans raison,
A moins qu'une fois nous daignions
Marcher sur l'armee de lumiere.

                     



20
Fost-am in lume §i de-amaruntul

Toate-am iscodit. Adevarat!
Cumcd-incungiurind eu tot pamintul,

Mai cu sama-1 vad noao plecat,
lard tan adevarat cre§tine
Sau nu vazui, sau foarte putine.

21
Dar' ce folos! cind vad omenirea

Care fu-in pisma noastra
pana la ceriu firea

Si pand la partea cea mai fericita,
Rivnind a fi-oarecindva parta0
Dqertelor noastre-in ceriu 1aca§a.9/

22
insa nu fie-asta-adevaratal...

Ca marcie Satana sa vada
Urgisita faptura v'odata

Colo sus, in cereasca
Mai multindu-sa de-acum nainte,
Juru-mä pe tartarul fierbinte!...

23
Intii, crevinatatea sä piara,

Razboiu in tot pamintul sä fie,
intunerecul sa-intoarca iard

Cu tot feliul de pacat *'urgie;
Aceste-s in scurt poftele mele,
Ce rispundeti voi acum la ele?"1°

24
Atunci Velzavuv, hatmanul mare

00Ior negrii mdrii sale:
"Intunecate Doamne! mie-mi pare

(Grai) ca-ar fi lucru mai cu cale,
L'asind aceste pe-alt indelete
Sa stringem indata-a noastre cete.11/
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25
Caci eu din iscoade-incredintate

Care trimisesem sus, pe lume
Am intAles ca vor a sä bate

Vlad Voda cu Mahomet, §i-anume
De cerqtii calareti sa zice
Ca vor pe-agareni de tot sä strice.

26
Nu s-ar cuvini sa lasam dara

Nice noi pe cei de-a noastra parte,
Ci-indata sa purcedem afara

Purtind noi cre4tinilor moarte,
Caci de va birui Mahomet,
Cade 4i cre4tinia pe-incet."

27
"Bine, hatmane, ca-mi dai de 4tire!...

(Zisa mu4cinduli negrele buze,
Craiul intunecat cu rastire.)

Acum maria-mea va sa-auza
Cum e 4i-a celoralalti socoteala,
Ce au sa-mi spue fara sminteala.12/

28
intii, cum dintru voi fie4care

Sa sile4te spre-a iadului bine,
Amegind pe-om din dreapta carare,

Apoi, in ce chip ni sa cuvine
Sa-ajutam lui Mahomet indata:
Pre-ascuns, on cu sila vederata?"

29
Aici Mamona sa scula, mare

Vistemicul Domnului Satanei
Pe mina lui sint toate comoare

De supt pamint, aurul 4i banii.
"Tot iadul (grai dins) bine 4tie
Cit ii face-a mea dregatorie!...

inallindu-ii

livada,

1i

                     



20
J'ai parcouru, testa le monde,

Fen ai tout appris. Vrai de vrai !
L'observant partout a la ronde,

Je le vois devant nous plier ;
Des pays tout a fait croyants,
Je n'en vis, ou peu seulement.

21
A quoi bon ! Quand l'humanite

Creee a notre grand regret
Aspire a grimper jusqu'aux cieux,

Aux espaces les plus heureux,
A occuper o grand jamais -
Les domaines par nous quittes. 9

22
Que cela ne puisse arriver !

Le jure sur l'enfer brillant !...
Que la foule ne multiplie,

Que point ne voie le grand Satan
S'empresser les titres maudits,
La-haut, dans le vert paradis !

23
Qu'ait toute chretiente peri

D'abord ; et revienne la nuit,
Avec les peches, la colere,

Que guerre recouvre la terre :
En trois mots, men desir voiei ;
Que proposer pour l'assouvir ?1°

24
Velzavuv, general en chef

Des armees de la Noire Altesse :
« 0 sombre seigneur ! Il me semble

Que plus raisonnable serait
De petit a petit s'y prendre
Et que nos armees se rassemblent,11
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25
Car les plus sur des messagers

Envoyes la-haut, sur la terre,
Me disent que cherchent la guerre

Voivode Vlad et Mahomet,
Que de celestes chevaliers
Veulent les piens achever.

26
Ne devrions abandonner

Ceux qui sont de notre cote,
Allons plutot donc, sur-le-champ,

Apporter la mort aux croyants :
Si la victoire a Mahomet,
Reculera la chretiente. »

27
« Tu fais bien, chef, de me l'apprendre !...

Commenta le rude monarque,
En mordant ses levres noiratres.

Mon altesse, aussi, veut entendre
Ce que pense I'autre, A son tour,
Ses observations sans detours. 12

28
Tout d'abord, de quelle maniere

II travaille au bien de l'enfer,
En ecartant du droit chemin

L'homme, puis de quelle fawn
Porter aide au pafen demon :
En cachette ou bien au grand jour ? »

29
Mamouna se lave a son tour :

Grand tresorier du Sieur Satan,
En ses mains sont tous les tresors,

Sous la terre, l'argent et l'or.
«L'enfer entier le sait trop bien,
Ce que ma gestion lui obtient !... »

-

                     



30
Zieu! mai mutt decit toate-ii ajuta

Si mai multi dobinda-i aduce.
Chipul §i cararea mea batutd

Care pre-om la strimbatate duce,
Este pofta de-averi desfrinatA,
Intralt chip lacomie chiematal

31
Omul e plecat spre lacomie

Din leagan, caci firea buns -i dede
Indemnul curat de-a prii §ie,

Din care, ca din izvor, purcede
Crutarea vietii silintA
Spre-a-§' plini trupeasca trebuinta.

32
Dar eu asta firqe plecare,

Cu totul o stric prin lacomie
$i fac pre om de-in urma el n'are

Hotar in pofta sa. Iaca-o mie
De acolea sa nasc fapte rele,
Tot fiice-a lacomii §'a mele.

33
furatul, votria,

In§elarea, strimba judecata,
Ucigarii, vinzari, tirania,

Fataria, camata cruntata,
$i pe rind faptele rele toate,
Mai virtos ce trag spre bogatate./

34
Aurul acum stapine§te-in lume;

Prin acesta cumpar eu toate
Inimile; cu mici sau marl sume

Negutez tot feliu de pacate:
vinde patria pe

Cesta spre ucidere sa-invitA.
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35
Papa vinde darurile sfinte

Pentru galbanaA iar' patriarhul
Din Vizant le cumpard-inainte.

Din episcop pAnd la eclisiarhul,
Toti i§i prevind cele cumparate
Ce trebuiea sa fie-in dar date.

36
Craii §i mini§trii avind sete

De-argint, atita razboaie crunte;
Aurul is cununa de la fete,

Sparge casatorie nunte;
In scurt, lacomia nesatula
Toate ce-s bune le-intoarce-in hula.13/

37
$i cu-aceasta orbind eu prasila

Lui Adam, o-intorc de la carare
Bund duc pe-incet la topila

Noastra aici. Pre parnint, pre mare,
Mai toti muritorii despre mine
Cu-inaurite-s legati thine.

38
Iar' in cit prive§te-ajutorinta

Lui Mahomet si -a turce0i gloate,
Eu spun drept ca nu-s in socotinta

Lui Velzavuv, dar' nice sä poate,
0! hatmane viteaz, asta face
Care ne spui cum vad, iti place.

39
Linga cine puterea slava

Au Camas, hotarit lucru este.
Au gindevi ca Cel-de-Sus lasa-va

Sa savir§im, cum grae0, aceste?
Foarte te-amege§ti, de cu putere
Vrei a da turcilor mingaiere.14/

i-o

Ti lharia,

Celali mild,

i

'o

i,

i
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Parole ! elle aide plus que tout

Et rapporte le plus de sous.
Connus mes facons, mon chemin

Qui poussent au peche l'humain
L'envie des richesses, assoiffee,
Dite autrement : cupidite.

31
Pour son plaisir l'homme a penchant

Depuis le berceau car, clemente,
La nature suit droite pente

De son interet, d'ou le soin
D'abriter sa vie, le besoin
D'assouvir desirs quotidiens.

32
Mais ce tout nature] penchant,

Je le gate par convoitise
Et le pousse finalement

Aux limites des gourmandises,
D'ou cent mauvais agissements
- Mes enfants, ceux de convoitise.

33
Banditisme, vol, putainie,

Mauvais jugement, tromperie,
Meurtres, trahisons, tyrannie,

Sombre chantage, fourberie,
Tour a tour defauts et faiblesses
Les plus avides de richesse.

34
L'or regne a present sur le monde ;

rachete les cceurs grace a lui ;
Pour des sommes petites, rondes,

Je negocie tous les larcins :
L'un trahit pour un pot-de-vin
L'autre se lance dans le crime.
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35
Le pape vend saints sacrements

Pour trois louis, et le patriarche
Byzantin les prend sans qu'il bronche.

De l'eveque au petit abbe,
Tous vendent ce qu'ont achete,
Qui etait au don destine.

36
Avides ministres et rois :

L'argent, des guerres est l' etincelle,
Et l'or les flues depucelle,

Brise fiancailles et noces ;
En bref, ravidite sans fond
Transforme en mal ce qui est bon. 13

37
Ainsi les heritiers d'Adam

Je leur fais chemin rebrousser,
Et les ramene lentement

Chez nous, ici-bas, aveugles.
Sur terre et eau, tous les humains
Ont chaines dorees par mes soins.

38
En ce qui conceme rapport

A Mahomet, a ses armees,
Honnetement, ne suis d'accord

Avec le chef, on ne saurait
Oh ! Velzavuv, cher commandant,
Suivre ton desir apparent.

39
Qui &tient la gloire et la force ?

Ceci nous est chose entendue.
Mais celui des Cieux, le crois-tu

Nous laisser arriver au port ?
Tu to trompes donc situ penses
Les Turcs aider par la puissance. 14

:

                     



40
Ce-ajunge-o§taneasca ta-indrazneala

Asupra puterii inzaciuite!
Vitejia-inceata-a fi de fala

Si faptele ei cele mai vestite
SA numesc oarba numa
Cind lucreaza fara-intaleptie.

41
Deci Improtiva celui mai tare,

Nu vartute, ci minte maiastfa
Trebue-a folosi. Mie-mi pare

Ca nu cu vedita Si buiastra
Tarie noi sä dam ajutare,
Ci pre-ascuns, cu multa suptiare.

42
oamenii prin noi sa lucreze

Spre-a for perire necontenita.
N'ajuta-acum armele viteze

Cum punga cu galbeni tecsuita
Ace§tii, numa sa fie plina,
Acuma toti oamenii sa-inchina.15/

43
In urma ruinea mea sa fie,

Deaca eu cu banii nu voiu face
Mai mult decit in[tru] voinicie

Alt& a sä lauda place!"
Mamona fir§ind, Asmodeu risa
Si cautind imprejur aka zisa:

44
"Nu pentru ca eu sint logofatul

De taina-a marii-sale, dara.
Pentru ca ma tin §eretul

Cel mai mare-in asta neagra tars
indraznesc a-mi afata §i eu
Adinc §i maestru sfatul mieu.
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45
Insa, mai nainte de-a raspunde,

Voiu sä fac Mamonii o- Intrebare:
Pentruce sa-insumeata §i de-unde

Vin acele cuvinte sprintare
A lui? Drept ce-atita sa radica,
Socotind pre-alalti Intru nimica?16/

46
Nu voi Intunec vrednicia,

Caci banii-au in lume cautare;
Dar' ce-ajunge numa bogatia,

De n'ar fi vartute mai mare
Cui bogatie
$i-aceasta e mintea cu sfat plina!

47
Mamona cu banii face toate,

Dar' numa la cei cu lacomie,
La suflete de-argint insatate,

Tar Mamona doar' Inca nu §tie
Ca multe §i marl trebi pe parnint
Nu sa pot ispravi prin argint,

48
Ci prin tehne-ascunse iwlaminte,

Prin intrige, cu sfaturi viclene;
Ceste surpa §i pe cel cu minte,

Ceste sa-ajute-o4tile-agarene.
5i-acu§' vom vedea prin ispitire
Care §tie mai bine-a gicire."17/

49
Velial, ce peste politie

Are-in iad paza priveghiere,
Cel ce cu tot feliul de maiestrie

Lumeasca care domnia cere
E procopsit, Asmodeu,
Sa scula,-Incepind cuvintul sau:

dirzie,

§i-o
sa- Inching!...

Insi

sa-i

s'insa

1i

1i

firsind

                     



40
Que vaut to vertu militaire

Contre un tel élan decuple ?
Courage n'apporte plus gloire,

Et ses exploits les plus notoires
Ne sont qu'aveugle entetement
D'agir sans mar raisonnement.

41
Or donc en face du puissant,

Vertu ne faut utiliser ;
Mais plutot ruse. Il me parait

Que notre secours ne devrait
Pas etre ouvert, ni declare,
Mais finement dissimule.

42
A travers nous les hommes memes

Travaillent a leur propre perte.
Vaillantes armes n'aident pas

Comme ferait sac que voila,
Si d'or, d'argent etait rempli ;
Tout homme se plierait, ici. 15

43
Honte sur moi si a la fin

Jamais je n'obtiens davantage
Par Pargentifere moyen

Que ceux qui vantent leur courage ! »
Mamouna se tut ; et lui dit
Asmodeu, toisant le public :

44
« Ce n'est pour etre conseiller

Secret de sa majeste, mais
Juge comme le plus fute,

Le plus grand des noires contrees,
Que j'ose a mon tour presenter
Ma sage et profonde pensee.
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45
Or avant de donner avis

Aupres de Mamouna m'enquiers
De quoi donc il enorgueillit ;

Pourquoi donc ce discours alerte,
Pour quelle raison il se dresse,
Et pourquoi, nous, il nous rabaisse ? 16

46
N'essaie d'assombrir son éclat :

L'argent dans le monde a du poids ;
Mais que serait fortune meme

Si autre vertu n'etait reine,
Devant qui s'incline richesse,
L'esprit abondant en conseils !...

47
Mamouna obtient tout par l'or,

Mais des seuls titres qui l'adorent,
Du metal Ames assoiffees ;

Et Mamouna pour sill- ignore
Que bon nombre de faits sur terre
Ne s'arrangent de la maniere,

48
Mais par ruse, agrements secrets,

Brigue, echanges machiaveliques ;
Detruisant le plus dynamique

Que ceux-la aident les paiens,
Et nous verrons, par la traitrise,
Lequel a meilleure maitrise. 17

49
Velial, qui surveille et conduit,

En enfer, politique vie,
Celui dote de toutes sortes

D'habiletes sur terre fortes,
Quand Asmodeu eut fini,
De la parole se saisit :

                     



50
"Adevarat! nu sa-ar cadea mie

A mustra pe cei ce-au zis nainte
Doara ceva§' cam cu sumetie,

Dar', ca sa-arat cit poate sa-alintel8
Pe cineva iubirea de sine,
Voi mustra cu vedite pricine.

51
Fie§care sa lauds -ale sale

Si cu oareKare micwrare,19
Pe-ale altor socotind tindale;

Si toti va-in§elati, precum Imi pare,
Caci vrednicia voastra-impreuna
Iar' nu despartita, sa-afla buns./

52
Voi sinteti naltele madulare

Ace§tii imparatii de-aice;
Deci a voastra-impreuna lucrare

Trebue sa-o tie, sa-o radice.
Zadarnica-i a voastra putere
Deaca yeti lucra cu-impardchiere.

53
Deci socotind eu cele din lume

Care va -aduc voao suparare,
Im par ca ne§te deerte spume

Si fumuri fard de flacarare.
Pentr'aceasta-i si -a mea socoteala
Ca sa nu e§im not la iveala.

54
sa nu ne-amestecam la bataie

Cu puterea noastra vederata,
Ci mergind din odaie-in odaie,

Sa vedem pc cine, ce desfata,
5i-apoi pe om in tot chipul rau
Sa-1 otravim in cugetul sau./
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55
Iar in cit e pentru Mahomet

$'a lui Vlad mindrie de§arta,
Eu am Chieea de la cabinet20

Si mai bine cunosc a for soarte
Decit toti altii. Stiu *'aces bine,
Cui biruinta -In urma famine!

56
Intrigele sint acum acute

Tocma sa piarza turcii razboiul
Si sa sa vinca mii despre sute,

Caci lung nu va sprijini povoiul
001or pagine-o tariwara
Cind va fi sa-intoarca-adoaoara.

57
Iar' Vlad dintru a sa biruinta

Nu poate trage nice-un folos,
Fiindu-i tara cu nepriinta,

Dar' dintru toate mai virtos
Pentru ca din tarile vecine
Intr'ajutoriu nime nu-i vine!"/

58
Velial dar Mo loh Inca

Rostul sau dupa dinsul deschisa,
Moloh, fintina cea mai adinca

A desmierdarii trupeO, §i zise:
"Nime pe-om a§a supus nu tine
Intru rele naravuri, ca mine,

59
$titi voi bine ca eu prin a mele

Maestrii lunecoase
Maguliri, gidaliri §i momele,

Ochituri, zimbiri, glume-indraznite,
Pofte fierbinti 'indemnul trupesc
Acum toata lumea stapinesc.

firi,

'ispite,

                     



50
« C'est vrai ! Ne devais semoncer

Ceux qui ja se sont exprimes
- Avec quelque orgueil, j'en conviens.

L'amour-propre a la flatterie 18
Pousse ; et revelant a quel point,
Je critiquerai pour le bien.

51
Chacun fait l'eloge du sien

Et traite comme moins que rien19
Les autres dires, par mepris ;

Et tous vous vous meprenez gros,
Car vos connaissances en reseau
Sont utiles, et non isolees.

52
Vous etes les hauts dignitaires

De ('empire regnant ici ;
Et votre labeur reuni

Doit le soutenir, relever.
Force deviendra vanite
Si se refuse a l'unitaire.

53
Donc, soupesant ce qui, sur terre,

Vous apporte plus de misere,
Tout me semble de vaine ecume,

Et sans flamme, forme qui fume.
Ainsi, selon mon jugement,
Ne faut agir ouvertement.

54
Ne nous melons point au combat,

Nous devoilant avec éclat ;
Plutot, de maison en maison,

Cherchons d'Achille le talon,
Pour de la meilleure fawn
En chaque esprit verser poison.

229

55
Pour ce qui est de Mahomet,

Et de Vlad la vaine fierte,
J'ai la clef de son cabinet20

Et connais bien mieux ses secrets
Que quiconque. Et je sais a qui
La victoire a la fin sourit.

56
Intrigues sont des lors tissees

Pour que les paiens soient mines,
Centaines vainqueurs de milliers,

Car petit pays ne saurait
Flot peen longtemps maitriser
Lorsqu'enfin s'en retournerait.

57
Et a Vlad son triomphe entier,

Ne lui sera d'utilite,
Etant hostile a la contr.& ;

Et pour la plus forte raison
Que, de tous les pays voisins,
Nul ne lui apporte soutien ! »

58
Velial conclut, et apres lui,

Moloh prend la parole aussi,
Moloh ! la fontaine infinie

De tous les desirs corporels :
« Personne aussi bien ne maintient
L'homme dans le peche mortel ;

59
Vous savez que par mes moyens

Charmeurs et mes glissants appels
Flagorneurs, duperies, caresses,

Clins d'ceil, sourires, hardiesse,
Apres desirs, cris de la chair,
Je regne en maitre sur la terre !
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Tinerii ma poftesc cu- Infocare,

Batrinii pe-ascuns Imi voiesc bine,
Fete le m'a*teapta cu oftare,

Neveste sa topesc dupa mine,
Ba calugarul mi sa-imbie
Pitulindu-ma-intr-a sa chilie.21/

61
Deci nu precep ce-i aceasta fried

A voastra, temindu-va ca doara
Oamenii fund faptura mica

Sa nu sa radice-odinioara
La-acatare spits de marime
Cum voi ati fost Intru cea naltime!...

62
GInduri de*erte! Doar' nice-a zece

Parte din faptura cea iubita
A lui Savaot nu va petrece

In gradina raiului slavita!
Noi om avea partea cea mai mare,
S'aceasta-i destula-izbinda-im pare!"

63
Iar' Val, stolnicul mare, ce peste

Mincari bauturi era pus,
"Adevarat (au zis) lucru este

Ca n'avem sa-a*teptam colo sus
Oarecind ca sa-ajungem, la cele
Nalte laca*uri mai sus de stele.22/

64 65 66 23

67
Pentru-aceasta eu socotesc

Ca zadarnica toata cercarea
Vreunui razboiu cu soiul ceresc,

Insa pe care -11 minca spinarea
Cerce *'a vedea din apucare24
ca nu-i lucru lesne cumu-i pare.
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68
Drept ce sa ne piinem fara treaba

La primejdie? Sa dam cumca
Pre Mihail vom birui -In graba;25

Dara cel ce cu fulgere-arunca
Nemuritoare!... va rabda doara
Sa va-apropiati de nalta sfiara?26

69
Un tunet!... ca -In ziva cea-ingrozita

Cind furam surpati dintru naltie,
$i toti iacata-va-intr-o clipita

Svirliti supt tartar!... ba cine *tie
Cite mii de miluri mai afund,
Unde-acum nice dracii patrund!27/

70
Pentru-aceasta cu Velial eu

Depreund socotesc *i deaca
Vreti doara-a cunoa*te chipul mieu

Prin care suflete vinez, iaca
Vi 1-oi spune: tot ce intra-in gura
Fara treaba *i tars masura,

71
Tot aceasta este de la mine;

Betia grasa-imbuibaciune
Sint a mete trag dupa sine

Trindava cu totul uitaciune
De lucruri bune cuvioase,
Fac minti timpite trupuri grase."

72
In urma Velfegor vorba-apuca,

Stapinul credintelor dewrte,
Zicind: Nu-1 opresc eu sa sa duca

Carui i voia sa sa mai certe
()data, dar mie la-impartire
A fi cu dinsul nu-mi vine -In fire./

*i

*i

gi

gi

gi

gi

gi

gi

gi
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Me reclame la jeune ardeur.

Les vieux en douce me benissent,
Les filles m'appellent, languissent,

Les femmes de desk se meurent,
Et merne se laissent tenter
Le moine en cellule terre. 21

61
Je ne comprends donc vote peur,

Votre crainte que les humains,
Bien qu'on les connaisse mesquins,

Un jour a s'elever se prennent
Au premier des rangs glorieux
Que vous avez tenu aux cieux !

62
Folles pensees ! Pas le dixieme

. De ces descendants bien-aimes
De Savaot pour festoyer

. Dans les jardins du ciel de gloire !
En avoir la plus grande part
Semble suffisante victoire ! »

63
Et Val, grand maitre des remises,

Patron et des vins et des vivres,
« Ce n'est que pure verite.

N'allons pas attendre, perches,
Pour atteindre hautes contrees
Au-dela de la Vole Lactee.22

64 - 65 - 66 23

67
C'est pourquoi j'ai considers

Perdu d'avance tout essai
D'avec gent celeste lutter ;

Que celui qui serait tents
L'essaie ; des l'impulsion verrait 24
Que la chose n'est point aisee.
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68
Pourquoi nous fourrer sans raison

Dans le petrin ? Imaginons
Que Michel en hate vainquions ;

Croyez-vous que celui qui lance
Foudre immortelle aura patience
Pour qui touche a ses hautes spheres ?

69
Un tonnerre ! comme celui

Qui nous chassa ce jour maudit :
A l'instant serez renvoyes

Dessous l'enfer, et qui le sait,
Combien de miles encor plus bas,
La ou diables n'accedent pas. 27

70
C'est pourquoi, pareil a Velial,

Je porte jugement fatal,
Et si vous voulez reconnaitre

Ma fawn de chasser les titres,
La voici : tout ce qui penetre
Dans la bouche avec demesure,

71
Tout appartient a ma nature :

La lourde abondance et l'ivresse
Sont miennes et derriere se presse

L'oubli paresseux de tout ce
Qui est bon, ce qui est decent,
Betise, embonpoint engendrant. »

72
Et Belfegor parle a la fin,

Le maitre des vaines croyances,
Disant : « Aucun je ne retiens

De ceux qui preferent vaillance,
Mais ne desire l'alliance
Avec le sort qui sera sien.
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Eu ma sirguiesc in tot adinsul

Ca cea mica raza de lumina
Care-in om fu nascuta cu dinsul,

Sa-o-intunec sa nu fie sarina;
S-am facut acu multe ispite
Cu tot feliu de-aratari maestrite.

74
Fiescare crede in vreo lege

Care-o socoteste preste toate,
$i tot insul prin mine s'amege

Sau laturis' din cale s'abate.
Asa-1 intunec! de nice simte
Ca-are vreo precepere sau minte.

75
Fanatismul Suprastaciunea,

Ceste-a mele doao slujitoare,
Toata- adevarata -inch inaciunea

Dumnezieirii ceii faptoare
In shime-o prefac necuvioase,
Nevrednice, ba si rusinoase."28/

76
Satana, care cu suferinta

Pans -acum asculta: "Tot viclene
(Zise), dar nu spre ajutorinta

Grabnica ostilor agarene
Sfaturi mi-ati dat! Insa mie-mi place
Acum dupd gindul mieu a face!...

77
Deci tu, hatmane, pass s'adund

Din cetele cele mai viteze,
Intru tot, o leghioand buns

Ce-are poruncii mele s'urmeze."
Aici tacu Satana, $i-indata
Adunarea mearsa-imprastiata.

232

78
Dar' ce ma tragi de guler, o muss!

Tara§ catra d'alba
Care-acum ca fripta de spuza

Nu §tiea de ce sa sa mai tie.
Ca cu toate sfaturile sale,
Insa nu sa pusese la cale./

79
Iar', drags muss! scoate-ma -afara

Din boarta iadului puturoasa
Ca ma nadusesc de fum pars

$i n'as' vrea sufletu-aici sa-mi iasa!
Mai bine slugs -In tinda de raiu,
Decit pe tronul iadului craiu!... 29

80
Apoi ti-oi cinta, de buns sama,

$i de biata noastra tiganie
Ce-acum n'avea nici came nici zama,

Nice stiea de-asta natarie,
Caci vrea cit mai de curund sä faca
Rinduiala-in tara sa saraca.

81
Era tocma -In sfatul mai fierbinte,

Cind Corcodel suparat alearga
$i le spune-in putine cuvinte,

Ca de-acu nainte sä sa stearga
Pe buze de bucate, si zice:
ledati acum intinsi pa burice!..."/

82
Sfatuindu-vd cu gura goals

$i pintece flaminde... Trecura
Babe le cu colacii!..." Sa scoala

Tiganii socotind ca-i injura
Corcodel, caci nu putea sa creada
Sa fie-in bucate-atita prada.

tiganie!...
si

si

si
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L'empechant de vivre serein,

Je m'efforce par tous moyens
D'assombrir le moindre rayon

Qui avec l'homme prit naissance ;
J'ai imagine et j'ai feint
Mille attrapes et illusions.

74
Chacun a une loi se voue

Qu'il cherit au-dela de tout,
L'individu, a travers moi,

S'ecarte de son chemin droit.
Je l'embrouille si bien qu'il n'a facon
Plus d'esprit ni non plus d'emoi.
Qu'il perd esprit et emotion.

75
Infatuation, fanatisme

Sont mes deux esclaves soumises ;
Et d'humble croyance le signe

Envers Dieu, roi de creation,
J'en fais avec delectation
Singerie honteuse et indigne. » 28

76
Satan ecoutait assombri

Jusqu'alors : « Vos divers avis
Sont malins, mais trop incertains

Secours rapide a mes peens
Je veux porter. Il me plairait
D'en faire a ma tete a present !...

77
Va ramasser, toi, commandant,

Parmi guerriers les plus vaillants,
Bonne legion, la plus forte,

Qui mon vceu a la lettre porte. »
Il se tut. Tout de suite apres,
L'assemblee etait dispersee.

233

78
Mais pourquoi, muse, m'appeler

A nouveau de l'autre cote !
Les Roms blancs, comme si

Ne savent plus quoi inventer :
Malgre conseils en quantite,
Aucune action n'est decidee.

79
Chere muse ! fais-moi quitter

Ces espaces malodorants,
La fumee, le feu m'etouffant,

Epargne, s'il te plait, ma vie !
Mieux vaut l'esclave au paradis
Qu'en enfer le prince regnant !... 29

80
Assurement te parlerai

Des Tziganes infortunes
Qui, sans pain ni yin, ignoraient

Subir cette calamite ;
Ne cherchent qu'a rendre la paix
Au pays, dans un bref delai.

81
Et le conseil son plein battait

Quand Corcodel accourt
Leur demandant d'abandonner

Desormais tout espoir de mets.
« Et des a present it commente -
Couchez-vous donc dessus vos ventres !... »3°

82
Bouche vide conseil tenez,

Estomac creux... Les vieilles qui
Gimblettes apportent sont parties !... »

Les Roms se redressent croyant
Qu'ainsi parlant Corcodel ment :
Vivres ne peuvent s'epuiser.

;

brutes,

fache,

                     



83
Pe laieti pe goleti punea vina

Toate celelalte rinduite
Cete; sica sa. le crepe splina

Ii blastAma ca-au mincat atite
Clise rincede, malaiu zard,
Care-ar fi ajuns si pentr-o tars.

84
Tandaler, care-acum apucasa

Cirma demult, strigind sa scoala:
"Mincatoriu da came puturoasa,

Laet spurcat!... Asta nu-i
$i foarte te-inseli de crezi tu doard
A te mintui cu vorbe-usoarel

85
Pentruce nu ne-ai spus tu din vreme

Cumca pa firsit merge bucata?
Dar' lass!-acusi, acusi tu vei screme

Toate ce-ai mincat. Numa fi gata;
Acus' vom alege pre-un mai-mare,
$'atunci va fi vai de-a to spinare!"

86
Iar' Corcodel cu zimbire-amard

Ringindu-si dintii zise: "De tine
. Nu ma tern eu nice-odinioard,

Tandalere! SA-ti fie rusine
Odata-a grai despre toti rau
$i-a te ginfa ca si broasca-in 31

87
Aurariul tot sä-infoca $i push

Mina pe cioarsa ruginita,
0 trash cu iutime nespusa

$i, de nu-1 tinea- Intracea clipita
Cu floace cu tot ii taia capul./
Balaban, doard-atuncea ca napu132

234

88
Insa golatimea-intaritata

Multa-acum Imprejur sä strinsese
$i era de bataie toti gata,

Inteatita treaba le-ajunsese!
Dar' de-odata-auzied de parte
Dobe, sorle s'uete mari foarte.

89
"Fugiti [acu] care-incatro poate,

Ca iaca turcii yin sä ne taie!..."
Strigard batrinii okra glo ate,

Iar' de frica amurtita laie,
In loc cauta-in grabs scapare,
Sta Ears graiu fard miscare.

90
Atuncea striga cu voinicie

Tandaler, cit putu tare foarte:
"Toti in arme cu mine sä vie,

Ori la biruintA,-ori catra moarte!...
Mai bine sa murim pe-indalete,
Dacit sä tragem foame sete."33/

91
Prin aceasta bietii mai luard

Inima tiganii, putine
Ceasuri, dupd-obiceaiu, sa-inarmard,

Macar [ca] nu le parea preabine
$i parea ca inima le plinge,
Scirbindu-sa de batai si singe.

92
Dar' totusi' inimindu-i din gura34

Tandaler, nu-si arata ei frica.
Dupd ce-apoi inarmati statura,

Parea ca nu sa tem de nimica;
lard scotind sabia din teach,
Tandaler be spunea cum sd faca.

§i

§i

tau!...

de-a-§'
§i

§i

§i-in

tindalal...
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Les plus nobles de cette troupe

Accusent le plus pauvre groupe :
Its souhaitent voir &later

Leur panse, d'avoir tant mange,
De lard, babeurre et polenta,
D'un peuple entier tout le repas.

84
Tandaler attrape a l'instant

Les lines et se 'eve en criant :
« Devoreur de viandes pourries,

C'est pas vrai !... Nomade pourri !...
Tu te trompes en imaginant
Te sauver par des faux-fuyants.

85
Pourquoi n'as-tu pas dit a temps

Que les mets allaient diminuant ?
N'aie pas peur, tu vas nous cracher

Tout ce que tu as avale.
Nous elirons un gouvernant,
Alors sois pret pour tes tourments.

86
Corcodel, le sourire amer,

Grimacant de toutes ses dents :
« Je ne te crams point, Tandaler !

Tu devrais par contre avoir honte
De tout le mal que tu racontes,
Te pavanant, crapaud d'etang ! 31

87
Sang d'orfevre ne fait qu'un tour ;

Il saisit son sabre rouille,
Le brandit sans aucun detour

Et, Balaban ne Pea tenu,
Comme au navet tranche it etit
Son chef, la tignasse en couronne. 32

235

88
Mais emeches, les va-nu-pieds

Se sont rassembles, braves Roms,
A bagarre prets, tout autour,

Tanta cceur le sujet leur tient !
Alors ils entendent au loin
Des cris, des clairons, des tambours.

89
« Fuyez, chacun de son cote,

Les Turcs viennent nous decimer
Crient a la foule les anciens ;

Elle, transie de ce que craint,
Au lieu de fuir a la sauvette,
Reste sans mouvement, muette.

90
Tandaler, de bravoure pris,

De toutes ses forces leur crie :
« Ceux qui sont armes fassent effort,

Dans la victoire ou dans la mort !...
Plutot tout de suite perir,
Que la soif et la faim souffrir. » 33

91
Les Roms retrouvent leur ardeur ;

Et en seulement quelques heures,
Selon leur coutume, ils s'appretent,

Bien que, ce faisant, ils regrettent,
Et leur cceur semble sangloter,
N'aimant pas la guerre et les plaies.

92
Tandaler en mots les exhorte, 34

Refoulant leur peur de la sorte.
Et lorsque les voila armes,

Rien ne semble les effrayer ;
Lors sortant du fourreau l'epee,
Ce qu'il faut faire it a montre.

L..
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"Cautati la mine! Luati aminte!

(Le zisa)-Acum voi sinteti armati!
Dar' trebue-a socoti nainte

Pentru ce?-Unde mergeti? Ce cautati?
Ca sa nu ziceti mine-poimine:
Tandaler au latrat ca §'un cine!... 35/

94
Copiii va cer da mincare

Si catra voi cu lacrem[e] striga.
Aici nu va este-alts scapare

Fara la malaiu sau mamaligal...
Caci gura pruncilor din taciuni
Nu sa poate-astupa cu minciuni!36

95
Cui dara-i voia sa mai traiasca

Dupa mine vie-intr-un noroc.
Numai trebue sa sa pazasca,

Cum I-au pAzit mums -sa da foc,
Ca dind pa not vreo strains gloats
Sa nu stee cu gura cascara,

96
Ci, cind of striga eu de la frunte,

Toti in mini sal' aiba-armele gata.
$i da-ar hi vra§mapl cit un munte,

Sa dea pa dinsul da-a daramata,
inchizind ochii dind pa moarte,
CrucW, curmezi§', in toata parte.37/

236

97
Cu ochii-inchi§i e bine-a sa bate,

Ca nu cauti vrajrna§ului in fats,
Nici to temi da-a lui infricopte

Arme sau cautatura indrazneata,
Nu vezi cine linga tine pica
$i pan' la moarte nu §tii da frica.

98
Racniti, chiuiti, strigati din gura,

Cit va-a-incapea pe grumazi da tare.
Asta-i inca-o buns-invatatura,

Ca-a§a sa-imbarbata fiecare,
Iar' neprietenul sa spaiminteazd
$'a sa baga-in razboiu nu cuteaza!"

99
Tandaler invatatura

Porunci sa mearga dupa sine
Toti armatii, strigind: bum! bura!

Merg tiganii spre rau, sau spre bine,
Cu inima de frica-inghietata,
Dupa Tandaler, ca dupa-un tatA.38/

*i

*i

fir*ind
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« Regardez ! Et souvenez-vous !

(Leur dit-il). Vous etes armes !
Mais devez d'abord reflechir :

Pourquoi ? Oiz ? Dans quel but agir ?
Que je n'entende pas demain :
Il a aboye comme un chien !... 35

94
Les enfants a manger demandent,

Entre leurs larmes vous regardent.
Vous n'avez que deux solutions,

La farine ou la polenta :
Gosiers des enfants des tisons
De vent ne se contentent pas. 36

95
Celui qui souhaite encor vivre,

La chance avec lui, qu'il me suive.
Il doit seulement se defendre,

Comme du feu sa mere tendre,
Et devant l'armee assaillante,
Qu'il ne reste bouche beante.

96
Et lorsque devant vous crierai,

Chacun serre son arme, pret.
L'ennemi serait-il rocher,

Qu'il s'y precipite enrage,
Fermant les yeux, frappant en croix,
Cotes et travers a la fois. 37

237

97
Mieux vaut lutter les yeux fermes,

Sans regard ennemi croiser,
Sans craindre son ceil assombri

Ni ses armes qui terrifient.
On ignore ainsi son voisin
Et la crainte jusqu'a la fin.

98
Criez, hurlez du fond des tripes,

Autant que vos poumons resistent.
Cet autre bon enseignement

Encourage tout regiment,
Et l'ennemi epouvante
N'ose a la fin plus guerroyer ! »

99
Tandaler, apres l'instruction,

Commande qu'on le suive au son
De cris tels que Hourrah ! hourrah !

Coeur engourdi de desarroi,
Les Roms pour le bien, le mal, vont
Sont enfants qui suivent ses pas. 38

                     



NOTE CINTECUL VI

1. Cuvintul oiman doara nu este pretutindene obicit ca in Ardeal, pentru aceasta trebue a ca prin
acest epiteton sa intaleg numai lucruri bune, curate *i oarecumva sfinte. Nice de obste sa zice
Para numa soarele, albina, pinea SA vede a fi cuvint turcesc. P. Filo logos.

3. Poetu vrind sa obrazuiasca vremea de noapte, spune pe rind toate ce sa timpla pe acea vreme;
intraltele, find ca el, unde poate, baga poveOle de obste, pomeneste aici §i de strigoi, care dupA
crezdtoria de obste incaleca mdturi lopate cu acele zboard la Ratezat, adecd la un munte ce este
intre Tara Romaneasca intre Ardeal. Erudit.
a) De aci se cunoa.%e ca izvoditoriul cel de-intii acestor stihuri au fost ardelean, caci almintre nu ar

fi pomenit de Ratezat. Criticos.
b) A§a dard ar trebui sa fie din Thesalia, caci pomenqte Parnasul, muntele Thesalii; ar trebui sa

fie §i muntean, ca pomenqte Cetatea Neagra ce este in Tara Munteneasca! Mindrila.

4. Aici, pentru mai buns intalegerea, trebue a lua sama ca poetul obrazuind noapte, hotare§te vremea
cind cintA intig data, adecA cu un ceas sau doao inaintea miezii-noptii; caci, pe cum spun
cartile babelor, atunci au putere duhurile necurate. Deci poetul vrind sa vie cu povestea la Satana,
zice ca tocma pe acea vreme el au obicinuit a scoate capul de subt unda focului petrece,
cautind cum sä muncesc sufletele pacatoase. Insa (adauge poetu) in acea noapte ii vinira Satanei ne5te
ginduri de care foarte s-au scirbit. Adecd socotind el ca oarecind era in raiu intru fericire, iara acum
in iad, supus chinurilor, sä mihni a§a racni, cit tot iadul sa cutremura. M. P.

6. Monologul acesta nu sä poate intalege de toti, numai de cei ce sint procopsiti la S. Scripturi.
Musofilos.

7. Ghierre va sa zica brinca cu unghii man, cum au vulturii sau M. P.

8. Satana aici sa inchipuieVe, pecum am zis la cintecul dintii, capetenia duhurilor necurate, care mai
nainte de osindire era in ceriu cel mai intii arhanhel §i sa chiema Luceafar, adecd purtatoriu de
lumina. El aici graqte catra cei alalti soti ai sai. Insa ce poate sa graiasca Satana alts fArA numa
blastamuri; insa poetul vrind sä-I arete poetice*te, precum este, foarte bine 1-au nimerit. Eruditian.
a) Asa, foarte bine, cind it face sä graiasca hule asupra dumnezieirii! Par. Desidemonescul.
b) Apoi §'alta este: de unde au tiut poetul acesta cele ce au vorbit dracii in iad! C. Idiotiseanul.
c) Dar' ca nu-i asa, vere, caci t'am spus de atIte on ca le-au aflat asa scrise. C. Onochefalos.
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NOTES CHANT VI

1. Le mot §oiman (en roum.: "faucon", "aigle"; adj. "vaillant" - N.T.) n'est pas utilise partout de la
meme facon qu'en Transylvanie; c'est la raison pour laquelle.il faut savoir que par cette epithete, on
designe uniquement de bonnes choses, pures, .propres et, d'une certaine maniere, saintes. On ne dit
pas §oiman pour n'importe quoi, mais seulement au sujet du soleil, de l'abeille, du pain etc. Ce mot
semble etre d'origine turque. P.Filologos.
( Pour le mot roumain §oim - "faucon", qui est la base du derive §oiman, les dictionnaires indiquent
tout de meme un etymon hongrois: solyom. N.T.)

2. Le massif de RAtezat, dans les Carpates meridionales de Roumanie (le sommet Retezat : 2477 m)
(N.T.)

3. Le poete veut caracteriser le temps de la nuit ; it dit alors tout ce qui se passe pendant la nuit ; entre
autres choses, car chaque fois qu'il en a la possibilite, it ajoute des histoires, des contes, ici aussi ii
mentionne les fantomes qui, selon les traditions populaires, chevauchent des balais et des pelles et
s'envolent vers le Ratezat, c'est-a-dire une montagne qui se trouve entre la Valachie et la
Transylvanie. Erudit

a) On sait ainsi que le createur de ces vers etait transylvain, car sinon it n'aurait pas mentionne
le nom de Ratezat. Criticos.

b) La meme situation doit se passer en Thessalie, car on mentionne le Parnasse, la montagne
de Thessalie ; it (l'auteur) doit etre aussi valaque, car it parle aussi de Cetatea Neagra ("La Cite, la
Citadelle Noire" N.T.) qui se trouve en Valachie! Mindrila.

4. Ici, pour une meilleure comprehension, it faut preciser que le poete caracterisant la nuit decide le
moment du premier chant des cogs, a savoir une ou deux heures avant minuit ; car, a ce moment-la,
les mauvais esprits ont beaucoup de pouvoirs. Donc, le poete, voulant en arriver a Satan, dit que lui
aussi avait l'habitude de sortir sa tete de l'onde de feu pour s'amuser et regarder comment les pecheurs
sont tourmentes. Mais (ajoute le poete), cette nuit-la, Satan eut des idees dont it fut &goat& Car, se
rendant compte qu'autrefois it etait au paradis, bienheureux, et que desormais it etait en Enfer, soumis
aux tourments, it s'attrista et lanca un tel cri que tout l'Enfer en trembla. M.P.

5. Savaot (en roum.) : Dieu des armees celestes (des anges). (N.T.)

6. Ce monologue ne peut etre compris de tout le monde, mais uniquement de ceux qui se sont
abreuves aux Saintes Ecritures. Musofilos.

7. Ghierre (en roum., "griffes") veut dire main avec de longues griffes semblables a celles qu'on voit
chez les vautours, les ours. M.P.

8. Satan s'imagine ici, ainsi que nous l'avons precise dans le premier chant, le chef des mauvais
esprits qui, avant la condamnation, fut aux cieux le premier archange et s'appelait Lucifer, c'est-a-dire
porteur de lumiere. Ici, it parle a ses compagnons. Mais que peut-il dire d'autre que des paroles
injurieuses; le poete, desirant le presenter du point de vue poetique, comme it est, l'a tres bien reussi.
Eruditian.

a) C'est donc tits bien lorsqu'il lui fait dire des infamies contre Dieu! Par.Desidemonescul.
b) Ensuite: comment a-t-il su, ce poete, ce que les diables ont discute en Enfer! C.Idiotiseanul.
c) Mais alors, mon cousin, je t'ai déjà dit plusieurs fois qu'il les a trouves, ces mots, ainsi

ecrits. C. Onochefalos.
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9. Satana zice ca Dumnezieu a facut omul in pisma lui a sotilor lui, ca oarecind sa lkuiascd acolo,
unde au ldcuit ei find Inca Ingeri. Simplitian.

10. Ce manie sataneascd! Simplitian.

11. VelzAvtiv este un nume devolesc care s'afla la Evanghelie. insa fiind ca Satana este imparatul
intunerecului, pentru aceaia Velzevuv ii zice Intunecate Doamne, apoi Neagra Maria-sa.
a) Oare nu este aici ascunsd satera? Ca intru multe pand aici am luat [sama] ca poetul acesta multe

zice care nu sa pot intelege Intralt chip, insd aka tie acoperi satera sa de bine, cit nu fie§te care o
cunogte. C. Criticos.

12. Acum percep eu povestea. Adecd Satana au strins sfetnicii sai, ca sa sfatuiasca in ce chip are sa
ajute paginilor!

13. Mamona Inca nume de diavol §i sa ea la Evanghelie. De obste sa zice el duhul lkomii.
a) Pe Velzavuv zisd poetul ca este hatmanul Satanei, iar aici pe Mamona face vistemic! ca cind

diavolii ar avea in iad acest feliu de dregatorii! Idiot.
b) Bagd-le in teacd, vere, ti-am zis nu o data, nu mai vinui poetul, cind el aka au aflat scris. Onochef
c) Vedeti dard ca bine zisdi eu ca aici [este] o satera ascunsd! Criticos.
d) Acum mie-mi scapd rabdarea cind vad ludri aminte de acest feliu! Am luat sama mai Inainte ca

care nu intalege ce este poesia ce va sa zica poetu acela mai bine sa tacd §i mai bine sa tie cu
dumnelui Chir Onochefalos, caci mai multd cinste-ti va face. Unde ar fi izvodirile poetice§ti a lui
Omer, a lui Virghil in vremile noastre, a lui Milton la inglezi, a lui Tasso la italieni §i a lui
Clopstoc la nemti, de ar fi socotit aceste invAtate noroade de din§ii, cum socotesc ace0 mai sus
cirtitori asupra poetului nostru? Musofilos.

e) Nu t'am spus, vere, ca asa este? Iacd dum. Musofilos intalege mai bine decit not amindoi.

13a. Aici Mamona spune toate faptele rele care izvoresc din ldcomie. M. P.

14. Satana fku doao intrebari la boierii voevozii sai: adecd spue fie*te care in ce chip el
lucreazd spre binele de obste a iadului, amegind pre oameni! Apoi, in ce chip socotqte ca sa sa dee
ajutoriu turcilor. Mamona la cea de intii intrebare spusd cu de-amdruntul laudele sale, iar' la a doao
da sfatul sau, ca sa nu sa dee turcilor ajutoriu cu chip vederat, ci pe ascuns. M. P.

15. Vezi, vicleanul, ce sfat au dat! Simplitian.

16. Asmodeu. Aceasta Inca este nume de diavol, cunoscut la S. Scripturi, §i mai cu sama sa chiamd
duhul in§elaciunilor; iar' cuvintul beret nu este pretutindene cunoscut; pentru aceasta romanqte se
poate zice amegiu. Apoi cuvintu sprintariu, sprintare Inca sa vede a fi romanesc, ce sa poate zice
amintre ingiurkoriu, defAinatoriu. Filologos.
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9. Satan indique que Dieu a cree l'homme contre sa volonte et celle de ses semblables, afin que
l'homme habite un jour la oft les diables habitaient lorsqu'ils etaient des anges. Simplitian.

10. Queue colere diabolique! Simplitian.

11. VelzAvuv (en roum., variantes: Be(e)lzebut, Ve(e)lzevut etc. ; Belzebuth, Belzebul, nom
biblique dans le Nouveau Testament du dieu philistin Baal Zebul - "le Dieu des mouches". II designe
le diable N.T.) est le nom diabolique qu'on trouve aussi dans l'Evangile. Mais parce que Satan est
l'empereur des Tenebres, voila pourquoi Velzevus l'appelle Sombre Seigneur, puis Sa Sombre
Altesse.

a) Est-ce qu'il ne s'agit pas ici dune satire? Car dans plusieurs endroits j'ai remarque que le
poete dit beaucoup de choses qu'on ne peut pas interpreter autrement, mais it sait si bien cacher,
couvrir sa satire, qu'elle ne peut pas etre saisie par quiconque. C.Criticos.

12. C'est maintenant que je comprends, enfin, l'histoire. Donc, Satan a rassemble ses conseillers afin
de decider comment it fallait aider les paens!

13. Mamona, encore un nom de Diable que l' on retrouve dans l'Evangile. En general, c'est l'esprit de
la convoitise.
Ici, Mamona (en roum . ; Mammon designe, en arameen et en hebreu, la richesse ; dans l'Evangile, it
personnifie l'argent et la puissance ; N.T) raconte tous les mefaits qui decoulent de la convoitise.
M.P.

a) Le poete a dit que Velzavuv est le marechal de Satan, et ici Mamona est tresorier general ! On
dirait que les diables auraient dans l'Enfer des fonctions semblables ! Idiot.

b) Arrete avec ces remarques, mon cousin, je t'ai déjà dit que le poete l'a trouve ainsi &fit.
Onochef.

c) Voyez-vous, j'ai eu raison en vous precisant qu'ici ii s'agit d'une satire cachee ! Criticos.
d) Moi non plus je n'ai plus de patience lorsque je vois ces remarques. Je pense que celui qui ne

comprend pas la poesie et ce que veut dire le poete, it vaut mieux qu'il se taise et qu'il soil du cote de
Chir Onochefalos. Ou seraient alors les inventions poetiques d'Homere, Virgile, et, de nos jours, de
Milton, chez les Anglais, et Tasso, chez les Italiens, et Klopstock, chez les Allemands, si ces peuples
avaient apprecie ces createurs comme le font ces critiques de notre poete ? Musofilos.

e) Tu n'as pas retenu, mon cousin, que les choses sont ainsi ? Voila que ce monsieur Musofilos
comprend mieux que nous deux ensemble.

14. Satan pose deux questions a ses boyards et voivodes : que chacun precise de quelle maniere it
travaille pour le bien general de l'Enfer, en trompant les gens! Ensuite, par quel moyen aider les
Turcs. Mamona, a la premiere question, se vanta avec ses exploits, et, a la deuxierne, it conseilla
d'aider les Turcs non pas ouvertement, mais en cachette. M.P.

15. Tu vois, le fourbe, de quel conseil it est capable! Simplitian.

16. Asmodeu (en roum. ; Asmodee, personnage biblique, demon de l'amour impur N.T.). C'est
aussi un autre nom du diable, connu dans les Ecritures Saintes, et it designe surtout l'esprit des
tromperies; et le mot beret (en roum.; mot utilise par l'auteur dans la strophe precedente, vers 3, que
nous avons traduit par juste - N.T.) nest pas connu partout; pour ce sens, on peut dire en roumain
amegeu (du verbe (a) amAgi - "tromper, duper" N.T.). De meme, le mot sprintariu, sprintare
(utilise dans le vers 4 de la strophe suivante, que nous avons traduit par alerte - N.T.). On voit bien
qu'il est aussi roumain et qu'on peut le dire autrement par ingiurAtoriu, deraimatoriu. Filologos.
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17. Suflete de argint insAtate. Aceasta Intru o altd limba doard nu s-ar putea zice, dar' in limba
noastra nu §tiu de unde s-au obicinuit a st zice, in loc de foame de aur §i de argint, sete de aur sau
argint. Apoi cuvintul tehne insemneazd me§terwg viclean. M. P.

18. S'alinte, adecd sd maguleascd.

19. Tindale. Acest cuvint este obicinuit pe une locuri §i insamneazd nimicuri sau lucru de nimicd,
jucardi. M. P.

20. Cabinet este cuvint frantozesc §i semneaza camard, carnal-up sau, cum zic pre aiure, odaie. Insa
apoi s-au luat de ob§te de sd zice locul, unde sd face sfatul de taint la curtile domnevi sau
imparate§ti. Pentru aceasta zice Velial ca el §tie sfaturile cabinetelor §i §tie ce fir§it va fi intre Vlad §i
Mahomet. C. Filo logos.

21. Moloh Inca este nume de diavol i numit la Scripturd.

22. Val sau Bal Inca este nume dracesc la Scripturi.

24. Apucare, adecd ispiteald §i Ince[pu]tul lucrdrii. M. P.

25.

26. Snail sau mai bine sfera este o figura ratunda, prin care se inchipuie§te lumea sau §i pdmintul;
pentru acea sa zice emisfer jumatatea sferii sau a pamintului. Aici sfera naltA va sd zice ceriul cel
mai de sus. Eruditian.

27. Va sd zice Val ca tocma sd poatd birui pe Inger[i] insd (zice el) cel care cu fulgere arunca! adecd
Dumnezieu (caci dracii nu cuteazd a numi pe Dumnezieu), oare suferi-va el sa ne apropiem de ceriu?
Mai incolo zice: caci numai un tunet sd cazd pe voi, de cel ce cadea in zioa cind furam izgoniti din
ceriu, i iacatd-va aruncati mai afund de iad *i acolo unde acum nici not putem patrunde. M. P.

28. Pentru intalesul tuturor ce zice Velfegor aici, trebu a sa talmaci Intii, ca el sa zice a fi diavolul
credintelor de4erte; deci, zice el, eu ma sirguiesc tot de una ca sä intunec raza mintii §i a preceperii
adevarate care Dumnezieu dede omului cind il zidi. Eu ducind pe om de la legea adevarate care
mintea curate a lui poate sa o cunoascd, it abat de la cale intunecindu-1 cu ndluciri. $i spre aceasta am
doao slujitoare, adecd fanatismul ce va sa zice rivna neadevdratei credinti, i suprAstaciune ce va sa
zice crezatorie de§artd; altii zic, de pe grecie, disidemonie. Aceste doao, adauge el, strdinutd toatd
adevarata inchinaciune a unii adevarate dumnezeiri, in shime necuvioase §i de ris!...

29. Un poet o zis odata ca mai bine voiqte a fin craiu in iad, decit slugd in raiu, iar' poetul nostru
socole§te de-improtivd, ca mai bine voie§te a fi slugd in, tinda (pridvoriu, antipmbra) raiului, decit
craiu in iad, cu care §i eu ma Invoiesc. M. P.
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17. Des 'Ames assoiffees d'argent. Ces choses, on ne peut pas les dire dans une autre langue, et meme
dans la note, j'ignore d'ou elles viennent, car on devrait dire la faim d'or et d'argent, la soif d'or et
d'argent. Ensuite, le mot tehne (en roum., mot utilise dans le premier vers de cette strophe et que
nous avons traduit par agrements escamotes, etc.) signifie procede, methode, habilete perfide. M.P.

18. S'alinte (en roum. N.T.) veut dire "flatter".

19. Tindale (en roum. N.T.). Ce mot est utilise a certains endroits pour signifier des choses sans
valeur, des bagatelles. M.P.

20. Cabinet est un mot francais et signifie cellier, petite piece, ou ainsi qu'on le dit dans certains
endroits, chambre. Ensuite, on utilise generalement ce mot pour le lieu ou on tient conseil aux cours
des princes et des empereurs. Voila pourquoi Velial dit qu'il connalt les conseils des cabinets et quelle
sera la fin des disputes entre Vlad et Mahomet. C.Filologos.

21. Moloh (en roum. : Moloch, divinite mentionnee dans l'Ancien Testament; on lui sacrifiait des
enfants vivants, en les faisant briller - N.T.), encore un nom de diable mentionne dans les Ecritures.

22. Val ou Bal est un autre nom du diable dans les Ecritures.

23. C'est la numerotation de l'original, que nous avons conservee. (N.T.).

24. Apucare (en roum. - N.T.) c'est-A-dire intention et commencement du travail. M.P.

25. L'Archange Michel, chef de la milice celeste (N.T.)

26. Sfiara (en roum., "sphere" N.T.) ou mieux encore sferA: c'est une figure ronde par laquelle on
se represente le monde et aussi la terre ; on dit hemisphere pour la moitie d'une sphere ou de la terre.
lci, sfera nalta (en roum. N.T.) signifie les cieux les plus hauls. Eruditian.

27. Val veut dire que c'est justement pour vaincre les anges, mais (dit-il) celui qui lance les foudres,
c'est-A-dire Dieu (car les diables n'osent pas nommer Dieu), supportera-t-il qu'on s'approche des
cieux ? Plus loin, it ajoute : si un seul tonnerre tombe, comme ceux qui sont tombes le jour oil nous
avons ete chasses des cieux, vous voila jetes plus bas que l'Enfer, IA oit nous ne pouvons, meme pas
nous, penetrer desormais. M.P.

28. Ce que Velfegor dit a cet endroit, pour mieux le comprendre, it faut l'interpreter ainsi, d'abord
qu'il est le diable des croyances vaines ; d'ou : je me donne la peine d'assombrir le rayon de la raison
et de la veritable perception offert par Dieu a l'homme le jour de sa creation. Moi, eloignant l'homme
de la vraie loi que sa raison peut connaitre, je le sors de son sillon en l'embetant avec des fantasmes.
Dans ce but, j'ai deux aides, a savoir le fanatisme, qui signifie le desir de la fausse croyance, et
suprAstAciune (en roum. - N.T.), la credulite vaine ; d'autres disent, comme en grec, disidemonie.
Ces deux servantes transforment toute soumission a une vraie divinite en des schismes impertinents et
risibles !...

29. Un poke a dit, une fois, qu'il preferait etre prince en Enfer que domestique au Paradis, mais notre
poke considere, au contraire, qu'il vaut mieux etre domestique dans l'antichambre du Paradis que
prince en Enfer, et j'en conviens. M.P.
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30. Am cautat la orighinal, curios find de sint acolo aceste cuvinte, cad socoteam a doara poetul
le-au pus din capul sau; insd pot asigura cd a§a [sa] afla §i la orighinal, prosteVe. Bag de sama cd
autoriul n'au vrut sa. pue alte cuvinte de cum au vorbit insu§' Corcodel. Preinvdtatul Talaldu Inca aka
socote§te, mai virtos cd la strofa urmatoare zice Corcodel: "sfatuindu-vd cu gum goald", apoi zice a
"au trecut babele cu colacii!"... proverbie care §i astazi este in obiceaiu, cind va sa. zica cineva ca
acum s-au petrecut ce-au fost bun!... Eruditian.

31. De aici sa vede ca Corcodel era invatat la vorbe proaste §i foarte batjocoritoare, Para care el nu
putea sd vorbeascd, §i sa vede ca §i cele mai din sus, de care au pomenit Erutitian, a lui Corcodel, sint
adevarate. Criticos.

32. Trebuie a §ti ca cioarsa sa zice o sabie rea sau ruginita, §i nu s'ar putea zice de altd sabie §i la alt
loc, fail numa la Tiganiada s'alte de acest feliu de izvodiri comice§ti. Musofilos.

33. Tandaler socotea a a fi tot de una a.5a ca cum au fost cu muntenii, sau doard §i de nevoie ii vini
acea vitejie. Mindrild.

34. Inimindu-i, adecd dindu-le inima. M. P.

35. Tandaler sa vede cd precepea ceva de oVenie, precum om vedea mai incolo. M. P.

36. Copii din fAciuni va sa. zica care fed imprejur de foc i de taciuni.

37. De-a daramata, adeca darAmind, oborind, cuvint vulgar. insa Tandaler avea buna cunoOnta a
neamului sau, ca-i invata a inchide ochii, sd be fie mai u§or la bataie, ne temind a§a tare. M. P.

38. Cu adevarat! un chip de a sd bate nou §i minunat, §i (cine §tie) doard pentru tigani cel mai bun!...
Simplitian.
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30. J'ai cherche dans l'original, curieux de savoir si ces mots s'y trouvent, car je pensais que le poke
les avait sortis de sa tete ; mais je peux vous assurer qu'ils sont ainsi inscrits dans l'original, tout
simplement. Je remarque que le poke n'a pas voulu mettre d'autres mots que ceux utilises par
Corcodel. Le trop savant Talaldu est du meme avis, surtout parce que, dans la strophe suivante,
Corcodel dit: "en vous donnant conseil avec la bouche vide", ensuite que "les vieilles femmes sont
passees avec les gimblettes", proverbes utilises de nos jours encore lorsque quelqu'un veut .exprimer
que tout ce qui a ete bon s'est enfui, est passé !... Eruditian.

31. On voit ici que Corcodel avait l'habitude d'employer des mots simples et moqueurs, faute de quoi
it n'aurait pas pu parler et, evidemment, les paroles de Corcodel mentionnees par Eruditian ci-dessus
sont elles aussi vraies. C.Criticos.

32. Il faut savoir que cioarsa (en roum." N.T.) est un mauvais sabre muffle, et on ne pouvait pas
utiliser ce mot au sujet d'un autre sabre et a un autre endroit, mais uniquement dans La Tziganiade et
d'autres creations comiques du meme genre. Musofilos.

33. Tandaler considerait que les choses se derouleraient de la meme maniere qu'avec les Valaques, ou
peut-etre etait-ce la situation delicate qui avait fait surgir sa vaillance. Mindrild.

34. Inimindu-i (en roum. ; du mot ininfa, du latin anima, qui signifie en roumain "c our, ventre"),
c'est-à-dire en leur donnant du cceur ("en les encourageant" - N.T.). M.P.

35. II est evident que Tandaler connaissait quelque chose a l'armee, et nous le verrons encore plus
loin. M.P.

36. Copii din taciuni (en roum., "enfants des tisons" - N.T.) veut dire enfants qui sont assis autour du
feu, des tisons (lorsqu'on fait le feu dehors, comme cela se passe chez les nomades, pour se rechauffer
ou pour preparer le repas N.T.).

37. De-a dArimata (en roum., c'est-à-dire abattant, demolissant, mot vulgaire N.T.). Mais Tandaler
connaissait bien les siens, car it leur apprend a fermer les yeux, afin que la bataille soit plus facile
pour eux, ne ressentant plus de grande peur, ce faisant. M.P.

38. C'est vrai! Une nouvelle et merveilleuse facon de se baltre et, qui sail, pour les Tziganes, peut-etre
la meilleure ! Simplitian.
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CINTECUL VII

ARGUMENT

Vlad pe-ascuns tabara cerceteaza
Turceascl-Arginean la minte-e

vine,
Apoi scapa cu mini viteaza

Din mijlocul ostilor pagine;
Vlad noaptea pe turci face navall
Sin Mihai fringe-a Satanei fall

1

Unde sint vitejii cei din zile;
Eroii cei cu vartute rard,

Carii-inlibovindu-sa-in copile
alatoriea-intins din tars -In tars

Luptindu-sa cu lei §i gligani,
Curatind pamintul de tirani,

2
Ce nu rabda ca-asuprit sa fie

Cel mai slab de catra cel mai tare;
Neamuri intregi scotea din robie,

La nevinovati aparatoare
Mina dind, nice lua vreodata,
Nice poftea pentr'ajutoriu plata!1/

3
Ah! carunta vechie cinstita!

Unde-s a tale sinte tocmele?...
Ce urgie-acum lumea-intarita

5'o-inneaca-intru cel noian de rele?
Perit-au credinta cea batrina!
Ah! lume-intoarta! vreme paging!

4
Dar ce vinuiesc eu vremea? care

Nu lucreaza, fara numa pate!...
Martord hind §i mustratoare

Faptelor noastre pre ru§inate!
Acestor, oame, -insuti e§ti de vina,
Ce-inchizi ochii §i fugi de lumina.
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5
Ceriu-ti dede minte §i vartute:

Ceaia-intru-intunerec sa-ti lumine,
Ceasta la nevoie sa-ti ajute,

Ceaia sa-ti arete rau §i bine
$i cararea ca ra fericie,
Ceasta sa-ti fringa lant de robie!.../

6
Iar' to cu ceste daruri alese

Covire§ti insuti a ta [stricare];
Mintea ta laturi neincetat tese

Ca sa te incurce fara scapare,
Vartutea-ti dai la tirani in mina
Ca mai lesne-apoi sa te supuna.

7
Iar' acqtea te-apasa-in farina,

Nici mai mult te lass -In slobozie;
Cu ris amar vaietu-ti ingina

$i lanturi a saruta te-imbie.
Ah! §i cine-apoi din asta poate,
Oame ticaloase, -a te mai scoate!...

8
Au doar'moleata de acum junie,

Ce n'au invatat alta nimica
Far'a vina dupa libovie,

A cauta la sabie cu frica,
Pe divan a trindavi cu lene
$'a casca gurile prin dughiene!.../

9
A sa-impodobi cu ginga§ie

Mai aleasa decit o femeie,
Al' rapune-in carti toata-avutie,

Intr'aceasta faptele sa-inchieie
A cocona0or cilibii,
A patrii noastre de-acum fii!

                     



CHANT VII

ARGUMENT

Vlad epic le camp ennemi ;
Arginean reprend l'esprit ;

Puis d'un bras courageux rejette
D'armees paIennes la tempete.

Vlad attaque de nuit les Turcs,
Saint-Michel Satan a vaincu.

1

Que sont les braves devenus,
Heros a la rare vertu,

Aimant de tendres jeunes filles,
Allant de pays en pays,

Luttant contre lions et pantheres,
Nettoyant de tyrans la Terre...

2
Par le puissant, point ne souffraient

Que le faible soit opprime ;
De l'esclavage ils le sauvaient,

Tous les innocents defendaient,
Tendant la main sans jamais prendre,
Sans a recompense pretendre !1

3
Ah ! Braves, honnotes ancetres !

OU sont-ils done, vos saints
preceptes ?...
Quel fleau envahit le monde

Et le noie dans le mal, l'immonde ?
Se perd-elle, la foi ancienne ?
Chaos du monde, heure peenne !

4
Pourquoi accuse-je le temps ?

Qui n'agit, ne fait que subir !...
Il temoigne et nous reprimande

Pour nos actes honteux, inffimes !
Quand toi, l'homme, cause premiere,
Fermant les yeux, fuis la lumiere.
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5
Le ciel donna esprit, vertu,

L'une pour t' eclairer l'obscur,
L'autre pour t'aider au besoin,

L'une eloignant le mal du bien,
Sentier de la beatitude,
L'autre brisant ta servitude !...

6
Et toi, avec ces dons celestes

Tu courras tout seul a ta perte ;
Ton esprit tisse sans repit

Des pieges Venchainant a vie ;
Aux tyrans remets ta vertu,
Que plus aisement to soumettent.

7
Eux eecrasent dans la poussiere,

Otant jusqu'a ta liberte ;
D'un rire amer feignant les pleurs,

Te poussent a baiser tes liens ;
Qui pourrait encor a la fin,
Pauvret, t'arracher au malheur !...

8
Molle jeunesse de nos jours

N'a rien appris ou peu de choses :
Chasser les amours et les roses,

Dans le sabre voir sa frayeur,
Trainer au divan sa langueur,
Lecher les vitrines des heures !...

9
Se parer d'infinie douceur,

Mieux que femme ne saurait faire ;
Dans les cartes mettre fortune ;

Voici les actes ou se resument
Des petits boyards gentillets
Les nouveaux fils de nos contrees !

                     



10
Ace§ti numa §tiu Intre cocoane

$i din gura-a-§ lauda hamicia,
Iar' la fruntea v'unii leghioane,

Unde-improa§ca gloantele cu mia,
Vallee, saracii! cum le-ar fi greats,
Cum le-ar fugi singele din fats!

11

Un coif in cap, o sabie -In dreapta,
Inima-in piept §i scutul in stings,

Cu vartute §i minte de§teaptd,
Aceste sint care sa pot sa fringa

Lantul robii tale cumplite,
0, neamul mieu! de tot ovilite!...2/

12
Alta era junia romana3

Pe vremea lui Vlad-Voda, ce frinsa
Tabara lui Mahomet paging

Cu vartute §i-in bataie-adinsa,
Dar' au perit acea voinicie,
$i to gemi supusa, Muntenie!...

13
Streinii viniturile-ti prada,

Vindu-te ca marfa prin dughiene!...
Ci, hoha! Sa lasam aceasta sfadal...

Vad pe multi ca radica sprincene
$i ma tern ca necautind la ranga
Sa nu-mi pue musa supt falanga.

14
De care Dumnezieu sa fereascal...

Insa, doar'vor avea ei minte
S'or percepe-o gluma tiganeascal...

Cu toate-aceste musa nu minte,
Ci numa cit are-o gull. mare
$i citeodata-i pre cirtitoare.4/
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15
Cum sint femeile totdeuna,

Cind §tiu ceva despre oarecine,
Ar crepa pe loc sa nu o spuna

Incai la pretenele vecine,
A§a-i musa mea! de minte-u§oara,
Iar' de gull tocma ca §'o moara.

16
Sultanul cu stuluri pra§tiate,

Acum pans su munti ajunsese
Robind orate, tirguri §i sate,
Iar' §ireagurile mai alese

Trimetind de osabi sa cerceteze
Unde-s lui Vlad viteze.

17
A§a facind sa precepu-in urma

Ca voda cu razboiu nu sa-imbie,
Ci din ascunsuri e§ind, o turma

Dupa-alta-i pierde cu viclenie.
Deci hotari, ferind locuri strimte,
De-aci sa nu mai mearga nainte,/

18
Ci intracela§ loc sa tabareze,

Pan' muntenii siliti de nevoie,
Sau la razboi or vrea sa cuteze,

Sau venind in§i§' de buns voie
$i cerind de gre§eli ert:aciune,
Pe sine §i tara-§i vor supune.

19
Rinduinduli o tabara mare,

0§tile toate la sine trase,
Iar' la Bucure§ti in§tiintare

Ci solii credintate trimeasa
Cumcd el vra pe tara sa ierte
$i numa pe domnul rau sa certe.5

ootile
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Devant les femmes, par gloriole,

Se montrent braves en paroles,
Quant a mener une legion,

En lieu oii pleuvent les horions,
Misere ! Its s'en evanouissent,
Exsangues, leurs faces jaunissent.

11

Un casque sur la tete, a la dextre une epee,
Le cceur dans la poitrine, a gauche un

bouclier,
Cuirasse de vertu et l'esprit eclairs,

Voila pe qui saurait briser
De ton esclavage les chaines.
Mon peuple, tes esprits reprenne !...2

12
Autre la jeunesse romaine,3

Du temps de Vlad ; c'est elle qui
Brisa le camp de Mahomet,

Par vertu et lutte achamee.
Mais plus ne sont ces braves-ci
Geniis, soumise Valachie !...

13
Les strangers richesses pillent,

Te bradant dans quelque bazar !
Mais cette querelle m'egare :

Fen vois qui froncent le sourcil,
Et crains qu'insoucieux de mon rang,
N'enferment ma muse a l'instant.

14
De ceci, me preserve Dieu !

Its auront suffisamment d'ame
Pour apprecier blague tsigane !...

Malgre ce, ne ment pas la muse,
Elle a seulement grande gueule
Et rouspeter parfois l'amuse.4
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15
Telle une femme qui saurait

Quelque autre chose sur autrui
Et creverait si ne le dit

A l'instant aux proches amies,
Ainsi ma muse ! Esprit leger,
Langue de moulin, deliee.

16
Le sultan, troupes bien rangees,

Atteint maintenant les montagnes,
Soumettant villes, bourgs, villages

Quand les plus braves des guerriers
Partent precisement chercher
Oa se trouve de Vlad Parmee.

17
Ce faisant, it fait decouverte

Que l'autre fuit la lutte ouverte,
Et que sortant de ses cachettes

Le ruse detruit chaque armee.
II decide donc d'eviter
Les lieux etroits et d'avancer.

18
Il installe son campement

Pour que les Valaques cern&
Osent vraiment les affronter

Ou viennent de leur propre gre
Chercher pardon de leurs peches
Et se soumettent, et leur nation.

19
Il dispose un camp imposant

Et regroupe ses legions,
A Bucarest envoie missive

Portee par des soldats d'elite :
Qu'il veut le pays epargner
Seul le mauvais prince tancer.5
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Aceste Vlad din limbe §'iscoade

Intdlegind, toate bagd-in samd,
Cu multe griji dinnontru sa roade

$i, mdcarcd n'are el vreo teams,
TotiW mult sa satuie§te-In sine
Cum §'ar tocmi trebile mai bine./

21
Un gind indraznet I pusd-in minte:

Singur cu capul sa cerceteze
Starea taberii turce§ti nainte.

Gind vrednic inimii lui viteze,
Dar' primejdios, iar' ce nu poate
Un suflet indltat preste toate!

22
Scimbinduli obraz cu mdestrie

$i chipul, ca pravatariu sa-imbracd,
Ce din Vidin duce bacalie

La tabard, vorbind limba greacd.
Iar' de-aceasta la nime nu spusd,
$i de catra-ai sal pe-ascuns

23
Intracel chip iscodind el toata

Tabdra cum std, din care parte
Mai lesne-ar fi ndvala sa bats,

Fara veste zdri nu departe
Alergind norodul cu mirare
$i chiot de bucurie mare:/

24
"Vlad Vodd! Vlad Vodall-aduc iaca!"

Tara Vlad find aproape cautd,
Sa tifrburd, std. §i ce sa facd

Nu §tie, ca in miejloc de gloatd
Sd-afla. El silea la larg afara,
Dar' gloata striga lard' §i iard.
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25
Acum era de supt haind sa scoatA

Fierrul ascuns moarte sa §i aducd,
Cind zarete-o ceatA caldreata

Ducind pe-un rob. Chiotul apitcd
De nou, ca mai nainte, §i gloatd
S'adund-imprejur nenumaratd.

26
Atunci Vlad cunoscu sminteala

$i mestecindu-sa -intru multime,
De prilej luind nerinduiala,

De-acolea nepreceput de nime
Ie§i la locurile
Unde-la§tepta de-ai sai trii sute.6/

27
insd robul acela sa §tie

Cd-au fost Argineanul viteaz, care
Dupd ce beusd-apa dulcie

Indata..-lcuprinsd-o tremurare,
5i-inspaimat prin codru fuga-intinsd,
Cu mintea de buiguiri aprinsd.

28
Rdtacind apoi prin cea padure,

A doao zi catra dimineata
Timpind pre-un taran cu sacure

$i purtind o prajind pe bratd;
AmIndoi tocma era sa iasd
Din padurea cea ne narocoasd.

29
Cit voinicul din dumbravd-afard

Pd§i, iacd-incepu-a-§' vini-in sine;
Mintea i sa-insdrineazd

Toate i sa par lucruri streine
Vazindu-sa -in stare nevoie§e,
Fara cal, fdearme, ar'came§e!

iard,

sa

stiute,

                     



20
Mais Vlad apprend toutes ces feintes

De ses espions qui le renseignent.
Les soucis a nouveau l'etreignent,

Et bien que n'ayant nulle crainte,
Il juge et longtemps reflechit
Au moyen d'en sortir au mieux.

21
Une idee risquee le secluit :

Lui-meme, de ses propres yeux,
Aller espionner le camp turc,

Le desire un cceur courageux.
Face au danger, que se refuse
Une ame entre toutes Blue !

22
Changeant d'aspect avec talent,

II se deguise en commercant
Jusqu'au campement amenant

De Vidin, de la marchandise,
Et le grec parlant a sa guise,
II s'en va, a tous le cachant.

23
De la sorte, scrutant le camp,

Comment est fait, de quel cote
Serait aise de l'attaquer,

Il apercoit soudain, tout pres,
La foule accourant etonnee
Et s'ecriant pleine de joie :

24
Le Prince Vlad !Vlad ! Le voila !

Et lui regarde de cote
S'inquiete et que faire ne sait,

Car it se retrouve encercle.
Tenterait-il de s'echapper
D'une foule qui s'amassait.
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25
Mais a deux doigts de se tuer,

- L'epee sous sa veste cachee -
Il voit soudain des cavaliers

Menant un esclave. Redoublent
Les cris, se rassemble la foule
Autour, dense de plus en plus.

26
Vlad comprenant la confusion

Et se melant a la cohue,
II met a profit l'occasion

Et file a l'anglaise, impatient,
Vers d'autres lieux bien connus
Ou l'attendent les siens trois cents.6

27
Mais cet esclave, chacun sait,

Etait le brave Arginean,
Abreuve a source douceatre,

Qui tout de suite frissonnant
De frayeur prit la clef des champs,
Egare d'un reve opiniatre.

28
Puis it se perdit dans les Bois.

Le lendemain, en matinee,
Un paysan it apercoit

Avec hache et perche tenant ;
Tous deux ils allaient se sauver
De cette funeste foret.

29
Le gaillard, sortant des sous-bois,

Commence a revenir a soi ;
Son esprit a nouveau s'eclaire ;

Sous toute apparence etrangere,
Se trouvant dans un pietre &at,
Sans cheval, sans habit, sans armes !
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"Ah! (striga) tilhari fara de lege,

Ce m-ati desarmat cu viclenie!
Necutezind cu mine de-a va-alege

Cu arma -In mina de vitejie,
Suflete ticaite mi*ele!
Deci ascultati cuvintele mele:7/

31
Asculta, ceriule *i paminte,

Ba tartarul negru-inca s'asculte,
Ca ma jur pe cele ce-s mai sfinte:

Din umeri minile-mi fie smulte
Cu capul, din cap ochii sa-mi sara
De nu-mi voi izbindi pans -In sara!

32
Nici un alt va*tmint, nici armatura

Pana-atuncia voi lua pe mine,
Precum nici pine, nici apa-in gura,

Pan' ce timpinind cete pagine,
Pe cel mai harnic viteaz din ele
N-oi face jertfa manii mete!..."

33
Iar taranul auzind aceasta

$i cautind la voinicul, de frica
Ca doar' sa nu-i faca napasta:

"Voinice! (zisa)-asta sacurica
Poate pe drum ill va prinde bine,
Fiind ca n'ai alts -arms cu tine".8/

34
La care-Argineanul cautind zisa:

"Pretene, tine-ti a to unialta!
Tara de-ti este voia ti sa

Pare, cere-a*i de la tine-o alts
Ceaia: sa-mi daruie*ti cea prajina
Care to de-abea o porti pe mina!"
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35
Taranul voios prajina dete,

Iara voinicul cu bucurie
0-invirte-inteo mina pe- Indelete,

Ca *'un beti*or! apoi de-acie
Rapede pleaca pe drum nainte,
Multe cu sine-invirtind in minte.

36
Tara cind fu catra prinzul mare

Oblice*te venind de departe
0 gramada de pagini calare,

$i f ind ca-alerga tare foarte,
Abea cum s'o &ca. socote*te,
Calarimea iaca sose*tel

37
El deaca vede ca sint aproape,

Tocma -In mijlocul de drum sa pune
Strigind: "Stati, voinici, ca-aici-s groape!9

Opriti-va! Tineti caii-in fine!"
Turcii vazind asta-aratatura,
Oprind caii sai pe loc statura.

38
"Care-i viteaz! (atunci el adaUsa)

Care-i vrednic armele sa poarte,
La hart aici cu mine sa iasa

Cu tocmeala ca dupa-a lui moarte
Armele capul sa ramie
Ca un pret de biruinta mie!..."

39
Calla paginii *i-incep a ride

De-o natarie oarba ca-aceasta
$i ca-un om singur drumul le- Inchide!

Ba, -In loc de-a fugi, cauta napasta!
Iar' unul ce le mergea- Inainte
Cu aceste-i raspunsa cuvintel

§i

§i

§i

§i
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Ah ! s'ecrie-t-il, voleurs sans loi

Qui par ruse me depouillerent !
N'osant vous mesurer a moi

A la juste lueur des armes,
Maudites et mesquines &nes !
Ecoutez paroles sinceres :7

31
« Ecoutez, le ciel et la terre,

Et merne toi, ii sombre enfer,
Je jure sur le plus sacre :

Que me soient les bras arraches,
Prunelles jaillies des globules,
Si non venge au crepuscule !

32
Que plus rien n'arme ni ne vete

Mon corps, je ne prendrai plus rien
Ni eau en ma bouche, ni pain

Jusqu'a rencontre des peens,
Que le plus vaillant a la guerre
Je sacrifie a ma colere ! »...

33
Le paysan entend cela,

Regarde le gaillard, de peur
Qu'il ne lui arrive malheur :

« Ami, ma hache (il s'en avise)
T'aidera dans ton entreprise,
Car sans protection je te vois.»8

34
L'Arginean ('observe et dit :

« Garde ton outil mon ami !
Si bon te semble, s'il te plait,

Chose te mande d'autre sorte :
Donne-moi perche que to portes
Avec peine ; t'en saurai gre ! »
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35
Il la lui donna volontiers ;

Et le brave, le cceurIeger,
Bien la soupese du poignet,

Comme allumette la toumant !
Puis it s'en va allegrement,
Tout droit, imaginant son plan.

36
Quand le soleil atteint midi,

Il distingue venant de loin
Un groupe a cheval, des peens.

Comme filaient pareils au vent,
Pour la reflexion peu de temps ;
Les cavaliers de le rejoindre.

37
Or donc, voyant qu'ils vont l'atteindre

Lui se dresse tel un pilier :
« Mes braves, attention aux fosses !9

Stoppez, retenez vos montures ! »
Les Turcs, a cette apparition
S'immobilisent sans fawn.

38
« Qui a du cceur (tres fort it clame)

Et digne de porter une arme,
Vienne se mesurer a moi,

Faisant pacte qu'apres trepas
II me laisse cheval et armes,
Pour recompenser ma victoire. »

39
Les paiens le voient, et s'amusent

D'une telle folle aventure,
Qu'un seul homme leur route barre !

Au lieu de fuir, cherchant bagarre !
Et l'un d'eux qui les devancait,
Lui repond par ces mots senses :
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"Fed, ran misel! Destul sa-t fie

Ca-astd datd-ti daruiesc
Iar' de to vei mai arata mie,

T'oi taia, limba-indrazneata."
Si zicind spre dins calu-inteteste.
Argineanul sta, nici sa clateste.

41
Atunci turcul aprins cu manie

Lucind sabia, vru sa-i zboare
Capul, nici Argineanul sa-imbie

Mai mult, ci puindu-sa la stare
De-a sprijini lovitura paging,
S'apara cu groaznica prajina

42
S'izbindu-i sabia-intr'o lovitA,

Alta-i intoarsa de-alalta parte,
Cu mult mai amara cumplitA.

Cade turcul de grabnica moarte
Impresurat musca pamintul,
Iara viteazul iute ca vintull°/

43
Calul inimos de friu apuca,

Sare -In oblinc s'a hartui-incepe.
Turcii uimiti ca de-o naluca

De-abia vreme-avura-a sa precepe
Ca-aicia nu-i treaba taraneasca,
Ci arme sa sa-ocroteasca.

44
Toti pe dinsul dau impresoara,

Iar el cind s'apara, cind loveste,
$i toata lovita lui omoard,

S'asa sa poarta de vitejeste
Cit din doaozaci care fusese,
Abea doi scapara-in tufe dese.II
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45
Argineanul atunci sä pogoara

$i luind arma celui pe care
Intii biruisa., de pe-odoard

$i Vastmimt ca au fost de vita mare
Cunoaste. Le is toate cu sine
$i sa-imbraca cum poate mai bine.

46
Luindu-si si ceva de mincare

Ce-afla la trupurile cazute,
Iar' sui pe calul ales, care

Asa-1 duce de usor iute,
Cit pare ca nu merge ci zboara
$'ar fi-intrecut pe-o caprioaral

47
Mergind obliceste linga cale

0 fintina. Frint find de sete,
Destinde zios pe iarba moaleI2

$ezind aproape pe-indelete
Bei" de sat si minca din cele
Pe la turci aflate bucatele.

48
Obosit de trude s'ostanele

Ce de-oareciteva zile patisa,
Pan' socoteste ceste cele,

Iaca somnul genele-i inchisa,
Iar'calul, vazindu-sa far' paza,
Cind paste, cit cauta $i rinteaza.

49
Intracea paginii ce scapasa

De mina lui Arginean viteaza
Fugind, dedera de-o ceatA groasa

Ce era minatA ca sa vaza
Locul impregiur si sa-ispiteasca
De-ar putea sti de-oastea romaneascal

viatA,

*i

*i

cautA-in

sa stii,

si

si

si

si
si

si
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« Sors-toi, cul-terreux cette fois,

Je to ferai don de la vie ;
Si to revoir un jour je dois,

Je tranche to langue etourdie.»
Il eperonne son cheval :
Arginean ne bouge un poil.

41
Le Turc enflamme leve, en rage,

Son sabre pour decapiter ;
Arginean n'attend dommage

Et s'apprete donc a parer
Le coup paten robustement ;
Terrible baton le defend .

42
Frappant le sabre un coup premier,

Le deuxieme it pone en travers,
Encor plus rude, plus amer.

Le Turc, raidi dans les galeres
De la mort pressee, mord la terre ;
Le gaillard prend, vifcomme acier,1°

43
Par les renes un cheval fougueux,

Saute en selle et se rue sur eux ;
De cette vision hebetes,

Les Turcs a peine sont conscients
Que ce n'est fait de paysan ;
Sous leurs armes se protegeant,

44
Its l'encerclent, jetes sur lui

Qui ou bien frappe ou se defend ;
Et tous ses coups donnent la mort,

Et sa bravoure effraie si fort
Que deux, sur les vingt commencant,
Seuls restent, en les bois s'abritant.11
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45
Puis it descend de sa monture

Et saisit l'arme du premier
Tue, voyant a sa figure

Et au port, son rang eleve.
Il prend l'equipement complet,
Aussi bien qu'il le peut se vet.

46
II choisit vivres en surplus,

Trouves sur les corps abattus,
Enfourche le cheval elu

Qui l'emporte d'un pas leger ;
Il lui semblerait s'envoler.
Les biches seraient depassees...

47
Chemin faisant, pres du sentier

Une fontaine. Et assoiffe,
Sur l'herbe douce, pied a terre ;12

S'asseyant, it se desaltere
Lentement, puis it se nourrit
De vivres pris chez l'ennemi.

48
Las des peines et aventures

Qui donnees en dernier lui furent,
Revant d'une pensee legere,

Le sommeil ferme ses paupieres ;
Le cheval, se voyant sans maitre,
Hennit, fouille l'herbe pour paitre.

49
Sur ce, les paIens echappant

Au vaillant bras d'Arginean,
Its rencontrerent en fuyant

Nombre d'eclaireurs qui sondaient
Les alentours pour denicher
S'il se pouvait, roumaine armee.

!
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Spuind ei de timplarea-ingrozita

Si de voinicul fara de teams,
Sä mearga-in urma-i apoi o-invita.

Acolea sosind baga de sama
Ca voinicul doarme fara grija.
Dau §tire §i fac semn sa nu strige.

51
Apoi cu toti il napadira;

Care de mini, care de picioare
L-apiica,41 leaga §i-1 tin. Sa mira

Argineanu trezindu-sa: §'oare
Aieavea sau in vis el prive§te?
De-abea sa precepe, sa treze§te.

52
De trei on scuturindu-sa frinsa

Legaturi, ca nqte fire de-ata:
De trei on multimea prejur strinsa,

Prava li cu puternice brata.
Dar' multimea pe el gramadita
Nu-i da ragaz nice-intr'o clipita,/

53
Ci cu-indoit numar §i putere

Apucindu-sa-in urma-11 supune.
Si dupa cum sigurinta cere

Fierra-in mini §i pe picioare-i pune.
A§a legat apoi ca butuc
De-aci cu mare triumf it duc.

54
Iara tabara vazind ca-o ceata

Intreaga pre un rob singur duce,
Socotind ca doara-i Vlad, indata

Striga: "Vlad Voda iaca s'aduce!"
De-aci sa luasa cea strigare
Ce pe Vlad inspaimasa-a. a tare.
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Iar' deaca sultanului nainte

Pe robul viteaz dusara, cauta
La el, nici crede cele cuvinte

Ce-i spunea turcii de laudata
Vartutea lui. Deci porunci-indata
Sa -1 deslege, fiend sa-i dezbata.13/

56
Apoi it intreaba, l'ispite§te

Cine-ar fi i de unde. La care
Voinicul nimica nu grae§te.

In zadar el cu rea moarte-1 spare;
Ca cela nice gurali deschide
Si pare ca de totiii ride.

57
Mahomet atunci manios foarte

Porunci sa -1 iae §i sa -1 duca
La cea mai infi-icopta moarte.

Atunci Argineanul vorba-apuca:
"Sint romin! §'Argineanu ma chiama,
Om de credinta §i ail teams.

58
insa to ca e§ti sultan te-arata.!

M'au prins adormit cu viclenie;
Deci daca mi-e sa moriu, judecata

Alegerea mortii lass mie!
Wean am fost §'inima-mi pofte§te,
Deaca-am sa moriu, sa moriu voinice§tel14/

59
Da-mi calul §'armele ce-mi luara

Tilhare§te,-apoi lass sa vie
Sa le iee, i ma lege iara.

De m'or prinde, vina mea sa fie!
Atuncia a cu mine ce-ti place,
Atunci strimbatate nu-mi vei face!..."

                     



50
Racontant terrifiante histoire

Avec l'intrepide gaillard,
Leur demandent d'y retoumer.

En arrivant, ils s'apercoivent
Que le brave dort sans souci.
L'approchent sans le moindre cri.

51
Ensemble, ils lui tombent dessus ;

Ses bras, ses jambes ayant saisi,
L'attachent. Arginean surpris

Se demande, eveille, s'il rove,
Ou si tout est realite ?
Comprenant enfin, it se love,

52
Se secoue trois fois et &mole

Ses liens comme autant de ficelles,
Par trois fois, du bras it repousse

La foule, sur lui, qui le pousse.
Mais le groupe grouillant le presse
Et aucun repit ne lui laisse.

53
Avec des forces decuplees,

Parviennent a l'agenouiller.
Comme l'exige surete,

Ses bras et ses jambes ils enchainent.
Puis, saucisson bien ficele,
En triomphateurs ils l'emmenent.

54
Et le camp, qui voit arriver

Une troupe, un seul prisonnier,
Juge : ce n'est autre que Vlad

Et s'ecrie : «On amene Vlad ! »
C'est pourquoi ils criaient ainsi,
Et Vlad en etait tout saisi.
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55
Le sultan, qui voit devant lui

Le brave esclave qu'on entraine,
Le regarde mais ne croit rien

De ce qu'affirment les peens
Sur sa force immense. Il enjoint
Qu'on detache ses liens et chaines. 13

56
Puis l'interroge it l'amadoue

Qui est-il ? Il arrive d'ou ?
Mais le gaillard ne souffle mot.

En vain la menace de mort.
Ses levres ne veulent s'ouvrir
Et it semblerait plutot rire.

57
Mahomet, la rage a son comble,

Ordonne qu'on le reenchaine,
Et qu'a mort affreuse it succombe.

N'est plus muet comme une tombe
Arginean : « Je suis roumain,
Je suis chretien et ne crains rien.

58
Quant a toi, montre-toi, sultan !

Its m'ont eu par ruse, endormi ;
Si dois tout de merne mourir,

Que choisir ma mort me revienne !
Fetais guerrier, mon cceur aspire
A sort glorieux, s'il faut mourir ! 13

59
Rends-moi cheval, armes qu'en traitres

Me prirent, et laisse-les, grand maitre,
Les reprendre et me rattacher.

S'ils m'attrapent, faute sur moi !
Feras alors ce que plaira,
D' injustice n'accompliras !... »

                     



60
Sultanul uimit de-atita fala

$i sumetia fail de minte,
Facu sa-i dee, dupa tocmeala,

Toate-armele, calul §i vqtminte;
$i-i zisa: "Poftesc sa-ti mearsa bine,
Ticait, lauduros cre§tine!"

61
Dar Argineanul suind calare

Ia sabia -In mina §'o saruta;
Apoi zice: "Sultane! De-ti pare

Ca-s nebun lauduros, fa tute
Ale tale o§ti drumul sa-mi tie!
Intracea-ti multamesc de-omenie!...15/

62
Aceasta zicind calu-§i inteata

Printre gramazi de turci Inarmate.
Ca §'un taur salbatec din lata

Cind scapa, sarind surpa toate,
$i calca sau cu coarne strapunge
Pe unde fuge, pe cine-ajunge,

63
A§a voinicul pe unde-alearga,

Pe-ulitile taberii pagine
Rumpe, tale, s farm a, cal e larga

Facindu-§i. Nime drumul nu-i tine,
Cd-a§a merge cu naprazna lute,
Cit nici pot cu fuga ajute.

64
Nici unul dintre gonaci putura

Sä-lajunga, a§a rapede-lpoarta
Calu-u§or, iar el striga,-ii injura,

SA' taie din cooarta-in cooartd,
Care pe dinsul stau sa sa scoale
Sau nu-i feresc indata din cale./
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65
Pan' in urrna din tabard scapa,

Nici mai vede gonind dupa sine.
Deci s'opre§te din fuga sureapa

Cu hainele de sudori pline,
De pulbere §i singe-impro§cat,
Cu trupul intreg, nevatamat.

66
Tara Vlad dupa ce mearsa

Din tabara paging turceasca,
Toate o§tile la un loc trasa

Dind porunci cum au sa sa pazasca
La deob§te navala nea§teptata,
Cum §i dincatro razboiu sa bata.

67
Iar' cind fu catra-apusul de soare,

Cind copacii umbre lungi arunca
Pregatind murgitului racoare,

Atunci oastea cu data porunca,
E§ind de prin locurile strimte,
In trei coloane mearsa nainte.16/

68
De trei parti avea sa napadeasca,

Apoi iar la un loc sa sa-adune,
Hotarit in tabara turceasca

Nelasind turcii sa sa-impreune.
Merg o§tile cu pasuri tacute,
Far-a fi de pagini precepute.

69
Iar' cind furs de §anturi aproape

Fara-a face gomot sau strigare,
Curind petrecura cele groape

$i ne-aflind vreo strage privitoare
intra cu navala-acoperita
In tabara paging-adormita.

sail

                     



60
Le sultan, vraiment stupefait

De telle bravoure effrontee,
Fit signe qu'on rende ses armes,

Cheval et habits, a son gre,
Et lui souhaita bonne chance,
« Chretien plein de vent, d'insolence ! »

61
Mais le brave, a cheval montant,

Saisit son epee et l'embrasse.
II s'adresse ainsi au sultan :

« Si me crois orgueilleux, cocasse,
Ordonne aux tiens de m'affronter !
Ta bonte je remercierai ! » 15

62
Il eperonne sa monture

A travers les rangs turcs armes.
Taureau furieux echappe,

Pietinant tout a vive allure,
Il foule de ses pieds, transperce
Tout ce qu'il voit, ceux qu'il renverse.

63
Ainsi le brave en sa revanche

Au milieu du camp des peens
Degage sa voie, rompt et tranche.

Nul dans son élan ne le tient,
Car a tel galop it avance
Que courir ne leur est defense.

64
Aucun des soldats ne pouvait,

Si vite allait, le rattraper.
Et it criait, it maudissait,

Tente apres tente massacrait
Ceux qui se dressaient devant lui
Ou par malheur la se trouvaient.

65
Enfin du campement it fuit,

Et l'ennemi ne le suivant,
Ralentit son galop force,

Les habits de sueur tem*,
Taches de poussiere et de sang,
Mais indemne, le corps entier.

66
Vlad, une fois qu'il eut quitte

Le camp des peens ottomans,
Rassembla toutes ses amides,

Et vit comment se proteger
De soudaine attaque ennemie,
De quelle fawn guerroyer.
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67
Lorsque le soleil s'eteignit,

Que l'ombre des arbres languit,
Entrainant fraicheur de la nuit,

Alors son armee preparee
Sortit des endroits retranches
Et s'avanca sur trois rangees. 16

68
Devaient attaquer sur trois flancs,

Ensuite former un seul rang,
Afin que dans le campement

Les Turcs ne pussent s'assembler.
Les soldats vont silencieux,
Les paiens ne pensent a eux.

69
Lorsqu'ils atteignent les fosses,

Sans aucun bruit, sans aucun cri,
Franchissent d'un bond les tranchees,

Sans ame de garde croiser,
Et se jettent a pas feutres
Sur le camp paTen endormi.

                     



70
Coloane de- aci -In parti sa ravarsa,

$i fiecarea pe unde trece
Paraie de singe turcesc varsa,

Somn dulce mutind in moarte rece;
Nici alts s'auziea-in Metre vecine,
Far' gemetul mortii §i suspine.17/

71
Caci muntenii prin corturi, pre-afara,

. Ce timpina, pravalea-in taring,
Taia, junghia cu moarte preamard

Pre-adormiti cu de.5tepti impreuna,
P4ind cu §ireaguri Inchieiate,
Cu vatra-asemene facea toate.

72
Ca droaia de lupi cind apuca

La mandra cu slabe pacurele,
$i pastorii nu sä le-aduca

Vreun ajutoriu, larg Intre ele
Face perire, ucide, strica §'apasa,
Nici pe una neincoltata lass,

73
A§a muntenii-in oastea turceasca

Purcegind din §atra in *atra,
Bietilor nice sa sa trezasca

Vreme lasind, ii figea spre vatra.
De multa moarte cap le-ametisa
$i mini viteze le drevenisa.uf/

74
lard deaca-in urma sa fa'cu tire

Ca vrajmapl tabara-impresoara
$'a sa face de turci inglotire

Incepu, deodata rasunard
Din dosul tabarii turce§ti mare
&wine §i dobe cu strigare.

260

75
Pentruca din dos Vlad supusese

Oareciteva-sute-inarmate
Cu bticini dobe -In tufe dese,

Cu porunca, cind va-incepe-a bate
Razboiu, §i ei sa strije, sa cinte,
Pe turci de doao parti sa spaiminte.

76
Atuncea, spun ca §i-in vazduh sa vazura

Cere§tii calara§i in va§tminte
Albe, in stralucita-armatura,

Mergind muntenilor inainte
$i hartuind cu sabii de pars
Pintre pagine§tile ciopoara.19/

77
Turcii vazind ici vrajma§u-in fata

S'auzind ca-altul din dos navale,
Cu droaia, far' de rind povata,

Sa punea muntenilor in cale
$i sa gata de bataie-adinsa,
Dar apoi inima li sa frinsa.

78
Caci romanii, daca precepura

Ca sa face-in tabard mi§care
Cu musics §i chiuitura

De razboiu §i de-o§ti atitatoare,
Descoperind lampadele aprinse
Innaintara-in ireaguri strinse.

79
Ca pirjolul, ce -Intii prin frunzare

Merge nad4t pe zios, cu mica
Flacard, iar dupd ce din rare

Tufe razbi-in bradet, sa radica
Bobotind in vapaie,-apoi prinde
Vint §i-in urma tot codrul Incinde./

*tiu

*i

*i

                     



70
La, des colonnes sont formees,

Chacune avance sans un mot,
Repand le sang turc en ruisseaux,

Doux sommeil fige en mort glacee ;
Rien ne parvient au voisinage
Si ce n'est soupir de carnage. 17

71
Car dans les tentes et au dehors,

. Its envoient quiconque a la mort ;
Its tranchent, rendent a poussiere

Endormis, ceux qui s'eveillerent ;
Avancant en rangees serrees,
Its transforment tout en fumee.

72
Comme horde de loups saisit

Faible troupeau en bergerie,
Laissant les bergers impuissants,

- Nul recours, quand sont assaillis -
Mordant, dechirant, massacrant,
Et pas le moindre survivant,

73
De meme le Valaque en guerre,

De tente en tente progressant,
Ne donne aux Turcs mane le temps

D'ouvrir l'ceil : retour a la terre.
De tant de mort totes chavirent,
Et bras vaillants de se raidir. 18

74
Et quand, bien plus tard, on comprit

Que le camp etait envahi,
Les Turcs a s'unir commencerent ;

Alors, dans leur dos resonnerent
Pres de leur grande reunion,
Des voix, des tambours, divers sons :
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75
Vlad a l'arriere avait arme

Des centaines de faux guerriers,
Avec des tambours, des clairons,

Caches aux Bois avec mission :
Grand bruit, si commencait la lutte,
Qu'en soient plus effrayes les Turcs.

76
Se dit qu'on apercut alors

- D'argent brillant sont leurs armures -
Tout blancs, des chevaliers d'azur,

Pretant aux Valaques renfort ;
Deciment leurs sabres de feu
Les rangs paIens coupes en deux. 19

77
Les Turcs, l'ennemi devant eux,

Un autre entendu dans leur dos,
Sans loi, sans chef, mais tres nombreux,

Decident de leur tenir fete
Et pour la lutte enfin s'appretent ;
Mais le cceur leur fera &aut.

78
Car it apparait que le camp

Se met quand meme en mouvement,
Avec musique et cris de guerre

Exaltant l'ame des soldats
Qui se decouvrent aux lurnieres,
Et vont serres, droit au combat.

79
Tel le feu qui, dans les broussailles

Traine au debut son peu de paille
Et qui, traversant les bosquets,

Atteint des sapins le sommet,
Eclate en ultime flambee,
Puis accrochant le vent embrase la for8t,

                     



80
A*a munteneasca-oaste-indaznita,

Ce pan acum furi* patrunsese,
Deaca sa vede descoperita

Far' veste din Intunerec ese
$i despre-osabite parti s'arata,
Ca *i cind ar fi nenumarata,

81

Cu strigari adinci triumfatoare
Facind asemene cu pamintul

Toate. Iara turcii de groaza mare,
credinta cuvintul

Care sultanului sau dedusa,
Rasipiti fugea -In grabs nespusa.

82
Atunci o coloand ce avea sa abata

La corturile Portii pre nalte,
S'urmeze dupa porunca data,

Ratacindu-sa nimeri pe-alte
A pa*ilor, unde tabarisa
0*tile din Asia trimisa,/

83
Care-a sprijinire nu putura

Nava la muntenilor
Frinte cu cea dintii lovitura;

In zadar pa*ii striga, le-invita,
Caci cu gramada pornite-in fuga,
Nici porunca-asculta, nice rugs.

84
Ba trag *i pe cele-alte cu sine

In rasipa, sa calca, sa strica
Oaste cu oaste pagine

Fug insu*i de-ai sai de mare frica;
In zadar*i sultanul de fat;a-
Indeamna, mustra,-arata *Invata,
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Cum inzadar *i trimi*ii striga

In toate parti ca nu-i de-a sa teme,
Ca-i numa viclenie *i-intriga

Despre munteni, ce in scurta vreme
Va tinea, numai ca fie*care
Sa stee, s'arete cutezare,/

86
Ca gloata-infricopta nu *tie

De ramas, ci nabu*e*te-afara
Din tabara, cu nerind $i -In tarie,

Ca *i cind din munti unda pogoara,
Rumpe iazul, rastoarna poprele,
Prevarsind lunca de baltele.

87
Mahomet vazind aceste toate,

uita, jele-lcuprinsa,
Mai virtos ca-auziea dupa spate

Ca cind o*ti ar fi mai multe-ascunse,
S'acum nu cauta numa sa scape
Pe unde-i mai scurt, mai aproape.

88
In mijlocul unii groase cete

Cearca-a strabate-intracea parte,
Pe-unde sa vedea mai cu-indelete

Si pe-unde era mai rard moarte;
A*a scapa de-o*tile romine
Mahomet acoperit cu ru*inel

89
Toata tabara mearsa-in rasipa!

Cei scapati fug fad contenire,
Mortii zac, ranitii gem *i tips

Iar'biruitorii cu-indraznire
&riga, sa-indeamna*i sa-intarita
$i nu dau ragaz nici o clipita.

Uitindu-si

Izbinda-si

pi

iutifa,

pi-ordii

                     



80
Tel le la brave armee valaque

Penetre alors mais point n'attaque,
Et quand decouverte se voit,

Emerge de l'obscurite,
Se montrant partout a la fois,
Faussement innombrable &alt.

81
Aux cris profonds de sa victoire,

Elle reduit l'autre en poussiere.
Quant aux Turcs, dans cette galere,

Croyance et parole oubliant
Qu'ils doivent tous a leur sultan,
Its fuient dans un desordre grand.

82
Une colonne qui devait

Prendre la tente du sultan,
La consigne dorm& suivant,

Egaree, a sa place prit
Celle des pachas, qui couvrait
Les armees venues de l'Asie,

83
Et qui ne purent maItriser

L'elan foudroyant des Roumains ;
Furent tres vite decimees.

Les pachas hurlent vainement,
Car elles fuient massivement ;
Priere, ordre ne les retient.

84
Pire encor, d'autres elles entrainent ;

Dans le desordre et l'abandon,
S'entretuent les armees pafennes ;

Les fuient leur propre capitaines ;
Qu'il pousse, crie, donne lecon,
Le sultan n'obtient plus raison.
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85
Messagers crient aussi en vain,

Partout, qu'il ne faut craindre rien,
Ce n'est que ruse et stratageme

Des Valaques, et en peu de temps,
Its s'essouffleront bien d'eux-memes.
Rester sur place, 8tre vaillant ?

86
Mais la foule effrayee n'entend

Pas rester, et prend les devants ;
Veritable chambardement ;

Pareille au torrent qui descend
Brisant les ponts et les barrages,
Transformant plaine en marecage.

87
Mahomet sa victoire oublie,

Anterieure, et donc s'assombrit ;
Dans son dos plus fort resonnaient

Les armees nombreuses, cachees.
II ne pense doranavant
Qu'a quitter bien vite le camp.

88
Au milieu de grande cohue

Il cherche a se frayer passage ;
Precisement dans ces parages

Oil la mort parait moins goulue.
C'est ainsi, de honte accable,
Qu'echappe aux Roumains Mahomet.

89
Tout s'eparpille dans le vent !

Sans tarder, les rescapes fuient,
Git le mort, le blesse supplie,

Les vainqueurs, avec plus de cran,
Enhardis, se bousculent, crient
Sans se calmer un seul instant.

                     



90
Intracea Satana cu-indrazneata

Leghioana sa iaca sose§te
Si pe turci fugari in groasa ceata

Involgind de moarte-i ocrote§te;
SpUmega de ciuda §i manic
Pentru venirea sa cea tirzie.

91
Iar' Mihail Arhanghel, intiia

Cerqtilor o§titori povata,
Zarind de parte cum vine-ordia

Dracilor invoalta-in neagra ceata,
Tot cugetul Satanei-intaleasa
$i hotari nainte sa-i iasa.20/

92
Deci striga-indata: "la arme-afara!",

$i luindu-i o ceata cu sine
ingereasca, cu sabii de park

Citeva tunuri cu fulgeri pline,
Tot feliu de-artelerie cereasca
Ca pre vrajma§ul sa biruiasca.

93
Era de viata datatoare

Cruci acolo §i-evanghelii sfinte,
Moa§te, metanii cu sarindare,

Posturi cu rugaciune fierbinte,
Miruri, paradise, liturghii,
Canoane, aghiazme i arra

94
Cu cestea purceasa raga] zabava

Oastea-ingereasca la batalie,
Cintind Troitii pre-nalte slava,

$i stind in fats negrii ordie,
Armele nebiruite prinsa
Si de -Imbe parti azboiul s'aprinse.21/
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95
Sabii de para nemuritoare

Lucind aducea nevindecate
Rane dimoneOlor ciopoare;

Cu fulger ceresc incarcate
Tunuri vocnea nestinsa vapaie
S'acu fierbea groaznica bataie.

96
Neputind cumplita lovitura

Sprijini cetele-intunecoase,
Napoi a sa-indupleca-incepura,

Cind Satana ietaganul'scoase
$i scripind a§a racni de tare
CIt paru ca pamintul tracsare.

97
Nava lind apoi cu silnicie

Asupra §ireagurilor sfinte,
Vru pre ai sai din fuga sa tie,

Dar' nu mult putu razbi-innainte,
Ca'ci Ingerii, lui sa-arunca-in cale
Oprindu-I cu scuturile sale.22/

98
Iar' Arhanghelul dead. vede

Nebuna Satanei cutezare,
Jute ca fulgerul sä rapede

Si-atita-i terge-o palms de tare,
Cit Satana-icade denainte
Ca fard suflet §i fard minte.

99
"Nu-i vrednic un tilharoiu ca tine

Sa-mi spurc armele nemuritoare!
Palma-i pentru proaste, de ru§ine

Suflete!" (zise) §i supt picioare
il did. S'apoi cine §tie-unde
II zvirli,-in ne§te pe§teri afunde.
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Sur ce, Satan avec ses ouailles,

Surgit sur le champ de bataille ;
Les Turcs va, dans leur echappee,

Couvrir de brouillard, les sauver ;
Mais il ecume, exaspere,
De sa trop tardive arrivee.

91
L'archange Michel, le premier,

Conseiller de celeste armee,
Voyant de loin se profiler

Des diables la brumeuse armee,
Comprend le projet de Satan
Et veut contrarier son élan. 20

92
C'est pourquoi il crie : «Tous aux armes ! »

Et entrainant une legion
D'anges avec sabres de flamme,

Boulets d'eclairs pour les canons,
Toute celeste artillerie,
S'en vient affronter l'ennemi.

93
Portaient des croix donnant la vie,

Tout autant de saints evangiles,
Chapelets, oraisons, reliques,

Canons aux ferventes suppliques,
Messes, oratoires, liturgies,
Eau benite, encens, saintes huiles.

94
Armes invaincues empoignant,

Ainsi blindee, la troupe d'anges
Se jette au combat sans mélange,

Psalmodiant de vieux chants,
Au-devant des hordes tartares.
Des deux parts flambe la bagarre. 21

265

95
Des sabres de feu immortels

Estoquaient de coups sans merci
La diablesque armee ennemie ;

Emplis de la foudre du ciel
Les canons crachaient la lumiere ;
A present bouillonnait la guerre.

96
Les sombres troupes, ne pouvant

Essuyer la terrible frappe,
Reculaient comme vent d'autan

Quand Satan prit son yatagan ;
Crispe, il rugit et tonna :
Terre en tremblant se secoua.

97
Se jetant ensuite avec rage

Sur les saintes rangees des anges,
Il voulut retenir les siens

Mais ne put se frayer chemin :
Les anges lui barrent la route
Et sur leurs boucliers s'arc-boutent. 22

98
Et l'archange, quand il devine

L'audace on le diable s'obstine,
Pareil a la foudre l'attaque,

Lui assene une telle claque
Que Satan a ses pieds s'ecroule,
Perdant et l'esprit et le souffle.

99
« Pareil sacripant est indigne,

Que sur lui mes acmes j'abime !
Aux betes, meprisables totes,

Reprend-il, la gifle revient ! »
11 le foule aux pieds puis le jette
Dans quelque tenebreux ravin.

                     



100
Atuncia din artelerie

Incepura-a-impro4ca sarindare,
Sfe§tanii, paraclise, tAmie,

Moa§te sfinte §'altele de care
Fug diavolii; iar apa sfintita
Ca povoiu mergea pe stropita.23/

101
$i iaca-oastea neagra-intro clipita

Cu vaet §i multa zberatura
De tot in rasipa fu pornita;

Dracii care-incatro strabatura,
Undeva cercind cum sa sa-ascunda
Cu vreo mijlocire mai curunda.

102
Unii-intrard-in parnint, altii -In stince,

Multi in balti Inca sa pitulard,
Prin ripe, lacuri, pe4teri adince;

Iar'o zatignit;i cetioara
Vrind a scapa de-atite nevoi
Sä bata-intro cireada de boi.

103
Mamona vazind aspra palmita

Care Sin-Mihai Satanei §tearsa
Nu stete mai mult, ci-intro clipita

Peri din §ireag §i iute mearsa
La oastea lui Vlad luind pe sine
Chipul unii catane batrine.25/

104
Printre §ireagurile gonace

Mestecindu-sa, striga de odata:
"Fratilor! ascultati, de vä place,

Ce socotesc eu! Iaca-impra4tiata
Fuge turcimea §i-in rapezita
Fuga-anevoie va fi poprita.
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105
Deci in zAdar gonim dupa dinsa!

Ajunga dar ca-a noastra vartute
Puterea lui Mahomet infrinsa;

Nu e de -a -1 conteni -In fuga iute,
Ca-oastei vrajmw-in fuga pornite
Trebue-a zidi poduri aurite.

106
Yana ce not far de rasuflare

Gonim pe fugari, altii bogata
Tabara vor prada §i doar' care

N'au asudat in asta cruntatd
Bataie rapi-vor acei toate!
Noi om raminea cu buze-inflate."/

107
Aici tace ostawl §'arata

Multime de bani cu lucruri scumpe,
Oastea la prada-acum invitata

SA desface, rindurile rumpe;
Fiecare merge-apoi de sine
Lasind scapare-o*tilor pagine.

108
Deci la cei alalti porunci trimite,

In urma fugarilor sa. mearga
Neincetat, cu pasuri Intetite,

lard el in partea sa-inca-alearga,
Pe care-ajunge taie §i bate
$i bietilor purure sta-in spate.

109
Cum rIul de munte primavara,

Cind in pripa neaua sa tope4te,
Dintru naltime urnind povara

Apelor, sa varsa 4i bujdqte,
Toate-inneaca, surpa §i pravale
$i nu-i ce sa-I opreasca din cale./

din§ii
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100
L'artillerie s'y met aussi

Et balance des oraisons,
De l'encens, des ceremonies,

Rituels et saints sacrements,
Choses qui font fuir les demons
Que l'eau benite a flots inonde. 23

101
Et la noire armee, sur-le-champ,

S'erniette en quelques instants,
Dans le vacarme et dans les cris ;

Les diables a tous vents s'enfuient
Cherchant en n'importe quel lieu
Comment s'abriter quelque peu.

102
Its se fourrent dans les rochers,

Ou s'abritent dans les marais,
Grottes profondes, lacs, vallees,

Et une meute retardee,
Pour eviter sort malheureux,
Entre dans un troupeau de bceufs. 24

103
Mamona, au rude soufflet

Que Saint Michel lui appliquait,
N'hesite pas plus longuement,

Quitte les rangs, va vivement
Vers l'armee de Vlad, en prenant
L'apparence d'un veteran.

104
II se mele aux rangs de guerriers,

Et les hele : « Freres, ecoutez,
S' it plait, le fond de ma pens& ! »

Les Turcs fuient en grande mêlée,
Et dans leur course echevelee,
Bien mal pourront etre arretes.
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105
En vain les avons pourchasses !

Il suffit que notre vertu
De Mahomet force ait vaincu ;

Ce n'est pas pour les arreter
En fuite, ou qu'a vilaine armee
On doive edifier ponts dores.

106
Pendant des fuyards la poursuite,

Ne faut que d'autres en profitent
Pour piller le camp a loisir,

Et ceux qui de sueur ne mirent
Au dur combat en jouiront !
Nous, les seuls perdants nous serons. »

107
Le soldat leur fait miroiter

Sacs d'or et riches parements,
L'arrnee au pillage invitee

Lors se dechire et rompt les rangs ;
Chacun soudain va son chemin
Et laisse &flapper les paIens.

108
Les autres recoivent donc I'ordre

De suivre rum& en desordre
Sans la lacher d'une semelle,

Et lui, it court vers sa parcelle,
Ceux qu'il attrape, it tue et frappe,
Pour les pauvres toujours satrape.

109
Au printemps la source des monts

Lorsqu'a vue d'ceil la neige fond,
Deplacant ses eaux en amont,

Descend par fracas et rebonds,
Et noie tout, detruit ce qui croule,
Sans que rien n'arrete sa houle,

                     



110
Asa Vlad neinvinsul sa rapede

$i cu sireaguri nespAimintate
Fringe, taie ce nainte vede,

Surpa, rastoarna, calca, strabate,
nu-i vartute, nice tarie

SA-1 conteneasca sau drum sd-i tie.
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Dar ce folos de atitA vitejie,

Cind scapare avu mai marea parte
Prin a diavolilor maestrie!

Totus' a turcilor fu rea soarte,
Caci din tabara nenumarad,
Abia scapa pe jumatate de gloata.
Firsit./

Si

                     



110
Vlad l'invaincu pareil s'elance ;

Avec ses troupes de confiance,
Taille tout ce qu'il voit, renverse,

Tord et casse, foule, transperce ;
Aucune vertu ni recours
Ne peut devier son parcours.
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111
Mais a quoi bon tant de bravoure

Si grande partie fut sauvee
Par jeu de diables, ensorcele !

Pourtant, le sort turc fut mauvais,
Car de tout ce camp si nombreux,
A peine epargne un sur deux.

                     



NOTE CINTECUL VII

1, Pe poetul nostru Inca 1-au apucat ne5te dorinte de5erte poetice5ti! care nu pot sd fie astazi; caci ce-
ar face astazi cel mai viteaz voinic, de care pomene5te el, cind un copil 1-ar putea obori cu o
pu5caturd! Voinicii de care pomene5te poetul sint cei de care ne povestesc istoriile vechi, precum au
fost Erdil (Iraclie) 5i Persau, care pribegind cauta unde sint tiranii 5'orice asupritoriu de oameni, 5i
biruindu-i le da cazuta pedeapsa. S'au pomenit de-acest feliu de viteji 5i la pove5tile de ob5te. In
vremile dupd ce varvarii miezii-noptii au cuprins imparatia romanilor, iar au inceput acest feliu de
pove5ti a fi primite la norod 5i au inceput acel feliu de cintari a Indeletnici nu numai pe oamenii de
obste, ci 5i pre cei a1e5i din norod. De-aci au avut inceput pove5tile lui Ariosto, in stihuri, la italieni,
5'alt6ra; $i de atunci, mai virtos la italieni 5i la ispani (Spank) li), au inceput a fi pldcute pove5tile
despre cavalieri erranti, adecd voinicii pribegi. Poetul va sa zica.: pagubd ca nu sint acum de acei
viteji ca sd mintuiasca multe neamuri din robie. Apoi, ca cind s-ar indrepta, zice: insa acestor rele de
astazi, nu sint vremile de vina, ci tu omule; caci de n'ai vrea tu, nime nu to -ar asupri, find a
ai minte putere. Dar ce folos, cind tu acea minte intrebuintdzi asuprd-ti 5i puterea-ti Imprumuti
acelora ce vor sa to supue! Eruditian!

2. Gindul poetului tot, aici nu este altul fArd acesta, ca pe un neam cazut nu poate sa-1 radice alts la
vrednicie, fara vartutea oveneascal.. Si adevarat; pand cind trae5te aceasta in norod, nu poate sd fie
norodul supus altor neamuri; iar scazind aceasta vartute, scade $i toata slava $i mai poll zice fiinta
norodului. Eruditian.

3. Aceasta Inca am vrut demult sa aduc aminte cetitoriului, ca poetul au luat cuvintele aceste: june,
junie, precum sa cuvine, in noima for cea adevarata 5i stramo5asca ce vine de la ldtenie: iuvenis
italiene5te giovane, frantazo5te jeim adecd fecior tinar 5i, precum zic pe une locuri, holteiu. Junia
romans deci, va sd zica tinerimea romaneasca. Filologos.

4. Poetul infierbintindu-sa, incepusa a zice unele care pe vremile aceste ar putea doara sa vateme pre
oarecarii; pentru aceasta trezindu-sd sd opre5te $i pune vina pe musk ca cind is ar fi prevorbitoare,
cum sint de ob5te muierile, care citeodatd mai bucuros ar crepa, decit sd nu spue cele ce 5tiu despre
altii, M. P.

5. Aceasta se ails 5i la istorie,

6. RIndul pove5tii e Fiind Vlad Voda in tabard, supt chip de un prdvatariu samnind cu ochii
toate, deodata sa facu adunare de norod strigare: "Ind Vlad Vodd!" La care el, spaimintat find,
gindea ca cineva 1-au cunoscut $i 1-au dat la gol acum sa gata sa sa lipsascd de viata, ca sa nu caza
viu in miinile necre5tinilor, cind vazu ca o ceatd de turci aduc un rob. Intru aceasta turburare de norod
apucind Vlad Vodd prilejul, mearsd din tabard 5i sa tilni cu ai sal, M. P.

7. Precum s'aratd, Argineanu nu 5tiea ce s-au facut cu dinsul socotea ca cu me5ter5ug 1-au prins
turcii $i 1-au desbracat a5a, in bajocurd. M. P.

8. Acela fu juramint de un voinic! Cap. Alazonios.

$i

insult',
si

asa: si
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NOTES CHANT VII

1. Notre poete est encore domino par de vaines envies poetiques qui ne peuvent se realiser de nos
jours ; car qu'aurait pu faire le vaillant jeune homme dont il parle, alors qu'un enfant pourrait le tuer
d'un seul coup de fusil! Les braves que le poete nous evoque sont ceux dont on pade dans les antiques
histoires, comme Ercul (Iraclie) et PersAu, qui, tout en errant, cherchaient les tyrans et n'importe
quel oppresseur des hommes et, en les vainquant, leur donnaient la punition bien meritee. On
rencontre aussi de tels braves dans les contes ordinaires. Lorsque les Barbares du Nord ont occupe
l'Empire romain, ce genre de contes a circule a nouveau parmi le peuple, et ce genre de chant a
commence a preoccuper non seulement les gens du peuple, mais aussi les gens cultives. C'est le point
de depart des histoires d'Arioste, en vers, chez les Italiens, et d'autres encore; et depuis cette époque-

surtout chez les Italiens et chez les Espagnols de ces histoires avec des Cavalieri erranti (dans le
texte original - N.T.), c'est-à-dire des chevaliers errants. Le poete veut dire : c'est bien dommage qu'il
n'existe pas aujourd'hui de tels heros pour sauver beaucoup de peuples de l'esclavage. Ensuite, faisant
semblant de se corriger, it ajoute : mais la cause, l'origine de ces mauvaises choses d'aujourd'hui, ce
n'est pas le temps, mais toi-merne, pauvre homme; car si tu ne le voulais pas, personne ne pourrait
t'opprimer, parce que tu as de l'intelligence et de la force. Mais c'est en vain, lorsque tu utilises cette
intelligence contre toi et que tu pretes to force justement a ceux qui veulent t'opprimer. Eruditian.

2. La pensee entiere du poete a cet endroit n'est autre chose que la suivante: un peuple en decheance
ne peut etre hisse vers la vertu que par la force armee, la vigueur militaire !... Et c'est vrai.; aussi
longtemps que celle-ci vit dans le peuple, ce peuple ne peut pas 'etre soumis aux autres; au contraire,
au fur et a mesure que cette force diminue, toute la gloire et meme fame de ce peuple diminuent avec
elle. Eruditian.

3. Voila encore une chose que j'ai voulu dire au lecteur, a savoir que le poete a utilise ces mots: june
"jeune homme", junie "jeunesse", comme il se doit, avec leur vraie signification, qui vient d'ailleurs,
du latin: iuvenis, en ital. giovane, en fr. jeun (sic!) c'est-à-dire jeune homme, ce qu'on appelle dans
certaines regions holteiu (en Transylvanie, Moldavie du Nord, N.T.). Junia romans veut donc dire
la jeunesse roumaine. Filologos.

4. Le poete, entraine par ses dires, commence a raconter des choses qui pourraient blesser,
aujourd'hui, certaines personnes ; c'est pourquoi, s'en rendant compte, it s'arrete et rend coupable la
Muse qui serait trop bavarde, ainsi que le sont, en general, les femmes qui prefereraient parfois crever
plutOt que de ne pas dire ce qu'elles savent au sujet des autres. M.P.

5. Ces informations se retrouvent dans l'histoire.

6. L'histoire se presente ainsi : Vlad Volvode se trouvant dans le camp, &guise en commercant, et
faisant attention a toute chose, il y eut tout d'un coup un rassemblement de gens qui commencerent
crier : "Voila Vlad VoIvode !". A ces mots, effraye, car il pensa que quelqu'un l'avait reconnu et
l'avait &nonce, il se prepana a mettre fm a ses jours, afin de ne pas tomber prisonnier aux mains de
ses ennemis. Mais it remarqua tres vite qu'une bande de Turcs amenait un esclave. Vlad VoIvode
profita de ce mouvement de gens pour se diriger vers son campement et retrouver les siens. M.P.

7. On voit qu'Argineanu ne savait pas ce qui lui etait arrive et il considerait que les Turcs l'avaient
attrape par ruse et deshabille pour le deshonorer. M.P.

8. Ce fut le serment d'un gaillard. Capitaine Alazionos.
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a) Dar sa, a$teptam putinel, oare tine-va cuvint?. Cap.

9. Aici-s groape. Argineanu nu pentru cea zisa, ca cind doara adevarat groape ar fi fost, dar' in
batjocura: on ca sa -i faca sa stee, on doara vrind sa le dee de intales ca acolo vor afla morminturile
sale! Criticos.

a) Ei! dar' cum putea el sa vorbeasca cu turcii, hind cretin $i roman. Idiotiseanul.
b) Bine zici, vere, de asta nice eu imi adusdi aminte, insa cred eu ca dacd-i a$a scris, au

trebuit Argineanu sa *tie turceste. Onochefalos.

10. Turcul sa vede a fi fost unul din cei buni! Eu nu-s turc, dar' sa-mi stee unul asa in drum ca
Argineanul $i cu cuvinte sumete, ne zicindu-i nimica, demult fi zburat capatina! Cap.
Alazonios.

a) Si doara ti s-ar fi timplat ca $i turcului; ba doard nice ai fi ajuns a musca pdmintul.
Chir Mustrul of Puntureni.

11. Doaozeci de turci! Ca unul singur sa -i dovedeasca, aceasta-i sora cu povestea. Eu inca am fost
o$tean $i $tiu ce poate face un om, cit de tare sa fie, dar' doao-zaci de turci a tdia nu poate unul, mai
virtos cu o prajind! Capitan.

12. De$tinde este cuvint vechi stramo$esc, putin acum obicinuit $i va sa zica pogoark sau sa
pogoara. C. Filo logos.

13. Sultanul nu credea de puterea $i faptele lui, precum ii spunea turcii, ca *i cum nu crede capitanul,
darn apoi sa va vedea care are drept,

14. Aici s'arata Argineanul voinic, precum sa cuvine. A$a a$ face $i eu sa fiu viteaz. Simplitian.
a) Iaca dar' ca Argineanul $tiea turceste, daca au vorbit el aceste lui Mahomet! Onochef.

15. Bravo! Arginene, acum to iubesc! Eu inca$'a$ face a$a. Cap. Alazonios.
a) Vazind ca unii pun in price vitejia mull& voinici din veacurile trecute, am vrut sa -mi

spun aici socoteala mea. Intii, cred eu ca acei voinici au fost cu adevarat viteji, caci amintre nu le-ar
fi lamas pomenirea pand acum; insa intru multe i-au inaltat poetii pre deasupra de putinta omeneascd!
A doao, ca oamenii cei de demult au fost cu mull mai tari decit cei de acum; deci vitejii for au trebuit
sa fie cu mull mai tari $i peste crezamintul nostru ce avem de puterea omeneasca. Aceste impreund
socotite cu aceasta, ca atuncia nu era pravul de pu$cd, cu care $i pe cel mai viteaz, cel mai mi$el om
de departe omoard. Pentru aceasta astezi nu 0, pot afla viteji ca oarecind, caci deacd s'ar afla,
socotesc eu, am vedea ca unul, la vreme de r'dzboiu, inca $i mai multi de doaozaci ar putea ucide cu
mina sa. Eruditian.

16. Cumcd Vlad Vodd in vreme de noapte au facut navald pe tabdra turceasca, insa cumcd in trii
coloane au purces, de aceasta n'am cetit. Eruditian.

17. Aceastd navald este asemene ce au facut Ulis cu Diomed in tabdra tratienilor la Troada. De n'a$ fi
cetit insu$' adevdrate cronice, unde scriu de aceasta navald, gindi ca poetul au imprumutatu-o.
Eruditian.
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a) Mais ayons un peu de patience, nous verrons s'il respecte son serment. Cap.

9. Ici, ii y a des fosses. Arginean n'a pas dit cette chose parce que c'aurait ete la verite, mais pour se
moquer, en guise d'insulte; ou pour les obliger a s'arreter, ou encore pour leur faire comprendre qu'ils
y trouveraient leur tombe! C.Criticos.

a) Mais comment pouvait-il parler aux Turcs, etant chretien et Roumain ? Idiotiseanul.
b) C'est vrai, mon frere, tu l'as bien dit, moi, je l'ai oublie, mais je crois que s'il est ecrit ainsi,

c'est parce qu'Arginean devait connaitre le turc. Onochefalos.

10. On voit que ce Turc, c'etait l'un des Turcs raisonnables! Moi, je ne suis pas turc, mais si quelqu'un
comme Argineanu se mettait sur mon chemin, prononcant des mots aussi insolents, sans dire aucun
mot depuis longtemps je lui aurais coupe la tete. Capitaine Alazonios.

a) Et tu aurais connu le meme sort, et tu n'aurais meme pas eu le temps de mordre la
poussiere. Chir Mustrul of Puntureni.

11. Vingt Turcs ! et un seul individu les vainc, c'est une histoire sceur d'un conte merveilleux. Moi
aussi j'ai ete soldat et je sais ce que peut faire un seul homme, aussi fort soit-il, mais qu'un seul
tranche vingt Turcs, et surtout avec une perche... Capitaine.

12. Destinde (le mot utilise en roumain "descendre" N.T.) est un mot ancien roumain, peu connu de
nos jours et it signifie pogoarA, ou sA pogoarA (synonymes du mot destinde) C.Filologos.

13. Le Sultan ne croyait pas que sa force et ses exploits soient vrais, reels, tels que les Turcs le lui
avaient racontes ; d'ailleurs le capitaine non plus ne le croyait pas, mais on verra plus loin qu'il avait
raison.

14. lei, Argineanul apparalt vaillant, comme it se doit. Moi aussi je me comporterais de Ia sorte si
letais brave. Simplitian.

a) Voila donc qu'Argineanu connaissait le turc, puisqu'il parla ainsi avec Mahomet! Onochef.

15. Bravo, Argineanu, maintenant je t'aime bien! Moi aussi, j'en ferais autant. Cap.Alazonios.
a) En remarquant que certains mettent en doute la vaillance des nombreux braves des siecles

passes, j'ai voulu exprimer a cet endroit mes idees. D'abord, je crois que ces gaillards-la etaient
vraiment courageux, car autrement on n'aurait pas conserve ce souvenir d'eux; mais souvent, les
poetes les ont hisses au dessus de Pete humain! Deuxiernement, les hommes d'autrefois etaient
beaucoup plus forts que ceux d'aujourd'hui ; donc, ces vaillants devaient etre beaucoup plus forts que
ceux de nos jours et ils depassaient notre image de la force humaine. II faut rapprocher ces remarques
de celle que, a cette époque, it n'y avait pas la poudre (pour les fusils) avec laquelle meme l'homme le
plus faible peut tuer le plus courageux. Voila pourquoi nous ne connaissons plus de braves comme
autrefois, car s'il y en avail encore, on devrait les voir en periode de guerre, un seul homme pouvant
tuer de sa propre main meme plus de vingt personnes. Eruditian.

16. L'in formation selon laquelle Vlad Voivode avait attaque le campement turc pendant Ia nuit,
d'accord, mais qu'il soit parti dispose en trois colonnes, cela, je ne l'ai pu trouver dans aucune ecriture.
Eruditian.

17. Cet assaut est semblable a celui donne par Ulysse contre Diomede a Troie. Si je n'avais pas lu
moi-meme de vraies chroniques, oil on en parle, je penserais que le poete l'a emprunte. Eruditian.
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18. Cu anevoie este a crede ca sa fie muntenii intrat asa nesimtiti, find a la taberi sa pun straji din
afard $i din lduntru, can la o timplare ca aceasta dau semne stiute de larma, de departe. Cap.

a) Turcii atunci n'avea teamd de muntei, vdzind ca ei s'ascund si nu es la rdzboiu.

19. Cemtii cAlareti. Acestea era Sin Giorgiu cu Sin Medru. M. P.
a) Ce basma! Si pentruce? dacd fard aceasta ajutorinta Vlad Vodd putea sa biruiasca.

Apoi Dumnezieu putea sa ajute intr-alt chip. A tria: nicairi nu (sa) did scris de aceasta. Apistos.
b) intii: Scriptura invatd Sfintilor aratd ca ardtdri de acest feliu a sfintilor au

fost nu ()data. A doao: si la cronica Moldovii de aceste; s'a tria: cel ce nu crede aceste, nici
allele va crede. P. Evlaviosu.

20. Toate cartile besericesti intru aceasta sa impreund, ca S. Mihail Arganghelul este povatuitor
ostilor ceresti.

21. Fiind ca oamenii lucrurile duhovnicesti nu-si pot inchipui numai trupeste, iar' lucrurile nevazute,
omeneste cu oarecare inchipuire vederatd, pentru aceasta poetul vrind sa scrie bataia ingerilor cu
duhurile necurate, face asemanare dupd ostile omenesti; si precum au oamenii tunuri si artelerie, a.sa
pune la ingeri, precum au racut altii. Musofilos.

22. Aici va sa obrdzuiascd poetul bataia duhurilor curate si a celor necurate si zice ca ingerii cu sabii
de pard batea pe draci, iar tunurile varsa foc nestins pre dinsii. In urma nu puturd diavolii tinea
r5zboiul incepurd a sä indupleca; atunci Satana scotind ieteganul, sa rapezi intre ingeri racnind, iar
ingerii ii intinsard scuturile oprira. Aceste toate le-au spus poetul, dup. preceperea noastra,
trebue a sa intalege alegoriceste, adecd ca Satana au vrut sa patrunza biruiasca cetele ingeresti,
dar n'au putut. Musofilos.

23. Poetul prin aceasta va sä arete preputernicia lui Mihail Ahanghel asupra Satanei, care are sie data
dela Atot puternicul, cdci cu o palmd ii frinsd nebuna trufie. Pdrintele Orthodoxos.

24. Un asemene lucru sau timplare sa ceteste la Evanghelie, cind duhurile necurate sa bagard inteo
turmd de porci. P. Orthodoxos.

25. Catana sa zice pe unele locuri qtean; unii zic si cAtuna. Filo logos.
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18. 11 est difficile d'admettre que les Valaques sont entres sans etre vus, parce qu'on met des
sentinelles autour d'un campement, a l'interieur ainsi qu'a l'exterieur, sentinelles qui, dans une pareille
situation, lancent de loin des appels connus d'alerte. Capitaine.

a) A ce moment, les Turcs n'avaient pas peur des Valaques, voyant que ceux-ci se cachaient et
ne sortaient pas a la lumiere pour se battre. Mindrila.

19. Les celestes chevaliers. Ceux-ci etaient Saint Georges et Saint Demetre. M.P.
a) Quelle histoire! Et pourquoi, si Vlad Vo ode pouvait vaincre, meme sans cette aide ?

Ensuite, Dieu aurait pu lui porter secours dune autre maniere. Enfin, on ne trouve cette histoire &rite
nulle part. Apistos.

b) D'abord: les Saintes Ecritures nous apprennent et les Vies des Saints nous montrent que
de telles apparitions des saints ont eu lieu plus d'une fois. Deuxiernement: on retrouve de tels
episodes dans la chronique de Moldavie. Et troisiemement : celui qui ne croit pas ces choses-la n'en
croira pas d'autres non plus. P.Evlaviosu.

20. Tous les livres roumains sont d'accord pour dire que l'archange Michel etait bien le conseiller des
armees celestes.

21. Les hommes ne peuvent imaginer les choses saintes autrement que dans une perspective
materielle, et les choses invisibles, autrement que dans une perspective humaine et avec une certaine
vue realiste ; voila pourquoi le poete, lorsqu'il se propose de decrire le combat des anges avec les
mauvais esprits, le fait d'apres le modele des armees ordinaires ; ainsi, pareils aux hommes qui
disposent de canons et d'artillerie, les anges sont dotes des memes armes, ce qu'on retrouve chez
d'autres ecrivains aussi. Musofilos.

22. Le poete veut decrire le combat des bons et des mauvais esprits et it dit que les anges frappaient
les diables de leurs sabres de flamme et que les canons deversaient sur eux du feu sans fin.
Finalement, les diables ne purent resister et ils commencerent a flechir; alors, Satan, tirant son
yatagan, se jeta en criant sur les anges, qui lui opposerent leurs boucliers et l'arreterent. Toutes ces
choses ont etc narrees par le poete, et selon notre interpretation, it Taut comprendre le tout comme une
allegoric, a savoir que Satan a voulu penetrer et vaincre les armees des anges, mais qu'il n'a pas pu le
faire. Musofilos.

23. Le poete veut montrer de la sorte le pouvoir supreme de I'archange Michel sur Satan, pouvoir qui
lui fut accorde par le Seigneur, car it andantit d'une seule gifle l'orgueil demesure de ce demier. Le
pere Orthodoxos.

24. Un tel fait ou histoire, on la lit dans l'Evangile, lorsque les mauvais esprits entrerent dans un
troupeau de cochons. P.Orthodoxos.

25. Pour atanA (le mot roumain N.T.) on dit, dans certaines regions, ostean ; certaines gens
prononcent aussi cAtuna. Filologos.
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CiNTECUL VIII

ARGUMENT

Tiganii merg si nestiind unde
Sa scape de-o nevoie, dau pe-alta;

SAtana-intr'o manAstire s'ascunde,
Vrind sa bage pe frati intru balta

Necuratiei; iar' Hamza-arata
Sultanului turcimea-intapata.

1

In zadar omenirea sa plinge
Cumcd-a toate marl §i mici gre§ele

Dracul poarta vina, care-impinge
Pe om la strimbatate rele,

Ca cercind lucru -In amarunt bine,
Intia pricing din om vine.

2
Daca n'ar dare-omul ascultare

La Intia-indemnatura draceasca,
Iadul, cu toata ceata sa mare,

N'ar nimeri ca sä-lbiruiasca,
Dna not lucram din voie-adinsa
$i totu§ zicem: dracu ma-impinsa.I/

3
Vede lacomul scula strains

$i-indatd-o rivne4te; dracu-invita
Apoi [4i] nu-i da loc de hodina,

lard el din ce-in ce sa-intarita,
Pang ce-in urma pofta l'invinge,
Pang de lucru strain s'atinge.

4
Deci pentru ca ravni el indata

Cind vazu, nu este dracu de vina,
Ci voia lui spre rau adincatal...

Pentru ce-omenirea nu-4' alina
Intia pomeala, ci-4' arata
Plecatura-inimii vederata?

5
Copila ce vede -Intii pe-un June

Frumos, care drag inimii cade,
Ru§e§te-in fats ca viu carbune,

Ochii ii scripesc, suflarea-i scade,
$i iaca dracu de-aci percepe
Ca is pe fecior a dori-incepel

6
Apoi sa fie cit de curata..,

Daca nu-§i va lua sama bine,
Fugind §'uitind pe-acel june-indata,

0! city jele, cite suspine
$i cite fierbinti lacramioare
0 a§teapta-in urma sa-o-impresoare!

7
Ca diavolul apoi nu-i da pace,

Ci-in cuget ii pune una
Atite-aratari viclene-i face

Pang -In latul sau o vede-invoalta,
Atita lucra §i maestre4te
Pan' singur cu singura tilne4te.

8

Calugarul Inca joard curatie,
Iar deaca vazind el o femeie

Frumoasa venindu-i in chilie,
$i el, in loc ca fuga sa deie,

Va raminea cu dinsa-impreuna,
Pierde-va §i el a sa cununa,2/

9
Ca diavolul indata precepe

Cumcd fratele bucuros vede
Femei si -i sufla ginduri surepe;

Deci, pentruca el fuga nu dede
Dintr'Inceput, pe dinsul ramine
Toata vina poftelor pagine.
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CHANT VIII

ARGUMENT

Les Tsiganes marchent et troquent
Un malheur subi pour un autre ;

Au couvent se cache Satan
Pour confondre dans le Oche

Les moines ; Hamza, avec fierte,
Les empales montre au Sultan.

1

L'humain a tort de proclamer
Que les Brands et petits peches

Sont du diable, qui a pousse
L'homme dans le chemin mauvais,

Car y regardant de plus pres,
La faute est de l'homme en premier.

2
Si lui refusait d'ecouter,

Le demon ayant commence,
L'enfer et toute son armee

A le vaincre ne parviendraient.
Car agissons de volonte
Mais disons : Diable m'a pousse !I

3
Le gourmand voit nouvel objet,

Le convoite : diable l'invite
Sans jamais le licher ensuite,

Et son desir sans cesse croft
Jusqu'A ce que presse l'envie
Et que cet objet soit saisi.

4
S'il a desire cet objet,

Le diable n'a dicte sa loi,
Mais bien sa pauvre volonte !...

Ne retient pas, l'humanite,
Son premier elan, et pourquoi
Ce mauvais penchant maladroit ?

5
Celle qui rencontre un jeune homme

Et qui a son charme succombe,
Voit sa joue rougir comme braise ;

L'ceil brille, son souffle se brise,
C'est pourquoi le diable comprend
Que du jeune homme elle s'eprend.

6
Ainsi, aussi pure soit-elle,

Si par la suite elle ne veille
A oublier jusqu'a son nom,

Combien de soupirs, de frissons,
De larmes brillantes, o combien,
Pour l'etreindre, qui l'attendront !

7
Traquant son esprit sans relache,

Satan jamais plus ne la lache,
Tant d'images it fait miroiter

Fait et defait, tant et si bien,
Qu'elle se retrouve piegee,
Que seule a seul sont a la fin.

8
Le moine jure chastete

Mais s'il decouvre une beaute,
De femme dans son alveole,

Au lieu alors de s'echapper,
II voudra pros d'elle rester,
Perdant aussi son aureole. 2

9
Car le diable comprend tres bien

Du frere le regard coquin ;
Sur les femmes mal l'entretient ;

Donc, pour ne pas s'etre enfui
Des le debut, lui est donne
Le Oche des desirs paiens.
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10
Nici pentru dievoleasca-indemnare

De pacat poate sa sa sloboada,
De-ar face cumva scandals mare

Sau tocma doar' matanii cu coada!
Si-in zadar zice: dracu ma-impinsa!
Caci pentruce el fuga nu-intinsa!

11
Deci nici tiganii sint fara

Macar §i pe dracu-impinsa,
Caci ei deters -intia pricing

Aratinduli chief voie-adinsk
Cumcd-au inima de-a sa bate
Improtiva-a tot feliu de gloate.3/

12
Multi -acuma ei cale mersese

Dupa Tandaler, buna povata,
Pe potecul unii paduri dese;

In urma facindu-Ii -sa greats,
Toti sa-invoird-acolo sa rifle
Pand catra zori le ro§ie.

13
Iar' Tandaler §'atuncia-ii invatA

Cum sa face popas o§tene§te,
Ca sa poatA pans dimineata

Durmi Para grija. Rinduiete
Apoi imprejur straji pazitoare,
Ca vrajmasul sa nu-I Impresoare.

14
Spre-aceasta el dintru toti aleasa

Pe cei mai indrazneti mai tari,
$i zisa: "Fiind padurea deaca,

Au stim noi de nu sa-afla tilhari
intrinsa? Daci voi sa hiti cu paza,
Dqchi§i ochi avind §i minte treaza,4/

15
Ca de s'ar timpla §i cea mai mica

Mi§care sau gomot, voi indata
SA strigati din ce putet, far' fric5.:

"SOH Care-i mai!" tiind arma gata
Ca, deaca nu va-ar sti el raspunde,

puteti nimeri macar unde.

16
Cuvintul intre noi, ce sa chiama

De taina, sa fie astezi: barns;
Deci luati acuma bine sama,

Ca, deaca la strigatul virtos:
"Stall care... " n'ar sti raspunde-or cine:
Baros!, sä stiti ca vrajmasul vine!

17
Deci indata strigati de departe

Catra-ai nostri: "La arme, la-arme-afara!"
Iar' voi sa va-aparati pan' la moarte,

Ca sä nu \a faceti de °card."
Asa strajile-invatate bine
Sa-impartird-in tufele vecine.5/

18
Dragan care era mai viteaz,

Intrun mar sa sui paduret,
Calaban, care n'avea bun plaz

Cu parul sau cel tufos §i cret,
Fiind mai tare din cei ale0,
Sa viri-intre ne§te spini preade4i,

19
Iar' Suvel dupd-un tufariu sa trasa,

Papuc Inca sa-ascunsa-inteo boarta
A-unui fag, dar' nici altii sa lass

Asa numa pe nedejdea moarta:
Carii pe zios, carii pe sus, cats,
Unde-ocrotinta frica le-arata.
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10
Qu'infernale soit la poussee

Ne peut absoudre le peche,
Ni lamentations a Brands cris

Ni les prieres, jour et nuit !
En vain dit-il qu'on l'y poussait !
Eilt du fuir sans se retoumer !

11

Les Tziganes sont donc coupables,
Bien qu'ils eussent affaire au diable,

Car pretexterent les premiers,
Montrant desir et volonte

Chers a leur cceur de bien se battre
Contre toutes autres peuplades. 3

12
Prenant conseil de Tandaler,

Avaient parcouru du chemin
Au travers de sombres forets ;

Enfin se trouvant epuises,
Pour un long repos s'accorderent
Sommeil jusqu'a l'aube rosee.

13
Tandaler encor leur expose

Comment les soldats se reposent,
Sommeillant jusques au matin

Sans souci. Il dispose enfin
Tout autour des gardes qui veillent,
Que l'ennemi ne les surprenne.

14
Ainsi choisit-il parmi eux

Les plus forts, les plus courageux,
Et leur dit : «Dans cette foret,

Ignorons s'il peut se cacher
Des brigands. Ferez done le guet,
L'ceil ouvert, l'esprit eveille. 4

15
Et si une infime rumeur,

Le moindre bruit vous surprenait,
Vous crieriez vite sans frayeur :

«Arre te ! Ora va la » et pr'ets
Quand la reponse tarderait
A descendre I'intrus muet.

16
Que la parole «mot de passe »

Comme on l'appelle soit «la masse ».
Prenez-y garde desormais,

Si a la question courroucee
« Arr6te ! Qui ... » ne se disait :
« La masse ! », ennemi est poste.

17
Aussitot, criez vers les notes :

« Aux armes, saisissez vos armes !
Et vous, luttez jusqu'a la mort,

Sinon la honte sera votre. »
Ainsi, sagement conseilles,
Its se postent dans les bosquets. 5

18
Dragan, des plus braves, s'engage,

Grimpe dans un pommier sauvage,
Calaban qui n'a are allure,

Noire et frisee sa chevelure,
Le plus fort entre les elus,
Se fourre en la ronceraie drue.

19
Suvel derriere quelque touffe,

Dans le creux d'un hetre Pantoufle,
Se cachent, et de connivence

Certains cherchent la bonne chance ;
Qui sur le sol, qui en hauteur
Deniche un abri a sa peur.
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20
Nu trecusa.-un ceas §i jumatate

De cind tabara-in somn apucasa,
Cind iaca vin din partile toate

Vaiete, strigari cu larma groasa
$i tocma-In cescuturile scumpe
Prelina pausare le rumpe./

21
Caci cu toata-aceasta paza bund

Beleaua vini ca chiemata.
Intii lui Dragan prin urechi suns

Ca cind ar auzi ceva §i iata!
Grohaind vrajma§ul sose§te!
Iar'Dragan din inima slabqte.

22
Mai virtos oblicind ca ne§tine

Si lea cu minuri §i cu picioare
A sui pe mar, nici "vai de mine!"

Putu striga, nici "stair §i "carer...
Ca tot singele-ii peri din fatal,
Iar' ochi ii cuprinsa neagra ceata'.6

23
$tiu ca multi a§teapta dintre voi

Cu nerabdare, ca sal le spun
Ce feliu de vrajma§i sau tilharoi

Au fost care-au facut acel sun
$i cine-au fost indraznetul care
Pusa pe Dragan intracea stare?/

24
Cu adevarat Omir §'altii poeti

De frunte-a§a curund nu va-ar spune
Dar' eu, care-s dintru

Nu precep atita- Imbieciune,
Ci voi povesti lucru cum este,
$i va-incredintaz, ca nu-i poveste!

25
Imblind o gramada de gligani

Incolea §i-incoace prin paduri
Dupa hrana.,-ajunsa la tigani,

$i spaimintata de-atite guri
Vorbitoare, cu mare grohnire
Pan' la marul lui Dragan fugird.

26
Iar' un urs, carele mai nainte

Sosisa-acolea §i minca mere,
Spaimintat de navala fierbinte

A gliganilor, fara-imbiere
Sari pe mar in sus, ne§tiind
Cd-acolo era Drags' pazind.7/

27
Draw saracul de cap amete,

Scapata din creanga-in care §ede
$i cade-ursului tocma-intre spete,

Care pierzindu-i cumpana, *'dede
Peste cap cu groaznica sberare.
Gliganii dau fuga pe carare.

28
De-atita sunet §i de naprazna

Cele alte straji sal-infiorard,
Iar' ursul vazindu-sä de cazna,

Nici el, macar minios, de-asta-oars
Afla de folos a raminea-in loc
Ci fugi ca §i pirlit de foc.

29
Caci Dragan care, prin o ciudata

Timplare, in zios cazind s'aninasa
Intre doao crenge,-atunci deodata

Trezindu-sä, gindeai ca va iasa
Sufletul, a§a sbiera de tare,
Ca cind toti turcii i-ar sta -In spinare.
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20
La demie d'une heure sonnait

Tandis que le camp sommeillait,
Lorsque cris et pleurs mélanges

Arrivent de tous les cotes
Et le doux repos leur dechire
Juste quand son besoin empire.

21
Car malgre la garde qui dure,

Surgit expres mesaventure
D'abord a Dragan : it lui semble

Entendre du bruit, et voila
L'ennemi qui mugit déjà,
Et de Dragan le cceur en tremble.

22
Plus que tout autre s'efforcant

Avec ses mains, avec ses jambes,
De grimper au pommier, avant

Qu'il ne crie, « oh le malheureux ! »
« Arrete ! », « Qui ! », le sang lui manque,
De brouillard sont noyes ses yeux. 6

23
Je sais que nombreux sont ceux qui

Attendent, impatients, que je die
Quel brigand ou quel ennemi

A pu fabriquer tout ce bruit,
Et quel audacieux osa
Dragan mettre en pareil &at.

24
Bien qu'Hornere et d'autres pokes

Fameux, ne le diraient encor,
Moi, de souche tzigane ne,

Ces artifices, les ignore,
Et vous conterai donc les faits
Comme ils furent, en verite !

25
Harde de sangliers errant

Au hasard, a travers les bois
Cherchant nourriture, arriva

Au camp, et terrifie des voix
De tant de bouches, en grognant,
S'enfuit vers l'arbre de Dragan.

26
Et un ours qui, auparavant,

Etait la, des pommes croquant,
Effare par telle irruption,

Sans attendre l'invitation,
Grimpa dans cet arbre, ignorant
Que Dragan s'y trouvait, guettant. 7

27
Le pauvre Dragan, etourdi,

Derechef tombe de l'abri
Juste sur la farouche echine ;

L'ours, qui perd tout a fait l'esprit,
Se secoue ; au terrible cri
Les sangliers se ruent vers lui.

28
Autant de bruit et de vacarme

Vont affoler les autres gardes,
Et l'ours, se sentant en danger,

Bien que furieux, lui aussi,
Juge sans raison de rester,
Il s'enfuit comme s'il brulait.

29
Draw, par curieux hasard,

Dans sa chute, reste accroche
A deux branches, et du cauchemar,

II hurle de tous ses poumons,
A en perdre souffle et raison,
Comme si les Turcs le tenaient.
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30
0, cite minuni face-o tImplare!

Iaca tocma-intracea-invaluiala,
Strajile s'aud stringind: "Stai... care!...

Care esti, mai!..." si gatind navala,
Nu de voie bunk ci de fried,
Caci 'Inca nu vazura nimica.g/

31
Dar peste putin si pe iaca

Vine tot aceaia.s' belea neagra;
Ca laban nu stiea cum sa faca

Ca sa-si cruteze viata draga:
Ori la vrajmas afara sa iasa,
Ori sa saza-ascuns in tufa deasa.

32
Asa socotind, o pofta-ii vine

iveasca capul putinel,
Ca sa poatd-oblici de la cine

$i de-unde-i larma, cind pe el
Nimeri- Intetit, ca $'o sageata,
Un gligan din droaia spaimintata,

33
$i nimerindu-i printre picioare

L-ar fi fus doar -In spate cu sine,
De nu -1 scapa parul tufos care

Incilcindu-sa pregiur de spine
Il trasa-inapoi, iar' el pe spate
Cazu, ca mort de jumatate.9/

34
Atunci el crezu tare virtos

Cumcd doar un turc de cap it tine,
5i-incepu a sa cinta jelos:

"Vaileo! vaileo saracu-mi da mine!...
Nu ma lasati! Vai, draga mamuca,
Nu ma rasa turcii sa ma ducal..."

35
Asa plingind, tines

Ca sä nu-si vaza cruda perire,
Tipa si sa vaeta mortisi

Socotind ca doara vor sosire
Cei alalti a lui spre-ajutorint.5,
Sä-lscoata din mini fara credinta.

36
Intracea de -atIta strigatura

Tot codrul rasuna pe- Impregiur,
Ian' ursul dupd cea cazatura,

Manios si momaind mur! mur!
Purcedea nainte prin desis,
Cautind citeodata laturisl

37
Bietul Papuc carele-atipisa

In fagul bortit, atunci deodatd,
Tocma-inteun ceas rau, ochii-s' deschisa,

Caci ivind urechea spaimintata
Din scorbura-afara, ca s'auda,
$i pe dinsul tilni soarta cruda.

38
Fiind ca pe-acolea cdtranit

Ursul trecea-inteaceaia.s
S'oblicind capul din borta-ivit,

L-aputh de cerbicea ticaita.
Vrind smulga cap din radacina,
II rasa cu goala capatina.

39
$i iaras' apucind prin tufare

Dede de Suvel cu barba creata,
Pe care-afla durmind in picioare,

$i luindu-I frumusel in brats,
Asa-1 strinsa la sine de tare,
CIt nice putu zice: "StAi, mai! Care!" °/
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30
Le hasard peut etre incroyable !

En plein cceur de la debandade,
Les gardes entendent : «Arrete !... qui !...

Qui va la !... » et presses de peur,
Se preparent a contrecceur ?
Sans savoir de quoi il s'agit. 8

31
Mais leur advient en peu de temps

Le meme cruel accident ;
Calaban ne sait plus que faire

Pour se tirer sain de l'affaire :
Aller affronter l'ennemi
Ou se terrer dans son abri.

32
Hesitant, lui vient le desir

Sa tete un peu de la sortir,
Pour pouvoir regarder de qui

Et de quel cote nait le bruit,
Pendant qu'un sanglier de la folle &uric
Arrive en un éclair sur lui.

33
Et lui foncant entre les cuisses,

Il l'aurait ou presque emporte,
Sans sa chevelure foumie

S'accrochant a la ronceraie,
Le retenant ; il tombe ensuite,
Sur le dos, le souffle coupe. 9

34
Alors il croit, le malheureux,

Qu'un Turc le tient par le milieu,
Et il se prend a sangloter :

« Helas, helas, pauvre de moi !...
Mere, ne m'abandonnez pas !
Ne laissez les Turcs m'emmener !... »

35
Pleurant ainsi, baissant la tete,

Pour ne pas voir venir sa perte,
Il se plaint et gernit pour deux.

De la sorte il pense attirer
Ses compagnons, et l'assistance
Contre l'ennemi sans croyance.

36
De tant de pleurs et de tumulte

Resonnait toute la foret,
Tandis que l'ours apres sa chute,

Grogne, avance dans les fourres,
Lachant des « mm ! mrrr ! » furieux
Et des regards sur les cotes.

37
Pauvre Pantoufle ensommeille

Tout d'un coup, dans le bete creux,
A cet instant ouvre les yeux ;

Il sort une oreille effrayee
Hors du trou, afin de comprendre
Et subit meme sort peu tendre.

38
Car l'ours en colere passait

Au :name moment, la, tout pros,
Et cette tete apercevant,

Saisit sa nuque, mechamment ;
Voulant l'arracher a son corps,
Le met tete nue : meme sort.

39
Continuant son avancee,

Il voit Suvel, barbe frisee,
Qu'il rencontre dormant debout.

Il l'attrape alors par le cou,
Le presse si fort contre soi
Que le dormeur en reste coi !... 10
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40
Toate-aceste sa facea pe-o vreme,

S'intracelg' ceas cela racne*te
Spinzurat, iard cesta-in spini geme,

Pe celalalt ursul nadu*e*te;
Toate striga strajile-impreuna,
Padurea-impregiur groaznic rasuna.

41
Tandaler atuncia sa treze*te

5'auzind atita ciorobor,
Striga cit putu, chiar tigane*te:

"Dupd mine-o luati pa picior!..."
Si strigind aceasta fuga-intinsa,
Iar' dupd dinsul gloata sa strinsa.

42
Dar' in loc de-a fugi intralta parte,

Intracolo mergea barbate*te
Unde-avea nataria poarte.

Tandaler nicairi nu sa-opre*te,
Caci acum i*i uitasa de toate
$i trapada-inainte cit poate.I1/

43
Luind a*a fuga voiniceasca

Tiganii no*tri prin cea padure,
Ca pe vrajma*ul sa nu tilneasca,

Mergea pe su' poale de magi:ire
Dupd capitanul sau virtos
Pan' ie*ira la un cimp frumos.

44
Acolo Tandaler stete-in loc

Putinel, ca sa sa strings toti,
S'apoi, iara sa mearga-intr'un noroc,

Caci pe cimp nu sa temea de hoti,
Dard *'acolea napasta sare
$i li sa pune tocma -In carare,

45
Caci dupd ce catra miaza noapte

Cetele-impra*tiate s'adunasa
5'a calatori spre noao fapte

Pe cimpul de-alung ei apucasa,
De iznov veste,-o mare
Sa facu-intre din*ii turburare.I2/

46
S'ar fi dat fuga, de bund sama,

Ca *i mainte laia viteaza,
Dar' nu *tiea dincatro teams

Le vine, *'a*tepta ca sa vaza
incatro Tandaler o va rade,
Ca-a fugi fara cap nu sa cade.

47
Iar Tandaler de la frunte striga:

"Stati, voinicilor, dati pa moarte!
Iaca vrajma*ul va sa ne-uciga!"

Atunci cei de-aproape *i de parte,
Dupa-invatatura cea for data,
Toti inchisara ochii deodata,

48
Ca sa vaza vrajma*' in fats,

.5i dedera-a chiui din gura
Ca *i oastea cea mai indrazneata;

Apoi, dupa-aceaia*' invatatura,
A lovi-incepura pregiur sine
In toate parti, cum putea mai bine./

49
avea piept virtos ca de-arama
5i glas mai mare de-un bou de balta,

N'a*i putea cinta, de buns sama,
Cum sa cade, batalia nalta

Care negrul norod aici fece,
Ca (spuiu drept!) peste putere-mi trece.
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40
Tout ceci ne prend qu'un instant

Et comme le pendu se plaint,
Dans les epines un autre geint,

Tandis qu'un autre l'ours etreint ;
Les gardes crient, leur seule voix
Resonne a travers tout le bois.

41
En cet etourdissant vacarme

Alors s'eveille Tandaler,
Romanes, it crie comme it peut :

« Suivez-moi et sauve-qui-peut ! »
Et disparait a cette alarme ;
Les autres apres lui se grouperent.

42
Mais au lieu de s'enfuir ailleurs,

Marchent, hardis, sur leur malheur,
Directement au lieu maudit.

Tandaler court sans s'arreter ;
II court a forces decuplees,11
Car des lors, a tout oublie.

43
Les Tsiganes fuient bravement,

A travers le bois, esperant
Eviter rencontre ennemie,

Traversant ainsi des clairieres,
Tandaler devant, tous derriere,
Jusqu'au sortir a la lumiere.

44
La, Tandaler reste un moment,

Sur place, pour les rassembler,
Pensant continuer apres,

Sur la plaine, sans nul souci,
Mais le malheur y est aussi
Et leur barre encor le chemin.

45
les troupes dispersees, enfin

Reunies au nord, dans le but
D'affronter neuves aventures,

La plaine veulent traverser.
Soudain une grande panique
Un grand trouble les prend aux tripes. 12

46
Et le courageux campement

Aurait bien fui comme avant,
S'ils avaient su d'oii provenait

Leur terreur ; et ils attendaient
La direction que lui prendrait,
Car fuir sans chef ne se pouvait.

47
Tandaler fait face et s'ecrie :

« Arretez, braves ! II faut lutter !
Veut tous nous tuer l'ennemi ! »

Alors ceux proches, a ses cotes,
Suivant lecon qu'il a donnee,
Comme un seul se cachent les yeux

48
Pour ne pas trouver devant eux

L'ennemi, et crient aussi fort
Que la plus vaillante legion.

Puis, selon la merne lecon,
Commencent a frapper a mort
A la ronde et a qui mieux mieux.

49
Si dur mon cceur comme le bronze,

Plus que d'un crapaud la voix forte,
Ne chanterais jamais assez

La gent noiratre decidee
A guerroyer, comme it se doit,
Car au vrai, c'est trop grand pour moi.
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50
Acum la rindul Intii bataie

Sa-incepusa groaznica si tare,
Ca Tandaler cu taie

Despre toate partite, pare
Ca el cu a sa viteaza spats
()board tot cite trii o data.

51
Toti tiganii acum ostea de-aproape

Si-inchizind ochii da barbateste:
Unii mergind orbis' cadea-in groape,

Altii pasind nainte muteste
Cu armele sale-imponcisate,
Sa trezea pravaliti pe spate./

52
Spre nenoroc tiganii dedusa

Pe cireada de boi indracita
Care, cu rapezie nespusa,

De diavoli find povatuita,
Asa lovi pe dinsi cu iutime
Cit pravali multa golatime.

53
Tandaler gindind ca-i oaste, foarte

Vitejeste-invirtea arma-in mina,
$'acuma-s' uitasa si de moarte

Cind, iaca, rasturnat in farina
Intr'o clipita el sä trezeste,
Macar ca sa batea voiniceste.

54
Pentruca dind el orbeste, ajunsa

Pe-un taur moldovenesc de munte,
Care de-a sa parte-inca-i raspunsa

Cu doao tari dovezi ce-avea-in frunte,
Cu care-asa-1 zvirli catra stele,
Cit gindeai ca-I poarta dintru ele.13/

55
Cazu viteazul. Supt el pamintul

Sä cutremura., iara cel tare
Suflet a lui parea ca din frintul

Trupsor acus', acus ii sare;
indata pe nas Il napadi singe,
Iar' de durere nici putu plinge.

56
Macarca-acum vitele-inspaimate,

Fuga luind, dosul Intorsese,
Totus' murgele viteze gloate

Crucis' impartea lovituri dese;
Simtind apoi multi ca -In vint lovira
Incepusa-a clipi cite-o tira.

57
Gogoman Inca sa stinginisa

Asa de bine si cu manie
Ca sa taie -In turci ca si intr'o clisa,

Dar, pecum istoria ne scrie,
Mergindu-i in desert lovitura,
Cazu pe fats rupsa gura."/

58
Indata pe dins mai multi gramada

Unul pe altul impedecati cazura;
De-aci sa-incepu-intre dinsii sfada,

Cunoscindu-sa pe graiu si faptura
Deschizind apoi ochii mai bine,
Vedea fugind gloatele straine.

59
Atunci Hargam cel cu gura mare,

Care dintru toti pe-aceaia vreme
Striga, zbiera, chiuea mai tare:

"Stati, mai! (striga) ca nu-i de-a sa teme!
Stati, voinicilor! (adausa iara),
Iaca vrajrnasii sa-imprastiara".
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50
A present, dans les premiers rangs,

La lutte se fait dure et ferme,
Tandaler frappe yeux fermes

De toutes parts, et lui parait
Que seul, avec sa brave epee,
Trois par trois l'ennemi acheve.

51
Les Tsiganes luttaient sans tre've

A I'aveuglette, mais vaillants :
Certains glissaient dans le fosse

Ou gagnant du terrain, muets,
Et les armees tout empetrees,
Se trouvaient soudain renversees.

52
Par malchance, ils etaient tombes

Sur les bceufs, troupeau endiable,
Qui, du demon ensorcele,

Usait d'une fougue acharnee.
Le coup se revela si fort
Qu'a terre ilenvoya moult corps.

53
Tandaler, croyant aux armees,

Bravement brand issait l'epee.
La mort meme it a oubliee,

Lorsqu'il se trouve renverse,
Bien qu'ayant dignement lutte,
Tout d'un coup, au fond d'un ravin.

54
Tout en frappant aveuglement,

Taureau moldave avait atteint,
Lequel lui avait repondu

De ses dures armes cornues,
L'envoyant tout droit aux etoiles,
Comme souleve par des voiles.13

55
Sous le brave tombe, la terre

Tremble, et son ame temeraire
Parait vouloir s'en &hipper

De ses membres dechiquetes.
Le sang de son nez va gicler,
Douleur l'empeche de pleurer.

56
Alors le betail effraye

Prend la fuite, tourne jarret ;
Cependant les troupes grisatres

Continuent encor a se battre ;
Certain, qui lutte avec le vent
Cligne des yeux tardivement.

57
Gogoman avait pris l'elan

Avec force, assez violemment
Pour tailler les Turcs comme lard,

Mais ainsi que le dit l'histoire,
Son coup partit droit dans le vent
Et it tomba en s'ecrasant. 14

58
Dessus lui plusieurs compagnons

S'effondrent en un tourbillon ;
La, commencent a disputer,

Connaissent leur port, leur parler,
Puis ouvrant les yeux un pm' mieux,
Voient le danger s'eloigner d'eux.

59
Alors, Hargau a grande gueule,

Celui qui gemissait sa plainte
Plus fort, plus desesperement :

« Arretez ! N'ayez plus de crainte !
Arretez mes braves ! » ajouta :
« L'ennemi s'eloigne, voila ! »
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60
Toti atuncia tiganii cautara

Oare-adevarat Hargau le zice?
Fata le era ca galbena ceara,

Iar' inima su' piepturi voinice
inca s'acum le tremura foarte,
Macar vedea vrajmasul de parte.'5/

61
Lung stetera ei, privind incoace

$i-incolea, de nu mai vine iard
Protivnicul, insa vazind pace

In toate parti, sa mai indemnara
$i prinsard-a sa-intreba-intre sine
Cum s'ar cadea sa fad mai bine:

62
Adeca'-ori sa-intoarca iar acasa

Cu gura goals, fard bucate,
Ori sa ramie.-In urma s'aleasa

Cumca, dupa ce vor fi-ingropate
Trupurile celor morti, sa fie
Slobod fiescui a merge-unde stie.

63
Atunci Tandaler de gios sa scoala

$i zice: "Ian ascultai voi pe mine,
Voi, carii vreti la muieri in poala

Sa-alergati, voi, la care spine
Inca -in picior n'au Intrat ca mie,
Sava sature da batalieV

64
Daci sa ne tragem la ha *lure,

Sa fim ascunsi, nevazuti da nime,
lar' de-a vra Guladel sa sa-indure

Mine si da-a noastra tiganime,
Socotesc c'om afla da mincare,
Ca mie d'ahasta m-i mai tare."

65
Sfatul acesta tuturor place,

Toti in padure descalecara,
Dara focuri sa temura-a face,

Ca sa nu-i afle vrajmasul iara.
Toti cugetind ca porcu la ghinda,
Adormira cu ura flaminda.

66
Dar', precum spune cartea cioreasca,

Nici un suflet peri intracea noapte
Din viteaza gloats tiganeasca,

Numa raniti filed cam la *apte.
Creada cine cum vrea, eu nu cred
Macarca scris pe hirtie vad.16/

67
Abea zorile peste hotara

Gonind Intunerecul trecusa,
Abea si soarele- Intorcind iard

Stralucisa cu raze neapuse
Virfuri de munti, de dealuri *i stince,
Apasind negura-in vai adince,

68
Cind voinica lui Tandaler ceata

SA' trezi la cimpul de-asara
Socotind putinel sa sa-abata,

Intracolo drumuli lua. Dard
Nu stiu cum, spre norocul mare
A ei, sa rataci din carare

69
$i iesi din codru de-altA parte,

Invalid cimpie desfatata,
Dar' cu multime de trupuri moarte

De oameni si de cai samanata,
A voiriicii sale dovada.
Sa mira s'avea poate sa creada./
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60
Les Tsiganes vont s'assurer

Qu' Hargau leur dit la verite,
Visages pales et cireux,

Cceur dans le poitrail courageux
Qui tremble encor, bat la chamade
Bien qu'ils voient l'ennemi loin d'eux. 15

61
Its resteront longtemps hagards,

Toisant l'horizon du regard,
Que l'adversaire ne revienne ;

Et voyant le calme, ils reprennent
Courage et demandent entre eux
Ce qu'ils pourraient faire de mieux :

62
Rentrer ainsi a la maison

Ventre vide, sans provisions,
Ou rester. Au final, decret :

Des lors qu'ils auront enterre
Les corps d'inanimes guerriers,
Qu'aille chacun sa volonte.

63
Tandaler se leve de terre

Et leur dit : «Ecoutez-moi bien,
Vous qui retourneriez aux seins

De vos femmes, et vous dont le pied
Ne fut d'epine traverse,
Pour vous &gaiter de la guerre !

64
Abritons-nous dans ces sous-bois,

Que nul au monde ne nous voie,
Et si Guladel s'apitoie,

Pauvres Tsiganes, sur nos sorts,
Je crois qu'aurons manger et boire
Voila ce qui me soucie fort. »

65
Ce conseil plait et ils decident

De faire halte en la foret,
Sans pourtant de feux allumer

Que l'ennemi decouvrirait.
Revant comme cochon au gland,
Its s'endorment le ventre vide.

66
Mais le romano liyre dit

Vertement qu'ame ne perit
De la brave troupe tzigane ;

Seuls sept d'entre eux furent blesses.
Le croie qui le veut, et moi pas,
Bien qu'ecrit sur papier le voie. 16

67
Or l'aurore chassait a peine

La nuit au-dela de la plaine,
Le soleil lentement venait

Et de mille rayons brillait
Sur les monts, collines, rochers,
Repoussant l'ombre des vallees,

68
Que la troupe de Tandaler

Se reveille et veut retoumer
Sur le champ de la nuit derniere.

Its s'en vont. Mais la je ne sais
Comment it se fit, par quel biais
Sortant des bois d'autre cote,

69
Que sur leur sentier s'egarerent :

Une plaine aussi etendue,
Mais jonchee de corps abattus,

Hommes et chevaux confondus,
Comme preuve de leur bravoure.
Its s'etonnent, et meme ils en doutent.
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70
Iar' deaca -incepu cu fali-a spune

Fiescare vitezele sale
Fapte de ieri, nu mai fu minune,

Socotind ei ca cu vorbe goale
Nu sa pot ucide-atiti, dar' nice
Era ceva improtiva-a zice,

71
Caci wind ei din padure-afard,

Tocma-in cea cimpie nimerisa,
Unde Vlad-Voda pe turci asara

Cu multa putere navalisa.
Lor de-aceste nestiind le pare
CA-insi au facut biruinta mare.

72
Dar' ce noroc !.., Nu departe, iaca

Dedere de lucruri si mai bune,
Adeca de tabara bogatd

Ce-o parasisa-ostile pagine
Cind fugind cu sufletul sarac
In pripa, lasasa toate de jac.I7/

73
Ihu! cu toti deodata

Ei a striga s'a juca-incepura,
$'a cara din tabard bucata,

Tot feliu de arms mundura,
Cai, boi, berbeci, camile, farine,
Urez, peste, zahar, orz cu pine.

74
De-aci la tiganie acasa

De grabs-intoarsara ducind prada,
Voiosi de bataia norocoasa,

Dar' chiotul pe cale sfada
Un mil de loc sa-auziea-impregiur,
Canitele rasunind dur! dur!

75
Lasamu-i s1 mearga-in bund voie,

ca not mai avem a spune de-alte
Adeca, scApind de la nevoie

Fata marii-sale prenalte
Domnului Satanii, ce mai fece
Si cum vom hotdri vreme-a-s petrece.I8/

76
Dupd ce el din aspra cazuta

Abea sa trezeste sa scoala,
Acum gindul de ilzboiu mutA

Rusinindu-1 nebuna sa falA,
S'un cuget ciudat ii vine-in fire
Ca sa sa-ascunza-intro manastire.

77
Stiind el acum de multa vreme

Ca fratii calugari in chilie
Au primit Pisma fara-a sa teme,

Iar' Pisma, iubita lui fie,
Au nascut acolo depreund
FatAria Vrajba nebund,

78
Luind chip de tiara copila,

Stete Fatarnicul la portita,
Rugindu-sa de-ajutoriu si

"Fiind eu (zisa) de build vita,
Turcii pagini napadind asara
Frati, surori parinti Imi tAiara;19/

79
Numa eu scapai, nefericita,

Prin a- Intunerecului scutinta;
De foame si trapad obositd

Toata noaptea cu mare silinta
Ratacind prin padure,
Pan' sosii la ceste ziduri sure.
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70
Et chacun de se pavaner

Devant les hants faits de la veille
Lesquels me semblent plus merveille,

Doutant certes qu'on put detruine
Autant de gens par simple bruire
Mais qui oserait contredire...

71
Car l'issue de cette for&

Sur cette plaine debouchait
Oil Vlad n'avait, la veille au soir,

Laisse aux Turcs aucun espoir.
L'ignorant, se prennent a croire
Qu'elle est leur, la grande victoire.

72
Queue chance !... Non loin de la,

Its tombent sur mieux que cela,
A savoir le riche butin

Lache par les soldats paiens
En fuyant, dans Fame la mort,
Laissant derriere eux leur tresor. 17

73
Oh ! Joie !... Se mettent a danser

Et a crier conjointement,
Pu is a vider le campement,

Prenant armes et provisions,
Bceufs, chevaux, farine, poisson,
Riz, sucre, pain, chameaux, avoine.

74
De la s'en retournent idoine

Pour enrichir leur campement,
Tout contents de bonne fortune,

Mais s'entendent cris et disputes
Sur un mille entier alentour,
Des chars qui suivent, le bruit sourd.

75
Les laisserons aller en paix :

Avons autre chose a conter,
Comment le tout-puissant Seigneur

Satan, echappant au malheur,
Decida de telle conduite
Et comment agit par la suite. 18

76
Apres que de sa lourde chute

S'eveille et reprend ses esprits ,

Tout honteux de sa grand folie,
L'idee de guerre le rebute,

Et lui vient bizarre pensee :
Au monastere se cacher.

77
Sachant de toute eternite

Que les freres, en credulite,
Dans leurs cellules ont abrite

L'Envie, sa fille bien-aimee,
Qui a tour a tour accouche
De Rancune et d'Hypocrisie,

78
Sous le visage d'une enfant,

Le Perfide vint a la grille,
L'aide et la pitie quemandant.

« Suis, dit-il, de bonne famille,
Hier soir, les Turcs pafens tuerent
Mes parents, mes sceurs et mes freres ;19

79
Je fus seule a leur &hopper,

Beaucoup m'aida l'obscurite ;
Par la faim, la route, harassee,

La nuit entiere m'efforcai
De m'orienter dans la fora.
Sur ces gris remparts suis tombee.
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80
Deci deaca-aveti inima cre§tina,

Scapati-mä de moarte §'urgie,
Dati-mi sä moriu incai fard vina

Decit incapind eu la robie
Sa-mi pierd curatie §i viatd.
Ah! jelnica soarte §i scirbeata!"

81
Cu lacremi, aceste mincinoase

Zicea suspinind, iara monacul
Portariu privind la dinsa-§i uitasa

Metanele, ceasuri §i condacul;
Cauta la par slobozit pe spate
$i la sinul gol de jumatate.20/

82
intalegind batrinul parinte,

Egumenul Gherontie, -indatA
Porunci sa i-o-aduca-inainte,

Zicind ca macar[ca] este fad,
Totu§' cinul la-intimplari de-aceste
Sloboade sa-intre-in chilii neveste.

83
Dupd ce de-amarunt cercetata

Fu copila, batrinul o dusa
La o chiliuta singurata

$'o-incuie, dar' nimarui nu spusa,
Temindu-sä doar', cine §tie,
Sa nu sa tImple vr'o natarie.

84
0, a §tii pe cine- Inchizi aice,

Dragut Gherontie! cite ciude
Te-ar impresura §i ce ai zice?

Insa-acum a§ pofti eu un Jude
Cu minte §i fara partenire
Sa mearga cu mine la mandstire,21/

85
Ca privind la frumoasa copila

Insu§, dupd drept, sa hotarasca:
Oare putea-va scapa de sila

$i de napasta calugareasca,
intreaga §i cu totul curata
Aceasta fecioard-impelitata?

86
Eu zic ca nu!... Si cum s[a] arata

Din poveste, nu zisai minciuna.
Dar' cine-ar fi socotit vreodatA,

Judecind cu socoteala bunk
Ca diavolul pentru pocaire,
$i el sa sa bage-in manastire!

87
Ajunge-atita ca coconita

Prilostita a§a fu buni§oard,
Cit de n'ar fi sosit magarita

Ducind pe sfintul inapoi iara
Tocma pe-aci, calugarii cloud
Pentru dinsa-ar fi fost sa sa-omoard.22/

88
Calugarii o ochisa bine

$i toti zisara: "Ce fata frumoasal..."
Dar' cei mai multi socotea -Intru sine:

"Ah! sa nu am pe mine-astA rasa'!"
A§a gindea, vorbea pans -in sea
Prin chiliute cum §i pre-afara.

89
Dar[a] cind fu pe la miaza-noapte,

Vicleanul nevazut pretutinde
imbla §i fie§[te]carui §oapte

In vis pofte rele §i-1 incinde;
Copila-aratindu-sa-in chilie,
Pe fie§care chiama §i-imbie.
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80
Si donc avez l'ame chretienne,

Epargnez-moi et honte et haine,
La mort donnez, meme sans faute,

Plutot que me vendre a un autre
Qui in'ote I'honneur et la vie.
Mauvais sort qui m'endolorit ! »

81

Ces leurres, de pleurs assortis,
Elle lui sett avec soupirs,

Le moine oublie, a sa supplique,
Chapelet, vepres et cantiques :

Il voit ses cheveux repandus,
Et le beau sein a demi nu. 20

82
Le vieux moine, enfin, Gherontie,

Ordonne qu'on la lui amene
Pour qu'il lui parle, l'ogumene,

Et bien qu'elle soit sans marl :
Le canon veut que cette entrée
Ne s'accorde qu'aux epousees.

83
Bienseant, ayant reflechi,

Le vieillard jeunette conduit
Dans une chambre du couvent

Et l'enferme sans mot souffler,
Redoutant comment, Dieu le sait,
Qu'il arrive quelque tourment.

84
Cher Gherontie, situ savais

Qui to enclos ! Regrets aigus
Te prendraient, et qu'en dirais-tu ?

Quant a moi, j'y inviterais
Un juge savant et austere,
Qu'il m'accompagne au monastere. 21

85
Et que jaugeant la belle enfant,

Lui decide, fort justement :
Pourra-t-elle echapper a honte

Et au sombre desk du moine,
Avec son entier patrimoine,
Cette vierge endiablee ?

86

Fen doute !... et confirme le conte
Que je n'ai langue mensongere.

Mais qui aurait pu soupconner
Et de droite facon juger

Que pour sa penitence altiere
Se fourrerait au monastere !

87
Dire suffit que la donzelle

Si douce et gentille sut faire
Quo les moines s'entretuaient

Pour scs yeux, n'etait arrive
Le saint terneraire en les lieux,
Chevauchant l'Anesse des cieux. 22

88
Les moines, l'ayant regardee,

S'ecrient chacun : « Quelle beaute !... »
Et la plupart reflechissaient :

« Si d'autres vetements portais ! »
Fut ainsi jusqu'au crepuscule,
Au dehors et dans leurs cellules.

89
Mais quand minuit sonne au couvent,

L'Invisible se va glissant
A chacun des moines a l'oreille

Promesses de monts et merveilles ;
La file apparait aux cellules,
Envofite les moines credules.
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90
Gorgonie, unul mai cu-indrazneala,

Care nu putea s'adoarma-asara,
Invitat find curund sa scoala

Si sa duce dupa cea fecioara;
Ia merge- Innainte numa -In iie,
El dupa dinsa, pan' la chilie.2/

91
Pe-intunerec §i fara lumina

In chilie find, cearca, cauta
Desfatata lui Adam grading,

Pretutindene; in urma iata
Nimerqte pe-un pat, iar' supt toale
Pipaind, dede de viu moale.

92
Copila-ii pare ca zace-intinsa,

Ba §i ca -1 chiama-i sa nalucqte.
Cuviosul parinte s'incinsa

Ca focul, cind cineva-1 zidareVe.
$'acum sa-inflasa sa cinte-in dude,
Cind iaca-ua scirtaind aude.

93
Un tropot de-om ce pe furi4 vine,

Oblici Gorgonie saracul,
$i fund el inimos in sine,

CIt nu s'ar fi temut nici de dracul:
"Cine e0? Om, diavol sau naluca?"
(Stiga) §i-intr'una de piept apuca.24/

94
Ghierman chielariul era, pe care

La poprita dusese chilie
Tot aceaia§' pofta timplare.

Ghierman la raspuns mult nu sa-imbie:
raspunde cu-o palmita.

Diavolul pe-amindoi intarita.

95
Iar Varlam, ce numa cit sosete,

Pe- Intunerec mergind da pe din4i
$i citu-s de lungi ii pravalqte.

Pang -s ace§tia-in lupta cuprin§i,
Iaca Stefan, Iosofat, Nichita!
Pe-un dupa-alalt aduce ispita.25/

96
Gorgonie pe chielariu supusese

S'acu sa-incepea de-a scarmanata,
Ospatindu-sa cu pugnuri dese;

Nichita -Inca era de hart gata,
Cind lovindu-sa de neve lade
El Inca peste cei alalti cade.

97
Chielariul apucind rasuflare

Atunci, sa svirgoli cu putere
Si de-abea sa radica-in picioare;

Da sä fuga §i spre u§a mere,
Dar bucne§te-in cap ca 4'un berbece
Pe Iosofat nu poate trece.

98
Atunci el tinde mina sa vaza

Cine iar4' in drum i sa pune?
Lui Iosofat ochii scinteiaza,

Ametit cade!... Ce voi mai spune!
Chielariu-in locul cestui apuca
Pe Stefan, vrind cu sine sa-1 duca.26/

99
Gorgonie pe Varlam saracul

Ucidea, iar' chielariul de gqa
Sugruma pe Stefan; 4i boleacul

Iosofat cu ceafa -In u§a,
Ametit zacea ca-unu ce moare,
$i numa cit batea cu picioare.
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90
Gorgonie, l'un des plus oses,

Ne peut dormir dans la soirée
En hate s'eveille, invite,

Et la pucelle it va trouver ;
Le precede, a peine vetue,
Vers une cellule, impromptu. 23

91
Dans le noir et sans allumer,

II cherche comment penetrer
Le jardin d'Adam enchante,

Tout autour de lui ; et ma foi,
tombe au lit et sous les draps,

A tatons it trouve sa joie.

92
La fine lui semble allongee.

Chimere ! et semble l'appeler.
Tel un feu déjà attise,

Le saint pore est tout enflamme.
A present, tout pt.& a chanter,
II entend la porte grincer.

93
D'un homme s'approchant le bruit,

Le pauvre Gorgonie pressent.
En son cceur nulle peur n'ayant,

Sans craindre diable meme it dit :
« Qui es-tu ? Diable, apparition ? »
Et saisit ce sombre demon. 24

94
C'etait Ghierman, gardien des clefs,

Que le meme desir poussait
Vers cette cellule interdite.

Tous deux sous pression diabolique,
Ghierman ne tarde a sa replique,
Et repond bientot d'une gifle.

95
Varlam se presente a l'instant ;

Dans le noir, it tombe sur eux
Et les jette a terre tous deux.

Pendant qu'ils restent empetres,
Etienne, Iosofat, Nichita,
Viennent, attires au peche. 25

96
Gorgonie soumit le gardien,

Et la lutte battait son plein,
D'empoignades agrementee,

Nichita venant poings fermes,
Helas ! se heurtant a des coffres,
Tombe renverse sur les autres.

97
Le gardien, reprenant son souffle,

S'ebroue de la tete aux pantoufles,
Se met sur ses jambes a grand-peine

Et cherche a entrouvrir le penne,
Mais contre tete va cogner
Iosofat, et ne peut passer.

98
II tend le bras pour decouvrir

Qui ainsi l'empeche de fuir.
Les yeux d'Iosofat scintillent,

Il tombe evanoui... Que dire !
Le gardien a sa place attrape
Stephan, le trainant par la cape. 26

99
Gorgonie (...) Varlam frappe ;

Le gardien tient par le collet
Stephan, et cherche a l'etrangler ;

Et Iosofat le maladif
Battait des pieds, plus mort que vif,
Sa nuque ayant heurte la porte.
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100
Asa fu privelistea cind iaca

Usa fara veste sa deschide,
Chilia cu lumina sa-imbraca.

Vede-atitea mascare s'obide
Batrinul Gherontie; sa mira
De-unde toate-aceste sa scornira.

101
"Bogorodifei, spasi nay! (zisa).27

0, fiilor! dar ce-i aceasta?"
Fata cu tot sa descoperisa,

Zacind ca la nunta nevasta.
Spre mai mare scandals s'ispita
Marghioala sa racusa- adormita.28/

102
Batrinu-intracea nerinduiala

Nu stiea ce -Intii ar ft de-a face:
Ori sa-acopara-a femeii sminteala,

Ori pe fratii luptatori sa-impace!...
Si lung stete cu mintea-indoita
S'ochii-infipti la beleaua golita.

103
Tocma pe-acolea-intracea minuta

Sin Spiridon intorcind acasa
Trecea care, comedia sluts

Vazind, pe deasupra for trasa
Cu degete sfinte-un semn de cruce
De care fug, pier toate naluce.

104
$i iaca, -o! minune! fata piere

Ca naluca din ochi, iara fratii
Ca cind n'ar avea nici o putere

Slabesc din mini, si rasturnatii
Sa scoala mirindu-sa de-aceasta,
Iar' mai virtos cum peri nevasta.29/

105
Toti cu Gherontie impreuna

Cunoscura cumca-au fost ispita
Satanei pe dinsi, de sama buns,

Pentruca $i fratele Nichita
Povestea cumca dracu nu-o data
I s'au aratat in chip de fata.3°

106
Musa, ian pleaca-ti cintare ling

$i spre-a turcilor imparat mare,
Ce cu foarte mica-oaste paging

Nu sa grijea numa de scapare;
Ce mai pati-in fuga rapezita,
Ce facu si cum i-au fost ursita?

107
Sultanul care-acum sä taiasa

Cu putinei prin oastea romans,
Jelindu-si soartea nenarocoasa,

Fuge pe unde nevoia-1 mina;
In urma, -obosit, nestiind unde
S'afla, in codrul de-aproape s'ascunde./

108
$i din putini care-i ramasese,

Calarasi in toate parti trimisa,
Ca mai virtos cele mai alese

Osti calarete sa fie-oprite,
Iar' el intracea frint de-ostaneala
Vru putin sa-odihneasca-in tihneala.

109
Abea rapausa jumatate

De ceas, cind Ii curma-odihnea ling
Un glas de-om, care-inima-i strabate:

0 umbra-in vazduh, plinge, suspina.
Sultanul atunci capu-si radica
$i priveste, dar'cuprins de fried
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100
Le tableau etait de la sorte

Lorsque l'huis s'ouvrit, et voila
Ce que la clarte devoila :

Desolation, obscenite,
Le vieux Gherontie tant en voit
Q'il demeure etonne des faits.

101
« Mon Dieu, de nous ayez pitie. 27

Mes fils ! Mais que s'est-il passé ? >>
La fille s'etait denudee

Comme une jeune mariee.
Et pour comble d'hypocrisie,
La traitresse joue l'endormie. 28

102
Le vieux, dans toute la mêlée

Ne sait plus que faire en premier :
Couvrir nudite ehontee,

Ou les guerriers reconcilier!...
Il hesite un petit moment,
Le mal denude le fixant.

103
A cet instant, dans les parages,

Saint Spiridon est de passage.
Voyant la sulfureuse farce

Un signe de la croix it trace,
Du bout trop saint de ses dix doigts
Qui font fuir toute apparition.

104
Merveille ! Exit la tentation

Pareille a un songe, et les moines,
Comme prives de toute manne,

Desserrent l'etreinte et se levent,
Restent surpris de la querelle
Et surtout qu'enfuie soit la belle. 29

105
Tous ensemble avec Gherontie

Reconnurent la vilainie
De Satan, la verite vraie,

Car meme frere Nichita
Racontait que plus d'une fois
Le diable en fille s'est mue. 30

106
Muse, epands to douce chanson

Wine sur l'empereur felon,
Celui qui avec peu d'armee

De fuir seulement s'inquietait ;
Qu'arriva-t-il dans sa cavale,
Que fit-il, quelle en fut l'etoile ?

107
Le Sultan, alors isole,

Echappant a l'armee roumaine,
Court par oil le besoin le merle,

Pleurant son sort infortune.
A la fin, las, desoriente,
Il se cache en proche foret.

108
Du peu de gens dont it dispose,

II envoie certains avec ordre
Retenir les braves encor

De ses troupes de cavaliers.
Arrive'au bout du rouleau,
Lui vent prendre un peu de repos.

109
II n'a pas une demi-heure

De calme, sans que son doux somme
Soit brise par une voix d'homme :

Une ombre dans les airs gernit,
Le Sultan leve les paupieres
Et voit, mais d'horreur se remplit ;
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110
Fata cu scirbita ingrozire

Intoarsa de la vedere-amara,
Caci s'arata-in vazduhul suptire

Hamza, pe care-in trecuta vara
Vlad pedepsi cu moarte sureapa
Facind sa -I traga de viu pe tapal

111
Cu fata crunta i-impanginata,

Cu ochii-afundati, barba sperlitd,
Ace la-in vazduh acum s'arata;

Pe Mahomet cu degetu-invita,
$i chiama A mearga dupa dins;
Sultanul ii urmeazd-inteadins.

112
Nu mearsa doara pasuri trei sute

Umbra, §Intinzind mina i-arata
Un loc, apoi din ochi piere iute.

0! vedere trista-infiorata!
Aici sultanul nenumarata
Gloats turceasca vede-intapatal...

113
0 poiand era-impregiur doard

De trei sau patru miluri aproape,
Cu dumbrava-incungiurata rard,

Iard-intrinsa mii de mii de tape,
Des linga-olalta s'afia-in§irate,
Cu trupuri musulmane-incarcate.31/

114
Sultanul de scuba §i de greats,

Din inima slabind §i picioare
Amete de cap, cade pre fata

$i, de nu era sirguitoare
Grija-unui slujitoriu credincios,
Doard nu se mai scula de zios.

115
Acesta-ltreze§te i-1 eddied,

Apoi luindu-1 de susuoara
De la locul cel fara ferica,

Il Intoarce la patul sau iara;
Cu leacuri stomahu -Ii intare§te
Si cu dulci cuvinte-lminguie§te!

116
Biruit in urma de mihnire,

Un cuget cumplit in minte-i vine:
Sal' rumps -a vietii sale fire:

"Ha! (zisa foarte scirbit in sine).
Mahomet invins!... Mahomet!... care
Fu nebiruit pe-uscat §i pe mare!32/

117
Si cutremur a trei parti de lume,

Ace la§' Mahomet acum de-o mica
Oaste- Invins, pierde slava §i nume!

Ah! nu fie-a§a! nici sä sä zica
Cindva ca biruit de-oarecine
Au fost, ci singur de sine!...

118
Nici va fi ca vreo dreapta strains

A custarii sa-mi rumps doar ata,
Eu insumi urgisita lumina

Stingindu-mi voiu sa es din viata."33
Aceasta zicind el cu duioasa
Tinguire cutitul sau scoasa,

119
Si era gata ss sa strapunga

Cind unul dintre trimi§i sosqte,
Cd-acu§ ne§te cete vor s'ajunga.

Prin aceasta Iui inima cre§te
$i parasinduli gindirea slabs,
Catra Dunare is fuga -In grabs./
Fir§it/
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110
II se detourne avec terreur,

Evitant la vision amere,
Car se detache au ciel limpide

Hamza, celui que l'an passé,
Le faisant empaler tout vif,
Vlad punissait sans sourciller.

111
Visage terrible et brumeux,

Yeux enfonces, barbe poussee,
Il se revelait dans les cieux ;

Du doigt appelant Mahomet,
A le rejoindre it l'invitait ;
Le Sultan le suit et se twit.

112
L'ombre a peine fait trois cents pas,

Et lui montre, tendant les bras,
Un lieu, puis disparait sans trace.

Triste vision effarouchee !
Le Sultan voit, lignes eparses,
D'innombrables Tures empales !...

113
Tout autour est une clairiere

- Deux trois miles, pas plus de terre -
D'une foret rare entouree :

Des pals, qui, sernes par milliers
Sont bien ordonnes en rangees
Et de corps musulmans charges. 31

114
Le Sultan, de &gait, d'ennui,

Chancelle et tout son corps faiblit,
La tete lui tourne, it flechit.

Si le secours precipite
D'un garde ne le soutenait,
Ne se serait plus releve.

115
Celui-ci reveille et le dresse,

Puis l'attrapant sous les aisselles,
Il le ramene dans son lit,

L'eloignant de l'endroit maudit,
L'estomac plus fort, remedie,
L'ame de paroles apaisee.

116
Des soucis a la fin saisi,

Sombre idee lui vient a l'esprit :
Rompre son propre fil de vie :

« Ah ! se reprend-il, degoute,
Mahomet vaincu !... celui qui
Triompha du sol et de l'onde ! 32

117
Qui fit plier trois parts du monde,

Etre lui-meme agenouille,
Perdant renom par faible armee !

Qu'il n'en soft ainsi ! ni qu'on dise
Qu'un jour fut vaincu a sa guise
Par un autre mortel que lui !...

118
Qu'aucun bras droit d'un &ranger

Ne touche au fil de destinee,
Que seul j'eteigne ma lumiere

Malheureuse, et quitte la terre. »"
Ce disant et se lamentant
Il degaine son yatagan.

119
Et a se pourfendre it s'apprete

Quand apparait une estafette
Annoncant des armees l'approche.

Son alors cceur se raffermit;
Rejetant pensees affaiblies,
Au Danube, en hate, it chevauche.
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NOTE CINTECUL VII

1. Poetul iar' moraliseste! si va sa arete in stihurile aceste cumcd in desert oamenii facind rau, bags
toata vina dracului, zicind ca dracul i-au Impins la aceasta; caci (zice el) de n'ar da omul prilej si nu
s'ar arata plecdciunea sa spre rau, dracu nu 1-ar putea asa lesne indupleca; caci el vazind voia omului
plecata, numai atunciailindearnna. Pdrintele Ascriteanul.

a) Aceasta-i adevarat, ca oamenii-s minunati intru aceasta. CInd fac ceva, rau, zic: dracu
m'au amegit la aceasta, iar' cind fac ceva bine, atuncia zica ca Dumnezieu le-au dat acel gind bun!...
asa darn ei nu sint alts, fara o mahina, pe care o impinge cine cum ii place, pe dreapta sau pe stinga.
C. Criticos.

b) Asa dar' omul n'ar pacatui nice o data, caci el din sine si voia lui n'ar face nimica. C.
Mindrila.

2. Acest om sa vede a fi fost nepretenul calugarilor, ca nu stie aduce altd pildd Para de calugdri.
Egumenu de la Cioara.

a) Ce lucru mare! Ca cind calugarii n'ar fi patimasi ca si alti oameni. C. Criticos.

3. De la moralisire, poetul pogoara acum la tigani si zice ca nici ei sint fara vina, macar ca si pe ei
dracu [i-au] amegit in urnid, caci ei insus au dat pricind, aratindu-si mare pofta de a sa bate cu cineva.
M. P.

4. Mare frica trebuiea s'aibd tiganii de tilhari! cind ei Bind atita, totusi sa temea! Simplit.

5. Am ardtat mai sus ca Tandaler stiea ceva de lucrurile ostenesti, pentru aceasta tiganii sa dedusd cu
totu povatuirii lui. Pentru aceasta el rindui straji imprejur de tabard, care sä dee de stire, cind ar veni
vrajmasul; s'acum le invata cum sa faca; adeca ca in ce data ar auzi ceva miscare s'ar vedea pe
cineva, ca de departe sa strije: stai, cine esti sau cine-i? sau si, cum zice el, care-i! si sa fie cu arma
gata, si deaca n'ar putea da cuvint, atunci sa stie, de bund sama, ca este nepreten. Apoi zice:
"Cuvintul ostenesc de taind care astazi va fi intre noi, este baros. Deci luati sama cind voi yeti fi la
straje, si ar vini cineva catra voi, si voi intrebind: stAi, care-i!... nu v'ar sti raspunde: barns, adeca nu
v'ar putea raspunde cuvintu de Mind, atunci sa stiti ca nu-i de a nostri, si atunci sa dati pe el ca si pe-
un vrajmas". C. Filo logos.

a) Acest cuvint de taina sa zicea la romani tesera si find ca noi rominii nu-1 avem acum,
s'ar putea Intrebuinta si la noi. Eruditian.

6. Spune aici poetu un lucru poznit, adeca ca Dragan ce era rinduit la strage s-au suit Intr'un mar
padureti, si find acolo ii parea ca aude ceva. Si ascultind, iaca sose§te vrajma.sul supt mar grohaind
(cum fac porcii), iar' el saracul, atunci sldbi la inima, insa oblicind apoi ca cineva sa sue pa mar in
sus, catra dinsul, atunci el cu totu ameti de cap. M. P.

7. Zice poetul: stiu ca s'or mira multi de acest lucru, nestiind ce nepreteni au spariat intratita pe
Dragan. Dena as fi eu (adauge poetul) un poet de frunte, cum au fost Omer, v'asi tinea mai mult
intru asteptare si preldtind povestea cu mestersug, insd find eu un poet de rind, adeca de toate zilele,
eu indata voi spune. Apoi Incepe a spune povestea minunafa si zice ca fiind Dragan in mdrul paduret,
peste putin sosi acolea un urs si incepu a minca mere, iara o gramadd de porci salbateci spariati de
tabdra tiganilor Inca ajunsa acolea; ursul inspdimintat de grohditul lor, in pripd sari si incepu a sa sui
pe mar in sus, nestiind ca acolo, deasupra lui, este Dragan pazind. M. P.
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NOTES CHANT VIII

1. Le poke veut a nouveau faire la morale et montrer dans ces vers que les gens, pratiquant le mal,
disaient faussement que c'etait la faute du diable, que c'etait lui qui les avait pousses a etre coupables;
car (dit-il) si l'homme ne montrait pas son penchant pour le mal et n'en donnait pas l'occasion, le
diable ne pourrait pas le faire ceder aussi facilement ; en effet, lorsqu'il voit la volonte de l'homme de
se pencher vers le mal, alors seulement it l'incite. Le Pere Ascriteanul.

a) Ca, c'est vrai, que les hommes sont tres forts dans ce sens. Lorsqu'ils font quelque chose de
mal, ils disent : c'est le diable qui m'y a pousse, et lorsqu'ils font quelque chose de bien, alors ils
disent que c'est Dieu qui en est la cause !... Ainsi, ils ne sont rien de plus qu'une machine, que
quiconque en a le bon vouloir toume comme it veut, a droite ou a gauche. C.Criticos.

b) Donc, l'homme n'est jamais coupable, car it ne ferait rien par lui-meme, de sa propre
volonte. C.Mindrild.

2. On voit que cet homme n'etait pas un ami des moines, car it ne sait pas invoquer d'autres exemples
que ceux on des moines sont meles. Egumenu de Ia Cioara.

a) Quelle chose extraordinaire! Comme si les moines n'etaient pas passionnes, autant que les
autres humains. C.Criticos.

3. Apres avoir fait Ia morale, le poste retoume a present aux Tziganes et dit qu'eux aussi sont
coupables en fin de compte, bien que trompes a leur tour par le diable, car ils sont a l'origine de cette
situation, ayant montre leur envie de se battre avec n'importe qui. M.P.

4. Comme ils devaienl avoir peur, les Tziganes, de ces bandits ! Car, malgre leur nombrc, ils etaient
tout de meme tellement craintifs ! Simplit.

5. Nous avons montre, ci-dessus, que Tandaler connaissait un peu les questions militaires, voila
pourquoi les Tziganes suivaient ses conseils. Donc, it a place des gardes autour du campement, afin
qu'ils previennent Parrivee des ennemis; et maintenant, it leur apprend comment it faut proceder ;
c'est-a-dire que des qu'ils entendent un mouvement ou qu'ils apercoivent quelqu'un, it faut crier de
loin : arrete, qui es-tu ou qui va la ? ou, comme it le dit encore, qui est-ce ? et ils doivent avoir
aussitot l'arme prete. Si I'intrus ne repond pas, alors c'est evidemment un ennemi. Ensuite, it dit : "Le
mot de passe entre nous, aujourd'hui, est baros ("masse"). Attention ; si vous etes en poste et que
quelqu'un se dirige vers vous, et que lorsque vous lui demandez : arrete, qui va 11 ? celui-ci ne sait
pas repondre: baros, c'est-a-dire le mot secret etabli, vous savez alors que ce n'est pas Pun des noires
et qu'il faut le frapper comme un ennemi doit l'etre. C.Fiiologos.

a) Ce mot secret, chez les Romains, s'appelait tesera, et parce que nous, les Roumains, nous
ne I'avons plus, nous pourrions l'utiliser a notre tour. Eruditian.

6. Le poke nous raconte une histoire cocasse : Draw, qui montait la garde, avait grimpe dans un
pommier sauvage et it lui semblait entendre quelque chose meme de cet endroit. Pendant qu'il
ecoutait, voila que l'ennemi arriva sous l'arbre en grommelant (comme le font les cochons) et lui, le
pauvre, son cur se mit a trembler ; comprenant que quelqu'un grimpait dans l'arbre dans sa
direction, it avait completement perdu la tete. M.P.

7. Le poste dit : je sais que nombreux sont ceux quis'etonneront de cette histoire, ignorant quel genre
d'ennemis avait tellement effraye Draw. Si j'etais'(ajoute-t-il) un poke renomme comme Homere,
par exemple, je pourrais vous tenir en haleine encore davantage, prolongeant l'histoire avec beaucoup
de talent, mais etant donne que je suis un poke ordinaire, c'est-a-dire de tous les jours, moi je vais
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8. Merge mai incolo poetul cu poveste si zice: Dragan oblicind a oarecare merge suind card dinsul,
lesina de frica $i cazu ca mort, iar cazind nimeri pe bietul urs tocma in spate; si asa fu de norocos, ca
el insus apoi cazind mai departe, nimeri Intre doao crenge care II oprira, si el ramasa ca si spinzurat.
Iar' ursul saracul, izbit find cazu cu capu in gios, peste porci carii inspaimintati de atita larma dedere
fuga care incatro. M. P.

9. Mai incolo spune poetul cum Dragan vinindu-si in fire din ametala, striga morteste si cum ursul
foarte zdrobit, minios si momaind, de acolea sä dusa; iar celelalte straji auzind atita ciorobor,
Inspaimate striga de toate parli: "Stai, mai! Care!" Dup' aceasta spune ca Calaban care sa ascunsese
in spini, Inca cazu inteo beleaud, caci un gligan inspaimintat nimeri tocma pe acolo, unde era
Ca Man, si trecu pe su dinsul, dar find spinul des, i se nata de par si nu-1 putu duce gliganul cu sine;
lard Calaban saracul, cazind fdra veste, gindea ca turcii it timosesc de par si sä vaeta in gura mare.

10. In urma povesteste poetul $i de timplarile celor alalti $i zice: ursul iniutit de manie mergea
mornaind $i trecind pe linga boarta unde sa ascunsese Papuc, tocma cind cesta isi ivea capul afara din
boarta, sa asculte ce sa aude, ursul it apuca de cap si-i smulsa toata pielea cu par cu tot, asa cit saracul
ramasa cu capatina goala; iara pe Suvel aflindu-1 durmind in picioare, it cuprinsa asa de cumplit
stringindu-I catra sine, cit nice putu sa strip; "Stai, mai! Care!". M. P.

11. De care lucru spaimintati tiganii incepura a fugi dupd Tandaler. M. P.

12. Saracii tiganii, iara li s-au timpinat ceva! Simplit.
a) Bine le sta asa! Pentruce-s asa fricosi!! Cap. Alozonios.

.13. Aici iara spune poetul o timplare minunata. Adeca tiganii esind la cimp, nu mutt purceasara, caci
o cireadd de boi in care, precum s-au zis mai sus, in pripa intrasa o ceata de draci, mergea intetita si
dede pe tigani; iar ei, noapte fiind, gindea ca-s calarime $i incepura de nevoie a sa bate dupa
invatatura tui Tandaler. M. P.

14. Va sa zica poetul ca. Gogoman intinsese mina cit sa poate de departe, ca sa poata lovi mai
cumplit, $i dind cu ochii inchisi, nimeri numai in vint, dar find ca cu toata puterea dadusa, insus' pe
sine sä trasa cu puterea sa, $i pierzindu-si cumpana cazu. M. P.

15. Pentru Hargau am sa aduc aminte ca $i la Omer era unul anume Stentor, care avea glas de sa
auziea foarte departe. Erudit.

16. Aici se vede ca autoriu Tiganiadii, find si el tigan, au partenit neamului sau, cum fac s'acum alte
neamuri cind spun pentru Waffle ce au avut cu neptretenul! In loc de zece mii ce au pierdut ei pun
oare cite sute, iara a vrajmasului pierdere o semneaza de improtiva: in loc de mie, pun zece. Criticos.
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vous le dire tout de suite. Alors, il se met a conter l'histoire merveilleuse et il dit que pendant que
Draw se trouvait dans le pommier sauvage (non greffe), un ours y arriva peu apres et se mit a
manger des pommes, et un troupeau de sangliers, effraye par le campement des Tziganes, arriva lui
aussi, au meme endroit ; l'ours, effraye a son tour par le grognement des sangliers, sauta et commenca
a grimper hdtivement dans l'arbre, ignorant que Dragan montait la garde au-dessus de lui. M.P.

8. Pour completer son histoire, le poete ajoute : Dragan, remarquant que quelqu'un grimpait vers lui,
perdit la tete et tomba comme mort justement sur le dos de Pours ; et il fut tellement chanceux que,
glissant encore plus loin, il s'arreta entre deux branches et y resta, comme pendu. Et Pours, le pauvre,
frappe lui-merne, tomba, la tete en bas, sur les sangliers qui, effrayes par tant de tapage, se
disperserent rapidement, dans toutes les directions. M.P.

9. Plus loin encore, le poete dit que Dragan, reprenant ses esprits, cria de toutes ses forces et que
Pours, tres atteint, irrite et grognant, quitta les lieux ; et les autres gardes, entendant ce tapage, criaient
eperdus de tous les cotes : "Arrete-toi! Qui va la ?". Il dit ensuite que Caldban, qui s'etait cache dans
la ronceraie, avait vecu lui aussi une mesaventure, car un sanglier affole fonca justement sur l'endroit
oil il se trouvait, se ruant sur lui, mais comme la ronceraie etait epaisse, sa chevelure s'y accrocha, de
sorte que le sanglier ne put l'entrainer avec lui ; et Caldban, le pauvre, tombant tout d'un coup, pensait
que c'etaient les Turcs qui le tenaient par les cheveux et il se lamentait de son mieux.

10. Ensuite, le poete nous raconte les mesaventures des autres : Fours, rendu tres vif par la rage,
marchait en grognant et passa pros du trou oil Pdpuc avait trouve refuge, juste au moment oil celui-ci
sortait Ia tete de sa cachette, afin de mieux &outer ce qui s'entendait ; Pours lui attrapa la tete en lui
arrachant la chevelure entiere, de sorte que Pdpuc resta la tete lisse; et Suvel, qu'il trouva en train de
dormir, il l'attrapa et le serra contre lui si fort qu'il ne put plus crier : "Arrete ! Qui va la ! ".M.P.

11. Effares par ce spectacle, les Tziganes commencerent a. courir en suivant Tandaler. M.P.

12. Pauvres Tziganes, de nouvelles peripeties leur arrivent! Simplit.
a) Ce n'est que justice! Pourquoi sont-ils aussi peureux '? Cdp.Alazonios.

13. Le poete nous raconte a cet endroit une autre histoire. merveilleuse. Comment les Tziganes,
sortant dans Ia plaine, apres une courte marche, tomberent sur un troupeau de bceufs, celui auquel,
ainsi que nous l'avons montre plus haul, les diables s'etaient meles; ce troupeau rencontre donc les
Tziganes; et eux, comme il faisait nun, il penserent qu'il s'agissait d'une armee de cavaliers et ils
commencerent a se battre selon les lecons de Tandaler. M.P.

14. Le poete veut dire que lorsque Gorgoman avait tendu son bras aussi loin que possible, din de
donner un coup terrible, et ferme les yeux au moment de l'impact, son coup partit dans les airs ; mais
comme il y avait mis toutes ses forces, il fut lui-meme entraine par cette force et il tomba, perdant son
equilibre. M.P.

15. Au sujet de Hargau, je voudrais vous rappeler que chez Homere aussi il y avait un Stentor, dont
on entendait la voix tres tres loin. Erudit.

16. Oa on voit que l'auteur de la Tziganiade etait lui-merne un Tzigane, ayant favorise son peuple,
comme le font tous les autres peuples lorsqu'ils racontent les combats livre a l'ennemi ! Au lieu de
dix mille soldats des siens perdus, il compte quelques centaines, et pour les pertes des ennemis,
pareil : au lieu de mille, ils en denombrent dix. C.Criticos.
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a) Bine zice dumnelui Criticos, caci asa au insemnat 5i invdtatul Talaldu, cumca au cetit
ne5te cronice de demult, de moli roase, din care sa culege ca boil ca turbati dind pe tigani, foarte pe
multi au pravalit 5'au calcat, insd ar fi stricat $i mai pe multi, de-ar fi nemerit mijlocul, dar, spre
norocul lor, boii, venisd pe ldturi5' 5i au nimerit numa peste rindurile de-intii 5i trecind peste
ele, iar s-au dus ca $i purtati de vint. Eruditian.

17. Cu toatA nenorocirea liganilor, de vom socoti bine, ei sa pot zice foarte noroco5i, caci smintind
cararea au ie5it din padure spre alts parte, adecd tocma la cimpia unde au fost tabdra asienilor (cum
zice Talaldu), care turcii asard o pArasisd cu tot feliu de hrand. M. P.

18. Poetul curma aici povestea de tigani 5i incepe a spune de Sdtana, ce au facut el dupd ce s-au trezit
din palma lui Sin Mihai. M. P.

19. Eu nu intdleg ce va sa zica poetul, cind zice ca calugarii au primit pizma in chilie. Idiot.
a) Apoi zice ca pizma au ndscut fatdria vrajba! Adecd in pizma Satanei s-au ndscut

fdtdria. Acum intdleg ceva 5i eu! Onoch.
b) Dar' ce mare inteles trebue aici? Doi ochi 5'o minte! Simpl.

20. Cautd, frate, rdutatea dievoleascd! Cine ar gindi sa mearga Satana intr-un loc aka stint. Idiot.
a) Insd eu ma mir cum portariu nu 5'au facut cruce. De buns sama perea! Onochef.

21. Pagubd ca doar' 5'au uitat pdrintele Gherontie a o blagoslovi; indatd ar fi perit. Idiot.
a) Sau sa o fie stropit cu apd sfintitd. Pan= le Evalviosu.

22. De aici s-arata ca alcdtuitorul acestor stihuri au fost lard credintd $i doara vreun calvin. Par.
Desidem.

a) Bine zice $i is sama acest cuvios parinte, caci cum poate el sa vorbeasca a5a rau de s.
cal ugari?

b) Doard ca a5a s-au intimplat $i a5a au Oat scris; apoi ce este el de vind? Onoch.

23. Ddi! dai! lucru dracului! Ina mult e de a sa mira ca nici unui vini in minte sa sa insemneze cu s.
cruce. Parint. Evlaviosu.

a) Si cum putea ei sa facd cruce vdzind o fecioard frumoasd, caci obiceaiul este a-5 face
de lucruri unite infrico5ate! Eu cred ca pdrintele Evlaviosu 5'ar fi uitat de cruce. Mustrul of
Puntureni.

24. Toate aceste stihuri, precum au insamnat invdtatul Talaldu pre margine, la izvodul de la Cioara,
era 5terse, cu mare silintd s-au putut ceti. Poate ca vr'un calugar cu minte slabd, socotind ca aceasta
ar fi spre bajocura calugarilor, le-au fost 5ters, ca sa nu [sal poata ceti! Eruditian.

25. Adecd mai Wald mandstirea era in chilie! De buns sama au trebuit sa fie chilia mai mare decit cele
obicinuite! Micromegas.
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a) C'est bien ce que dit Criticos, car l'erudit Talalau l'a note ainsi, l'ayant lu dans certaines
vieilles chroniques rongees par les mites, comme quoi les bceufs enrages rencontrant les Tziganes, ils
en renverserent bon nombre, les foulant aux pieds, et ils auraient meme pu faire beaucoup plus de
dommages s'ils avaient touché Parmee tzigane au centre ; mais, par chance, les boeufs arriverent sur
les cotes et foulerent aux pieds uniquement les premieres rangees, puis continuerent leur course,
comme emportes par le vent Eruditian.

17. En depit de leur maiheur, en y reflechissant de plus pres, bn peut les considerer comme chanceux,
car ils sont sortis de la fork de l'autre cote, en se trompant de chemin, justement sur la plaine ou
s'etait trouve le campement des Asiens (ainsi que les appelle Talalau), celui que les Turcs avaient
abandonne la veille, avec tous les vivres qui s'y trouvaient. M.P.

18. Le poke interrompt ici son histoire sur les Tziganes et commence a raconter les aventures de
Satan, ce qu'il a fait des qu'il s'est reveille apres la gifle de Saint Michel. M.P.

19. Moi, je ne comprends pas ce que veut dire le poke, lorsqu'il pretend que les moines avaient
accueilli la discorde dans la cellule. Idiot.

a) Ensuite, it dit que la discorde avait enfante l'hypocrisie et la rancune. C'est-a-dire que
l'hypocrisie etait née de la discorde de Satan. Enfin, je comprehds moi aussi quelque chose ! Onoch.

b) Mais qu'y a-t-il d'aussi difficile a comprendre ? Deux yeux pour voir et une tete pour
comprendre! Simpl.

20. Vois, mon frere, la mechancete diabolique! Qui pourrait imaginer Satan allant dans un endroit
aussi saint. Idiot

a) Mais je me demande pourquoi le concierge n'a pas aussitot fait le signe de la croix.
Evidemment, alors, elle aurait disparu ! Onochef.

21. C'est dommage que le pere Gherontie ait oublie de la benir; elle aurait du aussitot disparaitre.
Idiot

a) Ou bien it aurait fallu I'asperger d'eau benite. Le Pere Evlaviosu.

22. On voit que le createur de ces vers etait un athee, ou plutot un calviniste. Pere Desidem.
a) C'est bien dit, et ce pere devot observe justement les faits, car comment peut-on parler aussi

mechamment des saints moines ?
b) Mais les choses se sont passees de la sorte et on Pa trouve ecrit ; finalement, de quoi est-il

donc coupable? Onoch.

23. Allez, allez ! L'affaire du diable! Mais on s'etonne vraiment qu'aucun d'entre eux n'ait eu lid& de
se signer de la sainte croix. Pere Evlaviosu.

a) Comment pouvaient-ils faire le signe de la croix devant une aussi belle jeune fille, car la
coutume veut qu'on fasse le signe de la croix devant ce qui est laid ou bien effrayant. Je crois que
meme le Pere Evlaviosu aurait oublie de faire le signe de la croix..Mustrul of Puntureni.

24. Tous ces vers, ainsi que Pa note Perudit Talalau, en mange du document de Cioara, etaient effaces,
et on a pu les dechiffrer avec beaucoup de difficulte. Peut-etre un moine a la raison un peu
defaillante, considerant que ces vers etaient un outrage envers des moines, les a-t-il effaces, afin qu'on
ne puisse plus les lire. Eruditian.

25. Presque tout le monastere se trouvait donc dans cette cellule. Elle etait certainement plus
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26. Ce ingaimacitura! Ma mir ca nu striga ei sa sa cunoasca unul pe altul; insa doara fiescare vrea sa
fie necunoscut 5i sa batea muteste. Micromegas.

28. Har Domnului a. sosi $i egumenul cu lumina! ca cloud va opri scandala, sa nu mearga mai
depute. P. Evlaviosu.

a) Iaca! Pare a le-au fost la toti legate minute, nici insus' egumenul vazind aceste nu-5i
facu cruce. Onoch.

29. Lauda Domnului, ca-m cazu piatra de pe inima! Iacata, n'am zis eu, ca numai mina sa-i fie venit
in minte a-$ face cruce, demult s'ar fi mintuit de acea ispita. P. Evalviosu.

a) Pare ca vad pe sdracul Gherontie intru ingaimaceala aceaia, vazind atita scandals, cum
au statut incremenit. Simplitian.

30. Istoria aceasta, pecum am al-Mat mai sus, era stearsa in manuscriptul de la Cioara, dar' s-au
intregit apoi din pergamena de la Zanoaga, prin ostaneala invatatului Talalau care zice acolo5 ca ar fi
fost paguba ca sa fie fost mers intru nepomenire aceasta istorie, macar ca-i putinel nu pre frumoasa;
insa zice el mai Incolo ca poate fi de invalatura. !TAU, ca on supt ce chip sa nu sa primeasca femei
prin mandstiri. A doao, ca fratii calugari sa nu caute cu ochii incolea si incoace, ca sa nu vaza
desertaciuni. A tria, daca visaza ceva rau, indata trezindu-sa sa-s faca cruce $i sa iae apa sfintita. A
patra, ca vazind vreo femee, 5i mai virtos cind i-ar invita, sa tie ca aceaia, de buns seams, e
di monul. Erudit.

31. Sultanul, in fuga sa, sosind la un cod ru (va sa zicd poetul), sa ascunsa intru desime $i pe cei putini
ce avea cu sine, in Coate parti trimisd, ca doara vor afla dintre ostile fugatoare pe neste stuluri, sa le
imparts porunca sultanului, unde trebuie sa adune iara. M. P.

32. Abea cit atipi apoi sultanu ostanit, cind o amard plingere cu suspinuri aude, sa radica 5i caulk dar'
cu scirba lard i5i intoarce ochii de la vederea gretoasa; vede adecd. pe Hamza, sau mai bine zicind
chipu lui, in vazduh, fdcindu-i cu mina sa mearga dup. dinsul; sultanul urmeaza chipului, 5i acela it
duce nu de parte, la o poiana, ii arata o nenumarata mina de turci intapati s'apoi piere. Mahomet
cautind la aceasta, slabeste de greats $i cade gios; pe care apoi abea un slugs credincios trezeste.
Mahomet incepe a sa jehii. M. P.

33. Mahomet de mihnire 5i rusine nu va sa traiasca, find biruit. M. P.

306

                     



spacieuse qu'une cellule ordinaire. Micromegas.

26. Quel vacarme! Cela m'etonne qu'ils ne s'appelaient pas par leurs noms pour se reconnaitre; mais
chacun d'entre eux voulait sans doute rester inconnu et se battait sans dire un mot. Micromegas.

27. Dans l'original, en vieux slave. N.T.

28. Gloire a Dieu ! pour l'arrivee du prieur avec la lumiere! afin que le tapage s'arrete, sans tarder.
P.Evlaviosu.

a) Voila! on aurait dit qu'ils avaient tous les mains liees, tant et si bien que le prieur lui-merne
ne peut se signer en voyant toutes ces choses ! Onoch.

29. Louons le Seigneur, car de cette maniere, it a enleve la pierre qui ecrasait mon cceur. Voila, je
l'avais déjà dit, que si un seul moine avait eu l'idee de faire le signe de la croix, ce piege se serait
evanoui depuis longtemps. P.Evlaviosu.

a) Il me semble voir le pauvre Gherontie au milieu de ce vacarme, qu'il observe, petrifie de
stupefaction. Simplitian.

30. Cette histoire, nous l'avons déjà precise, reste gommee dans le manuscrit de Cioara, mais elle a
ete completee dans le parchemin de Zdnoaga, grace au travail de l'erudit Talalau, qui trouve
dommage qu'une telle histoire demeure inconnue, bien qu'elle soit un peu vulgaire ; mais it enchaine
en disant qu'elle pourrait servir de morale. D'abord, sous aucun pretexte it ne faut accepter de
femmes dans un couvent; deuxiemement, les freres moines ne doivent pas regarder a droite et a
gauche, afin de ne pas voir de vanites. Troisiemement, s'ils font de mauvais reves, ils doivent faire le
signe de la croix tout de suite au reveil et prendre de l'eau benite. Quatriemement, s'ils rencontrent
une femme et, notamment, si celle-ci les invite, qu'ils sachent qu'elle est sans doute le demon. Erudit.

31. Dans sa course, le Sultan arriva dans ce bois (dit le poete) et se cacha dans ses fourres epais; it
envoya le peu de soldats dont it disposait dans toutes les directions, afin de retrouver des troupes de
son armee en fuite, avec l'ordre de se reunir a nouveau a tel point de rencontre. M.P.

32. A peine se fut-il endormi, harasse de fatigue, que le Sultan entendit une lamentation et des
soupirs ; it se leva, regarda, mais it detourna les yeux avec &gout de cette vision ecceurante; it voit
Hamza, ou plutot son image, dans les airs, lui demandant de le suivre d'un signe de la main ; le Sultan
suit cette image qui l'amene non loin de IA, dans une clairiere, et qui lui montre une foule de Turcs
empales, puis disparait. Mahomet tombe a terre, frappe d'horreur ; un homme de sa garde le sauve de
justesse. II commence a se lamenter. M.P.

33. Mahomet, se sentant vaincu, ne veut plus vivre avec sa peine et sa honte. M.P.
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CINTECUL IX

ARGUMENT

Boierii necredinta-si arata;
Sultanul pe-un alt von' numeste;

Tiganii la nunta sä desfata,
Unde Parpangel le povesteste

Cum el prin o timplare nespusa,
Trecind prin iad, pan' la rain sa dusa.

1

Deacd Vestea -In Tirgovesti ajunsa
De-a lui Vlad inalta biruintA,

Cum el oastea pagineasca frinsa,
Boierii cei fard de credintA

Ce cu turci avusa mestecare,
Facusa-intre sine divan mare.

2
Sfatuindu-sa pentru domnie

$i cum s'ar drege trebile bine,
Ca de-a lui Vlad sa scape manie,

Nice sa-incapa la mini straine.
Multi in multe chipuri, socotele
Aratindu-si $i bune rele.'/

3
Atunci Danescul rostu-si atita,2

Rivna dindu-i vorba si priinta;
$i find bogat de mita vita,

Auz la toti afla si credintA.
Iar' dupd ce la divan sa -a. aza
In chipul urmatoriu cuvinteazA:

4
"Macar cum, cinstiti boieri! va pare

De-aceasta biruinta frumoasa,
Dar' eu socotesc far'aparare

Cumca ne-asteaptd soarte jeloasa
S'amar in urmal... Mila cereasca
Dee ce zic sa nu sa plineascal...
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5
Am invins adecal... Turcul fuge,

Voda triumfa, muntenii saltA
$i gatesc paginilor lantuge.

Adevarat! biruinta-e
insa cu toate-aceste privele,
Intralt chip sint cugetele mele./

6
Voi stiti city greutate trage

Tara de ostile-insusi a noastre,
Iar' cind de razboiu bucinul rage,

Nice poate cineva pastre
Averea sa, nici dulcea viata,
Fiescare-si poartA capu -In brats.

7
Asa traim de citiva-ani incoace,

Tot Intru batai primejdioase:
Tinerii ni sa sting, tara zace

Pustie, numa cu stirvuri s'oase
Samanata. $i dintru-a cui vina?
Cine-i acestor toate pricing?

8
Vlad Voda din trufie desarta

$i din ura lui Mahomet privata,
Asupra-ne pre pagini intarta;

El apoi cu firea ne alinatA
Tinerimea la perire bags,
Iar' la primejdie tara-intreaga.3/

9
Nu-mi zica nime ca-a lega pace

Cu paginul mai rea treaba este,
Fiind ca de multi vreme-incoace

Credinta nu-si tine, si de-aceste...
CA-in zadar it vinuim, doara
Vina pe not insine pogoard.

§i

naltA!...

§i

sa-s'

                     



CHANT IX

ARGUMENT

Le boyard se montre infidele ;
Le Sultan nomme autre voIvode ;

Les Tziganes festoient aux noces
Ou leur raconte Parpangel

Comment, par la chance inodie,
D'enfer rejoignit paradis.

1

Quand a Tirgoviste parvient
La rumeur que Vlad a vaincu,

Glorieux piege aux peens tendu,
Les boyards, maltres es felonie,

Avec les Turcs ayant trahi,
En grand divan ont entretien.

2
Sur la principaute conferent

Et cherchent meilleure maniere
De Vlad eviter la colere

Sans tomber aux mains etrangeres.
Avis fusent et jugements,
Les points de vue bons ou mechants.'

3
Danescu s'exprime ardemment, 2

Zele sa parole animant ;
Opulent et de vieille souche,

Coeur et fidelite it touche.
Une fois assis au divan,
Il prononce les mots suivants :

4
« Ne sais comment, nobles boyards,

Vous jugerez cette victoire,
Pour moi, je juge, et pas a tort,

Notre avenir un mauvais sort
Assorti de beaucoup de larmes...
Pitie divine me demente !...
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5
Le Turc fuit, nous avons vaincu !...

Le Prince est suivi des Valaques,
Qui forgent des paIens les fern.

Au vrai ! Grande est notre victoire !...
Mais malgre tous ces points de vue,
Mes jugements a moi different.

6
Vous savez combien de souci

Pour l'armee se fait le pays,
Et quand le cor sonne bataille,

Nul ne peut sauver son betail,
Sa douce vie ; dans l'embarras,
Sa tete on porte sur ses bras.

7
Ainsi vivons depuis longtemps,

L'imminent peril affrontant,
Jeunes mourants, pays desert,

De corps et d'ossements couvert.
Qui est de tout cela la cause ?
Qui nous fait subir toute chose ?

8
Le Prince Vlad par sa fierte

Nourrie de haine en Mahomet,
Contre nous dresse les paiens ;

Puis, son caractere chagrin
Pousse nos jeunes a lutter
Et met le pays en danger. 3

9
Personne ne sache que dire.

La paix avec eux est bien pire,
Car depuis un temps, desormais

La croyance n'est respectee.
Mais vainement nous l'accablons,
La faute sur nous mieux retombe.
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10
Cine-alearga Ia turci cu fagada

Ca deaca-lva pune la domnie,
Tara-i va supune, §i-in dovada

De plecare, cu haraci imbie?
Rominu!... Cine patria sa vinde?
Rominu!.. Cine a vrajbii foc aprinde?

11

Cine-ajutoriu de la pagin cere
Facindu-1 hotAritoriu §i jude,

Iar' el razamindu-sa-in putere,
Dupd ce sfezile noastre-aude,

CelUia face dreptate, care
I-au dat fagaduintA mai mare?4/

12
Ce folosu-i acum a sa pune

Improtiva celia putine
Carii toata-Asia sa supune?

Nici zece de-aceste biruinte
Ajung a ne pune-in ocrotire
De toatA temerea-intru vinire.

13
Sultanul pand la primavarA

Cu mai mare-oaste decit aceasta
Asupra noastra va-intoarce iard,

cine-improtiva-i atunci va sta?
Si-uncle este scris ca tot de una
A noastra va sä fie cununa?

14*
0 data numal... singur o data

Deaca ne va fi lard priinta
Norocul schimbaciu, iaca surpata

Tam din temeiu! Nici e putinta
Ca vreodatA sa sa mai radice
Sau s'ajunga zile de ferice,5/
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15
Ci va raminea de tot supusa,

Ca §i bulgarimea cu Sirbia
S'alte robite Abea spusa

Danescul aceste, cind solia
De la fratele lui Vlad sose.5te
$i catra strin0 boieri graie§te:

16
"Sultanul prin mine VS. trimite,

0, boieri cinstiti, pace, iertare!
Afla-veti aceste-adeverite

Ce va spuiu cu gura, §i-in scrisoare
(De cumva vorbei mete n'eti crede),
In acest ferman", §i fermanul dede.

17
Acolo-Imparatul farii pace,

Iar' celor care a lui Vlad parte
Lasind, Ia dinsul sa vor intoarce,

Ertare de robie §i de moarte
Fagacluia voind ca sa fie
Pus un frate-a lui Vlad Ia domnie.6/

18
Aceasta solie fu primitd

La toata. boierimea, §Indata
in toate partite fu vestita,

Cu porunci ca tara sa sa -abatA

De la Vlad §i sä nu mai primeasca
De la dinsul porunca domneasca.

19
Apoi la sultanul cu plecare

Trimisard-o de frunte solie
Sa sa-Inchine, sä-§' ceard ertare,

$i rugindu-sa ca la domnie
Pe-acel sa pue Poarta naltatA,
Care-a fi mai vrednic sa -1 socoata.

Si

tari"...

                     



10
Qui court chez le Turc et promet

Que s'il etait prince nomme
II lui soumettrait la contree,

Proposant pour gage des biens ?
Le Roumain !... Qui vend sa nation ?
Le Roumain !... Qui cree dissension ?

11
Qui demande l'aide aux paiens,

Maitres et juges les faisant?
Car lui, saisissant l'occasion

De nos disputes, qu'il entend,
Donnera la raison premiere
A qui fait grimper les encheres. 4

12
A quoi bon des lors s'opposer

A la toute-puissante armee
Qui maitrise 1'Asie entiere ?

Dix comparables reussites,
Rien n'y fera, qui nous abrite
Des perils qui vont nous guetter.

13
Le Sultan, aux jours printaniers,

Contre nous se retournera
Avec encor plus grande armee.

Et qui tenir tete pourra ?
Qui donc jurerait qu'a jamais
Nous sont destines les lauriers ?

14*
Une seule !... Une unique fois,

Si la chance ne sourit pas,
Elle changeante si souvent,

Et le pays sera detruit.
Et it ne sera plus permis
Qu'en jours heureux it se releve. 5
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15
Il restera toujours soumis

Telles Bulgarie et Serbie,
Et tant de pays enchaines. »

Des qu'il se tait un messager
Du frere de Vlad, au galop,
Arrive et leur lance ces mots :

16
« Par moi, le Sultan vous transmet,

Dignes boyards, pardon et paix !
Tous mes dires vous trouverez

Avec ses ecrits confirmes
- Si par hasard vous en doutez -
Dans ce rouleau ; » it le remet.

17
L'empereur y offre la paix

A tous ceux qui le rejoindraient,
Et de I'autre camp detoumes,

Leur epargne mort, esclavage,
Desirant a l'instant qu'on nomme
Un frere de Vlad pour le trone. 6

18
Est recu par tous ce message

Envers les boyards ; it voyage
Sur-le-champ dans tout le pays :

Que le peuple Vlad abandonne,
Et qu'il refuse d'accepter,
De sa part, des ordres princiers.

19
Envoient au sultan sans delai,

A s'agenouiller destine,
Du pardon l'humble messager.

Et la Haute Porte est price
Comme chef de nommer celui
Lui semblant plus digne d'appui.

                     



20
drags muss! iara to -apuca

(Pecum vad eu) strechia spulbarata!
$i va doar' imdeva sa to duca

Iard§' la vreo timplare ciudata,
De §aga sau bataie necrunta
Sau poate ca §i tocma la nuntal...7/

21
Deci, daca-i a§a, mai bine-abate

La vesela noastra tiganie
Ce-acuma prisosind cu de toate

Tabarea la Spateni, pe cimpie,
Bea, minca, juca zile de vara
Intrege, din ziori pans in sail.

22
Parpangel Inca sä cununasa

$i fara de pops cu Romica.
La nunta pe-a doao zi chiemasa

Pe toti cei de frunte §i voinica
Lui Tandaler oaste, de-azi pe mine
Toate gatind cum sa cuvine.

23
inca soarele nu rasarisa

Cind era toate gata de nunta:
In oale fierbea curechiu cu clisa

Rinceda §i cu ceapa manuntd;
Fierbea §i-alte mai multe bucate,
Dar' cine le va numara toate!8/

24
Iar' cind rasarea frumosul soare,

Era §i mesele-intinse toate:
Intr'un blid mamaliga cu moare,

Intraltul falci de porc afumate,
Apoi curechiu fiert cu rincezeala,
Ciuci, lapte acru, pasat, cricala...9
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25
A§a sta-intinse toate bucate

Pe telina verde §i erboasa,
Denaintea desatate,

Toti oaspetii §edea ca la masa,
Numa Dirloiu, ce era nun mare,
Stind ura §i bea tot din picioare.19

26
Tara ceaialalta tinerime

Juca §i cinta pe linga lauta;
Ba coapta la cap batrinime

A sari sa-indemna cite odata
$i minea cu tinerii-impreuna,
Toata zioa §i noaptea pe lung./

27
Mitrofan, poetul cel de frunte

$i vestit de pe vremile-acele,
Care la cununii §i la nunte

Facea stihuri §i bune §i rele,
Scornisa, pe gustul lui Nason,
Mirelui un epithalamion,

28
Carui dascal Chiriligordon

Au scos un viers lin din psaltichie
Alcatuindu-1 dupa canon,

lard Neanes pe podobie
Il cinta nunta§ilor voisi*
De yin, satui de cirtaboi.

29
Hirtoaga Zanoaghei chiar ne spune

Din fir in par, cite-au fost cintate.
Scrie ca Neanes avea strune

De matasa pe cetera-incordate
$i cumca ezind pe-o nocovala,
In acest chip el cInta cu fala:1 I/

Hai,

setrii

1i

1i

                     



20
Ah, chere Muse ! je le vois,

T'anime encor fervent emoi !
Qui sait oil it to menera,

Vers autre bizarre aventure,
Vers le rire ou bien vers la lutte,
Peut-etre mane vers la fete !...7

21
Ainsi, mieux vaut tourner la tete

Du cote de nos gais Tziganes,
Qui se trouvant combles de manne,

Sur la plaine, aux beaux jours d'ete,
De Spateni, mangeaient, buvaient,
Dansaient du lever au coucher.

22
Avait epouse Parpangel

Sans pretre, Romica la belle ;
Au mariage etaient convies

Tous ceux presents ; le lendemain,
De Tandaler déjà l'armee
Preparait copieux festin.

23
Le soleil n'avait pas pointe

Que mariage etait fin pret :
Dans les chaudrons, du chou bouillait,

Du lard et de l'oignon hache ;
D'autres mets aussi mijotaient,
Qui pourrait les enumerer ! 8

24
Et lorsqu'un fier soleil parait,

Tables aussitot etalees :
La polenta, l'eau saumuree

Aux marmites ; cochon fume,
Puis de la choucroute, a cote,
Ratatouille, mil, lait caille... 9
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25
Les plats etaient tous disposes

Par-dessus l'herbe verte et drue,
Devant le campement goulu ;

S'y trouvaient tous les invites,
Sauf le temoin sun, Dirloiu,
Qui trinquait et toastait debout.m

26
Toute cette belle jeunesse,

Pres du violon, chantait, dansait,
Et meme la mare vieillesse

Osait parfois se tremousser ;
Et s'amusaient les uns les unes,
De jour et de nuit, sous la lune.

27
Mitrofan, poete apprecie,

Le plus notoire en ces annees,
Qui composait aux hymenees

Des vers, aussi mauvais que bons,
Inventa, au gout de Nason,
Marial epithalamion,

28
Et le diacre Chirilgordon

Trouva melodie au doux son,
Composee selon les canons,

Que Neanes, en habit sacre,
Chantait aux convives grises,
De vin et de boudins gaves.

29
De Zanoaga les paperasses,

De ces moments ont laisse trace
Que Neanes a la soie jouait

Sur son violon endiable,
Et qu'appuye a une enclume
II chantait, suivant la coutume :11
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"Tindr vinatoriu, demult lard sporiu,

Dupd-un dragala§ vina sobola§.
De-ar fi §i moriu! (zisd vinatoriu)

Dragut sobola§, ti-oi da de laca§.
Haida hall, cdpai, hai la la, hai hdi!
Prin desi§ pe cdi, hai la la, cdpai!

31
A§a din ziori cu multe sudori

Tindrul gonea, cu o sagetea
Pri[]r'un fagetel, sobol mititel,

Ce-incoace-incolea fugea, sd-invirtea,
Pdn' la un tipi§, unde ldturi§
Sdrind pe furi§, sa bdgd-in desi§.

32
Atunci iar' §i iar' el strigd-in zadar

Catra sotii sai §i catra capai,
Cd ei merg §i sar tot peste hotar.

Haida hai, cdpai! hai la la, hai hdi!
Cind fu spre sara, e§ind o fecioard
Din codru afard, cu frumsata rard.12/

33
Ca §'amorul blind ii grai zimbind:

"Tindr vinatoriu, vinezff fard sporiu,
Lasd, gind de-a prinde-oarecind

Sobol fugatoriu, red de-ajutoriu.
Sobolii, sa §tii, vezunii
Si trebue-intii ca prinzi de vii.

34
Jurd-te mie, fariviclenie,

Tare §i virtos, sd-mi fii credincios;
Su vezunie voiu ardta tie

5'un sobol frumos, colea mai din gios!"
Tindrul uimit de bunul
5'uita de gonit, std. nehotdrit.
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35
Apoi cu mils zisa: "0, copila!

Ah, sorioard, draga fecioard!
De-ai fi miloasa, cum e§ti frumoasd,

Lege n'ai pune, indatd mi-ai spune;
Iar'eu jurdmint ti-oi jura presfint
C'oi tinea cuvint pand la mormint."/

36
Prunca iubeata- atunci ro§i-in fatA

Ca vara bujor, apoi lini§or,
Cu mind isteata, arata §Invata.

Zicind: "Fratior, fie-t dupd dor,
Ice su poale de munte -In vale,
Mergi tot pogori§, pdn' dai de tipi§;

37
De-acolea mai zios, supt un gruiu tufos,

Mergi pe paraut pand-i da de-un put.
Acolo virtos staff §i nu da dos,

Cd-acolo-i dragut tie sobolut,
Acolo gata fi cu sageata
51 cumu-i data, sa -i dai zagneata."

38
Voinicul marghiol tot mearsd domol

Pdn' dede in vale de salbd moale,
Pdn' dede de gol, unde-era sobol,

Trebile sale pazind cu cale,
Fara de haisa§, fard cdpaua§,
Prinsd-un sobola§, blind §i dragala§./

39
Atunci copild cu mild

Suspinind mereu: "Ah, sobolul mieu!
Ah, fie-ti mffla, nu-i face slid,

Sa nu-i caza rdu, cu tot al tau.
Dintr-asta oath, din asta sea,
A ta-s fecioard sorioard!"

lasd-ti

s'afld-in
sa -i

tilnit,

zisd-i

ca -i
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« Un jeune chasseur, sans succes,

Une zibeline traquait.
Plutot mourir ! se disait-il.

Gentille, je te trouverai.
Allons, levriers, hai la la, oho !
Parmi les fourres, hai la, levriers !

31
Depuis l'aube, ainsi, sans relache,

Il courait, arme d'une fleche,
Les hares d'une foret fraiche ;

La zibeline toumoyait,
Vers une cepee ou agile,
A la derobee se faufile.

32
Alors it crie vers l'horizon,

Ses levriers et compagnons
Courant, depassant la fork.

Allons, levriers ! Hai la la, oho !
Au soir, une rare beaute
A l'oree d'antique sejour,12

33
Tendre comme amour, lui sourit :

« Jeune chasseur, c'est sans profit ;
Renonce a l'attraper un jour

Sans aucun exterieur secours.
Elle se cache en son abri
Oil vive on la doit capturer.

34
Sans nulle ruse, si promets

De m'etre fidele a jamais :
Dans son nid cachee, te revele

Une tres belle, ici, tout pres. »
L'autre, par sa chance etourdi,
Dans le doute, la chasse oublie.
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35
Puis a regret : « Enfant cherie !

Petite scour, ma tendre mie !
Si genereuse autant que belle,

Me le dirais sans reclamer
De serment, et moi jurerais
La fidelite etemelle. »

36
Detournee, l'amoureuse enfante

Rougit - pivoine au plein ete -
Doucement, d'une main savante

Lui montre : « Mon frere ainsi dit
A ton gre, la, dans la vallee,
Descend droit jusqu'a la jonchee ;

37
Au fond, la-bas, sous pic de mousse,

Suis le ruisseau jusqu'a la source,
Sans t'inquieter, determine ;

La zibeline de tes roves
Y est cachee ; tiens bien to fleche
Pour accomplir sa destinee. »

38
Le malin gagna doucement

La vallee au ruisseau chantant,
Oil se cachait la zibeline,

Se prepara soigneusement,
Sans compagnons, sans levriers,
E sut attraper la gentille.

39
Alors, en soupirant, la fille :

« Ma zibeline ! Cher petit !
Ne me brusque pas, aie pitie,

Je t'appartiens, mal ne me fais !
A partir de ce soir, cette heure,
Suis ta mie, ta petite sceur ! »
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Tindrul fecior grai plin de dor:

"Draga fecioard! fi-m
lard eu, major, ti-oi fi badi*or!"

Sd-imbratopfd atunci strigard:
"Dulce clipita, zi fericia,
Fire-ai lungitd, trei on atitd!..."

41
Mireasa ce *edea lingd mass

Cu fetele, nana*d*i find,
Era din toate mai ru*inoasd

Ca una din cele fard vind,
Totu*' spun ca bine-au intales
Cele ce cintasd Neanes./

42
lard cimpoierul Viorel

Au cintat miresii pe cimpoi
0 cintare, scomita de el

Cind fusese-incd la Dorohoi.I3
Fetele sa facea ru*inoase.
S'afard-acum sa gata sa iasd.

43
"Eram tinard *Inca fragedd,

Mi-era lumea Si zilele dragi.
Intr'o zi rasa nor *i hacedd,

Tocma pe vremea cind sa coc fragi,
Toate mearsard prunce tinere
La fragi, vesele, cu-a for pinere.

44
Si eu ducu-ma cu-a mea 'Andra,

Eu codru la fragi
Dar' ah! iacd-ma -in urma singurd,

De-a mele soate eu ratacii.
Eu strig, chiemu-le, dar' zadarnice
Sint chiemarile mele-amarnice.I4/
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45
Eu vars lacreme, stau in cumpand

Si mai ca -mi vine de-urit sa moriu,
Iacd un tindr cind ma timpind,

Cu chip *i haind de vinatoriu
Care zise-mi: "Pruned tinard,
Ce ver*i lacreme, ce to supard?"

46
"Oh, ma supard (zi*i) ca iacdtd,I5/

De-a mele soate eu ratacii!
Acu*' soarele mindru scapdtd

S'incd eu drumul nu nimerii!
La drum scoate-ma, de-oi fi trainica,
0! bun tinere, ti-oi fi harnica."

47
Zimbi tindru ca zorile

S'ii ro*i fata ca *i rubin;
Cu dins risard d'albe florile,

Soarele risa pe ceriu sdrin.
El s'apropie*i ma-impresurd,
Biata mie-mi tremural

48
Iar' in pindra mea cu fragile,I6

El pusd-o murd lin lini*or,
Nu de cele ce culeg dragile

Fete prin codru cel verdi*or,
Dar' cu murele foarte seamand,
Poti -i zice to mura geamand.

49
Nu e fagure, mursd proaspdtd

A*a de dulce, nice zdhar.
Zieii poate ca numa s'oaspata

In ceriu *Inching cu cel pdhar.
Nu-s a luncilor toate murele
A*a bune *i mai mult vesele!

lelisoara.

1i

inch -in

si

d'inima
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Le jeune homme, tout enflamme :

« Chere enfant ! Sois ma bien-aimee,
Je jure d'être ton mari ! »

Alors ils s'embrassent et crient :
Precieux instant, jour bienheureux,
Ton temps se multiplie par deux !... »

41
La mariee etait attablee

Pres des filles et de la marraine,
En proie, parmi toutes, a la gene ;

Bien que soft son cceur sans peche,
Je pense qu'elle avait compris
Ce que Neanes avait dit.

42
Et Viorel, a sa cornemuse,

Un air chanta pour la mariee
Que lui avait soufflé sa muse,

Du temps oil Dorohoi habitait 13
Jouaient les timides les belles
Qui a sortir se preparaient

43
« retais encore jeune et frele,

Le monde et le jour m'etaient chers ;
Un jour sans nuages oil tout brille,

Au temps oil fraises prennent chair,
S'en allerent les jeunes filles
Au bois les mettre en leurs paniers.

44
Les cueillir moi aussi j'allai

Ces fraises rouges des forets,
Mais me voila seule, egaree

Perdant compagnes et sentiers.
Je crie, appelle ; vaines craintes ;
Restent sans reponse mes plaintes.14
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45
Je pleure, je doute et soupire,

Puis de tristesse veux mourir,
Quand voila un jeune chasseur

Au visage et port de chasseur,
Qui me dit : « Mon enfant, eh bien,
D'ou ces pleurs, quel est ton chagrin ? »

46
« Je suis attristee par ceci : 15

Mes compagnes, je les perdis !
L'altier soleil est au coucher,

Or n'ai retrouve mon sentier !
Guide, jeune homme, mon chemin,
Je to recompense a la fin. »

47
Avec lui les blanches fleurs rient,

Le soleil au ciel clair aussi.
Visage empourpre de rubis,

Comme une aurore it lui sourit ;
S'approche, me serre en ses bras
Mon pauvre cceur se meurt d'effroi.

48
Et dans ma paniere de fruits, 16

Doucement une mare mit,
Pas de celle que l'on egrene

Dans les forets vertes et sombres
Mais qui tellement leur ressemble
Qu'on la dirait mike germaine.

49
Le miel frais ni l'hydromel mou,

Le sucre, ne sont aussi doux.
Seuls peut-etre les dieux y goiltent

Et trinquent avec cette coupe.
Les mores des sous-bois ensemble
Ne lui sont pas bonheur semblable !
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Strigai: "tinere, dragut pretene,

Spune-ti numele, dulce pruncwr!"
Iar' el: "Verzile ceste cetine

Ma cunosc numa ca vinatoriu,
Maica este-mi dulcea Vinere,
Vinez inime blInde, tinere!...17/

51
Iar' to jura-te, prunca tinara,

Ca-mi vei fi bund, eu-s Amor!..."
"Juru-ma pe-asta pinara,
Ca pentru tine eu viiu moriu!...

De-atunci pare ca nu-s dulci fragile
Cumu-s murele de-amor, dragile!..."

52
Cintind Viorel, fetele toate

De ru§ine fatal ascunsese
Celor alte femei dupd spate,

Dar' urechile Inchisese,
$i ridea pe-ascuns de cele mure
A lui Viorel, mari, de padure.18

53
Bunul Parpangel cu cei de frunte

Voivozi §i preteni §edea la masa,
Povestindu-le de ramuri crunte

Ce vazusa-in padurea cea deasa;
Apoi cum i i dedusa peste cap
De pe calul viteaz §i sureap,/

54
$i pe rind toate cite cu dInsul

Pana-intraceaia§ zi sa timplasa;
Iar' mireasa abeali tinea plinsul

La povestirea ceasta duioasa,
AuzInd cum au fost le§inat
$i ca din morti iar' au Inviat.
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55
Asta timplare lacramoasa

Ada Parpangel atunci o spusa:
"Acum Intorceam la voi acasa

(Zisa el scupind cu ceva tus'a.),
Caci ma trezisam din buiguiala
$i venisam iar la socoteala.

56
Mai multe ce sa va mai graesc?

Armat vazindu-mä calare,
insumetit cu portul voinicesc,

Imi veni ca sa fac o cercare
Cum mi-ar Medea sa fiu un voinic
Da haia care viteji sa zic./

57
GIndind ahasta, smulsai din teaca

Sabia luce stringind calul
Far' de-acea-infocat racnii! $i iaca

Intr-un zbor trecui valea dealul,
Iar' cum Imi fu spaima §i mirarea,
Cind Imi vazui nea§teptata starea!

58
Multime de turci zarii de-o data

Venindu-mi asupra vrajm4e§te;
Eu cu-inima da frica-inghietata

Trageam calul da friu barbatqte,
Vrind cursul plec intr'altA parte
$i sa scap da ticaita moarte.

59
Dar calul iute i-infierbintat

CIt adulmeca turceasca-ordie,
Incepu tocma ca §'un turbat

A sari §'a ma duce-in tarie,
Nici putui sa-1 mai opresc
Pan' sä bags -In stulul paginescl

Zisai:
i

nu-i

i

i

i

sa-i

da-aci
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Je criai : « Jeune, aimable ami,

Quel est ton nom, mon cher enfant ! »
« Verts ramages me connaitront

Seulement en tant que chasseur ;
Ma mere est douse Vendredi ; 17
Amour, je chasse de doux cceurs !...

51
Quanta toi, tendre jouvencelle,

Jure-moi de m'etre fidele »

« Je jure sur cette corbeille,
Pour toi vivre et mourir pareil !...

Depuis, sont fraises alentour
Moins douces que mares d'amour !...

52
Par ce chant les filles genees

Cachent leur face embarrassee
Dans le dos des femmes mariees ;

Mais leurs oreilles point fermees,
Riant sous cape de ces mares
Grandes, des bois, comme elles fiirent. 18

53
Le bon Parpangel presidait,

Entre voivodes et amis,
Parlant de branche ensanglantee

Que dans la foret noire it vit ;
Racontant qu'il etait tombe
De son intrepide coursier,

54
Et tout ce qui s'en est suivi,

Comment ensuite fut sa vie ;
Entendant ce triste resit,

Et qu'il s'etait evanoui,
Puis d'entre les morts resurgit,
La mariee retient ses soupirs.
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55
Cet episode douloureux,

Parpangel le conte pour eux !
« Et je m'en retournai chez nous

- Dit-il en crachant et toussant - ;
Secouant mon engourdissement,
Me ressaisissais lentement.

56
Que pourrais-je encor vous narrer ?

Me voyant cavalier arme,
Pare de la vaillante armure,

Je voulus tenter l'aventure
D'agir une fois en guerrier,
Comme ceux couverts de lauriers.

57
Hors fourreau le sabre brillant,

Et j'eperonne ma monture ;
Et me voici vociferant,

Vallee, colline, franchissant
Comme en vol ; o terreur devant
Ce que me reservait fortune.

58
Une foule de Turcs je vis

Venant sur moi en ennemis ;
Moi, le pauvre, de peur transi,

Retenais les renes avec force,
Pour freiner du cheval la course,
Eviter que mort ne me prit.

59
Mais lui, si rapide et fougueux,

Sentant l'approche de ces gueux,
Se mit a sauter, m'emporta

Comme pris de rage, tout droit.
Ne se pouvant que le retienne,
II fendit la foule pafenne.

!...

»
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Atunci §i fard da Imbiere

Fui silit a ma-apara da moarte
S'a da morti§', din toatd putere,

Mai cid hasta, mai dä haia parte,
Pana ma facu biata nevoie
Un mare viteaz §i fard voie.

61
Da unde vedeti ca calul bun

Face §i el viteji cite-o data,
Dar' mai multe ce sa va mai spun?

Vazui fugind oastea spaimintatA
DA-un singur voinic da cal rapit,
Lucru doar' Inca nepomenit.

62
Toate-aheste era minunate,

DA nu da beleaua peste mine.
Vazind eu ca turci-§' Intorc spate

Ca cind ma-ar hi- Invitat oarecine
«Dupd mine copii, sus o datal...»
Strigai cu sabia radicatal

63
S'intetii calul a§a da tare,

CIt gindii ca-in nuori va sa salte,
Dar', oh, nendrocoasa timplare!

Ma zvirli-in mijlocul unii balte.
Nici apoi ce s'au mai timplat,
Ca eu-indatA-am

64
Insa cite vazui minunate

,Si pa-unde mearsa sufletul mieu,
Nu vi putea eu spune toate

De va-a., grai trei zile mereu,
Totu§' dinteahale-o partiwara
V'oi spune-acum, alte, dd-altd oars.
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65
Mi sa paru ca cind oarecine,

Nu §tiu alb, negru sau pestricat,
Apropiindu-sa catra mine,

Unde eu cazusam
MA dusa cu sine tot zburind
PA cum acu§' voi spune pa rind./

66
Dusa-ma pinta pe§teri afunde,

Prin groape, virtoape-intunecoase;
Ah! §i cine mai tie pa unde,

Pasta nqte lacuri puturoase,
Yana cind iqiram din strimtoare,
Unde ni sa-aratA ceva§' zare.

67
Atunci purtatorul mie zise:

«Aicia sa-incepe haia lume,
De care premulti Intral[t] chip visa;

Drept aceasta eu to -am adus anume
Ca sal vezi to cu ochii tai toate
$i sd spui la tiganele gloate.»

68
Apoi Imi al-MA de depute

0 valoaie foarte mare, mare,
Tot graind: «Asta-i care la carte

Sa zice Gheena §i dä care
Multi in multe chipuri socotesc,
Insa,-intradevar, mai to birfesc.20/

69
Cauca! DA-aici lard stricaciune

Tu vei oblici tot ce sa face
S'IntorcInd la viatd vei spune

La fie§te care cumu-ti place».
A.5a zisa ducatoriul mieu,
Iar' eu priveam la toate mereu.

tiu
i le§inat!... 9

le -a$

leinat,

                     



60
Alors, sans y etre invite,

Je dus, pour defendre ma vie,
Frapper avec grande energie,

Un coup a droite, a gauche apres,
Jusqu'a ce que le noir danger
Me change en farouche guerrier.

61
C'est la qu'on juge sa monture,

Et que sa bravoure on mesure.
Comment prolonger l'aventure ?

Je vis l'armee fuir terrifiee
Devant un seul homme emporte
Par son cheval, chose insensee ;

62
Mais a tout ceci, par miracle,

L'infortune donna un tacle.
Voyant les Turcs le dos tourne,

Comme si l'on m'avait pousse :
« Debout, enfants, suivez, allez !... »
Criai-je, brandissant ('epee.

63
Et je l'eperonnai si fort

Que le cheval au ciel volait,
Quand 6 malchance ! 6 triste sort !

II me jeta dans un marais.
J'ignore ce qui s'ensuivit,
Car evanoui je tombai. 19

64
Mais les merveilles que je vis

Et tous les sentiers de mon cceur,
Je ne pourrais vous les traduire,

Trois jours entiers n'y suffiraient ;
Une partie je peux vous dire,
De ce qu'autre fois rencontrai.

321

65
Lors it me sembla que quelqu'un,

Que sais-je, blanc, ou noir ou brun,
De moi s'approcha dans le coin

06 j'etais tombe sans esprits.
Et avec lui je m'envolai
Comme suit et comme dirai.

66
Aux grottes sombres it m'emporta,

Par des ravins et vallees noires,
Et qui saurait dans quelles terres,

Vers quels lacs tits malodorants,
Jusqu'a ce qu'impasse quittant,
Nous vimes briller la lumiere.

67
Alors, mon compagnon me dit :

« Ici commence cet empire
Dont rovent autrement certains.

C'est pourquoi j'ai fait ce chemin,
Que to voles, par propres moyens,
Pour aux Tziganes tout clecrire.

68
Puis it me designa de loin

L'enorme, gigantesque feu,
Precisant que l'on dit ce lieu

Dans les livres, Gehenne, et que
Nombreux sont a la raconter
Sans en connaitre verite. 20

69
Regarde ! D'ici, sans danger,

Tu verras tout ce qui s'y fait,
Et rendu a la vie, dims

A chacun ce qu'il to plaira. »
M'imposant l'affreuse vision,
Ainsi parla mon compagnon.

                     



70
Dar'o! cum voi spune toate-ahele

Ce vazui fats da fatal
Ca singur pomenindu-mi da ele

M'apuca ne*te fiori *i greats,
Da groaza tot paru mi sa-inspica,
Iar' inima-mi tremura da frica.

71
Nice-un soare acolo lumineaza,

Nici pa ceriu sarin tuna cu stele,
Ci numa vapaile fac raza,

Insa ce mai vapai sint ahele?
Dintr'insa non da fum sa radica
$i ploaie da scintei arzind pica.21/

72
Riuri da foc incolo *Incoace

Merg bobotind ca ne*te pirjoale,
Focul nestins toate-arde coace,

Iar' pe zios, in loc de iarba moale,
Jar *i spuza fierbinte rasare,
Nespusa din sine dind putoare.

73
Vazui pe toti dracii-in pielea goals,

Cu coarne-in frunte, cu nas da cine,
Pasta tot mingiti cu neagra smoala,

Brinci da urs avind *i coade spine,
Ochi da bulls& da capra picioare
$'arepi da !iliac in spinare.

74
Vazui muncile iadului toate,

Cum flu Satanii-*' fac izbinda
Asupra celor morti in pacate,

Sau *i care au cazut supt osinda.
0, groaznica *'amard vedere!
Vrind a spune, graiu-in gura-mi piere.22/
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75
Toate pacatele mari da moarte

Au *i pedepse dupa masura,
Caci prin aha da-ahaia parte

is fie*care certatura,
Prin care-au gre*it *i cid pre care23
Tras find s'abatu din carare.

76
Vinzarii hainii ce vind

Singe nevinovat pentru bani,
Stau da coaste spinzurati pa rind,

Ca *i-in macelarii hai cirlani.
Iar' dracii cabal in gura d'arsa
Aur *'argint fierbinte le varsa.

77
Tiranii crunti *i far' de-omenire

$ed legati pe tronuri infocate,
Bind singe fierbinte din potire,

Iar' din matele for spintecate
Fac dracii cirnati singereti
5'alte mincari pentru draculeti.24/

78
A*ijdere pa domni boieri

Care jupesc pa bietul taran
Iau la sine dracii maceleri

Far'a da pentru din*i vr'un ban,
Hranindu-i cu catran $i, -in loc de-apa,
Cu fiere mult amard-ii adapa.

79
Pantru tilhari *'uciga*i ce-oi zice?

Ace*te pa cimpuri tra*i in tapa25
Ramin vii *i nu mor ca *'aice;

Corbii cioarale crierii le saps
$i scocioresc de sus, iar' hierile
De zios le scobesc maruntaile.

gi

0i

0i

ii

0i
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70
Pourrais-je dire, malheureux !

Ce que decouvris face a face !
En tremble mon cur qui se glace.

Car tout seul affrontant l'horreur,
Mon 8tre frissonna de peur,
Et se dresserent mes cheveux.

71
Nul soleil n'y brille, et le ciel

N'est pur, ni d'etoiles couvert,
Seules les Hammes pele-mele

- Et de quelle facon ? - eclairent.
Nuages de fumee se dressent,
Pluie d'etincelles se tresse.

72
Rivieres de feu se deversent,

De putout, en terrible averse,
Qui atteint, chemine et calcine,

Et par terre, au lieu d'herbe fine,
Des cendres et braises brillantes
Lachent des odeurs pestilantes.

73
Je vis des diables denudes,

Des comes au front et des nez
De chien, recouverts de poix noire,

Des pattes d'ours, des queues sans poils,
Des ailes de chauve-souris,
Yeux de chouettes, pieds de cabris.

74
Je vis tous les travaux d'enfer,

Que les fils de Satan font faire
Aux disparus dans le peche,

Ou a la peine condamnes.
Terrible vision amere !
D'en parler, ah, ma voix se perd. 22
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75
Tous peches, de mort it est vrai,

Trouvent punition meritee,
Car dans icelles traversees,

Chacun prend ce qu'il a cherche
Par sa faute, et pour le motif 23
D'8tre en mauvais chemin captif.

76
Et les mechants qui negocient

Le sang innocent pour un prix,
Sur les cotes, en rang, sont pendus.

Comme aux abattoirs aux moutons,
Versent brulant, bourreaux-demons -
Dans leurs bouches, or-argent fondus.

77
Seront les tyrans sans pitie

Attaches au trone embrase,
Et de sang bridant abreuves.

De leurs entrailles en charpie
Les diables font saucisserie,
Boudins et mets pour diablerie. 24

78
Princes et boyards derechef

Qui depouillent le pauvre serf
Sont pris par les diables bouchers,

Sans pour eux bourse Mier.
Les gavent de goudron ; leur soif,
Its etanchent de sang mauvais.

79
Et les assassins, les brigands ?

Empales, ils vivent encore 25
Comme on fait ici ; dans un champ,

Corbeaux et corneilles picorent
Leurs cerveaux, et poussent des cris ;
Les hyenes, entrailles leur devorent.

-

.

                     



80
Muierea care pa-al sau barbat

Pentru ibovnicul doara iubit,
Cu venin §'otrava-au fermecat

Sau macar cum is 1-au omorit,
Pd-ahaia dracii suind calare
0 duc unde-i vapaia mai mare/

81
Strapungindu-o prin gemanare

Cu taciuni aprin§i sau Infocate
Frigari, 'in asemene stare

Aflindu-sä purure va pate!...
0! voi muieri pre slabe da minte,
Luati sama la heste cuvinte!... 26

82
lar' halor care pa-altii dafaima

Si prin clevetiri numele stria,
Diavolii cu cirlije da-araind

Limba vinovata le daspica
Purtindu-i ca pe ne.5te ur§i pin ha tars,
Facindu-i sa joace da mascara.

83
Judecatoriul ce lua mita

Pentruca sa faca strimbdtate,
Acolo sluje§te pantru pita

$i numa singur pantru bucate,
Dar' a sa cuviincioasa plata
Nu o dobinde§te nice-odata,/

84
Ca toti i-o tagaduiesc in fats

$i cu marturi it fac da minciund,
Toti judecatorii i sa-increatd,

Nice-I lass jaloba sa-§' spunk
Ci cind a jeluire sa-apuca
U§ile-i arata sa sa clued.
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85
Nemilostivii catra saraci,

Care-a face mild nu sa-indura,
imbla cer§ind in iad pe la draci,

Insa pretutindene-ii injura
Si, rara-a le da ceva§' in punga
Sau in traista, cu cinii alunga.27

86
Lacomul ce pentru bogatate

Strinsa bani cu chipuri neinvoite,
imbla acolo tot cu traista -In spate,

Intinzind minile ticaite
Dupd milk ci far' de folos,
Caci acolo toate-i merg pe dos./

87
$i macar imblind din u§d-in u§d

El i§Imple straista da bucate,
Totu§' purure foamea-1 sug4a

$i nimic a lua-in gura poate,
Ca-orice gusta din haia ce-i place,
Tot in our §'argint sa preface.28

88
Ce sa va mai zic da helelalte

Pedepse-a iadului ce vazui!
Icia, supt ne§te Petri nalte,

Stau circimele rind i fieFui
Dau da mincat i da beut in dar,
lar' dracii-4 Inching cu pahar.

89
Pazura, smoala, ra§ina-aprinsa

$i cu topita piated pucioasa
Este beutura for intinsa,
Iar da mincat jar cu spuza deasal

                     



80
La femme qui empoisonna

De venin son propre marl,
Pour son amour illegitime,

Ou bien celle qui assassine,
Celle-la, les diables l'enfourchent,
La livrent aux Hammes farouches,

81
La transpercent, au lieu du peche,

De tisons, charbons enflammes,
Et dans ce lamentable kat,

Pour retemite souffrira !
Vous, femmes trop faibles d'esprit,
Veillez a ce que je vous dis !... 26

82
Qui des autres fait medisance,

Couvrant de mensonges le nom,
Les diables sa langue transpercent

De crochets a pointe cuivree,
Et comme les ours en tournee,
Le font danser, pauvre bouffon.

83
Le juge qui prit de l'argent

Pour rendre son faux jugement,
Pour un morceau de pain y sert,

Et pour en vivre de misere.
Mais la paye qu'on lui promet,
II ne la voit ii grand jamais.

84
Car tous promettent fermement

Par temoignages, faux serments,
Les juges severes s'appliquent,

Sans leur donner droit a replique,
Et si par hasard ils s'exhortent
A se plaindre, on montre la porte.
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85
Les sans-pitie qui n'ont le cceur

De donner un sou aux mendiants,
Quetent chez les diables, en enfer,

Mais tous les accablent d'injures,
Les abandonnent aux tortures,
Ameutent les chiens, pestiferent. 27

86
L'avare qui pour sa richesse

L'or par traitrise ramassa,
- Son sac sur le dos, it passa -

Ici tend des mains en faiblesse
Vers la charite, mais en vain,
Car it ne recoit jamais rien.

87
Et de porte en porte frappant,

II emplit son sac ; et pourtant
La faim a la gorge le serre.

L'apaiser, it ne le peut guere,
Car tout ce qu'il prend est decor,
Se transforme en argent et or. 28

88
Qu'ajouter sur les punitions

De l'enfer : autant de visions !
Sous tentes la-bas haut dressees,

Les auberges sont alignees,
Donnent a boire et a manger,
Les diables sont la a trinquer.

89
Goudron brolant, mazout, resine,

Pierre fondue puant le soufre,
Sont les boissons que mieux ils souffrent

Et cendres grises pour farine.*

* Strophe de quatre vers dans redition
roumaine (Note de l'Editrice)

                     



90
Iar' da cricimarite §i cricimari

Pe-aceia pun §'acolo sa fie,
Care din drepte masuri §i man

Au facut mai mici prin viclenie
5'au bagat vrajituri §'apa-in vin
Sau masura n'au facut daplin.

91
Dincolea vezi bolte dughiene

Tot cu marfa pentr'oamenii
Cesta vinde-obrazare viclene

Pentru fatarnici §i farisai,
Cela siliman rumenele
$'alte-ape stricatoare da piele.

92
Altul striga: «Brea! veniti incoace

La vrajituri evtene §'otrave,
La fapturi mestecate -In pogace,

In tune in placinte jilave,
Farmece da tot feliu §i vraji
Cu-invatatura cum sa le dregi.»29/.

93
De-acolo dracii negutatori

Iau marfa evtena, pa credit,
$'oamenilor da eau facatori

Pre scump o vind, caci pretul tocmit
Pantru hast feliu da marfe daprte
Este sufletul ion dupd moarte.

94
Dupa ce toate-aceste cu groaza

Vazui fund eu mihnit in mine,
In toate laturi priveam cu paza

$i da frica plin: oare nu vine
Vreun drac §i la mine sa ma iaie,
Sa-§' faca doara vr'o bobataie?
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95
Dar' povata mea nu da unde,

Iard§' stete- Inainte -mi deodata;
Far'a ma-intreba, far' a-i raspunde,

Ma lua da guler da-o spats
$i zbura-in sus cu mine ca vintul,
Crepindu-sa-inaintea lui pamintull

96
Asa trecuram prin parnint §'ape

Pan' ajunsam la vazduhul rar,
Ne-inaltaram apoi pan' aproape

Colo, de-unde zodiile rasar,
Trecind printre neste locur[i] puste,
Noao vami §i noao punti inguste.3°

97
De-abea in urma, cu multa truda,

Ajunsam la poarta ha cid raiu,
Iar Sin Pietru cautind pd-o huda,

Asa zisa cu sintul sau graiu:
«Dar tu, mai tigane, ce cauti aici
In camera cusuta cu-arniciu?

98
Nu §tii tu ca-in trupul pacatos

Nu este slobod a -Intra nimarui
Aici in raiul nostru frumos?...»

Eu ingenunchind ma-inchinai lui
$i «Sa ma ierti, sintia-ta,
Eu n'am venit aici da voia mea... 31/

99
Ci, iaca! tot ahasta ma dusa

Pa unde eu n'am fost nice-o data!»
Eu zicind aheste-mi faceam cruce,

Dar' povata mea scoate §'arata
Neste scrisori §i dreptati care-avea
Da la Sin Mihai, precum el zicea.

$i

si

s'

stiu

si

zisai:

rii:

                     



90
Les aubergistes y remplissent

En couple le meme service,
Eux qui par ruse diminuerent

Les grander et justes portions,
Des charmes et de l'eau rajouterent
Au vin, sans mesure ou raison.

91
On y volt echoppes bourrees

De marchandises pour mauvais :
L'un propose de soumois masques

Pour les &guises et les faux,
L'autre, maquillages fantasques
Des pommades abimant la peau.

92
« Venez, je vends - un autre crie -

Des charmes peu chers, du poison,
Mixtures qui destinees sont

Aux tartes tiedes, aux gateaux,
Des philtres, des sorcelleries,
Avec de I'emploi la fawn. » 29

93
LA-bas, les marchands endiables

Prennent marchandise a credit
Aux hommes qui sont pervertis,

Et la vendent a prix double,
Car le prix pour ces denrees vaines
C'est leur ame, apres mort vilaine.

94
Avec terreur je regardai

Tout ceci, le cur accable,
Et avec soin, de tous cotes,

Craignant qu'un diable n'ait acces
Jusqu'a moi, me prenne a mon tour,
Qu'il me joue quelque mauvais tour.

327

95
Mais mon guide, je ne sais d'ou,

Me fit face a nouveau, d'un coup ;
Sans un echange de paroles,

Il m'attrapa et manche et col
Et s'envola comme le vent,
Avec moi l'espace fendant.

96
Traversames les eaux, les terres

Pour atteindre limpide ether,
Et nous elevames encore

Jusque li oil pointe l'aurore,
Parcourant arides endroits,
Neuf frontieres, neuf ponts etroits.3°

97
Bien plus tard, et apres moult peine,

Parvinmes aux portes du ciel ;
Saint Pierre, par une trouee,

De sa sainte voix eternelle :
« Que cherches-tu, Tzigane, ici,
Chemise emplie de broderies ?

98
Ignores-tu que l'homme impie

N'a l'acces du her paradis
Son corps abritant le peche ? »

Je m'agenouillai, me signal,
Et dis : « Pardon, to saintete,
Suis la contre ma volonte...31

99
LA oil celui-ci m'emmena,

Jamais ne fus auparavant ! »
Je faisait la croix, ce disant,

Mais mon guide alors exhiba
Des pouvoirs et lettres qu'il dit
Tenir de Saint Michel, pardi.

                     



100
Cum Sin Pietru le zari da parte

Nu mai grai nimica, ci-indata
Deschise luminoasele poarte

Si iaca gradina desfatata
A raiului toad eu vazui,
Da care voiu acu§' sa VA' spuiu.

101
In raiu nimene nu sä sloboade

Daca nu e ca lamura curat,
Daci pa care din launtru roade

Da-ar hi cit da mic ghimp sau pacat,
Intii trabue pin iad sa treaca
$i lungs pocainta sä faca.32/

102
De-acolo venindu-i zioa scrisa

Scapa §i trecind din vama-in vama
Sose§te pans la poarta-inchisa

A raiului, dar' nime nu-1 chiama
Si nu poate sa sa bage -In raiu
Fara carte de la Sin Mihaiu.

103
0! da iadul urit tot sa fugi!

In raiul frumos tot sa ramii,
Toccoa cid te-ar alunga cu drugi!

Ce dasfatari §i ce veselii
Sint acolo, nu sa poate spune,
Sufletul uimit da minune!

104
Raiul e gradina desatata.",

Intra ceriu §i-intre pamint saditd,
Da trup parnintesc neapropiata,

Da minte-omeneasca negicita,
Care, dupa vrednicii, sa-imparte
Sufletelor drepte dupd moarte.33/

328

105
Macar de-a§ avea eu limbi o mie

Si-atite guri bine graitoare,
Nu vd-a§ putea spune, nice scrie,

Lacaprile desmierdatoare
$i frumusetele raiului toate,
Care pentru cei buni sint gatate.

106
Acolo vezi tot zile sarine

$i ceriu limpede, fara nuori,
Vintucele dragala§e, line

Dulce suflind prin frunze §i flori,
Tot feliu da pasarele ciudate
Cu viersuri cintind pre minunate.

107
Acolo Dumnezieu a§a fece,

Sa nu fie vara zadufoasa,
Nici iarna cu ger, nici toamna rece,

Ci tot primavard mingaioasa;
Soarele-incalze§te §i desfata,
Iara nu pripe§te niciodatal

108
Cimpurile cu flori osabite

$'aici la not Inca nevazute,
Sint pre desratat acoperite

Cu tot feliul de roduri crescute,
lar' pa zios in loc da pietricele
Zac tot pietri scumpe §i margele.

109
In locul de arburi §i copace

Cresc rodii, naranciuri §'alarnii
$i tot feliu da porn ce la gust place,

Cum §i rodite cu struguri vii,
Iar' in loc da nasip §i tarina,
Tot graunta da-aur iai in mina.

                     



100
Saint Pierre les apercevant

Ne souffla mot, et sur-le-champ
Ouvrit la porte illuminee,

Et je vis les jardins entiers,
Merveilleux, de ce paradis,
Tels que je vous les decris.

101
Au paradis, nul n'accepte

S'il n'est pur comme la lumiere,
Donc celui qui se sent ronge

Par le moindre doute ou peche,
Doit d'abord l'enfer traverser,
Se repentir par long calvaire. 32

102
Il en sort le jour designe ;

Alors de douanier en douanier,
II atteint la porte fermee

Du paradis oil nul n'appelle :
Et it ne penetre icelui
Sans du trop Saint Michel l'ecrit.

103
Le mechant enfer que to fuis !

Reste donc au beau paradis,
Meme qu'on t'en chasse au gourdin !

Quels attraits et quelle gaite
S'y trouvent, on ne peut raconter,
Tant le cceur est emerveille !

104
Le paradis est un jardin

Entre ciel et terre plant&
Un etre ne peut l'approcher

Ni l'esprit humain le cerner.
Selon leurs actes, it est promis
Aux seuls justes apres mort admis. 33

329

105
Merne si mille langues avais,

Et autant de bouches savantes,
Vous les decrire ne saurais,

Ces demeures si accueillantes
Et les graces du paradis
Qui attendent les bienheureux.

106
On n'y voit que des fours sereins,

Un ciel pur, sans nuage un brin ;
Les vents y sont gentils et sages,

Soufflant tres doux sur les branchages ;
Toutes sortes d'oiseaux curieux
Gazouillent des chants merveilleux.

107
La-bas, Dieu fait en sorte que

L'ete ne soit pas trop cuisant,
L'hiver dur, l'automne givrant,

Rien qu'un &erne! doux printemps ;
Le soled rechauffe et caresse,
Jamais it ne bride ou desseche.

108
Sur les champs, des fleurs inouIes,

Chez nous jamais telles on ne vit,
Et des fruits qui poussent partout,

Pour satisfaire tous les gouts,
Et comme graviers, parsemees
Des perles, de precieuses pierres.

109
Au lieu d'arbres et ronceraies,

Grenades, oranges, citronniers,
Toutes sortes d'arbres fruitiers

Ainsi que vignes parfumees.
Au lieu de sable et de poussiere,
On ramasse l'or, la lumiere.

                     



110
Riuri da lapte dulce pa vale

Curg acolo i da unt paraie,
Tarmuri-s da mamaliga moale,

Da pogaci, da pite i malaie!...
0, ce sinta §i buna tocmeala!
Minci cit vrei §i bei far'ostaneala.34/

111
Co lea vezi un ipot da rachie,

Ici da proaspata mursa-un izvor,
Dincolea balta da vin te-imbie,

Iara can pahar sau urcior
Zacind afli-indata linga tine,
Oricind chieful da baut iti vine.

112
Dealurile i coastele toate

Sint da ca, da brinza, da slanina,
Iar' muntii gi stince gurguiate

Tot da zahar, stafide, smochine!...
De pe ramurile da copaci,
Spinzura covrigi, turte, colaci.

113
Gardurile-acolo-s impletite

Tot cu fripti cirnaciori lungi, aio§i,
Cu placinte calde strq,inite,

Iar' in loc da pari tot &tabs*
Dail spetele, dragile mele,
Sint la garduri in loc da proptele.35/

114
Eu eram uimit Intru mirare

DA toate-aheste lucruri da frunte,
Cind oblicii venind pa carare

Doi moregi cu barbele carunte,
Din carii-unul zimbind catra mine
Zisa: «0! fiiule, eu yin la tine!...
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115
Caci pa haia lume ti-am fost tats,

Iara-ahasta e stramorl tau!
Daca-ti aduci aminte (ian cauta

Da e-aka paciim iti spuneam eu,
Cind ma-intrebai tu da Jundanel!)
Ahasta pa care vezi este el!»

116
0, Doamne! cum imi fu da ciudat

Pa linga-inima, vazind aheste!...
Graiu-mi stete -In grumazi innecat

DA bucuria ara de veste;
Cazui la pamint sa ma Inchin
$i varsai lacreme cu suspin.36/

117
«0, tats, to mai vad o data!

0, da cite on to -am plins acasa!»
(Strigai). El cu fats-insarinata

Raspunsa: «Lasa, fatu-mieu, lass
Suspinul i toata voia rea,
Ca-aici nu-i loc de-a sa supara!

118
Putine-aici inca tu minute

Ai sa zabovevi §i multe foarte
Am sa-ti spuiu tine necunoscute,

Ce sa vor timpla dupa-a to moarte,
$i toate cite-are sa petreaca
A voastra tiganie saracal...»

119
Heste zicind ma lua da mina

$i dapreuna cu $undadel
Ma dusard-aproape da-o fintina

Unde stramor-mi dede-un inel
$i grai: «Dragu mieu nepotele,
Hai, multe-a§teapta pa tigani rele!37/

                     



110
Descendent rivieres de lait,

Ruisseaux de beurre, des vallees ;
Les berges en polenta douce,

En fougasses, en pains et tourtes !...
Ah ! quel saint et doux reglement !
Mange a ta faim, bois calmement. 34

111
Ici, un puits plein d'eau-de-vie,

La, une source de lait frais ;
T'appelle la mare de yin,

Une canne, une creche, un verre ;
Tu trouves tout a volonte
Afin de ta soif contester.

112
Les collines et les ravins

Sont en lard, fromage ou gruyere,
La montagne et les rochers fiers

En figues, raisins secs, ou sucre !
Aux branches d'arbres suspendus
Tartes, gateaux et craquelins.

113
Palissades y sont tressees

De saucisses a Pail dorees,
Galettes chaudes sur les flancs,

Et pour pieus, des boudins blancs ;
A l'arriere, mes chers amis,
Des jambons enormes s'appuient. 35

114
J'etais franchement ebaubi

Devant tout ce que decouvris,
Lorsqu' arrivent sur le sentier

Deux vieillards aux barbes grisees ;
L'un d'entre eux me sourit et dit :
« Mon cher fils, mais je te cherchais !...
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115
Car sur terre je fus ton pere,

Vois a mes cotes ton grand-pere !
Si tu te le rappelles, essaie,

Si mes paroles disent vrai,
Sur Zundadel m'interrogeais :
Celui que void : c'est bien lui ! »

116
Dieu ! Quel &range sentiment

Fut le mien, en les retrouvant !...
Les mots dans ma gorge etrecie,

J'etais de bonheur envahi ;
Mes larmes aux soupirs melees,36
A terre en priere tombai.

117
« Je te revois encor, 6 Pere !

Combien je te pleurai, sur terre ! »
Criai-je. Lui, visage clair,

Repondit : « Laisse, mon fils, laisse
Les tourments et toute tristesse,
Ce n'est l'endroit ni le moment !

118
Puisque passes si peu de temps

En ces lieux, te revelerai
Tant de choses que tu ignores,

Qui adviendront apres ta mort,
Et ce que reserve le sort
A nos Tziganes, que Dieu sauve !... »

119
L'afeul, en parlant, prit ma main,

Avec Zundadel en chemin,
A la fontaine il m'emmena

06 une bague il me donna :
« Mon enfant, les guettent nombreuses
Nos chers Tziganes, les epreuves ! » 37

                     



120
Dara sosi-va, macar tirzie,

Zioa, lung dupa-a to raposare,
Zioa ha plina da bucurie,

In carea §i for va luci soare,
Iar' pans-atunci supt robie-amara
Purure vor hi supt ocara.

121
Ian cauta tu prin hast inel

Aici in hasta fintina-afundal...
Toate chiar tu vei zari prin el

prin cercura lui ha ratunda...»
Eu privii prin inelul ciudat
$i iaca ce mi s-au aratat:

122
Zarii Intia data trii fete

Da-imparat, ca cind ar hi robite,
Amar plingind, nici voind sa-incete;

Pre tilhari, cu lacremi umilite
Sa silea sa plece spre-omenire,
Iar' ei n'arata nici o simtire./

123
Doao dintr' inse era - imbricate

Ca nqte doamne stapinitoare,
Dar' toti.4 facea slujba de-argate,

Iar' una, -In va.5tminte-ovilitoare
Da roaba, era silita-a face
Orice rapitorilor sai place.

124
Dupa-aceasta vazui da daparte

0 gramada da oameni vrajbiti
Aducind unul altuie moarte;

GIndeai ca-s da turbare porniti,
A.5a era da salbatecoA
Toti avind pa cap caite ro4i.
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125
La ceasta vrajba din fundul marii

Iaca-un voinic ese Para veste,
Armat cu un steag §i haine nerii,

Iar pe steag sa cetea scrise-aceste:
«A treia oars vin sa va-impac!»
Toti invrajbitii cauta 4i tac.38/

126
Cu §uier groznic fietecare

Casa falcile sa-1 Imbuce,
Iara el scoasa-o caciula mare

Facind cu dinsa-asupra-le cruce;
$i iaca balaurii supt unda39
Cumplit ragnind iara sa cufiinda.

127
De-aci purceasa-incolea §i-incoace

Gonind dupd vrajba nealinata
$i facind pretutindene pace,

Iar' prin o timplare minunata
Ajunsa intr'o noapte spre ziori
$i la heste trei roabe surori."

128
Atunci eu nu ma putui rabdare

Si nu-intreb pa stramopl batrin
Carele-mi zisa: «Ahasta[-i] cel care

Obiciaiul va strica 'Agin
va da robilor slobozie

In vremea cind s'a timpla sa vie./

129
Dar daca vrei sa §tii pentru heste

Trei fete (pa cum vezi) da-imparat...»
Ahasta graind, Para da veste

Cuvintul ii ramasa curmat,
Caci indata venind nu §tiu cine
Ma lua ma dusa cu sine;

$i

§i

si

si

                     



120
Mais un jour viendra, bien plus tard,

Et longtemps apres ton depart,
Un jour beni et plein de joie :

Le soleil sur eux brillera.
Jusqu'alors, l'esclavage amer
Sera leur, et pour sort, misere.

121
Regarde a travers cette bague

Dans cette fontaine profonde !...
Tu pourras voir, a la seconde,

En sa magique forme ronde... »
Je collai mon veil a la bague
Etrange, et qu'est-ce que je vis...

122
Je vis d'abord trois jeune flues

D'empereur, en esclaves prises,
Pleurant sans cesse amerement

De leurs humbles larmes, aux brigands
Voulant arracher la pitie,
Cependant qu'ils s'y refusaient.

123
Deux portaient riches vetements,

Dignes de princesses de rang,
Mais faisaient travaux domestiques ;

L'autres, pauvrement engoncee,
Etait contrainte a la pratique
De ce qui aux maitres plaisait.

124
Un peu plus loin je vis ensuite

Un groupe d'hommes achames
Tous entre eux a s'entretuer ;

On les aurait crus enrages,
Tellement ils etaient farouches ;
Sur leurs tetes, des coiffes rouges.

333

125
Un chevalier surgit devant

Cette troupe du fond des eaux,
Qui portait un bleu vetement.

Et se lisait sur son drapeau :
« Par trois fois vous reconcilier ! »
L'ennemi regarde et se tait. 38

126
Ouvre la gueule chacun d'eux,

En grondant pour le devorer.
Mais lui, qui sort un grand bonnet,

Fait signe de la croix sur eux ;
Alors les dragons se replongent 39
Rugissant, a nouveau, sous l'onde.

127
Ensuite il parcourut le monde,

De partout chassant la querelle,
Repandant paix universelle ;

Et comme par enchantement,
A l'aurore il fut un matin,
Croisant des trois sceurs le chemin.4°

128
Sans me contenir plus longtemps,

J'interroge mon grand-parent.
Il dit : « C'est lui qui brisera

Cette loi barbare instauree,
Et leur rendra la liberte
A l'heure de sa destinee.

129
Mais pour ce qui est de ces trois

Filles d'empereur, comme vois... D
La parole, quand il parlait,

Lui fut brusquement retiree
Car je ne sais qui arriva
Et avec soi me remporta.

                     



130
Si nice tiu pa unde ma dusa,

Destul ca eu ma trezii in pat,
insa ce paguba ca nu-mi spusa

Jundanel mai chiar §i mai curat
Pentru hal voinic pre minunat
Cu hele trii fete da-imparat!"
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131
Aici Parpangel fir§i povestea,

TO ascultatorii sa mirard,
Dar' cei tineri cu cele neveste

Tot i'§i dantuia pa luna-afard.
Intr' acest chip au fost praznuita
Nunta lui Parpangel cea vestitd.
Fir§it./

                     



130
J'ignore ou fus abandonne

Car me reveillai alite,
Triste que Zundadel ne m'ait

Pas explique avec clarte
L'histoire du fier chevalier
Et des trois filles maltraitees.

335

131
Parpangel finit son histoire,

Laissant bouche bee l'auditoire.
Les jeunes et les epousees

Alors sous la lune dansaient.
Ainsi donc furent celebrees
Ses noces hautement renommees.

                     



NOTE CiNTECUL IX

1. Multi dintru boieri nu erau prieteni lui Vlad Voda §i acqtea sa strinsese la sfat, ca sa
hotarasca ce vor sa faca Intru imprejurarile aceste. M. P.

2. Danescul acesta, de buns sama, era din neamul lui Dan Voda, caci s'afla la scripterii
ungure§ti de un Dan Voda, pe care Ioan Huniadi (Hinedoreanul) 1 -a pus voda; §i acel Dan sa vede
ca au fost in fratietate cu dinsul Joan. Eruditian.

3. Ceste ce zice Danescul au asamanare cu adevarul, caci prin razboaie lungi tara sa prapade§te,
insa luind lucrul de-alta parte, cine §tie, fire-ar fi fost in urma ramas Tara Romaneasca cu atita
slobozie cit are acum, de nu s'ar fi afatat atunci Intii unii dintre domni ca sint harnici a-§' ocroti
stapinia sa, on de ce neprieten din afara! Coconul Politicos.

4. N'avem ce sa zicem, Danescul spune tot adevarul. Adeca de ar fi fost familiile cele mai mari
in tali, unite intre sine, spre binele de ob§te a tarii, nici o data nu ar fi putut-o spune turcii, dar
find ca acele familii sfadindu-sa pentru intietime §i domnie, insq au alergat la turci alte
neamuri vecine, supuindu-sa pe sine §i tara pentru ajutoriu. C. Criticos.

5. Toate aceste sint adevarate, insa §'aceasta este §i famine adevarat ca deaca ar fi tinut cu Vald
Voda tara cum sa cuvine, el dupa aceasta biruinta putea sa faca alt feliu de pace cu cinstea
norodului romanesc; de aci Incolo putea sa sa intareasca tara cu legaturi ce ar fi inchieiat cu alti
crai cre§tine§ti de pre Imprejur. C. Politicos.

6. Aceasta, cumca sultanul au pus in locul lui Vlad pe un frate a lui, sa scrie §i la istorie.

7. Poetul fir§ind povestirea pentru boierii adunati, sä intoarce cu povestea la tigani.

8. Adeca tiganii, dupa [ce] Intorsese acasa cu tot feliu de mincari §i vite ce aflasa in tabara
turceasca, nu facea alta, fara sa ospata intruna; iar Parpangel sa cununasa §i fard pops cu Romica,
§'acum era toate gata de nunta care avea sa fie a doao. Insa a doao zi, pana a rasari soarele,
fierbea curechiul cu slanind rinceda (aceasta-i gustul cel mai mare a tiganilor pa astazi) §i alte
bucate. M. P.

9. Aceste sint bucatele tiganilor cele mai dragi. Cricala este un cuvint nu pretutindene obicinuit
§i semneaza tot aceaia§' care pe alte locuri sa zice tocana.

10. Va sa zica ca Dirloiu find nun mare, sta in picioare §i a§a stind bea. insa la izvod, pe cum au
Insemnat Talalau, sa afla Intr'alt chip §'alte cuvinte, care poetul aflind ca nu este cu cuviinta a
spune cu acele§' cuvinte, le-au stramutat. Deci (precum zice Talalau) la orighinal s'afla aceste
stihuri:

Toti oaspetii §ezind la masa
Bea din cur, dar'numa nunu mare
Dirloiu ura §i bea din picioare!
Poetul nostru, dard, s-au ferit a pune cuvint de ru§ine bea din cur; au pus Intr'alt[t] chip

ne stramutind noima, caci, pe cum vorbea tiganii pe vremile acele, a bea din cur nu va sa zica
alta, lard a bea $ezind. Cum au pus poetul. Eruditian.
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NOTES CHANT IX

1. Nombre de boyards n'etaient pas fideles a Vlad Voivode et ils tinrent conseil afin de decider ce
qu'ils devaient faire dans ces conditions. M.P.

2. Ce Dfinescu, sans doute, etait de la famille de Dan Voivode, car on trouve un certain Dan
Voivode chez des chroniqueurs hongrois que Ion Huniadi (Hinedoreanul) a installe en tant que
voivode ; et ce Dan, on volt qu'il etait en relation d'amitie etroite avec Ion. Eruditian.

3. Ce que vient de dire Danescu a des ressemblances avec la realite, car les longues guerres font
deperir le pays, mais en regardant les choses darts une autre perspective, on peut se demander si
le Pays Roumain aurait pu conserver la liberte dont it dispose aujourd'hui, si certains princes,
parmi les premiers, n'avaient pas montre qu'ils etaient capables de proteger leur couronne contre
n'importe quel ennemi exterieur ! Coconul Politicos.

4. Rien a redire, Danescu dit toute la verite. A savoir que si les grandes families avaient ete unies,
pour le bien du pays tout entier, les Turcs n'auraient jamais pu le soumettre, mais lorsque ces
families se sont dispute une meilleure place dans la hierarchie sociale, pour regner, elles sont
allees elles-memes chez les Turcs et chez les peuples voisins, se soumettant et leur pays avec,
afin d'obtenir de I'aide. C.Criticos.
* Erreur de numerotation en roumain. On passe de la strophe 13 a la 16. (Note de l'editrice)

5. Toutes ces choses sont reelles, mais it est aussi vrai que si Vlad Voivode avait tenu le pays
comme it se doit, apres cette victoire, it aurait pu conclure une autre paix, sauvant I'honneur du
peuple roumain ; et des lors, le pays aurait pu devenir plus fort, grace aux liaisons conclues avec
d'autres empereurs chretiens voisins. C.Politicos.

6. Ceci, que le Sultan a nomme a la place de Vlad I'un de ses freres, est ecrit dans l'histoire aussi.

7. Le poke, achevant ]'episode avec les boyards rassembles, revient avec son conte du cote des
Tziganes.

8. Donc, les Tziganes rentrant chez eux avec toutes sortes de vivres et le betail qu'ils avaient
trouves dans le campement turc, ne faisaient que manger sans repit. Et Parpangel avait epouse
Romica sans pi-etre et tout etait pret, a present, pour la fete. Mais le lendemain, avant que le soleil
ne se 'eve, le thou et le lard bouillaient (c'est le plat le plus apprecie des Tziganes dans une telle
circonstance) et d'autres plats aussi. M.P.

9. Ce sont les mets les plus chers aux Tziganes. Cricala (dans le texte original, en roumain N.T.)
est un mot assez rare et signifie la meme chose qu'un plat qu'on appelle dans d'autres regions
tocanA ("ratatouille" - N.T.)

10. Cela signifie dire que Dirloiu, le principal temoin, restait debout et buvait dans cette position.
Mais dans les sources &rites, comme le consigne Talalau, l'histoire est presentee autrement et en
des termes que le poke, considerant qu'on ne pouvait pas la reproduire telle, a changes. Donc,
ainsi que le dit Talalau, on trouve dans ]'original les vers suivants :

Tous les invites, assis a table,
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11. De acest poet slavit Mitrofan, n'am cetit nicairi. Simplitian.
a) Epithalamion va sa zica cIntare de nunta, iad Nason este Ovid, poetul romanilor,

care au scris de dragoste. Si pentru aceasta fu izgonit de August Chesariu, la Tomos, pe malul
Marii Negre. Filo logos.

b) Adeca Mitrofan au izvodit o cintare de nunta, pe gustul lui Ovid! Acum indleg!...
Onoch.

c) Dascal Liripipion au scornit glasul la cintarea lui Mitrofan, cintketul Neanes
cinta acel glas, pe podobie. Simplitian.

12. Acest feliu de cintari de nunta, la neamurile politicite, precum la greci §i la romani, au fost
obicinuite cu muld slobozie, ba taranii noWi astazi au ale sale cintari de nunta din batrini. Si
toate asemene cintari, cite am cetit, toate le am aflat unsuroase, adeca cu muld slobozie, cu mult
mai tare decit aceste tigane§ti, de care avem sa muldmim invatatului Talalau, care Intregindu -Ie,
le-au insemnat la marginile izvodului, caci multe locuri care s-au parut unor evlavnici calugari de
la Cioara, cu prepus, au fost cu totul §terse §i au trebuit sa se imprumute din izvodul Zanoaghei.
Eruditian.

a) Aceste Incai se pot zice ver§uri ca §i cumu-s a noastre. Mai bine acea poetecul
acesta sa fie scris tot cu de aceste. Idiotiseanu.

b) Aceste-mi Imi plac §i mie, vere! Onochef.

13. ......

14. Trebue a lua sama ca aceste doao cintari sint acute kit pe aceaia§' masura cu stihurile cele
alalte, insa cu ritma indoid, adeca asemene cinfarilor de ob§te. Musofilos.

15. Zik adeca zisai; la poesie poate sa sa trebuintasca acest cuvint invechit. M. P.

16. Pinara. Mu lt mi-am batut capu ce va sa zica acest cuvint; am cautat anume §i eu la orighinal
§i am aflat tot a§a. Insa preinvatatul Talalau insemneaza ca ar trebui sä sa zica paniva, find Ca
este de la panis, va sa zica cora sau corfitA; am aflat §i la une manuscripturi scris tot acela§'
cuvint, dar' almintrele, adeca pink, de unde s'arata ca cuvintu acesta s-au scris in multe feliuri.
Insa eu socotesc ca dupa firea limbii romane§ti ar trebui sa sa zica pinara. C. Filo logos.

17.
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Buvaient du cul, seul le temoin
Dirloiu portait des toasts et buvait debout.

Notre poete a evite done d'utiliser les mots honteux buvaient du cul (en roumain: bea dia cur,
N.T.) ; it s'est exprime autrement, sans changer le sens, car ce que les Tziganes disaient en ces
temps-la, a bea din cur (en roumain - N.T. : "boire du cul") ne signifiait autre chose que "boire
en etant ass is ". Ce que justement le poke a dit. Eruditian.

11. De ce poke renomme, Mitrofan, on ne trouve nulle part aucune trace. Simplitian.
a) Epithalamion, c'est-a-dire chanson de mariage (epithalame - N.T.), et Nason, c'est

Ovide, le poke des Romains, qui a ecrit des vers d'amour. C'est la raison pour laquelle it fut exile
par l'Empereur Auguste a Tomos (Tomis - N.T., aujourd'hui Constanta), au bord de la Mer
Noire. Filologos.

b) Cela veut dire que Mitrofan a cree une chanson de marine qui correspondrait au gout
d'Ovide ! Enfin, maintenant je comprends ! Onoch.

c) Le diacre Liripipion a cree la musique pour la chanson de Mitrofan et c'est le chanteur
Neanes qui l'a chantee d'une facon altiere. Simplitian.

12. Ce genre de chanson de mariage, meme chez les peuples instruits, comme les Grecs et les
Romains, etait courant, elle contenait beaucoup de libertinage et nos paysans conservent encore
de nos jours des chansons de mariage qu'ils tiennent de leurs ancetres. Et toutes ces chansons, je
les ai trouvees, toutes, bien glissantes, plus glissantes encore que celles des Tziganes, pour
lesquelles nous devons remercier l'erudit Talalau qui a complete le texte en mange de la
chronique, car beaucoup d'endroits qui paraissaient aux pieux moines de Cioara avoir un sens peu
orthodoxe ont ete totalement effaces et on a dil les emprunter a la source de Zanoaga. Eruditian.

a) Ce sont des vers comme les notes. c'aurait ete encore mieux si le poke avait ecrit de
la meme maniere partout. Idiotiseanu.

b) ca me plait, a moi aussi, mon cousin ! Onochef,

13. Dorohoi, ville au nord-est de la Roumanie (N T.).

14. Il faut remarquer que ces deux chansons sont construites de la mate maniere (meme mesure)
que les autres, mais avec un rythme double, c'est-à-dire semblable aux chansons ordinaires.
Musofilos.

15. ZiO, c'est-d-dire zisai (en roumain, pour Ia forme de passé simple, l ere personne singulier, du
verbe (a) zice "dire" N.T.); dans la poesie on peut utiliser 'ce mot (forme N.T.) ancien. M.P.

16. Pinara (en roumain - N.T.). Je me suis donne beaucoup de peine pour le sens de ce mot ; j'ai
cherche meme dans ('original et oil je l'ai trouve. Mais le ties erudit Talalau dit qu'il faut
transcrire panirA, car it derive de panis (du lat."pain" N.T.) et qu'il signifie panier, petit panier
(corbeille, gabion - N.T.) ; j'ai trouve dans d'autres manuscrits le meme mot, mais autrement
ecrit, a savoir pillar, ce qui montre que ce mot a ete ecrit differemment. Mais je crois que,
conformement a ('esprit de la langue roumaine, on devrait dire pinarA. C.Filologos.

17. Les jours de la semaine sont representes, dans l'imagerie populaire roumaine, par des saintes,
dont Ia Sainte Vendredi, qui est souvent la protectrice des gens simples, des honnetes gens, etc.
(N.T.).
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18. Eu nu stiu drept ce sa sa fie rusinat fetele, caci nu vad nimic de rusine. Onochef.

19. Parpangel sa vede ca au fost om de cinste iubitoriu de adevar, ca deaca ar ft fost altul, la o
timplare ca aceasta, cum ne-ar putea minti de frumos! Ar spune vitejii neauzite ce au facut, stiind
ca nu era nime de fats ca sa-1 faca de minciuna; insa el spune toate, improtiva sa. C. Criticos.

20. Parpangel pecum s'arata, au avut mai multa cunostinta decit un om de obste, cind stie el $i de
Gheena. C. Criticos.

21. Ce spune aici sint adevarate, caci asa scriu cartile, ca cel mai groaznic este in iad. Idiotis.
a) Deaca au fost el in iad, anevoie sa poate crede ca. au exit de acolo si au spus

tiganilor! caci scris este ca din iad nu este mIntuire. P. Evlaviosu.
b) Dar'ca nu-i asa, parinte! caci el au fost, pecum se vede, numai ca oaspe acolo!

Mustrul ot Puntureni.

22. Tocma asa-s zugraviti dracii pa paretii besericii noastre! Onoch.
a) Ar fi trebuit sa adauge: cu coade de balaur, ca asa sint. P. Desidem.
b) Asa va sa zica si el cind zice: cu coade spine, care va sa zica coade fara par.

Mindr.

23. Adeca va sa zica ca fieste care i$ is pedeapsa cu totul ma.'surata dupa gresala ce au facut. C.
Criticos.

a) Ba nu asa, ci precum zice Scriptura: nas pentru nas, urechie pentru urechie!
Adeca cu ce madulariu au pacatuit, prin acelas' sa pedepseste. P. Desidem.

24. Aici sa ma ierte Parpangel! 0 face prea groasa! Ca tine au auzit ca dracii s'aiba copii.
Simplitian.

a) $i pentruce nu? Eu am cetit la ScripturA, Cain zilele de demult, fii lui Dumnezieu
s-au indrajit cu fetele oamenilor $i au facut copii, $i din copii aceia apoi s-au facut uriesi. Pentru
ce dard sa nu poatd face draci cu strigoile copii! Popa Ciuhurezu din Brosteni.

b) Popa Ciuhurezu sa vede a avea dreptate, caci sa ceteste la un istoric foarte vechiu,
anume Iordan (sau, cum zic altii, Iornand), care zice ca un craiu a gotilor au izgonit din tabard un
feliu de vrajitori strige, care apoi dind in pustietate de draci au facut copii, dintr'acei copii s-
au niscut hunii. Eruditian.

25.

26. Tocmai asa s'afla zugravit si in beserica noastra! Onochef.
a) Parpangel aici bate saua sa sa preceapa iapa, adeca sa auza Romica. Mustru ot

Punt.

27. Asta-mi place! Aceasta-i pedeapsa for cea mai cuviincioasa, caci precum au facut ei, asa li sa
face $i lor. Simplitian.
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18. Je ne comprends pas vraiment pourquoi les filles reagissaient ainsi, car je n'y vois rien de
honteux. Onochef

19. Parpangel etait, on le voit bien, un homme honnete, aimant la verite, car si un autre s'etait
trouve a sa place, comme it aurait pu rondement nous mentir ! Il aurait raconte des exploits
formidables, sachant que personne ne pouvait s'inscrire en faux; mais it dit, c'est evident, toute la
verite, meme celle qui risquerait de temir son image. C.Criticos.

20. De toute evidence, Parpangel avait plus de connaissances qu'un homme ordinaire, puisqu'il
connaissait meme Gheena. C.Criticos.

21. Ce qu'on raconte ici est vrai, car on le trouve ecrit de la sorte dans les livres, a savoir que le
plus terrible - c'est l'enfer. Idiotis.

a) S'il est sorti de l'enfer, on peut difficilement imaginer qu'en sortant it raconte tout aux
Tziganes ! car on dit qu'on n'a aucune chance de sortir de l'enfer ! P.Evlaviosu.

b) Mais ce n'est pas vrai, mon Pere, car it y etait, d'accord, mais uniquement en tant
qu'invite ! Mustrul ot Puntureni.

22. Les diables sont representes precisement de la sorte sur les murs de notre eglise ! Onoch.
a) Il devrait rajouter : avec des queues de dragons, car ils sont ainsi. P.Desidem.
b) C'est ce qu'il veut dire, lui aussi, lorsqu'il ecrit : cu coade spine (en roumain N.T.), qui

signifie des queues sans poils. Mindr.

23. C'est-à-dire que chacun recoit la punition qu'il a meritee vu sa faute. C.Criticos.
a) Ce n'est pas comme ca, mais tel qu'il est ecrit dans les Ecritures: nez pour nez, oreille

pour oreille! Il est donc puni par la pantie du corps avec laquelle it a Oche. P.Desidem.

24. La, je demande a Parpangel de me pardonner ! C'est trop, it exagere ! Qui a entendu dire que
les diables aient des enfants ? Simplitian.

a) Et pourquoi pas ? J'ai lu dans les Eeritures que jadis, les fits de Dieu sont tombes
amoureux des filles des hommes et qu'ils ont fait des enfants et de ces enfants sont nes, ensuite,
des geants. Pourquoi les diables eux aussi ne pourraient-ils pas avoir des enfants avec des
fantomes ! Popa Ciuhurezu din Bro§teni.

b) Popa Ciuhurezu avait raison, car on peut lire chez un historien tres ancien, a savoir
Iordan (que d'autres appellent Iornand), qu'un roi des Goths avait chasse de son campement une
sorte de sorcieres et de femmes-fantomes qui, rencontrant plus tard, dans le desert, les diables,
avaient eu des enfants avec eux et que de ces enfant seraient nes les Huns. Eruditian.

25. Empaler les mechants, les bandits, etait une punition courante a l'epoque, ce qui explique que
le Prince Vlad de Valachie fut surnomme Vlad Tepes ("L'Empaleur" N.T.).

26. Juste comme on le voit sur les peintures de note eglise ! Onochef.
a) Parpangel frappe la selle afin que la jument comprenne (proverbe roumain - N.T.),

c'est-à-dire qu'il le dit afin que Romica l'entende. Mustru ot Punt.

27. Cela me plait ! C'est la punition qui leur convient, car ils ont fait la meme chose aux autres.
Simplitian.
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28. Asta-i ca si cum spune la mithologhie, ca. Midas, un craiu lacom, au cerut de la ziei ca sa-i
dee acel dar, on ce va lua in mina sa sa faca aur. Si ziei 1-au ascultat; iar el cu mare bucurie
vazind ca on de ce sa atinge sa preface in aur, cind fu vreme de masa, sezu sa manince, cit sa
atinsa de pine, sa facu aur, paharul cu vin asijdere. In urma tinguindu-sa de nebunia sa, muri de
foame. Eruditian.

29. Cu toate aceste este de a intreba, oare adevarate-s aceste ce ne aici Parpangel? Caci
multe spune el, care nu sa Improtivesc credintii noastre,. dar si multe alte care nu pot sa fie
crezute nice ca cum; spre pilda: ca in iad fac cimati si sint dughiene cu marfa ca de aceste.
Deci eu socotesc ca. tiganul auzind multe despre muncile iadului vazind pe la une beserici
zugravit iadul, dupa ce-au lesinat, intru fierbintala singelui, mintea lui i-au buiguit aceste care el
le tinea minte, $i in urma insus credea ca au vazut acele. C Criticos.

a) Poate fi aceasta, ca el buiguind de acest feliu de lucruri, in urma s-au facut o
sistima (asezamint), ca sa-s faca nume la tiganii sai sa se faca datatoriu de lege, precum bine au
bagat de mina* mai sus numitul Talalau care zice ca. Parpangel mai tIrziu la nice un sfat nu s-au
mestecat cu tiganii si nici au vorbit la adundrile lor, ci au tacut numa si au ascultat, ca sa sa vaza
mai intalept. Eruditian.

30. Intre norod acum este crezatoria ca mergind la raiu, trebue sa treaca sufletul prin noao
vami, si fi ind ca pe asta lume vamile tot de und s'afla pe linga poduri, deci noao poduri cautd
sa fie. M. P.

a) Acum intaleg pentru ce orbetii nostri pe la tirguri zic: "Sa-ti fie evangheliile cetite
vamile platite!" Onoch.

b) Ba banul care sa pune pe piept mortului pentru aceasta sa da, ca plateasca
vamile! Popa Natarau din Tindarinda.

31. Dintr'aceste doao strofe sa cunoaste fara indoiala ca tiganul birfeste, caci socoteste ca raiul e
ingradit, ca casa taranilor. C Criticos.

a) Acea n'ar fi nemic, caci prin huda va sa zica ferestruick dar de cuvintele lui Sin
Pietru este Intrebare, ca. adiafor este on in ce hai merge cineva la rai! Simplitian.

32. Iata, precum am zis eu, sa aratA s'aici, ca tiganul au auzit povestind de aceste pe tarani si in
buiguiala fiind apoi, mintea tot cu acestea i sa indeletnice,; iar el insanatosindu-sä credea toate
adevarate, ca cind s'ar fi intimplat. Criticos.

a) Poate ca el n'au fost in raiul nostru a crestinilor, ci in raiul tiganilor. Onochef.
b) Bine zice chir Onochefalos, caci de raiul nostru almintre vorbesc s.s. parinti. Popa

Nataroi.

33. La multe neamuri este raiul zugravit, insa in multe chipuri; spre pilda raiul turcilor.

34. Vezi dard ca-i asa cum am zis eu, ca tiganul, ca sa sa faca un datatoriu de lege la tigani,
doard sa faca o relighie noao, au adaus aceste din capul sau, stiind ca tiganilor a lucra nu le place,
ci a sedea s'a minca; find ca tiganii era iubitori de acest feliu de mincari, si Parpangel le
povesteste, dupa gustul lor, ca sa aiba mai mult pofta. Eruditian.
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28. Cette histoire est semblable a celle qu'on retrouve dans la mythologie, a savoir que Midas, roi
insatiable, a demands aux divinites de lui faire le don que tout ce qu'il touchera de ses mains se
transforme en or. Et les divinites Pont ecoute ; et lui se rejouissait de voir que tout ce qu'il
touchait devenait or ; a l'heure du dejeuner, assis pour manger, des qu'il a touché le pain, celui-ci
s'est transforme en or, le verre rempli de yin. A la fin, se lamentant de sa folie, il.est mort de
faim. Eruditian.

29. Mais tout de meme, it faut se demander si tout ce que dit Parpangel est vrai ? Car it dit
beaucoup de choses, qui ne sont pas contraires a. nos croyances, a nos traditions, mais it y en a
d'autres que ion ne peut pas croire; par exemple: que les diables fabriquent des saucisses et qu'il
y a des echoppes remplies de telles marchandises. Donc, je crois que le Tzigane, qui a entendu
beaucoup d'histoires sur les travaux de l'enfer et qui a vu l'enfer represents de la meme maniere
sur les murs de certaines eglises, lorsqu'il s'est evanoui, dans la tiedeur du sang, a imagine toutes
ces choses d'apres tout ce qu'il avait retenu dans sa memoire, croyant qu'il avait reellement vu ces
images. C.Criticos.

a) Il est bien possible, aussi, qu'en imaginant toutes sortes de choses, it se soit cree un
systeme (une tactique) pour jouir d'un nom parmi les Tziganes et donner son avis sur les lois,
ainsi que le remarque Talalau ci-dessus, lui qui reconnait que Parpangel, par la suite, ne se meta a
aucun conseil des Tziganes, n'y prit pas la parole, se limitant a se taire et a scouter pour donner
('impression qu'il etait plus sage. Eruditian.

30. Le peuple croit encore de nos jours qu'en allant au paradis, fame doit franchir neuf douanes et
parce que, sur notre terre, les douanes sont habituellement placees pres des ponts, qu'il doit aussi
y avoir neuf ponts. M.P.

a) Maintenant, je comprends pourquoi nos aveugles disent sur les marches: "que tes
evangiles soient lus et les douanes payees !" Onoch.

b) Et meme la piece qu'on met sur la poitrine du mort, c'est pour cela qu'on la pose, afin
que le mort puisse payer ses douanes ! Papa NatArdu din Tindarinda.

31. On voit dans ces deux strophes que le Tzigane improvise sans doute, car it considere que le
paradis est cloture, comme les maisons des paysans. C.Criticos,

a) Ce serait sans importance, car hudi (en roumain - N.T.) signifie ferestruica (en
roumain: "petite fenetre" - N.T.). Mais it y a lieu de s'interroger au sujet des paroles de Saint
Pierre, car la facon dont est habille quelqu'un qui va au paradis est sans importance. Simplitian.

32. On observe encore une fois que le Tzigane, ayant ecoute nos paysans raconter des histoires
similaires, etourdi, laissait trotter son esprit sur le sujet; a present, en bonne sante, it croit toutes
ces choses vraies, comme si elles s'etaient reellement passees. Criticos.

a) Peut-titre qu'il n'etait pas alle dans notre paradis des chretiens, mais dans le paradis des
Tziganes. Onochef,

b) C'est bien ce que dit Onochefalos, car les Saints Peres parlent autrement au sujet de
notre paradis. Papa Nataroi.

33. Il y a beaucoup de peuples qui ont des representations du paradis, mais toutes differentes; par
exemple le paradis des Turcs.

34. Tu vois, c'est comme je l'ai dit, a savoir que le Tzigane, afin de participer aux nouvelles lois
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35. Aceasta-i adevarat raiul tiganilor. C. Criticos.

36. Acum vad si eu ca au fost raiul tiginesc, cAci mosu lui Parpangel, era acolo, tata-sau.
Onochef.

37. Poetul nostru, de bung samA, au vrut sä imiteze pe Virghil, cind scrie ca Eneia a mers la
Cimpii Elisei.

38. Aceste sint neste lucruri care eu nu le Inta leg. Idiot
a) Nici eu, vere! Onoch.

39. ......

40. Cum poate sd fie aceasta, ca. Parpangel cautA numa oare citeva minute prin inel $i vazu Mite!
Insa toate ca toate, iar' cum putu el vedea ca Intr -o noapte, spre zori de zioo, acel voinic sosi la
cele trei fete de imparat? Criticos.

a) Daca asa i s-au arAtat! Onoch.
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chez les siens et inventer ainsi une nouvelle religion, a rajoute tout cela de son propre chef,
sachant qu'ils n'aimaient pas travailler, mais plutot rester les bras croises et manger ; et puisque
les Tziganes aimaient ces sortes de plats, ces mets cuisines, Parpangel assaisonne son histoire a
leur gout, afin d'accroitre leur appkit. Eruditian.

35. C'est le vrai paradis des Tziganes. C.Criticos.

36. Maintenant, je vois que c'est vrai, it s'agit bien du paradis des Tziganes, car meme le grand-
Ore de Parpangel s'y trouvait avec son pere. Onochef.

37. Notre poke, sans doute, a voulu imiter Virgile, lorsqu'il dit qu'Enee est alle dans les Champs-
Elysées.

38. Ces choses-la, je ne les comprends pas. Idiot.
a) Moi non plus, cousin ! Onoch.

39. Maur "dragon", est un mot pejoratif qu'on utilise parfois pour s'adresser a un Tzigane,
notamment a un menkrier (NT. ; cf CADE, s.v.balaur).

40. a) Comment est-il possible que Parpangel, en regardant uniquement quelques instants par
l'anneau, ait vu tant de choses ? Et notamment, comment a-t-il pu voir qu'une nuit, vers l'aube,
ce gaillard arriva jusqu'aux flues (trois) d'empereur ? Criticos.

b) Parce que it a vu ainsi les choses ! Onoch.
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CINTECUL X

ARGUMENT

Tiganii sfaturile desarte
Vasind a de obstelui popor,

Meg pe cei invatati la carte,
Can Intre sine fac sobor

SA hotArascA ce stapinie
Ar fi bunk' pentru tiganie.

1

Cindu-s pintece bine satule,
Atunci e §i gura vorbitoare.

Sfaturi cite vrei i predestule
Iti da §i te-invata fie§care;

Popa-intorcind de la botajune,
Toata, de rost, cazania spune.

2
Dark' cind e lipsa de bucate,

Nu §tiu cum *i mintea sa timpe§te
Si n'are sfaturi asa curate,

Iara limba tace ca §'un peste;
Deci in pintece pline sta toed
Filosofia cea larnurata.1

3
Tu rizi?... dar eu mai zic o data

Ca-a §tiintelor izvoditoare
Au fost hrana cu buns bucatal...

Cum din locul sterp nimic rasare,
Asa dintru mir§avul ajun
Nu purcede nice-un lucru bun./

4
Spune-mi ce lucru bun facura

Oarecind sahastrii prin pustie,
Ce nu primea toata zioa -In gura

Far' erburi cu radacini macrie,
Mure, bureti, alune i poame,
Rupto§i, ciuh4i, lqinati de foame?
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5
Eu ti-o spune: zilele, saracii,

Cu tauni §i tintari neincetate
Batai avea, noptile, cu dracii

Care-ii invita catra pacate;
In urma din oameni buni cu crieri
Sa stramuta-in salbatece fieri.

6
Zieu! aceia n'aflard nici und

Dintru cele-invataturi alese
Ce pre-oameni fericesc i minuna;

Nu in pustii, nici in paduri dese
Avura ele- Inceput, ci -In ora§e,
Din oameni cu-obiceaiuri ginga§e.2/

7
La Bactra,-in Vavilon, Memfi §'alte

Cetati polite,-in prisos de toate
Nu in pqteri, ci-in palaturi nalte,

Nu prin pustii, ci-in curti desfatate,
Unde sint cu mincari pline mese
$i cu yin dulciu pahara drese!...3

8
Omir Illiada minunatA

N'o afla prin codri, nice-in munte,
Ci vesel fiindu-$i citeodata,

Cintind la ospete $i la nunte,
Iar' de vin cind bea cite-un pahar
SA-Implea-indatA de-a muselor bar.

9
Dumnezeiescul Platon si el

Bea, minca cum sä cade, domneste;
Nici iscusitul Aristotel

Traia fard vin, came si peste.
Pentr'acea de-a for carti invatate
5i-acu ne miram; si cu dreptate!...4/

                     



CHANT X

ARGUMENT

Sachant vanite des conseils
Que se donnent gens ordinaires,

Les plus lettres de leurs pareils,
Des Tsiganes, vont decider.

Quel type d'etat adopter
Pour construire avenir dor&

1

Quand la peau du ventre est tendue,
Les bouches ne tarissent plus,

Conseils a l'abondant debit
Chacun te donne, et l'on t'instruit ;

Le pope, apres ceremonie,
Te recite ses litanies.

2
La raison s'assombrit, retombe ;

Mais quand vient a manquer le vivre,
Langue muette comme tombe,

Ne donne plus conseil a suivre ;
Philosophie claire, limpide,
Dans ventre plein, je crois, reside.'

3
Tu ris ?... Moi, je pretends, lucide,

Que toujours naquit la science
De repas oil regne abondance !

Terre sterile ne verdit,
Jame malheureux lui aussi
Jamais rien de bon ne promit.

4
Dis-moi quelle belle aventure

Les moines au desert accomplirent,
Qui a macher toujours s'obstinent

- Loqueteux, de faim evanouis -
Des herbes aux ameres racines,
Milres, bolets, noisettes, fruits ?
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5
Je te dirai : le jour, les pauvres

Devaient pourchasser, en desordre,
Les moustiques ; alors qu'a nuitee

Le diable invitait au peche ;
D'hommes a l'esprit eveille
Etaient en fauves transformes.

6
En verite, ne decouvrirent

Aucune des lecons qu'admirent
Les humains, et qui font office :

Ni deserts, ni forets hostiles
Ne les creerent, mais les villes,
Ou les otres plus se raffinent. 2

7
Bactres, Babylone, Memphis,

Cites illustres, bien dotees;
En grottes non, mais fiers palais,

Pas au vent, mais cours fortunees,
Avec tables gorgees de vivres
Et verres emplis d'elixirs !... 3

8
Homere, sa superbe Iliade

Ne fit dans les bois, les montagnes ;
Il chantait aux noces, aux festins,

Et buvait sa coupe de vin,
Sentant son cceur s'epanouir,
Le don des muses le remplir.

9
Lui aussi, le divin Platon,

Comme it se doit, buvait, mangeait,
Et Aristote l'inspire,

Appreciait yin, viande, Poisson.
C'est pourquoi leurs livres savants
Nous etonnent ; juste raison !... 4

                     



10
Dar' incatro rivna to rdpede

Din tiganime pan' la pustie,
Drags muss ?... Cine nu-ti va crede

Cd traiul bun face veselie,
Iar'ajunul pe nime hfanqte?
Insd to de tigani poveste§te.

11
Pan' tiganii n'avea ce sa-imbuce,

Gindeai ca nu tiu Imbina doao,
Dar' acum, tot sa cauti sa -ti faci cruce

Intruna, cu minile-amindoao,
Cu citd-indrazneald §'istatime
Sratuie§te sdtula multime.

12
De cind Tandaler bucate-adusd,

Tot in jocuri, in cintAri 'ospete
Multe zile vesele petrecusd,

lard cele mai de virsta fete
Tot Intins sfatuiea cum sa facd
Rinduiald-in tam for saracal

13
insd din acele sfaturi toate

In urma nu sa- alegea nimicd,
Caci care cum vinea, pe-apucate,

Neautind alta numa sa zica
$i el ceva, sau bine sau fau,
Spunea de-improtiva sfatul sau.

14
Unul zicea ca nu-i trebuinta

De-a face vreo rinduiald-in tali
Caci, dupd direapta socotinta,

Toata rinduiala-i o povard
$i nu s'ar adea sa sa supund
Ei nimene de voie bund.
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15
"Rinduiala-i bunk* pantru hai maxi

(Zicea) ce -In friu tin pa hai mai mici,
Pdcum pantru vozi, vomici, spdtari,

Logofeti, visternici §i pdhamici,
Care prin rinduiald singuri
Iau §i-impart a tarii venituri."5/

16
Altul striga: "Bo sa hie-in toed'

0 tocmald, dar' nu dd hele
Care nu pldtesc nice o plait

Putradd, dar aril pe su' stele
Asemenea-alta sa nu mai hie,
a-amintrele faceti nebunie.

17
Adecd sa him toti de preund

Tarani sau boieri far' osabire;
Asta-i rinduiala ha mai buns!...

Toti avem andlg' trup i fire,
Toti dark-asemene vrednicie
S'avem Intra noastrd tiganie."

18
Era §i care poftea pe-un vodd

$'un divan cu toata boierimea,
Pentrucd-aka fu pand-acu mods,

De care mindra tiganie
Nu sa cade sa sa departeze,
$i mai virtos are sa -i urmeze.6/

19
Unii poftea ca nice-un sdrac

Sa nu fie-in tara tiganeascd,
Altii ca de bir §i dare-in veac

Nimic sa nu sa mai pomeneascd.
Cqtea ca nice-o slujba sa fie,
Ceia ca-altii sa le lucre mo§ie!...

                     



10
Mais quel gout te pousse ceans

Des Tziganes a t'eloigner tant,
Ma chere muse ?... Qui nierait

Que bonne vie fait la gaite,
Que jeemer affaiblit son homme ?
Revient plutot a leur personne.

11

Quand it n'avaient rien a croquer,
On les aurait tous crus muets ;

Maintenant regarde (et te signe
De tes deux mains, sans earreter)

Comment la foule rassasiee
Confere d'une force insigne.

12
Grace aux vivres par Tandaler

Ramenees, de longues journees
Its avaient danse et mange ;

'Fetes chenues se demandaient
De quelle maniere arranger
Du pauvre pays les affaires.

13
Mais de toutes ces opinions,

Il ne restait que des debris,
Car chacun, sans rime ou raison,

Ne cherchait qu'a faire savoir
Son avis, ou mauvais ou bon,
Et aux autres opposait sa voix.

14
Apres mare reflexion,

L'un disait qu'il n'etait pas beau
D'offrir aux nations une loi,

Car toute loi est un fardeau,
Et qu'aucun d'entre eux ne devrait
Se soumettre de son plein gre.
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15
L'ordre ne sert qu'aux seuls seigneurs

Pour defendre biens et grandeurs,
Aux voivodes et gouverneurs,

Connetables, echansons, banquiers,
Chanceliers qui grace aux ecrits
Pillent richesses du pays. 5

16
Un autre : « Ayons donc une loi,

Nous aussi, mais pas celles-la
Qui ne valent le moindre clou,

Une qui n'ait pas son pareil
Dans les cieux ou sous le soleil,
Sans quoi, ce n'est qu'une folie !

17
Que nous soyons unis, semblables,

Paysans, boyards, tous ensemble ;
C'est une loi qui bonne semble !...

Avons les memes tete et corps,
Ayons donc tous le meme sort,
L'unique destinee tsigane.

18
Certains souhaitaient un voivode

Et un vrai conseil de boyards,
Selon toute regle a la mode

Que respectaient les fiers Tsiganes
Jusqu'alors ; ne faut s'eloigner
De tradition, la conserver.

19
Certains voulaient en leur pays

Que plus personne ne mendie,
D'autres que plus d'impots l'on n'ait,

Ni taxe, pour l'eternite.
Ceux-la, qu'on oublie le labeur,
Que d'autres soient leurs serviteurs !...

                     



20
Destul ca nu-i acea minunata

Parere-a mintii buiguitoare
Care sa nu fie fost laudata

Intr'acea pre cinstita-adunare;
Dar' ce folos... cind ce-astazi le placea
Aceaia§ mine toti o hulea!

21
Intracea de sfada §i gilceava

Nu era mai nice-o zi de§arta,
Ba §'alte lucruri fara isprava

Sa scornea dupa-adunarea sputa,
Caci mergind pe-acasa-intradevar
Unii cu-altii sä lua de par./

22
Putin lipsea ca sä nu sa bata

Citeodata toata tigania.
Sa-invrajbisa-acum ceata cu ceata,

$i neputinduli tinea mania,
Tocma cind era sfatul mai mare
Atuncia ei sa sfadea mai tare.

23
Deci, precum spun cartile ciore§ti,

De §epte on Intr -o saptamina
S-au batut voinicii tigane§ti,

Cd-adunarea for era fintina
$-izvorul vrajbelor tot da una,
Nici unul pe-altul rasa sa spuna.

24
A§a prin chiara dovada

A multor patiri triste, vazura
Ca prin vorba multa §i prin sfada

Numa cit s'atita vrajba §'ura,
Care sfatuirii bune strica
S'in urma nu s'alege
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25
Caci intru-adundrile mai toate.

Unde norodul Para-osabire
A vorbi §i sfatuire poate,

Purure gilceava, neunire,
Pricire cu vrajba sapine§te,
Dar' nimic bine sa hotare§te.

26
Cel mai obraznic §i mai mi§el

Acolo mai intalept sa tine
Decit Socrat, Platon §'Aristotel,

Iaecel bun, cel intalept ramine
De-o parte, mestecat in multime
Si ne bagat in sama de nime.

27
Pentr' aceasta batrinii gindird

Sa faca-o rinduiala mai buns;
Cu sfatul drept, apoi hotarira

Ca sa nu sa-adune depreuna
Toata gloata la deob§tele sfat,
Ci din toata.' ceata-un delegat.7/

28
Adeca toad ceata- Indesine

Intru-o adunare deosabita
Din ceta§ii sai, cercetind bine,

0 persoana s'aleaga cinstita,
Carea sa be fie solitoare
La cea mare §i deob§te-adunare.

29
In putine zile toate fury

Dupd-aceasta porunca acute;
Tot oameni cu mare-invatatura

$i cunoscuti de buns vartute
Din dirept sfatul a tuturor
S-au trimis la deobstele sobor.8

din§ii,

nimica./

                     



20
Et toute merveilleuse idee,

La plus sinueuse pensee,
Plutot qu'omise fut vantee

Dans cette tres noble assemblee ;
Pourquoi, si l'accord d'aujourd'hui
Des demain retoume a l'oubli !

21
Aucun jour qui ne comportat

Dose de disputes, querelles ;
Et d'autres faits beaucoup plus bas

S'inventaient en fin de conseils,
Car chacun, retournant chez soi,
Tirait son voisin par l'oreille.

22
De peu s'en fallut que parfois

Its n'aillent jusques au combat.
Les clans s'opposent a present

L'un l'autre, dans l'egarement ;
Dans le feu de l'ample &bat,
La querelle vole en éclat.

23
Donc, d'apres les tsiganes livres,

Sept fois dans la merne semaine
Les Roms courageux se battirent ;

Leur grand conseil etant le puits,
La source de tous leurs ennuis
Chacun veut faire taire autrui.

24
Sombre succession d'avatars

Apporterent preuve certaine
Que des mots abondants, bagarre

Nait, de meme dispute et haine
Qui aucun resultat n'obtiennent
Et ignorent juste moyenne.

351

25
Car dans nombre des assemblees

Oil le peuple peut affirmer
Son avis : desordre parfait ;

En sort dispute, desunion,
Les contraires jouent de passion,
Ne se prend nulle decision.

26
L'impertinent, le scelerat,

Croient surpasser les plus senses,
Platon, Aristote ou Socrate.

Celui qui est bon, avise,
Reste dans la foule isole
Et par tout le monde ignore.

27
C'est pourquoi les anciens penserent

Traiter autrement leur affaire ;
D'un commun avis, deciderent

Que le camp entier ne devait
Participer a la pleniere,
Mais, pour tout clan, un delegue.7

28
Le camp reuni, de concert,

En seance extraordinaire,
Dans ses grouper devait nommer

Une personne honnete et sage,
Qui presenterait leur message
Devant la plus grande assemblee.

29
En quelques jours, tout fut regle

Pour mener a bien ce projet ;
Seuls les hommes tres eclaires

Et par leur vertu renommes,
Participer on envoya
A cet honorable &bat. 8
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Acolo sa vazura-adunate

Mintile cele -Intii §i de frunte
Alcatuind o noao cetate

Ca §'acum in Paris cei din munte.
De socoteli nalte 'invatate
SA' minunara neamurile toate.9/

31
Deci, precum spun cartile ciorene,

Multe ei lucruri bune-gezara,
Dar' n'ar ajunge-o mie de pene,

Nici toata hirtia din tea
Ca sa sa poata scriere toate
Rinduielele for gezate.

32
Multi oameni intalepti sa sculara

Cu voroave suptiri 'invatate,
Carii de-amaruntul aratara

Ca monarhia este din toate
Cea mai bund §i mai potrivita
Pentru o sotietate-omenita.19

33
Baroreu, unul din delegati,

Sa sili cu multa-invatatura
Ca sa-arete celor adunati,

Din istorie §i din Scriptura,
Cumcd stapinia monarhica
Este dintru toate mai hamical

34
"Unul este-adevarul (el zisa),

Un Dumnezieu, un suflet, un soare
(Precum §i mindru Solomon scrisa).

Deci numai o vile stapinitoare
$i- Imparatia unui sa fie
5-intru d'alba noastra tiganie.

35
Cea prenalta vecinica fiinta

Ne-au dat pilda -In toate vederata,
De-a cunogte sfinta sa vointa.

insu§' mama natura ne-arata
Ca toata chivernisirea buns
Vine spinzura dintr'o mina.

36
Cum trupul omenesc un cap are,

Care poarta §i povatuie§te
Toate celelalte madulare,

A§a not voind intalepte§te
A tocmire-o dreapta stapinie
Un cap s'a§ezam de temelie; " /

37
Adeca trupul cetatanesc

Prin singur unul sa sa cirmeze,
A§a, buni barbati, va satuiesc,

Si de-ar ft papa mine sa va-ureze
Cineva pentru -alts stapinire,
N'eti afla mai buns dupe fire.

38
Unde unul trebile direge,

Toate merg in buns rinduiala:
Voia lui pentru toti este lege,

La toti e porunca-a lui clipeala,
Toate-orinduielele acute
.Sa duc in fir§it lesne §i iute.
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39
Fiind puterea-obladuitoare,

Intr'un punt singur impreunata;
Mai deplin lucreaza mai tare;

Prin Insa toata partea-i legate
Catra totul sau §i catra sine
Iar' domnia mai sigur sa tine."/

si

si

                     



30
On y vit alors, reunis

Les plus eveilles des esprits,
Composant nouvelle cite,

Comme les gavots a Paris ;
Sagesse, erudition, lumiere,
Emerveillent toute la terre.9

31
L'attestent livres romane,

Bonnes decisions ils prenaient.
Mille plumes ne suffiraient,

Ni du pays tout le papier,
Pour consigner en un ecrit
Tout ce qu'ils avaient etabli.

32
Nombreux les sages a tenir

Discours raffines et sublimes,
Qui par le detail demontraient

Qu'entre toutes, la monarchie
Etait la meilleure, elective,
La plus humaine societe.10

33
Baroreu, l'un des delegues,

Exerca son habilete
A prouver a ceux rassembles,

Par I'histoire, et les faits bibliques,
Combien le pouvoir monarchique
Etait plus digne et plus pratique.

34
11 n'y a qu'une verite,

Un Dieu, une ame, une clarte,
(Le sage Salomon l'ecrit).

Qu'un maitre nous soit devolu,
Et l'empire a un seul elu,
Pour nous, blancs Tziganes, aussi.
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35
L'Etemel, puissance celeste,

Donna sa preuve manifeste,
Forma sa sainte volonte.

Et mere nature a montre
Que tout bon ordre se maintient,
Decoule d'une seule main.

36
Une seule tete a le corps,

Qui conseille et qui false accord
Des membres, de merne fawn

II convient que nous choisissions
Sagement, un seul maitre a bord,
Avec unique fondation."

37
Et que sur le corps citoyen

Ne regne qu'un seul souverain,
Braves gens, telle est mon idee,

Et si quelqu'un veut etayer
Un autre plan, jusqu'a demain,
N'en trouverez meilleur aucun.

38
La ou un seul homme conduit,

Toute chose est Bien ordonnee :
La loi signe sa volonte,

Son desir est vite accompli,
Tous les decrets seront merles
Avec promptitude a bon port.

39
Le pouvoir qui dirige alors

Est en un seul point reuni,
Puissant et rapide it agit,

Par lui, tous divers elements
Se rassemblent d'un seul tenant
Et le regne en est affermi."

                     



40
Un monarh dark* A. satuiesc,

Ori supt ce numire porecla,
Sa puneti pe tronul tiganesc;

Cele lalte domnii sint de stecla,
Pe care le fringe-o lovitura
S'izvoresc numa nepace *'ura!

41
Cine toate relele nu §tie

In care pe cetateni implinta
Neodihnita democratie?

Unul cu alt luptA, sa framinta,
Unul pe-altul surpa, mic§oreazd,
Cetatan pe cetAtan s'armeazA.

42
Rogu-va, norodul ce-intalege

Pentru cirmuirea vreunui stat?
El purure pe-acela §'alege,

Au dictator sau consul in sanat,
Care-i da, I'magule§te,-i sa-imbie
Macar sa n'aiba-alts vrednicie.I2/

43
A§a la dregatorii primare

Vin intriganti §'amegei neharnici,
Trilfa§i bogatari cu punga mare

Si minte mica, pentruca-s darnici;
Iar'a celor buni §i cu vartute
Vrednicii ramin necunoscute.

44
Iar' cind unul s'ajunga odata

Bun, drept, intalept sa porunceasca
va sili gloata desfrinatA

Ca prestrins legile sa pazasca,
Atunci gloata nu tie masura,
Ci defaima toata legatura.
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45
Pentru ca-invatata-in volnicie

Nu sufere nice-o contenire,
Iara de -alts parte bine tie

Ca-a sa este toata stapinire;
Deci leapada, calc'a cele
Mai drepte §i mai bune tocmele,'3/

46
Iar' pe cel bun, care vru s'o faca

Ascultatoare,-11 mina-in urgie
Prin o mi§ea lapadata-ostraca.

Aristid de pilda sa va fie,
Cel mai bun §i mai drept in Atina,
Cui dreptatea i-au fost toed vina.

47
Deci care poporului in mina.

Lass cirma §i puterea- Intie,
Acel unirea deob§te dejghina,

Pierde tam, dupa-a mea parere!...
Da sabia -In mina la turbat
$i cutit pruncului neintarcat.

48
In scurt, la macar ce repUblica

Tu n'afli lin4te-adevaratA,
Toate sa stramuta, sa-indupleca,

Nu e lege statornick-wzata;
Nici poate fi, ca porunci-s multe
Si putini care vor sa le-asculte.14/

49
Republica-i Carina pustie:

Care cum vine roada-i culege,
Cel puternic rapqte-in tarie,

Ca nu-1 contene§te nici o lege;
A.5a venitul de ob§te piere
Intre mai multe rapace ghierre.

i

Si

§i
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Je conseille dons un monarque

- Qu'importe le nom qui le marque -
Elu sur le tone tzigane :

Autres regnes sont de papier,
Qu'un mouvement peut dechirer,
La haine et la querelle flees !

41
L'inlassable democratie

Oppose entre eux les citoyens,
L'un l'autre tourmente et reduit,

Elle arme et divise les siens.
Ne voit-on pas les assaillir,
Sous son joug, toutes vilenies ?

42
Que sait le peuple, je vous prie,

Du gouvemement d'un pays ?
En tous les temps it a elu

Au senat, dictateur, consul,
Qui I'amadoue et lui promet,
Sans avoir d'autre habilete. 12

43
C'est pourquoi vont devenir maires

Des intrigants et des faussaires,
Des orgueilleux a bourse pleine,

Esprit etroit et corrompus,
Quand les Bens riches de vertus
Demeurent dans l'ombre, inconnus.

44
Et que l'un de ceux-ci parvienne,

Un bon, un juste, a commander,
Qui contraint le peuple ehonte

A suivre les lois de plus pros,
La foule, oubliant la mesure,
Medira de toute ecriture.
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45
Car les rifles toujours lachees,

Elle ne souffre de barrieres,
D'un autre cote elle sait

Les retenir en cavaliere ;
Elle abandonne et foule aux pieds
La droite, la meilleure idee. 13

46
Et le juste, elle le bannit

Par detours, chemins interdits.
Aristide, exemple vous soit ;

Honnete Athenien, le meilleur,
Dont seul peche fut la rigueur,
Qui de la dompter essaya.

47
Qui fait de la force premiere

Et des renes au peuple abandon,
Celui-la - c'est mon opinion !... -

Perd le pays, brise l'union.
C'est don d'epee a l'enrage,
Couteau a l'enfant non sevre.

48
En bref, sous telle republique

N'existe ambiance pacifique,
Et tout change, tout se transforme,

Aucune loi ne prendra forme,
C'est certain, car les ordres pleuvent,
Nombreux, et les suivent peu d'hommes. 14

49
Republique est plaine deserte :

Chacun prend les fruits a sa guise,
Le plus fort vole sans maitrise,

Car aucune loi ne l'arrete ;
Ainsi, la recolte se perd
Entre quelques griffes de fer.

                     



50
Oameni-s asa facuti din fire

Ca -Intre cei asemene cu sine
Sa pofteasca-a fi cu deosabire;

Fie*care el mai bun sa tine
Decit pe cei alalti; de acie
Tot Insul trage pe-intietie.

51
Pentr'acea -In republice sa scoala

Unul pe-altul pentru- Intietime
$i purure vrajba cu rdscoald

Turbureazd pe biata multime.
Asta-i izvorul a neincetate
Rele, -In democrateca cetate.I5/

52
Iar' unde s-au hotarit °data

Ca sIngur unul sa stapineasca,
Toatd-acest feliu de pricine-inceatd,

Toata vrajbelor sa stinge iasca,
Caci nici unul pre monarhul tine
In ceva§' asemene cu sine,

53
Ci cautd la dins Intru naltie

Ca la un Dumnezieu pamintesc,
Nici pofteVe-asemene sa -i fie.

Deci, mai mult ca sa nu ma ldtesc,
inchieiu cuvintul §i va zic iard:
Monarhia-i cea mai bund-in

54
De-aristocratic n'am ce zice,

Ca §tiu cum ca nime dintru voi
In adins va voi sa radice

0 stapinie de trei sau de doi,
Sau doard §i mai de multi impreund,
Caci ar fi pofta cea mai nebund.16/
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55
Acel pe care-ursita neblindd

L-au prede§tinat ca sa slujascd,I7
Au n'are el mai multa. dobinda

Cind unui a 5erbi sa voiascd
Decit la mai multi? Pentru ce dard
Sa voim not mai multi domni in tars ?"

56
Precum n'au fort niciodinioara.

Multimea bund sfatuitoare,
Ap§' aristocratia, cloud

Inca mai pagubitoare
Totdeauna fu pentru cetate
S'intru sotietatile toate.

57
Care-au cetit istoria vechie

De la- Inceput, din epoca- Intie,
Sau de la cea mai dintii parechie,

Cind Inca nu era vreo domnie,
Va bags de seams
Era numa parintii 4i fii. /'9

58
Adecd stapinia fireasca

Care-au parintii-asupra Hon
Astd-obladuire pdrinteasca

Nu era pusd de nici un sobor,
Ci cadea fard de- Impotrivie
Pre cel mai batrin din familie.

59
Atuncia, prin legdturi de singe

$i prin de-aproape fratietate
Era suptii al-a de-a sa plinge

Oamenii, supt astd-autoritate,
Unei, ceii mai batrine fete
$i sa chivernisea cu binete.

tail.

si

ca-intr'intii

                     



50
Un homme est helas ainsi fait

Qu'il pretende se distinguer
Entre ses freres et ses scours ;

Chacun se croit donc bien meilleur
Que les autres.; et partant de la,
Il lutte uniquement pour soi.

51
Dans la republique, de droit

Chacun se reclame a la tete.
La pauvre foule virevolte

En disputes et en revoltes,
Democratique citadelle
Est source du malheur eterne1.15

52
La oil l'on decide une fois

De faire regner un seul roi,
Est pourchasse tout ce desordre,

Disparait le feu des discordes,
Car personne ne considere
Le monarque comme son frere,

53
Mais le contemple avec estime,

Telle une apparition divine,
Sans rover de lui 8tre egal.

Donc, pour ne plus que je m'etale,
Pour finir mon discours je dis :
La monarchie est ideale.

54
Ne parlons d'aristocratie,

Car je sais qu'aucun d'entre vous
Ne voudra creer parmi nous

Domination de deux ou trois,
Meme de plusieurs a la fois,
Ce serait la pire folie. 16
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55
Celui qui est predestine

Par son etoile a se plier 17
N'a-t-il pas plutot a gagner

En ne servant qu'un seul seigneur ?
Pourquoi en desirer plusieurs
Qui gouvernent notre pays ? 18

56
De meme que foule jamais

Ne fut un conseil eclaire,
L'aristocratie s'est montree

Un encor moindre conseiller
Pour n'importe quelle cite,
Quelle que soit la societe.

57
Ceux qui lurent I'Histoire ancienne

Depuis sa trace originaire,
Depuis la cellule premiere,

Alors qu'il n'y avait de regne,
Aura vu qu'au commencement
N'y avait que fils et parents. 19

58
La domination naturelle

Fixee sur sa progeniture,
Cette protection paternelle

N' est due a aucune ecriture ;
Sans conteste elle revenait
Au plus ancien de la lignee.

59
Par suite des liens du sang

Et du rapport entre les freres,
Les hommes, sans ressentiment

Soumis a cette obeissance,
A cette tete la plus blanche,
N'en recoltaient que du bienfait.
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Iar' dupd ce foarte sa multira,

La familiile deosabite
Legaturi de singe sa racira,

Fratietati furs raslatite,
Apoi Para-energhie ramasa.
S'aceasta stapinie de casal

61
Pentru Ca dreptul celui mai tare

Incepu cu dirza volnicie
A face-un feliu de domnie care

Sa chiama-anarhia, pe grecie:
0 idra cu capete mai multe
Ce nici unul de-altul vra s'asculte.

62
Aceasta namila singeroasa

Lung razvrati neamul omenesc,
Pan' prin o timplare norocoasa,

Prin un sfat de obte barbatesc,
Pamintenii de vrajbe-obositi
De-ali face pravile fuel siliti.

63
Cei de-o limba de-un soiu de-acia

S'unird-i'ntr'o de ob§te cetate;
insa ne vrind sa dea stapinia

La nime -In mina, prin a.,ezate
Drepturi fire$ti, pentru toti facura
Deob§te domnia, cu legatural

64
Prin ware legi democratece

Cu drept asemene de persoane,
Ei de sine, dupd pragmatece

De preund-a§ezate canoane,
Sa chivernisea cind rau, cind bine
$i s'apara de neamuri straine.
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65
Dar' fiind ca-aceste legi acute

In pripa de sloboda multime,
N'au putut s'aiba-atita vartute,

Ca sa nu le poata fringe nime,
Cei mai tari §i cu multa-indrazneala
Rupsafa-in urma §'asta tocmeala.

66
Anahars bine-au zis odinioara

Ca cest feliu de legi au samanare
Cu cea pre sumtirica paioara

A painginului, Intru care
Sa-incurca musca slabs mica,
Iar' cea mare §i tare o strica.2°

67
democratie cei tari
Fring legile fard nice-o frica,

$i din zi-in zi facindu-sa mari,
Peste toti cei alalti sa radica,

Iar' intre sine far'contenire
Sa lupta pentru protimisire.

68
De-aci razboaiele cetatene

Sa-incep, vrajba din nontru s'atita,
Dejghinari vinzarii viclene

Iar' nacajesc omeneasca vita,
Pentru mindria-a duor sau a trii
Carii vor sa fie cei dintii.

69
Dupd lungi fazboaie, multa ceartd,

Capeteniile partilor iara
Sa-impaca-intre sine sa

Dar' cine famine de mascara?
Norodul! prin a carui silinta
Ei ajunsara la cea putintal... 21/

Ap-in
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60
Mais quand les forces augmenterent

Dans les families differentes,
Les liens du sang se relacherent,

Fraternite fut oubliee,
Et cette hierarchie parente
De toute energie fut videe.

61
Car vint du plus fort la raison,

Et la force sans remission
Crea un regne qu'on nomma

En grec, plus bref, anarkhia :
Une hydre aux innombrables fetes ;
Chacune a liberte s'entete.

62
Colosse aux penchants sanguinaires

Il bouleversa gent humaine,
Jusques a ce jour bienheureux

06 un conseil plus vigoureux
Poussa les humains, epuises
De querelles, a legiferer.

63
Ceux de mome langue et lignee

S'unirent en societe ;
Mais ne voulant abandonner

Le pouvoir a un seul sujet,
Le regne, fonde sur les droits,
Fit pour tous une meme loi.

64
Loi qui, democratique et souple,

Agissait aussi sur le peuple.
D'apres jugements pragmatiques,

Unis dans l'interet public,
Le bien et le mal ils jugeaient,
Des ennemis se protegeaient.
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65
Mais comme ces lois furent faites

Par foule en hate deliee,
Elles ne purent s'etayer

Pour ne risquer d'8tre defaites.
Les plus audacieux a la fin,
Puissants, enfreignirent ces liens.

66
Anahars, en son temps, dit bien

Que les lois semblent, de la sorte,
De fines toiles d'araignee

Qui attrapent dans leurs filets
La petite mouche egaree,
Quand les detruisent une forte. 20

67
En democratic, les puissants

Enfreignent les lois tout pareil
Et de jour en jour grandissant,

Its s'elevent tres au-dessus,
Entre eux sans repit ni sommeil
Se battent pour etre promus.

68
C'est la que commencent les guerres

Citoyennes, que les querelles,
Desunions et basses traitrises.

A nouveau les hommes attisent,
Pour vanite de deux ou trois
Qui veulent surpasser la loi.

69
Apres disputes, longs conflits,

A nouveau, les chefs des partis
Se pardonnent, reconcilient.

Qui supporte les pertes, alors ?
Le peuple ! Dont permit l'effort
Qu'ils prennent ce puissant essor !... 21

                     



70
Acesti inaltati preste popor

Apoi fac o legatura noao
Si sa pun stapini a tuturor;

Lapadind fatarnica mantao
Fac pe cei alalti sa le slujeascb.
Supt domnie-aristocraticeasca.

71
Dar fiind ca -intre cei marl sumeti

Aristocrati, lacomi spre domnie,
Pretesugul e plin de scaieti

5i tot insul va ca-intii sa fie,
Nu poate-intre sa domneasca
Lung pacea priinta frateasca,

72
Acus' unul pe-altul iar' sa scoald,

Cel mai iscusit $i care tie
A sa cumpata pe toti insala,

Un pe altul scoate din domnie
$i magulind multimea virtos,
in urma-o pleaca spre-al sau folos./

73
Multimea, de mult acu-invatata

A sluji, de sama nu bags
Numa s'aiba-odihna bucata;

Nici cauta cine leaga,
Ci de voia sa cu bucurie
Zideste tronul de monarhie.

74
Unui domnitoriu s'arunca-in brats,

Toata lui is'increde puterea,
Iar el zidindu-si nalte palata

5i griijind pentru lunga tinerea
Acestii domnii, in toate zile
Se fereste-a face rau site,
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75
Ci ca s'unul de obste parinte

Pre supusi apara, mingaieste,
Legi drepte-intemeieaza sfinte,

Averea tuturor ocroteste
Socotind toata-a sa fericire
Intru-a supusilor sai iubire.22/

76
Asa purure sa parindara

Stapiniile una dupa-alta
Mergind din spita-in spita pe scars,

Pan' ajunsard la spita nalta
Pe care chiemam not monarhie,
Adeca-a unui singur domnie.

77
Prin aceasta, linistea dorita

lard sa-intoarsa-in sotietate
5i vrajba fu de tot izgonit.a.

Oamenii vazura ca din toate
Acest feliu de domnire-e mai buns
5i vecinica-i dedera cununa".23

78
Aici lunga sa farsind urare

Baroreu, adinca-urma tacere
In toga cinstita adunare,

5i paru ca toti avea placere
S'aleaga-un monarh. Vazind ca nime
Nu sa scoala-a zice din multime,/

79
Slobozan atuncia de-altd parte,

Cu dovezi si voroava-iniutita
Vru s'arete din minte si carte

Ca nu-i domnie mai fericita
Decit o republeca-asezata.
Iacata-va zicerea lui toata:

din§ii
si

§i

minile-i

§i

§i
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Elus au-dessus du public,

Its font une nouvelle loi
Et se proclameront des rois,

Abandonnant l'habit trompeur,
Soumettant les autres aux labeurs,
Sous un ordre aristocratique.

71
Mais comme parmi les cyniques

Aristocrates de pouvoir,
L'amitie semee de deboires,

Chacun se veut privilegie,
Paix, sereine fraternite,
Entre eux ne saurait perdurer.

72
Its se redressent opposes,

Le plus habile, l'un qui salt
Se maitriser, tromper les titres,

Aux autres enlevera le sceptre,
Amadoue la foule si bien
Qu'il la conduit a son soutien.

73
Le peuple, des longtemps plie

A servir, pas ne s'en soucie ;
Pour peu qu'il ait vivres et paix,

II oublie de voir qui le lie
Et s'active de son plein gre
A etablir la monarchie.

74
Il se confie aux soins d'un roi,

Sa capacite lui offrant,
Et lui, des palais elevant,

Veille a preserver plus longtemps
Son regne, evite a chaque instant
Mal ou haine qui se repand.
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75
Tel un veritable parent

Ses sujets console et defend,
Sur principes justes et saints ;

Protegera des gens les biens,
Tirant tout entier son bonheur
De l'amour de ses serviteurs. n

76
Les regnes donc se succederent

Ainsi, au flu des millenaires,
Grimpant un a un les degres

Jusqu'a atteindre le sommet
Que nous appelons monarchie,
Lorsqu'un seul a suprematie.

77
Par ce biais, la paix desire&

Reapparut en societe,
L'inimitie fut pourchassee.

Les hommes, sachant qu'a choisir
C'etait le meilleur des empires,
Le couronnerent de lauriers. » 23

78
Baroreu finit par ces mots ;

Un long silence s'ensuivit
Etreignant la digne assemblee.

Ses membres semblaient souhaiter
Elire un monarque. Personne
Ne voulant prendre la parole,

79
Slobozan, fort d'un autre avis,

Voulut, d'un ton precipite,
Montrer par les livres et l'esprit

Qu'il n'est regne plus eclaire
Que republique equilibree.
Voici son discours tres fidele :
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"DeacA-ar fi cu putintfi sa fie

Un om preste toti mai intalept,
Neviclean si far' de ratarie,

Cel mai bun la suflet si mai drept,
$i-acest om cu noi lacuitoriu
Ca sa fie si nemuritoriu,

81
Acel om cu-un suflet asa mare

$i proprietAti neasamanate
SA sä faca-apoi, prin o timplare,

Monarh absolut inteo cetate,
Singur lui $i eu doar' m'as supune
Din pricinile care voi spune.2 /

82
Intii, ca-as fi- Incredintat nainte

CumcA e cel mai bun om dintru toti
$i va stApini ca s'un parinte,

Pe mine $i pe-a miei tirzii nepoti,
Apoi, find el nemuritoriu,
Nu ma -as teme de-a lui urmatoriu.

83
Atunci numa $i eu m'as plecare

La monarhia cea laudata;
insa numa la ceastA timplare

Care stiu ca nu va fi nice-odata,
Caci oameni alesi, farA prihana,
Nu s'afla ca marfa la dughiana,

84
Ci sint $i mai rani decit demantii!

Nice sa cunosc pe din afara,
De pe porturi, precum elegantii...

Ci prin ispitire lunga. Dark
$i dupd ce sa cunosc odatA,
Alta-improtivire li sa-arata,
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85
Adeca ca nu-s nemuritori

(Caci pamintenii nu pot sa fie).
Pentr'aceasta -Imi par visuitori

Care zic cumca supt monarhie
Ar fi traiul cel mai bun si lin
$'ar fi domnia cea mai de plin.

86
SA punem ca doar' vom alege

Pe cel ai vrednic dintru noi toti,
Singur s'aiba trebile-a ne drege;

Dar' cum vor fi -a lui flu si nepoti?
Oare fi -vor ca s'a for parinte
A.sa buni, drepti, a.sa cu minte?

87
Ispitirea fost-au tot de una

Prebuna la om sfatuitoare,
Ispitirea data sa ne spunk

Monarhia ce feliu de-urmari are.
Istoria vremilor trecute
Va putea-inteaceasta sa ne-ajute.25/

88
Care ne-invata fara sminteala

Cumca, de-au si fost odinioard
Un domn cu dreaptA socoteala

Bun, intreg si cu vartute rara,
Totus' sau pre rar sau nice-odata
Fiiul au fost precum al sau tats.

89
Cum dark pentr'unul, sa fie

Cit de-ales, noi sa supunem toata
Mostenirea noastra supt robie?

$i cine e care sa ne poatA
Chizasi cumca-urmasii lui toti
Vor fi ca dinsul buni patrioti?
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Qu'un homme se puisse trouver

Le plus sage entre les mortels,
Sans fourberie ni forfaiture,

Le cur avide de droiture ;
Que cet homme puisse habiter
Parmi nous et etre immortel,

81
Qu'un homme, avec une telle Arne,

Aux qualites incomparables,
Par chance puisse devenir

Le maitre absolu de l'empire,
A mon tour je me soumettrais
A lui, pour les raisons qui suivent : 24

82
D'abord, je serais assure

Qu'il soit le meilleur des mortels,
Et de son regne paternel

Sur moi et mes petits-enfants.
Ensuite, etabli immortel,
Je ne craindrais ses descendants.

83
Dans ce seul cas je me plierais

A la monarchie tant louee ;
Unique hypothese, en effet,

Qui, je crois, ne sera jamais,
Car les Bens elus, sans peches
Ne se trouvent pas ici-pres.

84
Its sont plus rares que diamants !

On ne les distingue a l'ceil nu,
A leur port, tels les elegants...

Mais apres une longue approche.
Et quand on les a reconnus,
A un autre obstacle on s'accroche :
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85
D'immortels, parcours infinis,

Les hommes, helas, n'en ont le cceur ;
C' est pourquoi me semblent reveurs

Ceux qui croient que la monarchie,
Le regne le plus accompli,
Rendra plus sereine leur vie.

86
Supposons que finalement

D'entre nous le plus meritant
Dirige notre destinee ;

Qu'en est-il de ses descendants ?
Seront-ils comme leur parent
Bons, et droits, et intelligents ?

87
Le doute a toujours, Dieu merci,

L'homme, a l'occasion, conseille ;
Le doute, donc, nous dise aussi

Les suites de la monarchie.
L'histoire des siecles passes
En cela pourra nous aider. 25

88
Elle nous apprend sagement

Que meme s'il a existe
Un prince au parfait jugement,

Integre, bon et vertueux,
Jamais ou presque, malgre ce,
Le fils ne ressemble au parent.

89
Comment, alors, soumettrions

Tout a un seul notre heritage,
Fat-il digne ? Quel est le sage

Qui pourrait se porter garant
Que, un a un, ses descendants
Aussi patriotes seraient ?
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Unul numa, din toata saminta

A lui, sa punem ca va fi rau,
Metahirisind a sa putinta

Volnicqte, dupd chieful sau;
Atunci toata-a noastra viitoare
Vita, iacata-o lui §erbitoare.26/

91
El avind toata puterea -In mina,

De-ar §i fi strins macar cu ce lege,
Cu nice-o lege mai mult sa-infrina,

Cu nice-o socotintA sa drege,
Ci calca toate, ba-incd cele
A cetatii mai sfinte tocmele.

92
Cine poate apoi cum sa cuvine

Sa va-in§ire cumpletii §i rele,
Nedreptati §i de cruzime pline

osabitele-asuprele
Care-apasa atunci pe norodul m4e1,
Din pricina-unui monarh ca -acei?

93
Dar sa punem ca toti ar fi buni

Urma0 tronului monarhicesc,
Caci a fi rai n'au drepte pricini,

Cind sa-asculta de-ai sai, sa cinstesc,
Totu41, zic eu, cit e despre mine,
Monarhii nu-mi plac §'aduc pricine.27/

94
Un om singur intru monarhie,

De-ar avea capul cel mai mare,
De-ar pune silinta cita

Totu§' nu poate el cercetare,
Cunoa4te, hotari singur toate
Trebile ce sa timpla-in cetate.

364

95
Trebue dar' sa-§' aleaga-ajutoriu,

Adeca sfetnici lui increzuti,
Ca sä mearga trebile cu sporiu;

Acest feliu de oameni sint §tiuti
Pe la noi, supt nume de viziri,
De miniwi, de lorzi §i pairi...

96
Monarhul, sau neajuns doard la minte,

Sau trindav, nebagatoriu de sama,
Parasind datoriile sfinte

Acestor sa-increde aid teams,
$i fiindu-i a§a cu-indemina,
Cirma-imparatii le da-in mina.28/

97
Spre-aceasta monarhul totdeuna

Alege pre cei ce-s mai de-aproape,
Ce pe linga tronul sau s'adund,

Aiba ei direpte sau cloud schioape
Socoteli. Iar' acei mai cu sama
Curteni sau ciocoi de curti sa chiama.

98
Soiu de oameni vicleni, lard lege,

Invirtiti, §ereti §i plini de-intrige,
Cari a§a §tiu Intinde -a sa mreje

Cit monarhul fra nice-o grije
In urma sa-incurca cu deadins
$i sa treze§te de laturi prins.

99
Iar' din§ii deaca-1 apuca-o data,

Vai atunci de norodul supus!
Atunci direptul nu sa mai cauta,

Strimbatatea-i§' pune tronul sus;
Robia lanturile-§ gate§te,
Tirania toate-obladuie§te.29/

§i

Timplari,

i

§tie,
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Un seul, de tous ses heritiers,

Imaginons qu'il soit mauvais,
Et mesuse de sa puissance,

Fourbement, selon son plein gre :
Notre future descendance
Lui serait soumise a jamais. 26

91
Tenant dans sa main tous les droits,

Et fiat-il cerne par les lois,
Nul decret ne le retiendrait,

Ni justice gouvemerait ;
II foulerait les plus sacres
Des devoirs de notre cite.

92
Qui apres pourrait raconter

Comme it faut les mechancetes,
Injustices et cruautes,

Les actes, les fardeaux pesants
Qui accableraient les manants
Pour un monarque incompetent ?

93
Considerons les descendants

Monarchiques comme tous bons,
- Ainsi le voudrait la raison -

Le peuple ecoutant, l'honorant,
Moi je dis, en reflechissant,
Que je n'aime pas ce regime. 27

94
Un homme pour la monarchie,

Pourvu du plus grand des merites,
Qui deploie les plus grands talents,

Ne peut, cependant, embrasser
Et connaitre, simultanes,
Les faits animant la cite.

365

95
II doit prendre des conseillers,

Confidents auxquels se Fier,
Pour pouvoir donc tout gouverner.

Ces Bens sont connus sur la terre
Avec.les noms les plus divers,
Vizirs, ministres, lords et pairs.

96
Ou bien, si monarque insense,

Ou fainéant, peu appliqué,
II negligeait ses saints devoirs

A eux se fiait sans souci,
Et plus a l'aise &charge,
Les renes leur renoncerait. 28

97
De son royaume ; et choisirait

Toutefois, ceux qui lui sont proches,
Qui de son Wane se rapprochent,

Que leurs buts soient justes ou fourbes,
Ceux-la s'appellent, de la cour,
Croque-morts, ou bien courtisans.

98
Sans foi ni loi, simulateurs,

Pervers, intrigants et ruses,
Its savent tendre leurs filets :

Sans les soupconner, leur seigneur,
A la fin, s'y trouve empetre,
Se reveille un jour enlace.

99
Et eux, une fois qu'ils l'ont pris,

Donnent triste sort au pays !
La justice n'est recherchee,

L'injustice au trone est hiss& ;
L'esclavage forge ses chaines,
La tyrannie partout gouverne. 29
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Eu nu va graiesc din teorie,

Ci din practeca de toate zile.
Cautati la fie§care-imparatie,

Cite strimbatati §i cite sile
Sa timpla bietilor cetateni
Prin acest feliu de ciocoi curteni!...

101
Deci macar adevarat sa fie,

Dupa teoria cea mai chiara,
Cumca laudata monarhie

Este-un chip de stapinie rara,
Carea bine-in sine socotita
E dintru toate mai savir§ita,

102
dupa practeca §tiuta,
Din monarhia cea mai deplina

Despotia-in urma fu nascuta,
Cum na§te din griul bun neghina;

Nici sa poate-impedecare pune
Acqtii fire§ti stricaciune.30/

103
Un obladuitoriu in cetate

Este-un verme pus la radacine
A unui copaciu cu desfatate

Ramuri, a carui groasa trupina
Nici vinturi, nici fortuni is in sama,
Nici insu§' de fulger sa &drama.

104
Totu§' acel mititel carete

Pe-incet, dedesupt, incepe-a roade
Maditha-imprejur pe- Indelete,

Pan ce copaciul seaca cade.
Jar' a putrezirii lui pricing
Fu cel vierme de la radacina.
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105
Nici poate cineva doar' sa zica

Cumca sa pot face-in monarhie,
$i pentru monarh legi ce in fried

Oarecum de-a purure sa-1 tie,
Ca sa nu iasa din cale-afara,
Ci dupd legi sa domneasca-in tara.31/

106
Caci dovedit lucru este cumca

A pune legi n'avea tarie
De-a silirea spre-a legii porunca

Pe cei sumi, este
Cum dar a sili voi yeti putea
Pe monarhul, cind el sa nu vrea?

107
El are toata putinta-in mina

Ce de catra ob§te i s-au dat;
Puneti ca calca legea

Nici va sa tie pe ce-au jurat!
In ce chip it yeti face sa tie
Legea, sa-§' plineasca datorie?

108
Stapinia-in mina celui rau

Arma-i in mina celui turbat.
Deci, dupa dirept cugetul mieu,

Nici princip, nici craiu, nici imparat
Va sZtuiesc, dar' nice sultan,
Cu mult mai putin voda ban,32/

109
Ci-o republeca bine-a§ezata,

Pe temeiuri fire*ti, neclatite,
socotinta lamurata

$i fungi filosofice0 ispite,
Ca singur ast feliu de stapinie
Este buns pentru tiganie.

TotW,

Dupa-o

s'a

miselie!...

si
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Je ne vous pane en theorie,

Mais selon pratique de vie.
Regardez plutot chaque empire

Et l'injustice qui dechire
Par ces courtisans, ces vilains,
Leur tete aux pauvres citoyens !...

101
Meme si c'etait verite,

Que selon pure theorie,
Cette tant vantee monarchie

Ce pouvoir fit a convoiter,
A y regarder de plus pres,
Elle est le malheur absolu.

102
D'apres pratique bien connue,

Comme bon ble nourrit I'ivraie,
Despotisme, a la fin, surgit

De la parfaite monarchie.
D'aucune fawn on n'apprend
A contrer nature' penchant."

103
Souverain seul pour la cite,

C'est le vers rongeant aux racines,
D'un arbre a la riche couronne,

Dont ignore le tronc puissant
Et les tempetes et le vent,
Qui &fie la foudre et la tonne.

104
Pourtant, l'indicible vrillette

Doucement par-dessous l'embete,
Ronge sa moelle sarement,

Jusqu'a ce qu'il perisse et tombe.
A sa lente putrefaction
Ce perfide vers pour raison.
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105
Personne ne peut soutenir

Qu'on ferait sous la monarchie
Des lois qui au regnant inspirent

De la peur, et l'empecheraient
Le droit chemin d'abandonner,
Qu'il regne selon leur respect. 31

106
Car it est prouve sans conteste

Que les lois qui ne se respectent,
Impuissantes bien qu'etablies,

Constituent la pire infamie !...
Comment pourriez-vous forcer
Du monarque la volonte ?

107
II tient en main l'autorite

Que le peuple lui a confiee ;
Mettons qu'il enfreigne la loi,

Qu'il dedaigne ce qu'il jura !
Comment lui ferez-vous tenir
Promesse, au devoir obeir ?

108
La puissance aux mains du mauvais

Est comme l'arme a ('enrage.
Donc, selon ma juste pensee,

Pas de prince, roi, empereur,
Je vous conseille, ni sultan,
Et encore moins vovoide ou ban, n

109
Mais bien assise republique

Sur de solides fondations.
Apres mike reflexion,

Longs examens philosophiques,
C'est le seul ordre qui convient
Pour nous, le peuple bohemien.
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S'adevarat! on ca nu-i viatA

Fericita,-ori numa-in republeca;
Aceasta sperienta ne-invatd,

Dar' nice toate ma indUpleca
Ce-adusa Baroreu pentru monarhie,
Macar adevarata sä fie.

111
In republeca-omul sa radica

La vrednicia sa cea deplind,
Fie de vita mare sau mica,

Aiba-avutie multa sau putina,
Totus' asemene drepturi are
Cu cela care este mai mare.'3/

112
Lui e patria ca dulce mama,

Iar' el patrii ca s'un baiat;
Si nu-in zadar fiiul ei sa chiama,

Caci ii da hrand, viata, stat,
Om slobod it face *i viteaz,
Ba-lmingde-in vreme de nacaz.

113
De-ar fi monarhia cit de bung,

Cu vreme sa mute -In despotie
Care-apoi pe tirani incunund;

Acesti duc pe norod la serbie,
Apasa-in taring s'ovilesc
De-a-purure neamul omenesc.

114
In rapubleca-s toti cetatenii

Frati $i flu ai unii maice bune,
Ei sint a tarii deobste mostenii,

Legea pre toti asemene-i pune,
Si de-are carevas' osabire
E singur cel cu-imbunatatirel

368

115
Care-i mai vrednic dregatoreste,

Ales find cu deobste vointA,
insa nu da porunci volniceste,

Dupd-a sa parere si putintA,
Ci fiestecare dregatoriu
E numa de lege-implinitoriu.

116
Dard-in monarhia laudata

Toate-s de-improtiva pe dos,
Cetatenii-acolo-s toti o gloata,

Un norod giosit si ticalos
Ce-i hotarit numa sa serbeze,
Pre dregatorii sai sa-imbuibeze.

117
Monarhul acolo sta deoparte,

Pre care nice-o pravila stringe,
De-alta stA norodul, a cui soarte

E voia domnului sau a nu fringe,
A urma de amarunt s'orbeste
Toate ce monarhul porunceste.34/

118
Toti is slujitori a-unui stApin,

Acela-i domnul for s'autocrat,
Toate ce ei au, mult sau putin,

Spre visterie s-au numarat,
Caci monarhul averile toate
Ca mostenirea sa be socoate.

119
Din milostivirea sa prenalta

Biruri aruna pe tare grele;
0 porunca merge dupd-alalta

Pentru-angarii, dabile,-implinele,
Dar' nice-una merge s'ispiteasca
Ce-ar avea si tara sa pofteascl

§i
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En verite, it n'est de vie

Plus heureuse qu'en republique ;
L'experience nous l'indique,

Et aucun de tous les discours
De Baroreu.pour autre cour
Ne m'inspirent, fussent-ils vrais.

111
Republique I'individu

Eleve en ses capacites,
Qu'il soit du bas, du haut issu,

Qu'il vive riche ou malaise,
Il a memes capacites
Que celui qui siege aux sommets. 33

112
Sa patrie pour lui douce mere,

Comme son fils le considere,
Lui ne s'appelle ainsi en vain,

Car en recoit vie, etat, pain ;
Elle le rend libre et puissant
Le console de ses tourments.

113
Monarchie, soit-elle parfaite,

Devient, par le temps, despotisme,
Couronne ensuite les tyrans

Qui menent leur peuple a la ruine ;
Its persecutent et oppriment
Pour toujours notre genre humain.

114
Les citoyens republicains,

Freres, enfants du male sang,
Sont le plus precieux heritage ;

La loi entre tous se partage,
Et si se distingue l'un d'eux
C'est de plein droit dans son milieu.

369

115
Et le plus capable dirige,

Elu par vote sans litige,
Sans donner d'ordres incertains

Surgis de son vouloir hautain,
Et chacun de ses dirigeants
Ne fait que suivre les decrets.

116
Monarchie vantee cependant

Met tout a l'envers, a vau-l'eau.
Les citoyens sont un troupeau

La foule avilie, rabaissee,
A servir se voit destinee,
Engraisse les omnipotents.

117
Le monarque a l'ecart se tient,

Ne subit pression ni effort,
Loin de la foule, dont le sort

Est de ne le contrarier fort,
Et d'accomplir les yeux bandes
Ses monarchiques volontes. 34

118
Its sont du maitre prisonniers,

Qui leur est seigneur autocrate,
Tous leurs biens, ou nombreux ou rares,

Sont comptes par le tresorier.
Car le monarque a decide
Qu'il en est de droit l'heritier.

119
Du tres haut de sa charite,

S'appesantit sur le pays ;
Un ordre parvient apres l'autre,

Les impots, gabelles, sont votes ;
Nul ordre ne va demander
Ce qu'un peuple peut esperer.
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N'are el destul nice-odinioara,

Ci-avutii peste-avutii adund
Cu feliu de feliu de chipuri cu-ocard,

Nimica lui a*a dulce nu suns
Ca banul, caci cu aceasta leaga
El catra sine pe tara-intreagal

121
Celor ce slujesc lui cu credinta,

Imparte privileghii si -i scoate
Cu toata viitoare saminta

Dintru mijlocul de ob*tii gloate
Dindu-le boierii de mo*ie,36
Facindu-i nobli prin o hirtie.

122
Toti ace*ti apoi, prin o schimbare

Minunata, muta
$i cu gloata proasta, mestecare

Sau deob*te petrecere-imprumuta
N'au mai mult, ci toti neme*i sä chiama,
Care nici dare platesc, nici vama.

123
Vezi ce face-o singura hirtie,

Cum cilibe§te Intr'o clipita
Toata viitoarea

De-ar fi tocma *i cea mai urita;
Cari apoi pe noi, pe cei mai mici,
Ne chiama tarani, pro*ti *i mojici!/

124
In monarhie nu e cea simtire

Noabla, de suflet inaltatoare
Ce sa chiama -a patrii iubire,

Nici alte vartuti stralucitoare
Ce-in rapublece de-atite on
Minuna pre nepotii viitori.

370

125
In monarhie cel mai bun

Egoist a sa face-e silit,
Pentruca la o sama sa pun

Cu cel rau cel mai urgisit
$'acela sa cauta *i sa-asculta
Care-are bogatate mai multi

126
Vindu-sä dregatorii alese

Pe bani *Intealte chipuri giosite;
De-ai avea to vrednicii ca sese,

Nu vei dobindi slujbe cinstite
Far argint sau far' ciocotnitire
Sau alt feliu de-ovilita giosire./

127
Ca sä v'o spun *i mai chiar in urma,

Imparatia monarhiceasca.
Sä poate-asamanarea cu-o turma

De of care-inteun ima* sa pasca,
Iar' monarhul ca un pacurariu
Ce *ede-a' umbra supt un stajariu

128
Lupi-s nepretenii din afard,

Cini-s ostasii cei pazitori,
Staurul e ora*, ima*u-i

Stina-i visteria cu comori,
Strunga-i plata birului domnesc
$-altor dari, dupa cum sa numesc.

129
Pacurariul mulge-oile sale

In toate zile, cea mai bund
flrand-a mieilor ia, fard cale;

Apoi de catra maice-i dezund,
Ba-i vinde -In tirg, la macelarie,
Iar pe cei cei ramin, junghjie §ie.37/
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120
Sa soifjamais n'est assouvie,

Par tous les moyens non permis
Tresor sur tresor amadoue ;

Nul chant ne lui est aussi doux
Que celui produit par les sous ;
11 s'attache ainsi son pays. 35

121
Celui qui fidele le sert,

De toutes faveurs est couvert,
Et ensemble avec tous les siens,

Loin de la foule on le maintient ;
Anobli sur simple papier, i6
II obtient domaines entiers.

122
Ses pareils, comme par merveille,

N'entendent plus de meme oreille ;
Se meter au troupeau, danser

Avec lui, ils l'ont oublie.
Prennent titre de nobliau
Et ne paicnt douane ni impots.

123
Vois ce qu'est force d'un papier,

Comme on transforme une lignee,
Brusquement, en un seul instant !...

Et qu'il soit des plus malfaisants,
11 nous traite, nous les petits,
De bêtes, ignorants, paysans.

124
La monarchie ne connait pas

Ce noble, cet altier etat
Qu'on appelle amour du pays,

Ni d'autres vertus magnifiques
Emerveillant des republiques
Les suivantes generations.
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125
Sous monarchie, meme du bon

L'egoisme est encourage,
Car a meme enseigne loge

Que le mechant et ropprime ;
On l'ecoute, et l'on obeit
A qui s'est le plus enrichi.

126
Que to sois doue comme six,

Les fonctions recherchees vendues
Pour de l'or ou par faux-fuyants,

Tu n'auras droit au poste juste
Que par la fourberie, l'argent
Ou Dieu sait quel arrangement.

127
Je vous dirai, pour conclusion :

Regne monarchique en question
Ressemble au troupeau de moutons

Qu'on a enferme dans l'enclos,
Pendant que le seigneur berger
Va sous un chene reposer.

128
Les chiens sont soldats qui epient,

Les loups ? etrangers ennemis ;
La ville etable, herbe un pays,

Bergerie la tresorerie,
Le bercail, la paie des impots,
Et toutes taxes des suppots.

129
Lors le berger trait ses brebis

Chaque jour : le meilleur repas
Des agneaux, le prend sans emoi ;

Puis de leur mere it les separe,
Les vendant a la boucherie ;
Ceux qui restent, it s'en accapare. 37

                     



130
Cit apuca ele ceva§

Indata le tunde pan' la piele
Necaufind de balaie, saina,

Zicind ca le curata de rele,
De cap4, circei, §i ca la soare
Pascind sä le fie mai facoare.

131
S'arite mii de mii de-oi sa tund,

SA' mulg, sa junghie pentru o sting;
Pentru-un pacurariu lacom, flamind;

Deci pre care-ingreuneaza ling
Aleagali un pacurariu pastoriu,
Eu nu!... Mai bucuros voiu sa moriu!"
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132
Si cu-aceasta firi el voroava,

Dupa care Janalau a zice
Sa gata, Jana lau din Ro§ava.

Dar' cind era glasul sa raspice,
Toti bagara de sama ca-i sara
Hotarind sa zica de -alts oard.38
Fir0/
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130
El les ont la laine : aussitot

II les tond jusqu'a fleur de peau,
Blanche ou noire, toutes pareil :

II nettoie, soit-disant, leurs maux,
Tiques, epines, pour qu'au soleil
Pature leur soit moins torride.

131
Des de moutons par milliers tondus,

Pour la bergerie se tuent ;
Pour un seul, affame, avide berger

Celui que sa laine insupporte
Se choisisse vite un berger ;
Pas moi !... Je prefere la mort ! »

132
II cloture ainsi son rapport.

Déjà Janalau se prepare
Oui, Janalau de Rosava.

Mais comme it elevait la voix,
Remarquant quill etait bien tard,
De le reporter firent choix. 38
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NOTE CINTECUL X

1. Poetul iar' incepe cintecul cu un moral tiganesc, adcca a in pintcce pline este toata invatatura. Om
vcdea cum va dovedi el aceasta. M. P.

2. Poetul acesta, cu vad ca de nime bine nu vorbeste. Acum s'apfica §i de sahastrii, amaritul, nu tie ca
toata invatatura lumii ace§tia e gunoiu inaintea lui Dumnezieu, acei precuvio§i paring, macar ca putea
sa sa procopsasca in §tiintele de§erte, dar le deraima fringea cu posturi tot feliu de netihna
omcneasca, ca sä dobindeasca imparatia ceriurilor. Piir. Evlavios.

a) A§a dara bine zice poetul ca ei nu o aflat nice o invatatural... Mustrul of Punt.
b) Poetul aici vorbeste de invataturile lume§ti; deci lucrul, precum it socote§te el fire§te in

sine, este adevarat. Musofilos.

3. Bactra au fost in partite Midii, despre Rasarit, §i, precum s'arata din istoriile vechi, acolo au fost
odinioara scola §tiintelor §i a invataturilor; aceaia au fost patria vestitului Zoroastru; de-acolo au
imprumutat apoi Vavilonul, in Ha Idea, cunoOntele sale, apoi Finichia §i Eghiptul, unde era cetatea
Memfi, §i de-acolo mai tirziu au venit la greci. Mitr. Perea.

4. Eu intii ma minunai de tema poctului, socotind di nu va putea sa iasa din lavirint, dar acum vad ca are
dreptate nu-i de a zice improtiva. Criticos.

5. Dintru aceste socoteli sa vede ca bine au zis oarccind nc§tine, ca nu este a§a de fail mime socotinta in
lume, care sä nu fie avut patronul §'aparatoriul

a) Prcadevarat! Ca multe foarte sint socotinte dc acei fcliu, care certatc bine, dupa aratarea
mintii cci mai lamuratc, s-afla in urma ca sint himerc §i izvodiri buiguitoarc; lotus sä primcsc dc
ncamuri intregi! Alitofi los.

6. Curios lucru! Dcac'ar fi toti boicri, cinc ar fi atunci sluga?
a) Numa sa flu cu boieriu, sluga sä afla indath, pe buns !card. Onoch.
b) Ca nu-i a§a, verc! Caci cindu-s toti boieri, atuncia nu poti avea alt sluga Lira pc boieriu;

insa care-i boieriu ca §i tine, nu va merge sä slujasca la altul. Idiot.
c) Mi sa pare ea aceasta-i tot una: on sä fie toti tarani, on toti boicri; osabirca este numa

intru numirc. C. Criticos.

7. Delegat, adeca hotarit despre multime solitoriu.

8. Adeca bairinii socotindu-sä ca unde sa aduna tot norodul Cara osabire nu sa poate izpravi nimica,
pcntru accasta hotaririi ca dintru loath ceata sa sa alcaga unul care -i mai invatat §i procopsit dintru toti,
fie§te care ccata sa-§i trimeata omul sau ales, la soborul de ob§te; la care sobor sa nu fie altii Ears numai
acesti delegati. M. P.

9. Acolo zice poetul Ca s-au intimplat de au fost ale§i oamenii cei mai intalepti §i cu minte, ca §i pe
vremea ravolutii frantoze§ti, in Paris. M. P.

a) Dintracest loc sä §tie ea autoriu cartii au scris pe acea vreme. Criticos.

10. Zice autoriu ca, dupa izvodul cartilor din Cioara, foarte multe lucruri bune au a§ezat acesti invatati
tigane§ti, dar' toate nu s-au putut scrie. M. P.
a) Baroreu adcca grae§te pcntru monarhie sau stapinia unui is dovada sa din fire, zicind
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NOTES CHANT X

1. Le poete se remet a formuler une morale tzigane, a savoir que c'est dans le ventre bien rempli quc siege
]'intelligence, la sagesse. Nous verrons comment it pcut le prouver. M.P.

2. Je constate que ce poete ne pule positivement de personne. Maintenant, it s'occupe aussi des ermites, le
malheureux, ignorant que toute la sagesse de ce monde n'est que poussiere devant Dieu ; et ces tres saints
pores, bien que capables de s'affirmer dans les sciences vaines, its le calomniaient et se repentent a coup
de jeunes et de toutes sortes de tracasseries humaines, afin d'acquerir ]'empire des cieux. Par.Evlavios.

a) Donc, le poete dit la verite, a savoir qu'ils n'ont trouve aucun enseignement, aucun principe.
Mustrul of Punt.

b) Le poete park ici d'enseignement, de principe de noire monde; donc, sa remarque, tells qu'elle
est fon-nulde, est vraie. Musofilos.

3. Bactra a existe et se trouvait en Medic, vers ]'Orient, et ainsi 'qu'on lc voit dans les histoires anciennes,
on y trouvait l'ecole des sciences et des enscignements ; c'etait la patrie de Zoroastre ; de IA ont emprunte
leurs connaissances Babylone, ensuite la Phenicie et I'Egypte, oil se trouvait la cite de Memphis, pour
arriver, A la fin, en Grace. Mitr.Perea.

4. Cela m'avait &Nine, au debut, car jc pensais quc lc poete nc pouvait plus soak du labyrinths, mais
maintenant jc constate qu'il a raison, et on nc pcut ricn dire contrc Iui. Criticos.

5. Toutcs ccs choses prouvent quc c'cst vrai cc quc racontait quclqu'un, quc touts ides farfcluc a son
maitre et son defenseur.

a) Cc n'est que pure verite Car it y a beaucoup de reflexions de ce genre qui, bien examinees, par
la raison la plus oclairee, se revelent etre des chimores et des inventions extravagantes; et malgre tout,
elles sont adoptees par des peuples entiers! Alitofilos.

6. C'cst curieux! S'ils otaient tous boyards, qui serait alors domestique? Mindrila.
a) Puisse-je etre boyard ; proposant un bon salaire, je trouverais un bon serviteur sur-le champ.

Onoch.
b) C'est faux, cousin Car si tout le monde etait boyard, to ne pourrais avoir comme servitcur

qu'un boyard ; mais celui qui est boyard, comme toi, n'ira pas en servir un autre. Idiot.
c) II me semble que c'est la 'name chose; qu'ils soient tous paysans ou boyards; la difference se

trouve uniquement dans le titre, la denomination. C.Criticos.

7. Delegat (en roumain: "delegue" - N.T.), signifie alu par la foule, son emissaire, son mcssagcr.

8. Donc, les vieux considererent que IA oil tout le monde se rounissait, sans distinction, on ne pouvait ricn
conclurc, ricn decider, voila pourquoi ils convinrent d'elire, pour chaquc clan, un scul homme, lc plus
instruit et lc plus sage, et quc chaque clan envoic l'homme choisi a l'assemblee generale; et quc ccs
delegues soicnt les scuts a participer a setts assembles. M.P.

9. Le poets dit qu'on y avait Olu les gens les plus intelligents et les plus sages, de la meme maniere qu'a
l'epoque de la revolution francaise, a Paris. M.P.

a) On voit ainsi quc l'autcur de cc livrc avail Cult a cc moment-IA. Criticos.

10. L'auteur dit quc, d'apres la source des livrcs de Cioara, ccs sages Tzigancs avaicnt arrange beaucoup
dc choses, mais qu'on nc pouvait pas les &rim toutes. M.P.

11. a) Baroreu parle de monarchic et soutient lc regne d'un scul individu, prenant pour example la nature,
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11. intru toate ne-arata ea toata obladuirea buns sta intru o putere cinnuitoare si nu intru mai multe; precum
zice ca capul Ia om einnuieste toate celelalte madulari, asa si intru o tara, numai unul sa fie care cinnuieste, iar
nu mai mul(i. M. P.

b) Eu nu-1 intaleg; im pare ca vorbeste invalid limbs. Idiot.
c) Eu Inca nu-1 intaleg, macar vorbeste romfineste, Onoch.

12. Monarh va sa zica singur stapinitoriu. insa trebue a lua sama ca cuvintul cctatc, vorbind politiceste, nu sa
intalege locul cel intarit cu ziduri sau taria, precum la vorba de obste, ci in noima invatata politiceasca sa
intalege adunarea tuturor oamenilor de supt o stapinie sau, de obste vorbind, toata lara, caci vine de la cuvintul
latinesc civitas (tivitas), carea sa aldtuicste din elves (lives), aded ceteleni. Iar' democratia va sa zica
stapinia norodului, cind adeca norodul stapineste. C. Filo logos.

12. a) Primariu va sa zica de rindul dintii. Fil.

13. Adeca va sa zica Baroreu ca democratia sau cind puterea poruncitoare este in mina norodului, atuncia sa
radica la dregatorii cele de huh, intrigantii s'amegeii, pentru ca aceste stiu maguli multime si a o trage in partea
sa prin daruri; acesti apoi dau vole norodului volnicie. Apoi cind se timpla de ajunge unul intreg
imbunatatit la cirma democratici, si va sa-i strings spre ascultarea legii, atuncia gloata invatata la volnicie,
stiind ca is stapineste, nu pazeste nici o masura strid toate, Inca cele mai bune tocmele. M. P.

14. lara (merge Barorcu zicind) pc ccl om bun care vru sä faca bine larii skaduca rinduiala, it trimitc in
urgic. precum trimis5ra athcnicnii pc drcptul Aristid.

a) Ostraca este cuvint grecesc.

15. Itcpuhled va sa zic5 Wend dc obste sau interesul al tuturor dc obstc; pentru accasta stapinia, undc ficscarc
din norod si toll dcprcuna au parte Ia cirma imp5r5tii sau a s-au zis dc la latini itspublica, adeca, dup5
chipu voroavci noastrc dc astczi, repOblecii, os5bcste de Ia monarhic prin accasta di la monarhic, precum
noima etivintului greccsc arat5, numai until porunecste punc legi, iar toll cci alalti trcbuc s5 ascultc. Pcntru
accasta zice Barorcil cã undc mai multi sau to(i poruncesc, acolo toideuna vrajba gilccav5 este.

16. Dcci (adauge Barorcu), mai buns este monarhia, uncle nu pot fi acest fcliu de gilcevi pentru intietime. De
aristocratic (zicc cl) nu-i trams, caci nime nu este asa ncbun ca sa vrcc mai multi domni asupra sa. M. P.

17. Predcstinat este cuvint latinesc, poetul ne avind asemcne cuvint romanesc ca talmaceasca gindul
sau, au imprumutat de la latenie. Acest cuvint va sa zica: mai nainte orinduit sau hotarit spre ceva. Deci va
sa zica poctul cu alto cuvinte: a drui este ursita sä slujasca, acct mai bucuros voie.ste a sluji unui decit la mai
multi. C. Filologos.

19. Baroreu incepe tocma de la Adam si Eva, $i zice: istoria vremilor ne arata ca la epoca (adeca inceputu
vremii) intie a neamului omenesc, n'au fost nice o stapinie pe lume, numa stapinia fireasca ce au parintii asupra
fiilor sai; atuncia fund toti cei mai mici supusi din firea celui mai batrin, bucuros sa supunea cu voia tor,
fiind intie legatura de singe, caci sa obladuiea de catra eel mai batrin parinteste cu blindete. Tara
dupa ce oamenii sa multird pe fata pamintului, atunci familiile sa inmultird, ca sä nascura feciori din feciori
$i din nepoti stranepoli; acestor stranepoti le era mai aproape tatul for decit stramosul si al tide veri;
deci mearsa nicindu-sa legatura de singe intru iara sa impartira in mai multe familii parintesti. Atuncia
(zice Barorcu) Incepu drcptul celui mai tare, aded dreptatea mergea dupa Lane, caci eel mai tare facea cc-i
placca nime nu putea sa-1 conteneasca, nefiind Inca legile, iar' vilfa parinteasca ramasa fara energhie
(putere). M. P.
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disant que celle-ci nous montre que toute bonne organisation reside en un seul pouvoir dirigeant et non en
plusieurs ; comme la tete, chez l'homme, dirige les autres parties du corps, les choscs se passent de la
meme facon dans un pays, un seul doit diriger et non pas plusieurs. M.P.

b) Je ne le comprends pas ; it me semble qu'il parie une autre langue. Idiot.
c) Moi non plus je ne le comprends pas, bien qu'il pane en roumain. Onoch

12. Monarque vent dire un dominateur unique. Mais it convient de rcmarquer quc lc mot cetate (en
roumain: "citadelle" - N.T.), du point de vue politique, ne signifie pas le lieu protégé par des remparts
fortifies, comme dans l'usage courant, mais, scion le style savant et politique, it a le sens d'assemblee de
tous les gees soumis a un seul pouvoir ou, dans un sens plus general, tout le pays, car it derive du latin
civitas, qui vient de cives, c'est-A-dire citoyens. Et democratie veut dire pouvoir du peuple, lorsque le
peuple est tout-puissant. C.Filologos.

13. Baroreu vcut dire que la democratic, c'est-A-dire lorsque le pouvoir qui commande se trouve aux mains
du peuple, ceux qui s'empressent pour obtenir les fonctions les plus importantes sont les intrigants et les
faux, parce qu'ils savant tromper la foule et la conquerir par lc biais des cadeaux ; ensuite, its laissent au
peuple toute liberte et tout pouvoir. Et aussitOt qu'une personne valable arrive a la tete de Ia democratic,
quelqu'un qui veut faire respecter la loi, alors, la foule, habitude a la liberte, sachant que c'etait elle qui
commande, nc tient compte d'aucune restriction et detruit tout, merne les meilleures lois et regles. M.P.

14. Et (dit encore Baroreu) l'homme droit qui a voulu rendre service au pays et mare dc l'ordre est
envoye au malheur, comme les Atheniens l'ont fait pour lc juste Aristide.

a) OstracA (en roumain: "ostracisme" - N.T.) cst un mot grec. (Le mot est utilise dans la strophe 46,
vers 3 - N.T.)

15. Republeca (en roumain: "republique" - N.T.), signifie chose generale ou d'interet general ; c'est Ia
raison pour laquelle la forme d'organisation ou chaque individu d'un peuple et tous ensemble participant
Ia commande d'un empire ou d'un pays a etc appelee par les latins republica, done, scion les formes dc
noire languc, republea ; et celle-ci est difforente dc la monarchic oil, ainsi que l'indiquc le mot grec, un
scul individu donne des ordres et cree des lois, ceperdant que tous les autres sont obliges d'obair. Voila
pourquoi Baroreu dit que la ou plusieurs ou tous donnent des ordres, it y a toujours discorde et dispute.

16. Done (ajoute Baroreu), la monarchic est meillcure, car it ne peut y avoir de disputes pour la priorite.
En ce qui conceme l'aristocratie (dit-il), on n'a pas peur, car personne n'est assez fou pour souhaiter
plusieurs mitres au-dessus de sa tete. M.P.

17. Predstinat (en roumain: "predestine" - N.T.) est un mot latin et le poete, nc disposant pas d'un mot
equivalent roumain pour formuler sa pensee, l'a emprunto au latin. Ce mot signifie : destine d'avance ou
decide, pour quelque chose. Le poote veut done dire : celui qui est predestine par le sort a servir profere
servir une scule personne plutot que plusieurs. C.Filologos.

18. Nous signalons encore l'erreur de nurnerotation des strophes en roumain, qui n'empeche pas la
comparaison avec l'edition francaise en parallele. Cc decalage se retrouvera plusicurs fois, comme avec
les strophes 66 et 67 du chant XII. (Note de l'editrice)

19. Baroreu commence par Adam et Eve et dit L'histoirc des temps montre qu'a l'Opoque premiere de la
gent humaine (c'est-h-dire au commencement du temps), it n'y avait pas dc domination, a part la
domination naturelle des parents sur leurs fils ; tous les petits etaient alors naturellement soumis au plus
vieux, ils se soumettaient de leur plcin gre et de leur propre volonte, etant aussi unis par des liens de sang,
car les vieux les protegeaient paternellement, avec douccur. Et lorsque les hommes se sont multiplies sur
la surface dc Ia terre, les families aussi se sont multipliers, car les fils mirent au monde, des his et les

377

a

:

                     



20. Anarhie va sa zica din cuvint in cuvint nestapinie sau nerinduiala, adeca o stare a neamului, in care

nu este nice o chivemisala, ci fiqte care lucreaza de capul sau. Atuncia dara (zice Baroreu) au inceput

anarhia. Aceasta namila singeroasa multa vreme necaji neamul omenesc, Oa ce oamenii siliti find de

nevoie, sa intaleasara unul cu altul, §i adunindu-sa la un loc hotarit mai multe familii, sa sfatuira cum ar

face ca sa scape de volnicia celor mai puternici i de asuprelele din afara; §'aflara sA faca o legatura intre

sine i o cetate, adeca o sotietate cu lacuirea impreuna, ca intracest chip uniti find, mai lesne sa sa poatA

apara de napadirile strainilor; 1nsa stapinia nu dedere la nici unul in mina, ci a§ezindu-§i oare care legi

temeinice, hotarira ca voia tuturora sa fie lege §i, dupa aceasta, sA sa faca toate. M. P.

21. in[sa] fiind[ca] acest feliu de stapinie, care de pe grecie sa chiama democratia, adeca stapinia

norodului, nu poate sa traiasca multa vremc, di intrun norod tot dc una sa afla unii mai iscusiti, mai

puternici decit altii, carii facinduli partnici incep a sa involnici i a despotisi pe altii, dc unde facIndu-sa

apoi Imparechieri, Incepura razboaiele din launtru (cetatene§ti). Si dupa lungi razboaie capeteniile partilor

sa impacara i facind intre sine de osabite tocmelc, ca ci insu§i sa stApineasca, wzara o noao stapinic,

care sä zice, de la greci, aristocratic, adeca stapinia frunta0or sau celor mai putcmici dintru ncam; iar

norodul care le ajuta la accasta, ramasa de mascara, ramasa supus acestor aristocrati. M. P.

22. Dar fiind c5 intre aristocrati sau mai multi ascmcnc domnitori nu poatc sa fie pace dclungata, caci

ficcarc dintrinsii va sa fie ccl mai de fruntc, dcci care-i mai iscusit dintrinsii acu*i supunc sau picrdc pc

cci alalli i sa face singur stapin. Apoi magulind multimca cu vorbe dulci i daruri i alte fagaduinti, I§

gatqle pc- Indcicte tronul dc monarhic, caci multimca ostanita de ante razboaie §i valuri, oftind pace,

bucuros i sa supunc, iara cl ferindu-sa dc I a I face cuiva sila i Mu, inccpc a-i chivcrnisi ca 'un parintc.

23. Pqa (inehicind Baroreu) mcarsera stapiniile scimbindu-sa §i fficindu-sa una dintr'alta, pana ajunsara la

monarhic i vazind oamenii, prin lungs ispita, ca aceasta-i cea mai &plink o asezara de veci s5 fie. M. P.

24. Slobozan, precum s'arata, vra sa arete ca republeca e mai buns stapinie decit monarhia. Republeca va

sa zica o stapinie unde norodu prin legi a§czate de dinsul §i prin dregatori din mijlocul lui, cu voia de

obte ale§i, sa cirmuiesc toate lucrurile tarii. Monarh absolut, un singur domnitoriu, care singur apza

legi dupa voia sa i el nu este legat cu nice o lege; iara proprietate este cuvint stramo*esc §i insemneaza

insgimile dc osabi a unii persoane sau unui lucru, precum a focului este firea a arde i a incalzi; aceasta

fire cc nu sa cuvine altui lucru, fara numa luiinsu§', sa chiama de cant unii de ai no§tri insusime, iar altii

alsAuire. Autoriul Tiganiadii o chiama proprietate i, precum socotesc, foarte bine, caci rominii din

Ardeal *i acum obicinuiesc cuvintul propriu si zic asta-i propriu a meu, adeca insq al mieu; apoi acest

cuvint it au i fratii no§tri italienii. Filo logos.
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petits -fits, des arriere petits-fils; et leur pere et lcurs frores etaient plus proches de ces arriere petits-fils
que leur aIeul et que les cousins de troisieme lignee; donc, les liens de sang qui les unissaient se sont
refroidis et its se sont disperses a nouveau en plusieurs families patemelles. A ce moment précis (dit
Baroreu), commenca le droit du plus fort, donc le droit suivait la force, car le plus fort faisait cc que bon
lui semblait et personne ne pouvait l'arreter, en l'absence de toute loi ; et l'esprit paternel se vida d'energie
(dc force) M.P.

20. Anarhie (en roumain: "anarchic" - N.T.) signifie, d'apres son nom d'origine, non-domination,
desordre, c'est-a-dire Petal, la situation d'un pcupic qui ne dispose d'aucun principc, d'aucunc regle dc
conduite, chacun travaillant scion sa volonte. C'est alors (dit Baroreu) quc commenca l'anarchic. Ce
colosse cruel a longtemps tracasse les titres humains, jusqu'au moment oil les gens, par la force des choses,
se reunirent en plusieurs families en un seul lieu, et se demanderent comment se sauver de l'oppression de
ccux qui detenaient le pouvoir ainsi que de la domination etrangere; its deciderent d'etablir un pacte entre
eux et unc cite, c'est-A-dire une societe qui vivrait rassemblee et, etant ainsi unis, its pourraient mieux se
defendre des agressions exterieures; mais sans donner le pouvoir, l'autorite, a personne, its Otablirent des
lois fondamentales et its deciderent que la volonte de tous soit loi et qu'elle soit la base de toutes leurs
actions. M.P.

21. Mais cette forme d'organisation qui en grec s'appelle democratia (en roumain: "democratic" - N.T.),
c'est-a-dire Ic pouvoir du peuple, ne peut pas resister longtemps, car it y a toujours dans un peuple des
gens plus ingenieux, plus habiles, plus forts quc les autres, qui s'organisent en partis et se mettent
domincr et a opprimer les autres, ceci etant la cause des groupements par interets, d'oa les guerres
fratricides ; et apres de longues guerres, Ics chefs des partis ont fait la paix et its ont invente toutes sortes
de lois, afin de domincr eux-momes et its out croa. une nouvelle forme d'organisation, qui s'appelle
aristocratic, c'est-a-dire lc regne des chefs, de Petite, ou de ccux qui sont les plus forts au scin d'un pcupic ;
et Ic peuple qui a favorise Icur ascension, devenu simple bouffon, reste soumis a ces aristocrates. M.P.

22. Parcc qu'entrc Ics aristocrates ou entre plusicurs maltres dc cette espece, it nc pout y avoir de paix
durable, car chacun d'entrc eux voudrait etre le premier, le plus haut perche, done cclui qui est plus habile
soumet ou anoantit les autres et clevient le maitre unique. Ensuite, en trompant la foulc par des mots doux,
des presents et des promesses, it se prepare doucement le tram de la monarchic, car le peuple, fatigue de
tant de guerres et de vagues, desirant profondement la paix, se soumet a lui de plein gre ; et lui, evitant dc
faire du mal a quiconque ou d'être la source de toute aversion, commence a diriger paternellement son
peuple.

23. Ainsi (dit Baroreu achcvant ses dies) evoluerent les formes d'organisation, se metamorphosant l'une
en l'autre, pour arriver a la monarchic, et les gcns, constatant apres more reflexion quick etait la plus
complete, l'adopterent a tout jamais. M.P.

24. Slobozan (en roumain: "libre; horn= qui a gagne sa !Iberia" - N.T.), on lc voit ici, veut prouver quc
la republique est mcilicurc quc la monarchic. Republeca (en roumain: "republique - N.T.) est unc forme
d'organisation oii toutes Ics affaircs du pays sont dirigees par Ic peuple, par des lois formulees par lui-
u-ame et par des dirigcants elm par la volonte commune. Monarh absolut (en roumain: "monarquc
absolu" - N.T.), un scul maitre qui fait tout soul les lois, scion sa proprc volonte, nc dependant d'aucunc
loi : et proprietate (en roumain : "propriete" - N.T.) soul des mots ancicns et signifient Ics particularites
(speci fiques) d'unc personnc ou d'unc chose, commc miles du fcu, qui bride ct qui chauffc; cctle
particularite qui nc se doit a personnc d'autrc qu'a cclui dont it s'agit est nornmee par ccrtains d'entre nous
insuime (en roumain: "trait de caractere, qualite" - N.T.) et par d'autres alsAnire (en roumain: "lc sien, cc
qui lui apparticnt - particularite, qualite" - N.T.). L'autcur de Tziganiada rapt:die proprietate (en
roumain: "propriete" - N.T.) ct jc considers qu'il a 1:,icn fait, car Ics Roumains dc Transylvanic, dc nos
jours encore, ulilisent lc mot propriu (en roumain: "proprc" - N.T.) et discnt asta-i propriu a meu (en
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25. Slobozanul zice ca numa la acea timplare ar fi si el pentru monarhie, cind sa fie un monarh dintru toti
pamintenii cel mai bun, drept si cu minte, care sä stapineasca ca s'un parinte, insa ca sä fie depreuna si
ncmuritoriu. Caci deaca nu va fi nemuritoriu, atuncia trebue a sä teme de fii si nepotii lor. M. P.

a) Asa dara Slobozan nu este cu totul improtiva monarhiei, ci numa pentru ea sa teme ca sa
nu ajunga la monarhie oameni rai, care sa dcspotisasca norodul. Eruditian.

26. im pare di Slobozan nu gracste rau, caci deaca vom deosabi idea parintelui de la stapinitoriu) unii tari
sau imparatii, ce ramine? Adeca vitrecul care nu iubeste pre flu tarii! lustin istoricul, alcatuitoriu istorii a
lui Trogus Pompeius, Inca zice Ca intru inceput domnii si craii era parintii supusului norod. Eruditian.

a) Asa dar bine zice Slobozan! Mindrila.

27. Slobozan mergind mai departe, zice ca timplindu-sa intru o tara numa unul dintru monarsi care sä fie
rat', atunci nu sa pot socoti toate ne fericirile ce asupresc pe un norod. Dar' zice, sa punem ca toti monarsii
din sine insasi vor fi buni, fiindca nice o pricina au dc a fi rai, ascultindu-sä si cinstindu-sa de all toti;
lotus' zice el ea si din alts pricina monahria nu-i place. M. P.

28. Lord sau lorzi sint boierii cci mai [maxi], cum in Anglia (Ingheltera); parii Inca va sä zicc tot
aceaia§'.

a) Acum vad eu pentru ce Slobozan nu va sa aiba monarsi adeca ca macarca monarsii sint
buni, dar find c5 ei arareori sint in stare de a cuno4te toate ce se timpla in Ora §i de a fi prctutindine de
1145, trebue sa sä last pe minislrii sal, §i apoi toate lucrurile atima in voia acestor oameni. Aceasta Inca nu-
i fara temei. C. Criticos.

29. Pcntru ca (zicc Slobozan) monarsii sprc accasta (adeca la drcgatoria de ministri) aleg mai cu sama pre
cci care -s pc linga sine, care mai cu sama sint curtcni, adeca ciocotnititori si intriganti, care stiu pc monarh
asa de bine a-I purta, cit in unna cl sa face robul lor; s'apoi ci stapinese. M. P.

a) Aceasta sa afla mai virtos la istoria imparatilor de la Roma si de la Tarigrad, unde stapinca
prccum cel vestit Hrisafie si Eutropie si altii. Eruditian.

30. Slobozan zice sa accasta ce spunc el s'afla in istoria crailor si a imparatilor. Dcci macar sa fie dupa
thcorie (privin(a mintii cuvint[al]oare) monarhia cea mai desavirsita stapinic, totus' ispitirea veacurilor
trccute au aratat ca monarhia in practeca (in aiava pusa la lucrare) nu arc acele laudate bunatAti; ba de-
improtiv5 s'arat5 ca din monarhic tot dc una, in urma s-au ales despotia. M. P.

a) In cit e pentru practeca, adcvarat zicc Slobozan. Eruditian.

31. Aici aducc o ascmcnarc care trebue asa s5 sä in(alcagA, c5 copaciul s5 asamana cu o pea, iar cariul cu
monarhul; dcci dc-ar fi tara cit de mare, cu de toate ajunsa si inflorind cu toate invAtaturilc, totu§' deaca
vei pune intrinsa un singur stapinitoriu, macar s5 fie el strins cu multe legi si sä aiba vilf5 cit de mica,
totq', din vreme in vreme, el tie asa marl putinta si a sa deslega de legi, cit mai pe urm5 sa face
absolut si strict toata slobozia tarii. M. P.

32. Merge Slobozan desputind si zice: deci in zadar va zice nescare Ca sa pot pune legi si pentru
stapinitoriu, care sa-I tie in friu, caci la accaia, ca cincva sa sa sileasca a pazi legea, trebue a avea putere
silitoare; si cum vei sili pc stapinitoriu, cind el are puterea in mina? M. Pc.

a) Eu nu in(aleg nimic din toate sfaturile aceste gurguiate. Idiotiseanul.
b) Mie inca nu-mi infra in minte, verc; numa atita precep si eu, ca mai bine-i a avea un domn

bun &cit. rat,. Onoch.
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roumain : "ceci - cette particularite, etc.- est a moi" - N.T.), c'est-A-dire "A moi-meme" ; ensuite, on trouve
aussi ce mot chcz nos freres les Italiens. Filologos.

25. Slobozan assure qu'il serait pour la monarchic uniquement si le monarque etait le mcilleur, le plus
juste et le plus sage des hommes, dirigeant comme un pere, mais egalement immortel. Car, s'il n'est pas
immortel, alors it faut se mefier de ses fils et de ses petits-fils. M.P.

a) Done, Slobozan n'est pas entierement oppose a la monarchic, mais it craint seulement que des
gcns mechants ne parviennent a la monarchic dans lc seul but d'opprimer. Erudition.

26. Il me semble que Slobozan n'exprime pas de mauvaises choscs, car si nous allons difforencier l'idde
du Ore de l'idee du maitre d'un pays ou d'un empire, que nous reste-il ? C'est-à-dire le beau -pare qui
n'aime pas les his du pays L'historien Justin, l'auteur de l'histoire du Trogus Pompeius dit aussi qu'au
commencement, les princes et les empereurs etaient les parents du peuple soumis. Erudition.

a) Donc, Slobozan dit la verite ! Mindrila.

27. Slobozan continue en disant que meme si un seul des monarques &aft mauvais, on ne pourrait tout de
meme pas compter tous les malheurs qui accablcraicnt lc pcuplc. Et meme si tous les monarques etaient
bons, n'ayant pas de motif, a priori, d'être mechants, s'ils etaient ecoutas et respectes par tout le monde ;
malgre tout, dit-il, Ia monarchic ne lui plait toujours pas, pour un autre motif encore. M.P.

28. Lord ou lorzi (en roumain: "lord(s)" - N.T.) sont les plus grands boyards, commc en Anglctcrrc
(Ingheltera - en roumain, forme indiquee par l'autcur - N.T.) ; ou pairs, c'est la me= chose.

a) Maintcnant je vois que Slobozan ne veut pas accepter de monarques, manic s'ils soul bons, parce
qu'ils peuvent rarement savoir tout ce qui se passe dans le pays et etre partout presents ; pour assister
tonic chose, alors its doivent nommer des ministres et tout dependra ensuite de leur bon vouloir. Ce n'est
pas une remarque insensee. C.Criticos.

29. Parce que (dit Slobozan), les monarques choisissent pour la fonction de ministre surtout ses prochcs,
qui sont notamment des courtisans, c'est-A-dire des parvenus et des intrigants, its savent si bien tromper lc
monarque, qu'a la fm c'est lui qui devient lcur esclave; et eux, its rognent a sa place. M.P.

a) On retrouve cette idoe surtout dans l'histoire des empereurs de Rome et de Constantinople, oil les
effemines dominaient, tels ces tres renommes Hrisafic et Eutropie et d'aulres encore. Erudition.

30. Slobozan precise qu'on pcut retrouver scs dires ccnsignos dans l'histoire des cmpercurs. Done, Wen qu'
en theorie (le regard de la raison doude de la parole) la monarchic soit Ia plus parfaite organisation, tout de
meme, Panalyse des siecles passes a montre qu'en pratique (c'est-h-dire misc en application), elle nc
dispose pas de toutes les qualitos dont clic se vantc; au contraire, on constate toujours qu'en fin de comptc
la monarchic a ete la cause du despolisme. M.P.

a) En ce qui conceme ('aspect pratiquc, Slobozan dit la vorite. Erudition.

31. A cet endroit, it fait une analogic qu'on doit comprendre comme suit, que l'arbre ressemble a un pays
et la vrillette - a un monarque; done, lc pays soit-il grand, plcin de richesses et pourvu de sciences
prosperes, malgre tout, si to lui donnas un seul maitre, me= s'il est cerna par de nombreuses lois qui lui
laissent pcu dc liberte, it sail tout de mom, de temps en temps, agrandir son pouvoir ct se defaire dc ces
lois, jusqu'au jour ou son pouvoir devient absolu, brisant toutc la liberte du pays. M.P.

32. Poursuivant son discours, Slobozan dit ; en vain dira-t-on qu'on peut inventer des lois pour lc maitre,
des lois qui puissent lui tenir la bride haute, parce qu'il faut aussi la force d'obliger quelqu'un a respecter la
loi ; et comment obliger le maitre, alors qu'il a lc pouvoir entre scs mains ? M.Pc.

a) Je ne comprends rien a tous ces conscils ronflants. Idiotiscanul.
b) Moi, je ne parviens pas a saisir, cousin ; jc comprends seulement qu'il vaut micux avoir un

381

!

a

                     



33. Sperienta va sa zica ispitirea de toate zilele sau, precum zic latinii, experientia. Filo log.
a) To mi§eii mai bine voiesc o republeca, ca s5 poatA §i ei sfatui §i a sä pune la dregatorii.

Arhonda Suspusanul.
b) insa Arhonda dore§te monarhia, §tiind ca intrinsa va sfatui Mustrul of Puntureni.
c) Eu a§ voi multe dintru cele ce au zis Baroreu §i n'a§lApada nice ceste ce zice Slobozan,

adeca de-ar putea s5 fie, a§ face o monarho-republecii. C. Politicos.

34. Aici face osabire intre stapinirea republicana §i cea monarhiceasca §i zice ca in republeca nu s5 dau
porunci volnice§te, ci dup5 legi a§ezate §i toti cetatenii au asemenea drepturi, iar in monarhie numai
monarhul porunce§te dup5 voie §i cei alalti cauta sa asculte. M. P.

35. Adeca totii flu patrii din tail sint slugile unui de ob§te st5pin §i toate averile for sint numa cu numcle a
tor, caci monarhul le socote§te ca vistieria sa. Cu adevarat (zice el) c5 monarhul dA multe porunci, dar
toate sint pentru biruri §i dari, iar' nice una spre folosul tor. Monarhul nu cauta numa s5-§ strings avutii.
M. P.

36. Nobli este cuvint latinesc, de la nobilis ce insemneaza un lucru ales, mai ginga§ §i mai de pret decit
altele; de-aci apoi s-au zis oamenii de neam, mai ales la romani, nobiles, adeca cei alesi din neam, Ia carii
sã numara patritii si de rindul calarasilor (ordinis ecvestris) carii la oaste facea slujba de c5larasi cu
chcltuiala sa. Dc-acolo, in vremilc de mai pc urma, s-au numit nobiles, pe care craii imparatii, pentru
credinta for slujba, ii numca nobiles, dindu-le piiminturi Pentru acesti mai de pc urm5 grae§te
Slobozan, carii astczi in Ardeal sa zic neme§i, iar in Moldova mazili. Slobozan lc zice nobli, de Ia Faulk,
§i bine lc zice, cad dupa pronuntiatia limbii noastre de-acum, nu sa pot zice nobili, ci nobli. Filo logos.

37. Slobozan aici face alta asamanarc, care nu [este] prca priitoare monar§ilor. Monarhul (zice el) este ca
§'un pacurariu, care mulge, tundc atitca mii de of §i mina, ba §i vindc micii tor; atite of sint numa
pentru el singur!...

a) Mai ca a§a este, de vom socoti bine! Onoch.

38. Dcci (inchicc uratoriul), pc cam ingreuncaza Tina, aleag5-§ un p5curariu care s5-I mulg5, s5 tunza, sa -I
mince, ba §i sa -I vinza; eu mai bine voiu sa moriu. M. P.

a) Cu toate aceste, Slobozan sa vcdc mai !nuke din urA a vorbi &cd dup5 adevAr, cad' pc
vremilc noastre nu sint a§a monar§ii. C. Criticos.

b) insa nice el nu vorbe§te de monar§ii de-acum, ci dc cci de &mull. Simplitian.
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prince bon que inechant. Onoch.

33. Sperienta (en roumain: "l'experience" N.T.) veut dire l'examen journalier ou, ainsi que le disent les
Latins, l'experientia. Filo log.

a) Tous les infames veulent une republique, afin qu'ils puissent aussi donner des conseils et
obtenir des fonctions. Arhonda Saspusanul.

b) Mais Arhonda vent la monarchic, sachant que c'est lui qui donnera alors des conseils. Mustrul
of Puntureni.

c) Je voudrais bcaucoup de choses de cellos qu'a dites Barorou, mais, je n'abandonnerais pas non
plus celles dites par Slobozan, done, si c'etait possible, je fcrais une monarcho-republique. C. Politicos.

34. On fait la distinction entre les regnes republicain et monarchique et on dit que sous la republique, on
ne donne pas d'ordres abusifs mais scion des lois bien etablies, et que tous les citoycns out les memos
droits, Landis que sous la monarchic, lc monarquc est scut a dormer des ordres, scion sa volonte, et les
autres doivent rocouter. M.P.

35. Cala veut dire que tous les fils de la patrie-mere sont les serviteurs d'un soul maitre et que tous leurs
avoirs sont a eux seulement symboliquement, car le monarque les considere comme siens. C'est vrai (dit-
il) quc le monarquc donne bcaucoup d'ordres, mais ils reprasentent tons des mpots, des taxes et aucune loi
en lour faveur (des fils de la patric - N.T.). Le monarque nc chcrchc qu'a ramasser des richesses pour lui-
meme. M.P.

36. Nobli (en roumain - "nobles" - N.T.) c'est le mot latin nobilis qui signifie une chose de choix, plus
delicate et plus procieuse que tonics ; on en a tire ensuite le sens de gens de lignee distinguee, surtout chez
les Romains, nobiles, c'est-h-dire les gens olus d'un peuple, a savoir les patriciens et l'ordre des cavaliers
(ordinis ecvestris), qui faisaient le service militaire en tant que cavaliers, assumant eux-memes leurs
depenses. Ensuite, plus pros de notre epoque, etaient nommes nobiles ceux que les rois et les empereurs
recompensaient pour lcur fidelite et pour leurs services, en lour accordant des tcrres et des domaines. II
s'agit de cos derniers lorsque Slobozan parte, ces gens qu'on appelle nemesi (en roumain - N.T.) en
Transyivanie et mazili (en roumain - N.T.) en Moldavie. Slobozan utilise le terme de nobli, du latin, et it
le prononce correctement, car on ne peut pas dire nobili, dans notre langue d'aujourd'hui. Filologos.

37. Slobozan fait ici une autrc comparaison qui n'est pas tits favorable aux monarques. Celui-ci (dit-il) est
corium un berger, qui trait, tond des millicrs de brebis et mange ou vend leurs agneaux, et toutes ces
brebis soul pour lui tout scull

a) C'est vraiment ainsi, si on juge bicn les choses ! Onoch.
38. Done (a la fin de son discours), quc celui qui ne supports pas le poids de sa laine se choisisse un
berger pour Ic traire, le tondre, le manger et memo Ic vendre; quanta moi, je prefere encore mourir. M.P.

a) On voit que Slobozan a dit tout cola plutOt pousse par la haine que par la verite, car it n'y a pas
de tels monarques de nos jours. C.Criticos.

b) Mais lui, it ne panic pas des monarques d'aujourd'hui ; au contraire, it parle de crux d'autrefois.
Simplitian.
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CINTECUL XI

ARGUMENT

Jana lau pe toti cu mintea-inpaca,
S'in urma dupa-a lui socoteala

Cinstitul sobor cu tot sä pleaca,
Cind Cucavel cu gloata sa scoala

Si navalind pe sobor in pill*
Mina pe delegati in rasipa.

1

Doamne, la ce-mi dadu§i minte buns
S'inima de mild simtitoare,

Deaca nu mi-ai dat cu ceste-impreund
$i putere -In mini izbinditoare,

Sa pedepsesc pe toti cei ce-in§ald
$'asupresc oamenii fard

2
Cind vad omenirea ticaloasd,

Cu totul oarbd i-intunecatd,
Dupd mii §i mii de-ani abea scoasd

Din pruncie, in vraji afundata,
Piing cu lacreme necontenite,
Cum plingeai oarecind, Eraclitell/

3
Cind omul pe om stria 4'ucide

Far' nice-un folos sau trebuintd,
Ba muncindu-lincd-in fata-i ride,

Cind insu§' hule§te-a sa fiintd,
Ce nu fac celelalte jivine,
A fire-om atuncia mi-e ru§ine!

4
Saracd omenire-obidatd!

Nu-ti ajunge ca vreme putind
De-a vietui in lume re data,

iard te- Intorci in farina,
Nu-ti ajung destul sa patime§ti
Sldbiciunile tale fire§ti?

384

5
Dar' to ti-otrave§ti Inca 'acele

Putine zile ce din viatd
iti rdmin fericite §'a tele,

Dindu-te patimilor in bratd,
Care nu-ti aduc bine §'odihnd,
Ci tot rdu, nacazuri netihnd.2/

6
Muritoriul pentru bogatate

Plute§te pre mari primejdioase,
Mdrgele §i pietrii nestamate

Cautind, sau de mari elefanti oases
Dupd-atita-in urma sbuciumare,
Cade hrand pe§tilor de mare!

7
Apucindu-lpoftd de domnie,

SA* luptd-in ginduri zioa noapte,
Dar' fiind ca sau n'are tdrie,

Sau proiecturile nu i-s coapte,
Cu capu-in urma plate§te,
Vita toatd-i piere

8
Iar' care-ajunge la- Intietime,

Despot tiran Para mild
Sa face-asuprind biata multime.

Atunci lege-i putinta cu
Voia lui e pofta desfrinatd,
Iar' porunca cruda, neinduratA.3/

9
Puind el tot dreptul in putere,

Face pe cel mai slab sa -i slujascd
Despoindu-lcu sila de-avere,

Apoi cu-indrazneald tilhareasca
Robe§te tari, arde-ora§e, sate,
$i pe unde merge stria toate.

sfiald!...
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CHANT XI

ARGUMENT

Jana tau a reconcifie
A la fin, la noble assemblie

Prete a adopter son idee,
Lorsque Cucavel et son clan,

Sur les align& se jetant,
Eparpillent cette assemblee.

1

Mon Dieu, pourquoi m'as-tu donne
La lumiere d'esprit, le cceur,

Si ne les as accompagnes
De cette force du vainqueur,

Que je punisse ceux qui trompent
Les gens et les pillent sans honte !...

2
Voyant la pauvre humanite

Encore obscurcie, aveuglee,
En tant de siecles a peine nee,

De sortileges envoutee,
reprouve un chagrin sans limite :
Tu pleureras ainsi, Heraclite !'

3
Quand l'homme tue l'homme et lui nuit,

Sans besoin, sans utilite,
Le plie et lui rit a la face,

Deshonorant sa propre race,
Ce qu'animaux ne font jamais,

Alors, d'être homme, honte j'ai !

4
Pauvre humanite asservie !

Ne suffit que soit destinee
A vivre un instant de lumiere,

Ja tu retournes a la terre ;
Tes faiblesses bien naturelles
Ne suffisent a to misere ?
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5
Mais tu empoisonnes la bribe

De ce temps qui te reste a vivre,
A passer heureux et tranquille,

En t'abandonnant aux peches
Qui te volent sommeil et paix,
Au mal, ouragan de souci. 2

6
L'homme, fou de faire fortune,

Navigue en terrible ocean,
Veut perles, diamants, la lune,

Defenses des grands elephants :
Et finira tour ces tourments,
Au fond, les poissons nourrissant !

7
Au reve de puissance pris,

Il se tracasse jour et nuit,
Mais pour n'en avoir l'energie,

Ou pour avoir tente trop tot,
Il paie a la fin de sa tete,
Menant sa famille a la perte.

8
Et celui qui parvient en haut

Devient un tyran sans pitie,
Opprimant la foule accablee.

La loi rime a sa volonte,
Son desir, caprice ehonte,
Ses ordres - cruels, decides. 3

9
Prenant force pour seule regle,

Il se fait servir par le faible,
Le depouillant contre son gre ;

Avec farouche volonte
Il bride, asservit des cites,
Et massacre tout en passant.

                     



10
Fii de la parinti is -In tarie,

Armindu-i asupra for §'a toata
Patria, din deprta mindrie,

Cu oaste la razboi invitata,
Face-asupra tuturor navala;
De singe-omenesc nu sa mai spala.

11

Un tinar, machidonean sa scoala
$i junghie-o jumatate de lume.

Pentruce? Pentru de§arta fala
Vrind a dobindi slava §i nume!...

Pentru triumf, a Romii cetate
Junghie ceaialalta jumatate,4/

12

Un Cinghi§han, un Tamerlan faces
Tot aceaia, din alts pricing,

Adeca singe-a varsa le place
De-alt neam, ce-altor dumneziei sa-

inchinal...
Iar' spaniolii pentru bolovani
Cu aur, taie pe mexicani.

13
Un arap cu sabia-inteo mina,

Cu Alcoranul in ceaialalta,
Taie pe toti §'apasa-in taring

Ce nu cinstesc Luna-ingiumatata,
Nu-i primesc visurile i care
Nu-§i taie imprejur madulare!...

14
$i cestor slaviti tilhari putinta

Tu le dadqi, oame ticaloase!
Tu le-imprumuta§i ajutorinta

Spre fapturi atita nemiloase,
Spre-a fratilor tai cruda junghiare!
Dar inca-aceasta putinu-ti pare.6/
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15
Ci ca sa-ti covir§e§ti rautate,

Scome§ti noao legi, faci dumneziei
Improtiva ceii-adevarate

Dumnezieiri! Pui not arhierei,
Noao beserici i-inchinaciuni,
Toate-a dreptii mint inginaciuni.

16
inveti dogme, care nice-o minte

Le cuprinde,-obiceaiuri afara
De fire i crezaminturi sfinte,

Insa nice-o Ointa-adevara,
Nice-o precepere i simtire
Potrivita cu-omeneasca fire.

17
Tu-invefi pe om ca el sa nu vaza

Cind vede, sa nu tie cind tie,
lar' cindu-i de-a crede, sa cu creaza,

Zicindu-i ca mintea-i nebunie,
Simtirea-i patima rqinata,
Firea-i tot de una necurata.7/

18
Iar' cind apoi, in tovara§ie,

Un de-ace.5ti a descuvinta-incepe,
Vai de cel care vede §i §tie,

Vai de care zice Ca precepe,
De trei on vai de cei ce graiesc
Ca mintea-i dar dumnezieesc.

19
Caci numa muftea din Coran vede,

Precepe §i tie!... Celoralalti
Numa cit li sa cuvine-a crede!...

Ace§tea sint oamenii cei nalti
Ce roaga pe dumnezieu inteuna
Ca sa ierte gloata cea nebuna.

                     



10
En levant les fils aux parents

II les arme contre les leurs,
Et ceci par unique orgueil.

A l'aide d'une armee dressee,
II attaque tout ce qui bouge :
Ses mains sont tachees de sang rouge.

11
Vient un jeune Macedonien

Qui tue moitie du genre humain.
Pourquoi ? Pour vaine renommee,

Pour la gloire tant desiree !...
Et Rome encor, pour triompher,
Assassine l'autre moitie.4

12
Un Gengis Khan, un Tamerlan,5

Pour autre cause font de mime,
Car repandre le sang ils aiment,

Des peuples a la foi differant !...
Pour monceaux d'or, les Espagnols
Au Mexique etranglent, aussi fols.

13
Un Maure, tenant une epee

Et de l'autre main le Coran,
Tranche, jette dans le neant

Ceux la demi-lune ignorant,
Ceux qui les nient, et ceux qui
Ne se feront pas circoncire.

14
A ces infames, ces sordides,

Tu donnas la puissance aride !
Tu as permis, en les souffrant,

Le regne de tous les mechants,
La perte de tous tes semblables !
Et ce n'est pour toi reprobable.6
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15
Pour rendre le mal accompli,

Tu inventes des lois, des dieux
Qui affrontent celui des cieux,

Le vrai ! Pour de nouveaux prelats,
Eglises et nouvelles fois,
Toutes la perte de l'esprit.

16
Tu fabriques dogmes abscons,

Coutumes antinaturelles
Et prieres hors religion,

Sans aucune science reelle,
Sentiment ni comprehension
A Pete humain bien accordes.

17
Quand it voit, to l'as aveugle ;

Ignorant, alors qu'il connait,
Tu lui inculques, s'il veut croire,

Que raison est folie avoir,
Et le cceur Oche ehonte,
Toujours impure la nature.'

18
Et lorsqu'enfin, en groupuscules,

Certains d'entre eux to loi refusent,
Te venges sur qui voit et salt,

Sur celui qui dit n'ignorer,
Et ceux qui ensuite soutiennent
De l'esprit divine bonte.

19
Seul le cheik le Coran connait,

Des autres, point qui le comprenne ;
N'ont d'autre role que soumis !...

Voila les elites qui prient
- Pour le pardon de la folie
De la foule - Dieu sans repit.

                     



20
Temindu-sa ca nu cumva-odata

Sa li sa vedeasca-inselaciune,
Izgonesc Intii mintea curata

Si pre toti care sa tin de minte,
Ba cu sabie si foc alearga,
Besericele ei sa le sparga.8/

21
Dar' iaca yin de-improtiva,

Cu alts credinta s'alta lege,
Carea-i mai sluts si mai poniva,

Dar' find ca nime n'o-intalege,
Pentr'acea dobindeste priinta
$i-i zic adevarata credinta.

22
Iaca-apoi lege din lege naste,

Credinta din credinta purcede,
Pan' in urma nu sa mai cunoaste

Ce-i de-a tinea ce-i de-a mai crede,
Partnicii sa hulesc, sa defaima,

lupta, sa gonesc $i sa sfarma.

23
Jidovul pe toti goi-urgiseste

$i de-ar putea i-ar stinge cu totul,
Ca pe filisteni, ca socoteste

Ca a§a-i porunci Savaatul!...
Pe musulmani Coranul invata
A lipsi pe ghiauri de viata.91

24
Crestinul pe necredinciosi Inca

Ardea, cum incvizitia sfinta
Ii arde-acum. Toti vor ca sa vinca

Ducind pe cei ce nu cred, la tinta,
Nu cu dovezi incredintatoare,
Ci cu maciuca $i cu topoare.
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25
Toti acute sa mustra-intre sine

A cui lege este-adevarata;
Fiescare zice ca-a sa vine

Insus' de la Dumnezieu curata!
Toti cu tine, prea sfinta fiintal...
Vor sa-si Indrepteze -a for credintal...

26
Intraceasta ierofantii striga:

"Dati lui Dumnezieu ce-aveti, din toate,
Placuta jirtfa sa i sa faca

Purure pentru-a voastre pacate".
Ceia dau, cestea iau, blagoslovesc
$i la toti raiul fagaduiesc.m/

27
Asa, ce-au ramas de rapitoare

Minile-autocratilor, apuca
Ierofantul, iar' voi cu pungi usoare

Ramineti, ca s'o desarta nuca,
0 buni credinciosi, mingaitoriu
De toate,-avind raiul viitoriu.

28
Cu adevarat bund rasplata!

Ca cine nu s'ar da toata-avere
Pentru cea grading desfatata?

De-ar fi cu putinta a o cere
$'a o dobindi cu bani sau doard
Cu mai scumpe decit bani odoaral... 1 1

29
Insa-ajunga-atita, pentruca toate

Tainele-a spune nu sa cuvine,
Tocma sa fie s'adevarate,

Cind oamenii nu primesc de bine!...
Drept aceasta, muss, lass-aceste
$i spune-a tiganilor poveste./

s'altii

SO

                     



20
Craignant qu'un jour enfin lucides,

On ne comprenne leur traitrise,
Les gens de droiture its bannissent ;

Et ceux qui la raison cherissent,
Tentes d'abattre leurs eglises,8
Les menacent d'epee, de grit.

21
Que d'autres courent, et voila

Un autre dogme, une autre loi,
Plus laide, infame encore plus,

Mais a leur regard inconnue ;
Elle fera donc des emules
On l'appellera certitude.

22
Puis la loi engendre la loi,

D'une croyance une autre nait,
Jusqu'a ce qu'on ne sache plus

Que croire ou voir en verite.
Partisan, to maudis, insultes,
Tu chasses, detruis dans la lutte.

23
Le juif accable tous les autres,

Et s' it pouvait, ferait en sorte
Pensant complaire a Savaot,

Qu'ils perissent en Philistins !...
Aux musulmans, dit le Coran,
De tuer tous les non-croyants. 9

24
Le chretien brute les patens,

Comme la sainte inquisition
De nos fours. Bucher, conversion,

Tous soumettent les infideles,
Sans nulle preuve rationnelle
A force haches et batons.
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25
Entetes, beaucoup se querellent :

Divinite feinte ou reelle ;
Chacun tenir sa foi pretend

Des mains de Dieu, directement !...
Voulant imposer leur croyance,
Tous avec toi, celeste essence L.

26
Sur ce, les hierophantes crient :

« Donnez a Dieu ce que avez ;
Qu'en le sacrifice it oublie

Etemellement vos peches. »
Les uns donnent, d'autres ont pris,
Benissent : paradis promis. 1°

27
Et ce que les rapaces grilles

Des autocrates encor oublient,
L'hierophante le saisit.

Restez noix vide, cceur leger,
Vous, fideles croyants, a qui
Est promis futur paradis.

28
Bonne recompense, a vrai dire !

Qui fortune ne donnerait
Pour 'ce jardin d'etemite ?

Si seulement cette beaute
Par l'argent se pouvait tenir
Ou par tout autre don sacre !...I1

29
Mais it suffit, car on ne doit

Pas reveler tous les secrets,
Fussent-il de realite,

Lorsqu'aux hommes its font deplaisir !...
Or donc, muse, it faut accourcir,
A nos Tziganes revenir.

                     



30
Cum a doao zi, la rasarite,

soarelui calauze,
Altele zori in haine-aurite,

Lin zimbind cu rumeoare buze,
indath deputhtia toata
Fu la marele sfat adunata.

31
Toti a§tepta cu nesuferinta

Dupd-a lui Jana lau socoteala,
Caci Slobozan cinta biruinta,

Cind bunul Jana lau sa scoala
Si stind adundrii denainte
Cu ceste-incepe-a ura cuvinte:

32
"Macar eu, barbati ale0 doara

Nu sint hamic a ma baga-in price
Ci cei ce-inainte cuvintard,

Totu§', find ca sintem aice
Adunati pentru deob§tele bine,
A spune ce socotesc sa cuvine."/

33
Spre-aceasta, datorie-indoita

Ma leaga:-una, caci insa§' din fire
Sintem tinuti cu neviclenita

Inima sa dam not sfatuire
FieKui dupd cuno§tinta,
Sa graim tot deuna-adeverinta,

34
Iar' alts, ca cei ce m'au trimis

La cest sobor §i sfat depreuna,
Chiar m'au Indatorit mi-au zis

Sä dau sfat dupd §tiinta buns,
Spre binele deob§te-a tuturor,
Iar' nu dupa pofta-unor
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35
Deci dara vend eu sa va arat

Socotinta mea chiar curata,
Zic Intii cumca nu ma-incumet

Nici sa laud, nici sa defaim indath
Si cu rupta nice-o stapinie,
Ori cu ce feliu de nume sa fie."/

36
Ori unul pe norod sa stapineasca,

Ori citva, on cu toti pre sine,
Cumpenind cu filosoficeasca

Minte tot lucrul cum sä cuvine,
Ne vom dovedi ca fie§care
Chip dintr'este folosul sau are.

37
$i de la-imprejuthri fieKare

Poate sa capete schimosala,
Apucind latur0 carare

De la scoposul tocmeala,
Deci nu sa poate zice nici una,
Din sine singur, nici rea, nici bung.

38
Precum nici poate sa sa zica

Ca din firea sa-i rea una §'alta,
Caci o pricing pe toate strica

$i pe toate direge-o unialta,
Adica-obiceaiurile bune
Sau rele, direg pe-alte, strica pe-une./

39
Un popor blind, spre-imbundatite

Naravuri invatat din pruncie,
Macar supt ce legi involnicite,

Macar supt ce sloboda domnie,
Tot de una va fi bun §i drept
Tocma sa n'aiba rind intalept.

S'ivird-a

si,

$i

$i-altor.

si-intia

                     



30
Quand le lendemain, a l'aurore,

Le soleil se fit preceder
- Souris de leurs levres rosees -

Par les aubes en voiles Bores,
Les deputes au grand complet
Reunirent leur assemblee.

31
Its attendent avec interet

Le point de vue de Janalau,
Car Slobozan se voit vainqueur.

Se leve le bon orateur,
Et faisant face a l'assemblee,
Il commence alors par ces mots :

32
« Braves gens, je ne cherche guere

En venant devant vous, affaire
A ceux qui avant moi parlerent.

Mais comme sommes reunis
Ici pour le bien du pays,
Souhaite donner mon avis. 12

33
M'y oblige un double devoir

Le premier que, par caractere,
Sommes tenus de conseiller

Chacun sans arriere-pensee,
Prechant toujours la verite,
Selon notre propre savoir.

34
L'autre, que ceux qui m'envoyerent

Parler a cette reunion,
M'ont fait promettre, demande

De proposer mon opinion,
Seulement pour le bien commun,
Non a la guise de chacun.
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35
Voulant ainsi vous exposer

Mon honnete idee, je dirai
Que j'hesite tout en premier

A vanter ou bien a blamer
Vertement, les sortes de regne,
Quel que soit leur nom qu'on enseigne.13

36
Maitre du monde qu'un seul soit

Ou plusieurs, ou tous pour chacun,
Soupesant d'esprit opportun

Toute chose, comme it se doit,
Nous prouverons que chaque idee
A son pesant d'utilite.

37
Et selon telles circonstances,

Chacune peut se deformer,
Prenant le chemin Mourne,

S'ecartant de son but premier ;
Aucune ne peut donc pretendre
En soi, etre mauvaise ou tendre.

38
De merne on ne peut soutenir

Qu'en chacune le fond mauvais
Quand une cause les &fait.

Toutes peuvent s'ameliorer ;
Mauvaises coutumes ou exquises
Qui les reparent ou les detruisent.

39
Pacifique, eduque d'enfance

A choyer les bonnes usances,
Malgre la rudesse des lois,

Quel que soit le regne ennemi,
Un peuple reste bon et droit,
Sa sagesse de bon aloi.

                     



40
Iara multimea-intru rau dedata,

De-ar avea macar ce lege sfinta,
Prin singura lege nice-odata

Nu sa va- Indrepta. Deci nice-o sminta
Sa vede-a zacea-in forma de-afara
A vreunii stapiniri de tars.

41
Cu-un cuvint, eu socotesc Ca toate

Forme le de domnii cunoscute,
Pot fi bune 5i neasemanate

Intr-un popor bun 5i cu vartute;
$i iara5'pot fi nesavir5ite
La noroadele nenaravite."/

42
Dintru cele zise acum urmeaza

Cumca-a unui datatoriu de lege
Mai Intia silinta $i paza

Este-obiceaiurile-a direge
$'a plazmui cetateni Intregi,
Decit a da multe mindre legi.

43
Acest temeiu puind el poate

S'a5eze-ori ce chip de stapinire,
$i care din toate lui ii place,

Numa s'aiba totdeauna privire
La-imprejurari, la loc 5i la clima,
La firea poporului 5i la shims.

44
Aceste eu va zic nainte,

Ca-intru-alegerea de stapinie,
Cumva doar' sa nu va desminte

Sau sa va-adamaneasca-o numire
A unii sau altii forme care
Ar placea la partea cea mai mare.16/
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45
Dead vom lua la socoteala

Cumcd toti oamenii de la fire
Sa nasc Intr'un chip, prin o tocmeala,

Nice s'afla-intre din5ii-osabire,
Vom afla ca-asemene dreptate
Trebue s'aiba toti in cetate.

46
Nici poate unul 5'altul zice

atra cei de o potriva 5ie:
«Eu-s mai mare din toti aice!»

Caci improtiva-i sa scoala-o mie
$i-i arata, prin dovada tare,
Ca el ca 5'altii numai un cap are.17/

47
Drept ce dar unul sa ne stapineasca,

Sau doi, sau citva? Din ce pricing?
Tocma s'aiba ei minte-ingereasca

$i cu toata-intalepciunea plina!
Eu, de voie buns, nu mi-oi pune
Jugul in grumazi, va spun s'oi spune!

48
Cel mai intalept Inca r'a'mine

In urma-om patima.5 ca 5i noi;
$i deaca-i vom da bici sa ne mine

Incatro va vrea, ca pe ne5te boi,
Mai pe-urma el a mina sa-invata
$i-uita de-a tragatorilor greats.

49
Dupa-a sa sloboda volnicie

Incarca carul preste masura,
Mina boii pe deal, pe cimpie,

$i-i sile5te la greaud trasura
Peste ripe, tipiwri 5i coaste
Pans cind ii duce la prapaste.18/

                     



40
Et la debauche cultivee,

Quelle que soit la sainte loi,
Ne se redressera jamais

Par l'unique fait de la loi.
Defaut ne se peut deceler
Quand pouvoir vient de Petranger.

41
Un mot comme en cent, je conclus :

Les formes de regne connues
Incomparables sont jugees

Pour un peuple riche en vertus,
Et de male, inadaptees
Aux peuplades mal habituees. 15

42
Pour parachever ces paroles,

Je deduis qu'un donneur de role
A l'obligation absolue

De restaurer les bonnes mceurs,
De former citoyens de cceur
Et non de regles s'empetrer.

43
Puis, de ce fondement il petit

Instaurer le regne qu'il veut,
Et celui qui plus lui plairait,

Pour peu que bon compte il tiendrait
Du climat, lieu et circonstances,
Du peuple esprit et quintessence.

44
Je vous dis ceci en premier,

Pour qu'au choix d'administration
Ne vous laissiez amadouer

Ou tromper par ('appellation
De l'une ou l'autre de ses formes
Qui seduirait le plus grand nombre. 16
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45
Si nous tenons compte du fait

Que chaque homme sur terre nait
Selon la m8me creation,

Et qu'il n'y a disparite,
Tout memement regalite
Se doit regner dans la nation.

46
Un tel ou tel, dire ne peut

A aucun de tous ses egaux :
« Je suis le plus fort en ces lieux ! »

Se dresseront sur leurs ergots
Mille hommes, preuves a l'appui
Qu'ils ont merne t8te que lui : 17

47
Quoi, un seul nous dominerait,

Deux ou plusieurs ? Pour quel motif ?
Quand bien meme ils seraient dotes

De sage et divine bonte !
Moi, de mon plein et propre gre,
Jamais je ne serai captif.

48
Le plus sage n'est, somme toute,

Qu'un pauvre pecheur comme nous.
Si nous lui confiions le fouet,

Comme bceufs nous dirigerait
Puis se plairait a commander :
Qui tire chariot oublierait

49
Que demesure il chargerait

Par sa volonte forcenee ;
Les bceufs par monts et par vallees

Au dur labeur seraient pousses,
Par-dessus ravins et fosses,
Jusqu'a les avoir epuises."

                     



50
Drept aceasta, on singura lege,

Ori nime-altul sa ne sapineasca.
Capetenia cetatii-intrege

Legea sa fie!... sa ne domneascal...
Asta sa ne fie fundamint
La cest a nostru asezamint.

51
intii dard legi bune drepte

S'izvodim in tiganeasca tara;
Fete apoi s'alegem intalepte,

Cunoscuti despre vartute rara,
Ce cu purtare-intreaga, viteaza,
Sa priveasca spre-a legilor paza.

52
insa ca nice-o dregatorie

Sa fie purure traitoare,
Ca-aceasta-i un feliu de despotie,

$i persoanele poruncitoare,
Prin lungs vreme, sa-involnicesc,
Legile fring sau le schimosesc;19/

53
De unde-apoi drum larg sa deschide

La mult amarnica despotie,
Dregatorii sa muta-in omide

Care rod cu multa lacomie
Frunza pomului cetatenesc,
Ba pan'la radacinA-1 mistuiesc.

54
Iar' cind dupa supusul temeiu

Organisita va fi cetatea,
Atuncea de la cel mai Inteiu

Para la cel mai mic, autoritatea
Privata ca si nimic famine
Si este numai de-azi para. mine.
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55
Caci prin alegerea deobste sa fac

Toti dregatorii si pan' la vreme
HotAritA,-apoi iara sa desfac

Prin sfatul deobste, nice-este-a sa teme
Ca-in acel scurt soroc sa sa strice
$i preste-altii ei sa sa radice."/

56
Pricina este ca stiu ei bine

Cumca trecind vremea hotarita
De un an, doi sau trii, iara vine

Deob§te-alegerea, s'inteo clipita
Sa prefac din poruncitori

apoi in ascultatori.

57
Deci va sfatuiesc ca stapinia

Ce-aveti sa-asezati, ca dintru toate
Sa pimeti in frunte monarhia,

Insa-in hotard foarte strimtate
Si numa la vreme de trebuinta,
Cind sa nu fie-altA mintuintd.

58
Adeca la vreo rascoala-in tara,

Unde trebueste-ajutoriu iute,
Sau vreo grea navala din gait,

Unde sfat cu rinduieli tacute
$i grabnice la lucrare-a pune
Cere-a statului intAlepciune.21/

59
Intru-alte, dupa legi asezate

Norodul are sa stapineasca
Prin persoane-alese delegate,

Care n'au alts numa sa pazasca
Ca legile-odata hotarite,
Cu de-amarunt sa fie pazite."

Insisi

$i

                     



50
Pour cela, que seule la loi

Nous dirige, ou alors personne.
Que la tete pensante soit

De la cite la seule loi !
Qu'elle nous conduise et maconne,
Gerant notre organisation.

51
Or donc pour commencer forgeons

Pour les Tziganes des lois bonnes,
Elisons fetes qui raisonnent

Pour leurs precieuses qualites,
Qui, par leur brave integrite,
Defendent la legalite.

52
Mais qu'aucun digne fonctionnaire

Ne soit installe a long terme :
Ce serait despotisme ferme,

Et ceux qui gerent trop longtemps
Se transforment au fil du temps,
Transgressent la loi capitate. 19

53
La route alors s'ouvre en spirale

Au despotisme, a ses tourments,
Chenilles sont les dirigeants

Qui vont ronger avidement
Les feuilles de l'arbre-cite
Detruite de la tete au pied.

54
Quand sur ces bases avisees

On aura bati la cite,
Par le plus petit commencant

Pour alter jusques au plus grand,
La personnelle autorite
Aucun lendemain n'aura plus.
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55
Vox populi choisit l'elu

Seulement pour un temps prevu ;
Grace au Conseil it se &met

A son tour ; l'on ne craindra plus
Qu'il se corrompe en court Mai
Et qu'il se pretende au-dessus.

56
La raison, c'est qu'il sait tres bien

Que le terme une fois atteint
D'une, de deux ou trois annees,

L'election du peuple revient,
Qu'a la seconde it redescend
De maitre a simple obeissant.

57
Je vous invite a mesurer

Ainsi la forme a decider
Qui vous plaise ; en tout premier

La monarchie, tres surveillee,
Reservee au temps de conflits,
Lorsqu'il n'y a d'autre sortie.

58
Lorsqu'en societe revoltee,

Rapide issue se doit trouver,
Ou dans l'exterieure menace

Annoncee ; ou l'etat sagace
Reclame au Conseil des decrets
Agissant en un bref delai. 21

59
Sinon, grace aux lois ponderees,

Le peuple saura gouverner,
A travers elus, delegues,

Qui doivent surtout observer
Que les lois une fois votees
Seront strictement respectees. »

20

                     



60
Aceste §i mai multe-invatatul

Janalau atuncia graia, dara
In ce-au statut mai incolo sfatul

Lui, care tinu-intro zi de vara
intreaga (precum cronica zice),
Eu nu pot sa vi-1 spun aice,

61
Ca va-ar scapa doara rabdarea,

AscultInd o materie seaca
Ca-aceasta, iar'atunci adunarea

Tiganeasca nu putea sa treaca
Cu vederea cea voroava lungs,
Voind la scoposul sau s'ajungal

62
Drept acea pe scurt nescare-oi spune

Lucruri minunate ce mai zise
Janalauatunci (de nu-s minciune!),

Insa nu cred, caci le gasii scrise
In cea hirtoaga sus pomenita,
De Janalau insul

63
Intru -alte ce sfatuiea cu multe

Dovezi el, era cea mai de frunte
Ca de lege tot omul s'asculte,

Si de-ar fi porunci cit de marunte,
Calcarea for sa sa pedepsasca
Greu, nimarui sä nu sa daruiasca.

64
Apoi dregatoriile-in tars

Sa fie-gezate fard plata,
$i ca pe rind aceasta povard

Cetatenii sa poarte, -in ce data
Ales fiind, nu s'ar dovedire
Nevrednic, de rea vietuirel
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65
Oaste sa nu fie statatoare,

Nice din venitul tarii platita,
Dar' cetatanul fie§te care

Sa slujasca fara nice-o mita,
Ori in arme, on precum va cere
Al tarii folos §'a lui putere.

66
Iar' dupa ce fir§i Jana lau,

Nimene dupd dinsul vru sa-ureze,
Ci toti iii dedera votul sau

Inteacel chip lucru sa geze
Si cu cea forma de stapinie,
Precum Jana lau mai bine §tie.

67
Spre-aceasta-aleasard-o comissie,

Din cei mai procopsiti carturari,
Stiuti in lucru de politie,

Cari pe atuncia nu era rari;
Mai virtos fund §i de cei care
Cetisa §i pe Platon cel mare./

68
Dupa ce mult capete-§i batura

$i minti i§'frinsara-ace§ti ale§i,
In urma-un mare fara masura

A§ezamint
Ce pan' astezi la noi, tigane§te
Anti-barorea sa nume§te.22

69
Din care va vedea fiwine

Ca tiganii din toate §tiute
Forme de chivemisiri streine,

N'au avzat vr'una, ci din tute
Luind cel mai bun §i de folos,
Toate cele-intoarsara pe dos.

5i

iscalita.

alcaruira-5i,

                     



60
Tels de Jana Mu les conseils

En ces temps, et d'autres merveilles ;
Mais ce qui en resta grave

Dans l'assemblee d'une journee
D'ete (comme ecrit la chronique),
Ne pourrai vous le confier,

61
Car vous y perdriez patience,

Ecoutant paroles arides,
Alors qu'en ce temps le public

Tzigane alors dans l'esperance
D'atteindre enfin le but vise
Supportait le long exposé.

62
C'est pourquoi j'ai bien résumé

Tant et tant de fabuleux songes
De Janalau qui sait, mensonges !

Mais j'en doute, car les trouvai
Dans le papier sus-mentionne,
Par Janalau meme sign&

63
Entre autres conseils appuyes

De preuves, le plus eclaire
Etait que chaque homme devait

Obeir a la loi, &art
Le plus infime ayant sa part
De peine - et nul homme epargne,

64
Puis que les fonctions du pays

Jamais ne soient remunerees,
Que ce devoir soit supporte

Tour a tour par les citoyens,
Changeant des que l'un montrerait
Indignite ou vilainie.
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65
Qu'armee permanente it n'y ait,

Ni par l'Etat entretenue,
Que serve chaque citoyen

Sans aucun detourne moyen,
Selon de l'Etat le besoin,
Sa capacite et son bien.

66
Quand Janalau eut termine,

Personne d'autre n'enchaina.
Its donnerent chacun leur voix

Afin que reposat l'Etat
Sur ce gouvernement elu,
De Janalau le mieux connu.

67
Voila donc une commission

Form& d'erudits pacifiques,
Connaisseurs de la politique

Bien rares a cette époque epique ;
Et que soient en premier elus
Ceux qui tout Platon avaient lu.

68
Apres s'etre l'esprit tordu,

Avoir reflechi d'esprit milr,
Grandement a la fin concurent

Un concept, suzeraine manne,
Qui survit chez nous les Tziganes,
Au nom d'anti- barorea. * 22

69
En cela chacun pourra voir

Que les Tziganes, du savoir,
De toutes pensees etrangeres,

N'ont pas un seul aspect choisi,
Maisfaisant du meilleur le tri,
Tout a l'envers recomposerent.

                     



70
Adeca pusera sa nu fie

Stapinia for nici monarhica,
Nici orice feliu de-aristocratie,

Dar'nici cu totul democrateca,
Ci demo-aristo-monarhiceasca
Sa fie *'a*a sa sa numeasca.23/

71
Era toate-intalepte *i bune

Rinduieli, dupa-a for socotinta;
S'acum sfatuiea pe cine-ar pune

Plinitoriu ce*tii deob*te vointa,
Care toate sa chivemisasca
Dupa-asta lege-anti-baroreasca.

72
Dar' cind era sfatul cel mai mare,

Iaca toti laietii goletii,
Cu maciuci inarmati topoare,

Ba iaca *i ciurarii sumeti
impresurara cinstitul sobor;
Cucavel era povata lor.

73
Ie*ind el din cei multi Inainte,

A*a strigh cu vorba-indrazneata:
"Voi ginditi ca numa voi minte

Intreaga-aveti gura vorbeata,
De-a va sfatui cum sä cuvine
Pentru deob*tele a nostru bine!24/

74
Noi vom sa *tim sa fim de fats

La toate *i poftim ca sa hie
La sfat ceata noastra goleata,

Cum *i haialalta tiganie,
Iara toate ce voi ati a*ezat
Nu sa primesc dintr'a nostru sfat.
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75
Ne*te mi*ei invatati din carte,

Cu cuvinte-adince neintalese,
Vor s'arunce preste noi o soarte

$i supt greu jug doara sa ne-apese;
Dar' nu!... Noi nu suferim odata
Cu capul, noi ceaialalta gloats!...

76
Mine dimineata ne vom strange

Cu totii la sfatul depreuna,
Apoi sa sa-aleaga cine- a- Invinge

$'a cui va fi parerea mai buna;
Iar' ca sa sa strice-ahast sobor
Este voia noastra-a tuturor."/

77
CIt Cucavel estea cu-indrAzneala

Zisa,-indata cea mai mare parte
Din saborul precinstit sa scoala

(Caci acum sa-intaritasa foarte)
$i pe dinsul navalea porn id,
Ca droaia de cini zidarita.

78
Iacata-t acum beleaua gata,

despre-a lui Cucavel parte
Era mai toad tigana gloatA,

S'acum striga sa dee pe moarte
Zicind: "Zios cu soborul mi*el!
Noi Inca sIntem cu Cucavel!..."

79
Totu* Intracea zi, precum scrie

Cronica, nu sa timpla nimica,
Pentruca-intaleapta batrinie,

Mai cu vorba bund, mai cu frica,25
$tiu potoli vrajba-atitata
Laudind a gloatei judecata./

§i

$i

Ca §i

si

si

si

si

                     



70
De leur etat ils deciderent :

Ne serait pas plus monarchique
Que de forme aristocratique,

Ni tout a fait democratique,
Mais par son contenu, son nom,
Demo-aristo-monarchique. 23

71
Selon unanime opinion,

Arrangements sages et bons,
Its se consultaient desormais

Sur qui ferait leur volonte,
Qui arrangerait tout ou presque
D'une loi anti-baroresque.

72
Au moment fort de ce conseil,

Les manouches, les deplumes,
Faiseurs de cribles delures

De gourdins et de haches armes,
Par Cucavel bien conseilles,
Encerclent la noble assemblee.

73
Faisant un pas devant la horde,

Lui crie d'une voix de stentor :
« Vous pensez etre seuls dotes

De bouche ouverte et d'un esprit
Qui vous conseille a volonte
Sur le bien de la colonie. 24

74
Voulons savoir, participer

A tout, et nous voulons en sus
Les autres Tziganes aussi,

Voir nos humbles representes.
Sachez que ce qu'avez concu
S'assortit chez nous d'un refus.
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75
Des inffimes tenant des livres,

Des phrases profondes, incomprises,
Veulent jeter sur nous un sort

Nous plier au joug qu'ils maitrisent
Mais non !... Nous ne le permettrons
Et sur nos tetes le jurons !...

76
Qu'on se reunisse a l'aurore,

Ensemble, pour se consulter,
Puis que l'on fasse triompher

La meilleure voix exprimee ;
Pour nous, de ferme volonte :
Qu'on dissolve cette assemblee. »

77
Tandis que Cucavel disait

Ceci, la plus grande partie
Du groupe &lake se leva,

(Car ils etaient bien enerves,
Ressemblant a des chiens Fiches ;
L'assaut final se preparait.)

78
Et voila le mal déjà fait,

Car Cucavel, de son cote,
Pousse par la foule excitee,

Lance des menaces mortelles.
Elle : « A bas l'indigne conseil !
Sommes tous avec Cucavel »

79
Mais la chronique revela

Qu'il n'arriva rien ce jour-la.
Car les Anciens surent calmer

- Flattant cette foule en eveil, 25

Alliant menaces et conseil -
D'esprits echauffes la discorde.

;

!...

                     



80
Toata zioa -In sfada gilceava

Trecu; soborul cinstit sa sparsa
$i birui gloata far' ispraval...

A doaoldea zi, dupa ce-intoarsa
Vremea hotarita de sfat iara,
Toate cetele-atunci s'adunara.

81
Aceasta era zioa-intru care

Trebuiea cu temeiu sa sa faca
In tigania noatra-asezare,

Carea fiestecarui sa placa,
$i-intr'acel chip legea sä sa-aseze
Ca pe nimene sa-ingreuneze.

82
Tot omul era plin de-asteptare

S'afundat in adinca tacere,
Cind Tandaler Inainte sare

$i graeste strigind cu putere
Ca sa-lpoata-auzi-imprejur toate
Gloatele tiganesti adunate:261

83
"Dard pang cind yeti tacea voi Inca?

Cind yeti cauta da-a voastra traba?
Au doard nu stiti unde Va. Minca?

Asa Tandaler pa voi intraba!
Deaca-aveti a face-o rinduiala,
Facet-o-indata, fara pestala!

84
Iar' deaca nu vreti poftiti doara

A fi cum ati fost si cum v-i data,
Sa stiti Ca doard-inca-in hasty sara,

Eu cu toti cetasii miei sint Bata
A ma duce da la voi on unde
$'ori incatro vom putea patrunde.

400

85
Ce ne trabue noao sfat mult?

Stiti ca vorba multa-i saracie;
Eu aici nu voi s'ascult,

Far' numa decit o stapinie
S'aezam cu bund rinduiala
Dupa-a tuturor deobste-invoiala.27/

86
Mai Intii sa-incepem de la frunte,

Ca-apoi lesne om vini si la coada,
Cum si la toate hele marunte!...

Mai nainte-adeca, fara sfada,
S'alegem un voda-in tiganie,
Apoi un divan si boerie.

87
De- aci- Incolo lesne-apoi s'or face

Toate helelalte vrednicii;
Asa va sfatuiesc, asa-mi place!

Eu carte nu stiu, nici istorii,
Ci va sfatuiesc pacum socot
S'ahast chip este sfatul mieu tot!"

88
Tandaler firsind aici cu zisul,

Toti, &deli samn de bucurie,
Iara Draghici abea-s tinu risul

$i grai: "0, dragi fetilor! mie
(Drept va spun ca) nu-mi intra in cap
Un gind asa strain si sureap.28/

89
Dee Dumnezieu sä hie bune

Toate ce-au zis Tandaler aice;
Eu improtiva nu ma voi pune,

Numa cit v'am zis, va zic, of zice
Tot da una: luati sama bine,
Ca nu cumva dracu sa va-ingine!

si

si

gi

                     



80
Ce moment brisa en querelles

Le tres respectable conseil,
Et triompha l'indigne horde !...

Le lendemain, ]'instant ad hoc,
Pour recompenser l'assemblee,
Voila les troupes nez a nez.

81
Le fameux jour, precisement,

Ou se posait le fondement
De l'organisation tzigane,

Qui recueille l'assentiment,
Et dont la loi votee sans blame
Ne doive ecraser le quidam.

82
Dans la paix profonde et fervente,

Chacun etait rempli d'attente
Quand Tandaler prend les devants

Et parle en haussant fortement
La voix pour aller jusqu'a l'oue
De ceux qui etaient reunis. 26

83
« Encor combien de temps vous taire ?

Quand donc vous remettre au travail ?
Ne savez ce qui vous tenaille ?

Ce que demande Tandaler !
Si vous avez un compte a rendre,
Faites-le vite, sans attendre.

84
Et sinon, si vous souhaitez

Rester identiques a jamais,
Sachez que moi, des ce soir meme,

Et mes troupes, sommes fin prets
A vous quitter, nous en aller
N'importe ou, vers d'autres contrees.

401

85
Que nous valent tant d'arguments,

De mots, sources de pauvrete ?
Je n'en suis venu &outer

D'autres que d'un gouvemement
Qui s'arrangerait comme it faut,
Pour le bien commun, sans defaut. 27

86
D'abord par le chef commencons,

Les pieds dans la foulee suivront,
Ainsi que les menus sujets !...

D'abord, sans agressivite,
Un vovoide rom choisissons,
Une noblesse, un parlement.

87
A partir de la, aisement,

Tout le reste s'arrangera ;
Tel est mon avis et vouloir !

ignore les livres et l'histoire,
Et vous conseil le simplement
Selon ma tete et jugement ! »

88
Tandaler son discours bouclant,

Tout le monde parut content,
Mais Draghici faillit en rire

Et it reprit : « Mes chers enfants !
Je ne comprends pas, a vrai dire,
Pensee si folle, si bizarre. 28

89
Dieu fasse que tout ce sermon

De Tandaler ne nous egare.
Je ne saurais m'y opposer ;

Je vous dis, l'ai dit, le dirai
Toujours : faites bien attention
Que n'y soit mele le demon !

                     



90
Eu nu pociu nice ca cum a crede

Ca-au lamas tara da tot pustie!...
Cine dar' slobozie va dede

Sa Va ridicati voi o domnie,
Stapinind inch' Vlad Voda-in card?
Doar' ginditi lui a va pune -In poard?

91
Cine-auzi sau vazu vreodata

Un voda sau boieriu da. tigan?
Vita noastra proasta, neinvatatd,

Cum va sedea sfatuind la divan?29
Cinditi voi ca-a domni tara-intreaga.
Ar hi doar' numa lucru da saga?3°/

92
Apoi citi din voi intaleg carte?

Cum dard veti face judecate?
Iar' care dintre voi va sa poarte

Domnia §i caftanul in spate,
Cana sa fie da mare vita,
Nascut din doamna sau domnita.

93
Dar' si citi sinteti voi impreuna

Ca sa puteti aparare-o tara?
De vreo trii patru mii o

Pentru ca-ati biruit in ha sara,
Nu ginditi cu mintea ha nebund
Cd-asa sa va timpla tot da una!

94
O suta numa din calara§ii

Lui Vlad asupra voastra sa vie,
Unde-s a lui Tandaler ostasii

Atunci, hai slabiti da vitejie?
Daci nu, fetii miei, nu va-amegeasca
Ahasta-indemnare dimoneasca...31/
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95
Noao nimic alta nu ne famine

Far' sa ne chivernisim in pace,
Grij indu -ne de-astazi pans mine

Sa nu- Infomeze gura mincace,
Lasind domnia §'arme cumplite
Neamurilor celor neodihnite.

96
Trecind a fazboiului fortund

Apoi, si-intorcind iar' pace-in tara,
5i noi vom intoarce-in strinste buns,

La daruite noao hotara;
Acolo rind bun apoi om face,
Cu voia domnii, cum ne place.

97
Apoi hie cum ursitorile hirul

Vietii torcind au zis din gura,
Caci dkar Imbla cit oamenii, §irul

Intimplarilor din ursitura
Nu vor putea schimbe, sa-1 mute,
Nici cu mintea lor, nici cu vartute!..."32/

98
Draghiciu tacu; iar cu nera'bdare

Improtiva-i Goleman sa scoala
Si zice: "0, Draghiciu! Vorba to n'are

Nici un haz §i e da minte goala.
Da cind to cunosc, tot proroceste
Graiesti, dar nici una ti sa loveste.

99
Daca nu poti to fara. cirteala

Sfatul bun asculta, mergi acasa
S'ochii da urdori-ti spala,

Sa vezi mai curat!... Dar ce ne pass
(Grai-intorcindu-sa spre-adunare),
Cind cu noi e partea cea mai mare!"

minal...
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Je ne peux croire, en verite,

Que le pays soit deserte !...
Qui donc vous donna liberte

De vous y batir un royaume
Ou Vlad continue a regner ?
Vous penseriez donc l'affronter ?

91
Qui a vu, entendu parler

D'un vovokle ou boyard tzigane ?
Notre espece, si pauvre, insane,

Au divan siegerait ? Comment ? 29
Vous pensez qu'aller gouvemant
Est chose aisee qui prete a rire ? 30

92
Lesquels de vous savent ecrire ?

Comment pouvoir alors juger ?
Et qui les voudrait endosser,

Le regne et le caftan, d'emblee
Devrait prouver que ses racines
Viennent du sang de vraie dauphine.

93
En nombre etes-vous suffisants

Pour un pays se defendant ?
- Trois - quatre mille, une poignee !...

Pour avoir vaincu aujourd'hui,
Votre pauvre tete vous dit
Qu'il en sera toujours ainsi !

94
Que seulement cent chevaliers

De Vlad viennent vous retrouver,
Oil la bravoure du soldat

Epuise, force trouvera ?
Non, mes enfants, ne cedez pas
A ces diaboliques tracas...31

403

95
Nous ne devons nous occuper

Que de nous maintenir en paix,
Veillant du jour au lendemain

A ne rester sur notre faim,
Laissant regne et armes feroces
A ces peuples toujours veloces.

96
Tempete de guerre passee,

Le pays retrouvant la paix,
Nous retournerons pais&

Aux terres qui furent donnees ;
La-bas, ferons de notre mieux,
Accordant le prince a nos vceux.

97
Qu'il soit comme la Parque dit

Tout en tissant le flu de vie,
Car les hommes essaieront en vain

D'agir sur le cours du destin ;
Ne le pourront changer, defaire,
Par l'esprit, ni force ordinaire !... » 32

98
Celui-ci se tut ; impatient,

Contre lui se love Goleman
Qui dit : « Draghici ! Ta parole

Ne rime a rien, et n'est pas thole.
Tu fais, depuis que to connais,
Sans deviner bonne aventure.

99
Si rouspetance est to nature,

Rentre chez toi sans maugreer,
Et nettoie tes yeux mal laves,

Pour voir clair !... Mais quelle
importance,
(II se toume vers ]'assistance)
Le nombre est de notre cote ! »
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Atunci toti strigara: "Craiu si taral..."

Draghici intorcindu-le calchie:
"De-ati avea mamaliga cu zara

Destulal..." raspunsa cu manie,
Apoi sa dusd din adunare,
Mihnit de cele vorbe sprintare./

101
Iar' Goleman tot ca mainte

Vazind ca vorba lui la to place,
Acum de mindru nu sa mai simte

$i pana toata multimea tace,
El de iznoava sa-imbarbdteste
S'acest chip desputd si graeste:

102
"Ades/drat ca-a ridere-mi vine

Cind and ca-a stapini-inteo tail
Este lucru greu! Din ce pricine?

Au doard pentru ca-i o povara
Carea sa n'o poata sprijinire
Slaba noastra tiganeasca fire?

103
Spimeti-m, rogu-va, ce greutate

Are-un voda? Eu voi desvolbi-o!
Doarme ca not pa dunga, pa. spate,

Sau cum vra, pan'ce sa face zio;
Apoi sculindu-sa bea si mind
Sau 4' razama capul in brinca.33/

104
Apoi jalbe $i cereri asculta

$i le hotareste cum precepe,
Far' a-s' mai fringe capul cu multa

Invataturd, ce nice-i inchepe
Lui in mintea ha domneasca da-alte
Griji mai trebuincioase si nalte,

404

105
Precum sint ciferturi si implinele

$'alte-a domnii venituri grase,
Iacatd-vd-a lui mai toate hele

Ostaneli si greutati povaroase;
intraltele-apoi, cum socoteste
S'ii vine-in minte-, -asa porunceste.

106
$'ahasta-o zice Draghiciu povara!

Dar' eu va zic ca-a scobire-o covata
Este-o mesterie mult mai rara

$i mult mai Brea, dacit in polata
5ezind la divan a porunci: «Eu
(Cutare), din milai lu Dumnezieu,34/

107
Poruncesc aceasta cu tarie!...»

$i cum stiti voi insati celelalte.
Iar' in cit e pentru boierie,

Ei inca sed in palaturi nalte
loath zioa cu ciubuc in gurd
$'a vorbi citeodata sa-indura."

108
"Bine zici, Dumnezieu sa to custe

Golemane (striga din multime
Gogul)! Ba sint ca neste ldcuste

Ce minca-a pdmintului grasime.
Traind in volnicie §i silk
Jupesc toga tara fard mild."

109
Nu mai putu rabda Corcodel

Voroava Gogului crimpitata.
"Dar ce mai tocoroseste-ahal

(Zise), tocma ca moara stricata?
Lasati cumu-s pa boieri sa hie;
Ce Va pass da-a for volnicie?35/

                     



100
Tous crierent : « Un roi, un pays !... »

Leur toumant le dos, Draghici :
« Polenta, babeurre sun !... »

Repondit-il dans sa colere,
Puis it quitta la reunion,
Attriste des phrases legeres.

101
Et Goleman, en attendant

De la foule l'apaisement,
Voit que sa langue a du succes,

Et ne se tient plus de fierte,
S'enhardit encore et reprend,
Montant la dispute d'un crap :

102
« Je me prends vraiment a sourire

Quant a la pensee de conduire
Un pays ! En vertu de quoi ?

Serait-ce parce que le poids
Est trop lourd pour etre porte
Par nos Tziganes desarmes ?

103
Quel est, je vous prie, le destin

D'un Voivode ! Tel revels :
Il dort sur le dos, le cote,

Comme nous, et jusqu'au matin ;
Puis, se levant, it mange et boit,
Ou appuie sa tete et s'assoit. 33

104
II ecoute plaintes, requetes,

Et les accommode a sa tete,
Sans plus se soucier de la science

Qui d'ailleurs ne trouve fiance
En l'esprit altier, encombre
Par soucis plus grands, plus presses,

405

105
Tels mises sous sequestre, impots,

Autres Bras revenus royaux
Qui constituent a peu pres toutes

Ses lourdes taches et ses doutes ;
Puis jugeant selon son idee,
Des ordres dement paraphes.

106
Ceci, Draghici, quel fardeau !

Faire un petrin, je le pretends,
Est plus precieux a l'artisan

Et plus dur, qu'au divan sieger
Et regner : « Moi (un tel), de par
La volonte du Dieu d'amour, i4

107
Je l'ordonne, et fort et haut !... »

Tout ce qui suit, vous le savez.
Et pour ce qui est des boyards,

Its siegent dans de grands palais,
Pipe a la bouche, tout le jour,
Daignant parfois dire bonjour.

108
Dieu to protege, to dis vrai,

Goleman ! crie dans la melee
Gogu. Ce sont des sauterelles

Vivant dans luxure et peche,
Qui devorent notre cheptel,
Ruinent le pays sans pitie.

109
Corcodel ne peut supporter

Les traits de Gogu, ehontes.
« Que raconte-t-il, celui-la,

Pareil au moulin detraque ?
Laissez les boyards de cote,
Qu'importe leur oisivete ? 35

                     



110
Ca voi nu va-ati adunat aice

Sa varsati din gura vorbe goale,
$i puneti unul altui price?

Ajunge-un bat la un car da oale!36
incepeti o data-a lucra s'a face
Ca sa stapinim tara cu pace!...

111
Insa toate ca toate, dar'una

Este care voi cu mintea toata
Nu yeti putea-o face cu buna:

Ca patriarci vladici o data
Sau metropoliti da mo*ie
$i bietii no*tri tigani sa fie;

112
Precum *i preoti, ca tigane*te

Sä ne boteze, pasti sa ne &ca.;
Sau calugari cc carne *i pe*te

Nu mined nice pot sa petreaca
Cu femei, ci-avind spre lume greats,
In manastiri duc a for viata.37/

113
Fratilor, ahasta pare mie

Ca nici unul dintre noi va face,
Ca lasindu-$i iubita sotie

$i cu toate ce pe lume-i place,
in chilie da voiu sa sa-ingroape
Sau in vreo pustie prin virtoape.

114
Vladici mai lesne s'or afla doara

$i dintre noi, pentru ca vladica
Macar nici insul nu sa insoara,

Totusi nu-i zice nime nimica
tine-o soars sau nepoata,

Ba si cind sa-infrupta." cite-o data.

406

115
DA preoti nu-i grija ca-au preutese,

S'oaspata la botez la nunte,
La zaifeturi, cumindari *i mese,

$i purure sezind ei la frunte,
Blagoslovesc vinul *i mincare
Luinduli tot partea ha mai mare.38/

116
Dad vrind a face-un lucru da traba

Sä lapadam alta nebunie:
Popi sa ne-alegem cit mai dagraba,

Ca sa ne-ajute la cununie;
Iar da vladici calugari pare
Ca n'ar hi trabuinta pre mare."

117
Bun Corcodel era sa mai zica,

Cind imbulzindu-sa Ciuciu-in gloats
Striga *i mina dreapta radica:

"Dar ce fleacuri voi zioa toata
Veti grai, far' capet s'inceput!
Bine era da ati hi tacut.

118
to Corcodele, -ar hi mai bine

Sa mai taci °data, sa graiasca
Altii mai cu minte da cit tine.

Dara da rasa calugareasca,
Da vladici pops cu preuteasa,
Noao tiganilor ce ne pasa?39/

119
Bine ca scapam de-o mincatura,

Dumnezieu da ei sa ne fereasca!
Numa la parale prescura

Ahast feliu da oameni acum casca;
Cu o mina to blagoslovesc,
Cu alta da-averi to jecuiesc.

§i

§i

Cinduli

§i

§i
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§i
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110
N'etes aujourd'hui reunis

Pour &bailer mots sans esprit
Et trouver defauts a autrui.

A cruches en tas, baton suffit !
Commencez donc par travailler
Pour gerer le pays en paix !...

111
N'importe, de toutes promesses,

En est une que ne pourrez
Tenir, malgre votre sagesse :

Que des patriciens et altesses,
Des princes se comptent parmi
Nos pauvres Tziganes aussi ;

112
Ou des pretres roms a la messe

De Piques, ou qui nous baptisent.
Des moines qui ne se nourrissent

Jamais de Poisson ou de chair,
Sans femmes, loin du monde, austeres,
Passant leur vie en monasteres. 37

113
Freres, it me semble, quant a moi,

Qu'entre nous, nul ne le fera :
Abandonner sa bien-aimee

Tout ce qui sur terre lui plait,
Pour s'enterrer de son vivant
Dans quelque desert ou couvent.

114
Vois plutot l'eveque exister,

Car s'il lui est recommande
De ne pas etre marie,

Aucun ne saurait le juger
S'il tient une sceur, une niece,
Ou s'offre encore une caresse.

407

115
Quant aux pretres, cadet souci,

Its se regalent, se marient ;
Aux baptemes et mariages,

Aux tablees et aux funerailles,
Its benissent le vin, les mets,
S'octroient les meilleures bouchees.38

116
Voulant donc le meilleur usage,

Abandonnons autre folie :
Choisissons des pretres au plus vite

Qui nous donnent le mariage ;
D'eveque et moine, a mon avis,
Nous ne tirerions avantages. »

117
Le bon Corcodel poursuivait,

Lorsque Ciuciu dans la mêlée
Leve la main et sans facon :

« Quelles balivernes egrenez
Tout le jour, sans rime ou raison !
Mieux vaut se taire a l'unisson.

118
Et toi, Corcodel, ferais mieux.

De laisser la parole a ceux
Qui font preuve de plus d'esprit.

Que nous chaut la race des moines,
Eveques, pretres avec leurs femmes,
A nous tous, le peuple tzigane !

119
Sommes epargnes, grand merci,

Dieu nous en tienne preserves !
Eux ne font, helas, attention

Qu'a l'argent et au beni pain :
D'une main, la benediction,
De l'autre, le vol de tes biens.

                     



120
Da sa na§te un copil, nu-1 boteaza

Fara plata', da vra sa sa-Insoare
Cineva, ei nu-1 cununeaza,

Nici vor Ingroape daca moare,
Pans nu-§i iau plata rinduita
Pentru sfintul dar, sfinta mita.

121
Daci, on nice-un pops, -ori fara plata

Sa hie la noi, daca va place."
"Dah, mai inceata §i to veodata

(Striga Goleman), §i ne cla pace
Cu sfaturile tale necoapte,
Ca-a§a n'om fir5i pars la noapte.40/

122
Barbati buni, ian sa luom sama

Da hele ce-s mai ad trabuinta.
Im pare ca -intii cla toate chiama

Pe-a voastra-intaleapta socotinta
Alegerea vreunui voda harnic,
Unui ban, vel spatariu §i paharnic,4'

123
Unui stolnic visternic mare,

Apoi halor mai mici da vita:
Ispravnici, vatafi §i da hai care

Urmeaza, pans la mica spita
Da pantiri §i plaia§i! Asta-Intie
A voastra hotarire sä hie.

124
Iar ca sa va duc mai lesne-In cale,

Iacata, voi sa va-intreb pe cine
Vrei a pune pe scaunul moale

Da domnie §i lui sa sa-inchine
Vra, ca §'unui voda, tigania?
Apoi, cui sa cuvine bania?"42

408
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120
Si l'enfant nait, ils le baptisent

Se lon monnaie ; si l'un desire
Se marier, it n'a de noces ;

D'enterrement s'il perd ses forces,
Avant qu'ils aient recu l'argent
Fixe pour le Saint-Sacrement.

121
Ainsi, point n'ayons dans nos rangs

De pretre, ou qu'il ne soit paye. »
« Arrete-toi done un instant

Crie Goleman, fiche-nous la paix,
Avale tes conseils mi-cuits,
Pour terminer avant la nuit.4°

122
D'abord, braves gens, regardons

Ce qui nous est le plus utile.
Sagesse doit au prealable

Elire, avant un connetable,
Un voivode savant, habile,
Un gouvemeur 41, puis l'echanson,

123
Maitre queux et grand tresorier,

Tous autres rangs echelonnes :
Capitaines, intendants, ceux qui

S'enchainent jusqu'au plus petit
Cuirassier et douanier ! Ce soit
Premiere decision et loi.

124
Pour nous aider dans cette voie,

Ce que je demande voila :
Qui desirez-vous installer

Sur le moelleux trone princier ?
Un voivode a qui soient soumis
Les Tziganes ; et gouvemer, qui ?
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NOTE CINTECUL XI

1. Inas' un moral. Poetul sa plinge c5 are inima sintitoare §i n'are putere ca sa pedepsasca pe cei care
asupresc pe oameni, apoi zice ca neamul omenesc este foarte ticalos... fund c5 de atite mii de ani de cind
trae§te pe pamint, Inca n-au e§it din pruncie §i n'au venit la virsta de barbat, ci purure intru neputintA §i
intunerec ramine. CInd privesc la aceasta (zice poetul), piing intins, cum au plins odinioarA Eraclit! M. P.

a) Spun istoricii ca de demult era doi filosofi ce avea vire de improtiva unul altui: unul era Democrit care
ridea de oameni §i de lume, qi deac5-1 intreba cineva el raspundea ca ride de nebuniile oamenilor; altul
era Eraclit care intins plingea, §i find Intrebat pentru ce plinge, raspundea: pentru ticalo§ia §i patimile
oamenilor. C. Eruditian.

2. Poetul zice ca omul e a§a de ticalos, cit face lucruri care dobitoaccle nu le fac. Apoi zice ca omul in lume
cu atite slabiciuni fire§ti care neaparat it incungiura, atita este asuprit, cit putina vreme ii ramine de
veselie; iar el cu mintea negezata, §'acele putine ceasuri i§i otr5ve§te dindu-sa patimilor fire§ti, rivnii qi
lacomii. M. P.

3. Unii (zice el) mcrg in tali de parte pentru bogatie, §i in urma inccindu-sA in marl, ramin pe§tilor de
hrana; pc altii apuca patima de domnie §i in urma, neputinduli savir§i proiecturile, pier cu toata familia
sa. Eruditian.

4. iar' cind ajung unii ca ace§ti la domnie, atuncia sa fac despoti §i tirani §i prapadeaza tarile imprejur. Iat5
(zice cl) Alcxandru imparat cu oastea sa jimghie o jumatate de lume, §i pentru adeca ca faca nume
de eroe; romanii junghiara ceaialalt5 jumatate pentru slava de§arta a triumfului! M. P.

a) $tiut lucru este c5 nu fie§tecare gheneral roman dupa izbinda asupra nepreten[ului] putea sa faca triumf:
multe mii trebuiea mai intii sä pue supt sabie papa i sa da slobozie a intra in Roma cu triumf. Eruditian.

5. Cingh4han au fost un putcmic imp5rat a mongolilor, care incepind dc la Hina au pustiit §'au robit toat5
Asia p5n5 la India, iar Tamerlan sau Tim urban Inca au fost acelora§ mongoli imparat, care a§ijdere loath'
Asia au povoil cu o§tilc sale. Filologos.

6. Dcci zicc poctul c5 ace§ti doi imparati tot accaia facca ce-au fficut Alcxandru qi romanii, insa din aka
pricing, adcc5 c5 mongolii vrca pc toti sa gtearga dc pc rata pamintului, care sint de alt neam q'alt5 lege.
A§i§dere §i Mahomet facu; iara ispanii (spaniolii) pentru ne§te pictrii cu aur, ucisara pc toti mexicanii. $i
accstor tuturor marl tilhari, tu, oame, dedu§i putere §i ajutoriu ca sa-ti junghie fratii, striga in urma
poetul. M. P.

7. ins accasta nu-i dcstul (zice cl); tu, came, iscode§ti dumneziei noi, ce sint improtiva adevaratului
Dumnezieu; scome§ti noao credinti, ce-s improtiva mintii §'a firii omene§ti; inveti ne§te dogme ce nime
nu le precepe, dup5 care a tale de§erte invataturi omul nu trebue sä vaza ce vede, nice sä §tie ce §tie, ci
numai accaia ce i sä spune.

8. Tu oame (zice) inveti ca mintea-i nebunie, firea necurata qi toate faptele mintii adevarate cu sabie §i foc
gone§ti. M. P.

9. Apoi spune poetul mai incolo cum oamenii i§i inchipuiesc noao legi §i credinti, cit mai pe urma nu sA
pricep in§ii, §i sa hulesc unii pe altii, sa dafai[m5], sä stria. Jidovul pe toti ce-s de alts credinta i-ar Cala
de istov ca §i pe filisteni, caci crede de§ert, ca a§a porunce§te Dumnezieu. Turci Inca n'au sfiala, §'ar
ucide pe ghiauri (necredincio§i), sa poata, caci cetesc din Coranul sau. M. P.

sä-§'

                     



NOTES CHANT XI

1. Encore de la morale. Le poste deplore le fait qu'il alt un occur sensible mais pas Ia force dc punir ceux qui
oppriment les gens ; ensuite l'humanite est pitoyable, miserable... car apres des millenaires de vie sur terre,
elle nest pas encore parvenue a sortir de son enfance et elle n'a pas encore atteint la maturite, mais elle rests
en permanence dans l'impuissance et l'obseurite. Lorsque jc le vois (dit le poste), je pleure sans cesse,
comme Heraelite autrefois! M.P.

a) Les historiens disent qu'autrefois it y avait deux philosophes de caracteres opposes; l'un etait
Democrite, qui se moquait de tout le monde ; et si quclqu'un questionnait, it repondait qu'il se moquait de la
folic des gens ; l'autre etait Heraelite qui pleurait sans cesse, et lorsqu'on lui demandait pourquoi ii pleurait, it
ropondait : pour la misere et les souffrances des homilies. C.Eruditian.

2. Le poste constate que l'otre humain est tellement miserable qu'il fait des choses que les animaux ne font
pas. Ensuite, que limite par tant de faiblesses naturelles, tenement opprime, it lui reste peu de temps pour
etre gai ; et lui, en plus, la sagesse lui faisant defaut, it empoisonne jusqu'a ces rares instants, en se penchant
vers des passions naturelles, vers l'envie et Ia convoitise. M.P.

3. Certains (dit-il) vont dans des pays lointains pour chercher des richesses, et, en se noyant dans les mers, its
deviennent la nourriture des poissons; d'autres se mettent dans la tete le rove de rogner et, en ochouant,
finalement, ils disparaissent avec toute leur famille. Erudi(ian.

4. Et lorsquc de wiles gens roussissent a rogner, its deviennent des tyrans ct mettent a sac les pays voisins.
Voyez (dit-il) l'empereur Alexandre massacrer la moitio du monde, afin de se forger la renommee d'un
heros ; les Romains devasterent l'autre moitie pour Ia vain gloire du triomphe ! M.P.

a) C'est bien connu que ce n'etait pas n'importe quel general romain qui pouvait boneficier du
triomphe apres la victoire contre l'ennemi; it devait d'abord tuer des milliers d'ennemis avant d'avoir
l'autorisation d'entrer dans Romc avec triomphe. Eruditian.

5. Gengis Khan (dans le texts original : Cingh4han - N.T.) etait un puissant cmpercur des Mongols qui, en
commeneant par la Chine (dans le texts original: Hina - N.T.), a devasto et asservi touts l'Asic jusqu'i Tilde,
et Tamerlan (dans le texte original: Tamerlan ou Timurhan - N.T.) etait lui aussi empereur des Mongols et
avait envahi toute 1'Asie avec ses hordes. Filologos.

6. Le poste considere que ces deux empereurs out fait Ia mome chose qu'Alexandre et que les Romains, mais
avec unc autre motivation, c'est-à-dire que les Mongols desiraient faire disparaitrc dc la surface dc la terre
tons crux qui etaient d'un autrc pcuplc et d'une autrc loi qu'cux. Mahomet a procede dc moms ; ct les
Espagnols (dans Ic texte original : Ispanii (Spaniolii) - N.T.), pour des colTres remplis d'or, avaicnt tue tous
les Mexicains. Et tous ces grands brigands, toi, l'Homme, tu !cur as donne Ic pouvoir et tu les as aides a
poignardcr leurs freres ! erie finalement Ic pootc. M.P.

7. Mais ccla nest pas suffisant (dit-il); toi, homme, tu inventes dc nouveaux dicux, qui s'opposent au vrai
Dieu; tu inventes de nouvelles croyanccs, qui sont coneraires a la raison eta la nature humaine; to cnseignes
des dogmes que personne ne comprend ; scion tes principes, l'homme ne doit pas voir ce qu'il volt, ni savoir
ce qu'il sait, mais uniquement ce qu'on lui inculques.

8. Toi, homme (dit-il), to enseignes que la raison nest que folic, quc Ia nature est impure et to pourchasses
par le sabre et le feu tous les signes de la vraie raison. M.P.

9. Le poste dit plus loin comment les gens inventent de nouvelles lois et croyanecs, de telle sorte qu'a la fin
its ne se comprennent plus et qu'ils se denigrent entre cux, se jetant l'opprobre ct se detruisant. Le Juif tuerait
tous ceux qui sont d'une autre croyance quc lui, commc Ics Philistins, car it pcnsc vraiment que tcl est lc
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10. Ba noi, crestinii ardeam citeodata pe necredinciosi, cum and s'astazi spanioli[i] cu sfinta incvizitie pe
jidovi $i pe altii! Intracea, zice, preotii tuturor credintelor deserte striga catra norod sa dee lui Dumnezieu
(adeca lor), $i agaduiesc raiul! M. P.

11. Mare cu adevarat juruinta, ca cine nu s'ar da toate pentru raiu! deaca s'ar putea cumpara raiu cu bani...
s'alte lucruri mai scumpe, cum sint pietrile nestamate! M. P.

a) Poctul moralisind oarccita vreme, zice catra muss sa lase aceste lucruri, find ca nu este bine a spune
lucrurile, sa fie cit de bune s'adevarate, cued oamenii riu be primesc. M.

b) Adeca cum zisa Hs.: nu anmcati margaritariul inaintea porcilor. Popa Mustrul din Puntureni.

12. Deputatia, adeca toti deputati sau delegatii depreuna. Slobozan cinta biruinta! adeca Slobozan socotea
ca cl cu voroava lui au biruit pe Baroreu.

Janalau zice: macarca eu doara nu sint destoinic a ma improtivi cu cuvintul celor ce orara inaintea
mea, dar fund ca aici sintem adunati pentru bincle de obste, trebue a sfatui cum sa cuvine. M. P.

13. incumet este cuvint romanesc, pe une locuri acum invechit, si insemneaza nu ma incred sau, cum zic
ardelenii, nu ma bizuiesc. Filologos.

14. Voroava lui Janalau merge intr'acolo, ca nu sa poate cu totul nici lauda, ni hull chipul vreunii stapinii,
adeca nici a monarhiei, nici a rcpublicii sau democratii, caci firea norodului imprcjurarilor pot sa faca

pe una pc alts, bung sau rea, adeca obiccaiurilc norodului la care sa asa[za] chipul de stapinic. M. P.

15. Sint noroadele bune blinde, cu naravuri imbunatatite, atuncia la noroade ca aceste, poti da forma de
stapinic on cit dc sloboda, adcca macar sa lie si dcmocratia cu toata volnicia dc norod, caci norodul tot
dc una va raminca intru hotarcic cuviintii, avind naravuri bunc. lard norodul sprc rau invatat, ncodihnit
strical, Ia tin norod ca accla, dc ai face macarcc lcgi slime macar cc chip dc stapinic strinsa sa lc dai,
nu-i vci putca drcgc numa cu Icgilc pcdcpsc. Zicc adcca in urma: Ia un norod bun, va fi buns
monarhia $i dcmocratia, dar Ia ccl rau, $i una s'alta va fi rca. M. p.

16. Acum vine Janalau la thema sa. Dcci (zice) unul care va sa as= vrco stapinic in norod, trcbue mai intii
de toatc sa aduca intru norodul accla obiccaiuri bunc, adcca (prccum sa vcdc a fi scoposul lui Janalau),
sa inccapti dc la crcstcrca tincrilor, sa rinduiasea scoalc invatatori dc norod care sa indrcptczc sprc
fapte imbunatalite pc oamcni din pruncic. Acest tcmciu pus, poate cl apoi sa aseze macarce stapinie,
luind sama pururca si la firea norodului, urea locului, Si dupa accstc chibzuind sa aseze legile. M. P.

17. Dcci (zice Janalau) eu din sine nu voi lauda nice pc o stapinie, nice o voi defaima, ci numa voi arata ccle
bune rele, ce sa arra in stapinia monarbiceasca si democrateccasca.

18. incepe Janalau a dcsvolbi raul ce cuprinde in sine monarhia, zice: oamenii toti, citi sint pe lulu; sa
nasc ascmene, nici firea din sincsi ii osabestc la nastcrea lor. Asa dara din fire to sint de potriva si toti
au acclesi drcpturi; pentru aceasta (vorbind despre oameni, pecum sa afla ei afara de sotietate asezata $i
stapinie hotarita) nu poate zice unul catra ceialalti: eu-s mai mare decit voi! caci tot de una cei mai multi
ii dovedcsc mai pc urma Ca el numa un cap are, $i unul nu poate sa supue pre atita. Pentru aceasta, zice
Janalau, until nu poate sa stapineasca, dar nici mai multi, de ar fi cit dc intalcpti, caci cei intalepti in
urma sint oameni patimasi $i dna li sa da putere in mina, prin lungs poruncire, in urma porunceste dupa
voia sa, uitindu-$i ca-i greu a implini toate poruncile cc nu sint spre folosul de obste, ci numai spre a
poruncitoriului. Acest poruncitoriu citeodata apoi sa invata $i a asupri pe supusi si pune norodul la
prapaste. M. P.
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commandemcnt divin, les Turcs eux non plus n'hesitent pas et its tueraient les non-croyants (dans le texts
original: ghiauri N.T.), s'ils pouvaient le faire, car c'est ce qu'ils lisent dans leur Coran. M.P.

10. Nous aussi, les chretiens, nous avons parfois brine les non-croyants, ainsi que le font de nos jours encore
les Espagnols, avec la Sainte Inquisition, au &pens des Juifs et d'autres encore. Voila pourquoi, dit-il, des
proves de toutes ces vaines croyances crient au peuple, en leur promettant le paradis, de faire sacrifice a
Dieu (c'est-A-dire a eux-memes). M.P.

11. C'est une vraie prouesse, car qui n'abandonnerait pas tout pour le paradis ! Si on pouvait acheter Ic
paradis avec de l'argent... et avec d'autres choses encore plus cheres, comme par exemple les pierces
procicuses ! M.P.

a) Le poote, faisant pour un temps la morale, demands a sa Muse d'abandonner ces propos, car ce n'est
pas bien de les formuler, fussent-ils vrais et justes, lorsque les gens ne les acceptent pas. M.

b) C'est-a-dire, ainsi que le dit le Christ : nc jctcz pas les perles aux pourceaux. Popa Mustrul din
Puntureni.

12. Deputatia (en roumain, strophe 30, vcrs 5), c'est-h-dire tous les deputes ou les deleguos rounis.
Slobozancinta biruintA (en roumain; strophe 31, vers 3) ce qui vent dire que Slobozan pensait qu'il avait
vaincu Barorou avec son discours.
Janalau dit : Bien que je ne sois pas digne de m'opposer en paroles a ceux qui me precederent, mais pares
quc nous sommcs reunis ici pour Ic bier general, it convicnt dc sc consulter commc it faut. M.P.

13. Incumet (strophe 35, ligne 3) est un mot roumain ayant, dans certains endroits, un caractere archaique, et
it signifie nu ma incrcd "Je n'ai pas confianc,e" ou, ainsi que disent les Transylvains, nu ra bizuicsc "Je ne
comptc pas (sur)". Filologos.

14. Les mots de Janalau signifient qu'on ne pent ni cntierement loner, ni entierement denigrer l'apparence
d'une certain forme de rogne, done celle de la monarchic non plus, ni celle de la republique ou de la
democratic, car la nature du pcuplc respectif ct Ics conditions peuvent rendre bonne ou mauvaisc I'une ou
l'autre dc ces formes, c'cst -à-dire Ics mccurs du pcuple cu s'installc cc rogue. M.P.

15. II y a des pcuples bons et paisibles, avec des coutumcs meilleures, alors on pent leur comfier une forme
de rove aussi libre que possible, ce qui vent dire que meme si la democratic accorde au peuple tout le
pouvoir, cc pcuple restera toujours dans les limites dc la &mice, lorsqu'il a de bonnes habitudes. Et un
peuple mal accoutume, las ct corrompu, 'name si on lui offre des lois saintes et la forme de regne la plus
contraignante possible, on ne pourra pas Ic mettre sur le droit chemin uniquement a force de lois et de
sanctions. Finalement : a un pcuple bienveillant, la monarchic et la democratic scront pareillement
convenablcs, mais a un pcuple malvcillant, rune et l'autrc scront mauvaiscs. M.P.

16. Janalau arrive a cet instant avec son theme. Dons (dit-il), si quelqu'un vent instaurer une certaine forme
de rope pour un peuple, it doit d'abord imprimcr a cc peuple de bonnes habitudes, c'est-a-dire (et on voit
que c'cst lc but de Janalau) commencer par l'education des jcuncs, cn creant des &cies avec des instituteurs
populaires, capables de dirigcr lcs hommes, dos leur enfance, vcrs des actcs toujours mcilleurs. Partant de
mite base, it pcut ensuitc instaurcr n'importc quelle forme de regnc, faisant toujours attention a la nature du
pcuplc, au caractarc du pays ; et, cn appreciant tout ccla, it pcut alors lancer des lois. M.P.

17. Done (dit Janalau), jc nc loucrai aucunc forme dc gouvernement ni ne la denigrerai, je me contentcrai dc
montrcr Ics aspects positifs ct negatifs qu'on remarque dans la forme monarchique et dans celle
domocra ti quc.

18. Janalau commence a montrer le mal contcnu dans la monarchic, ct it dit : tous lcs gens, tart qu'il y cn a
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19. Drept aceasta nime sit nu stapineasc5, Earn numa legea; sit hotarim dar legi bune, dupa care sä fim

cirmuiti prin alese dintre not persoane cinstite. insa acele persoane sa [nu] fie la dregkorii pans la

moartca lor, ci numa pans la vreme hotarita, caci, zice el, dregkorii cei ce-s rinduiti pe toata viata lor,

sint un feliu de despoti. M. P.

20. Acesti feliu de dregkori stiind ca ei vor fi deapururea Ora traesc la acele vrednicii, luindu-s5 de mina,

singuri mina veniturile de obste. Tara (zice Jana 15u) cind dregatorii alesi din voia tuturor au sa

dregatoreasca numa pan'la o vreme hotarita de un an, doi sau trii, atunci nu-i de a s5 teme ca sä sa faca

dcspoti, caci sa tern c5 deaca vor fi lapadati din dregatorie, sa nu sä traga la raspuns. M. P.

a) OrganisitA va sa zica rinduita. Vine acest cuvint de la organ, care cuvint s5 afla $i la Meneiul nostru;

dc-acolo s-au facut organiscsc, adeca bine impartcsc sau orinducsc partile. Asijdere, avtoritate va sa

zica villa a celui mai mare sau mai batrin. Filo logos.

21. Aici I i deschide Jana 15u mintea mai chiar zice ca Ia stapinia cc au sa asezc tiganii este de trcbuint5 ca

in frunte sa fie un feliu de monarhie, insa cu foarte inguste hotara numa la imprejurari afara de rind,

cind poftcsc trebile Orli ca curind sa sa faca toate :uviincioascle orinduieli spre apArarea binelui de

obste.

a) Adeca, pecum intaleg eu, Jana lau vra sa fie dictatura ca $i cum era la romani cind sa ivea vreo

primcjdic ccrca grabnica lucrarc; caci atunci romanii vazind ca daca lucru va merge la sfatuirca de

obste, dup5 rinduiala asezata, va tinea oarecite zile pans cind sa va face hotarire dc la sanat; iar'

intraccea vreme poate fi tirziu sfatul. Eruditian.

b) Eu tot am ascultat inatro va sa mearg5 Jana 15u cu sfatuirca, dar' scum vad ca au fost mare politic, caci

cci mai procopsiti politici sa tin de aceasta socotinta, ca republica romanilor pcntru aceasta au treit atitca

veacuri, c5 au stiut mestcca la democratic si monarhia, adeca dictatura care este feliu dc monarhie

absolutii; insa numa Ia trebile, prccum s-au aratat mai sus. $i cu adevarat intru aceasta monarhia are

prcfcrentia sa mai nainte de allele; caci sa pUncm o republeca, si alma un monarli de- aproape, cu foarte

mare putcrc, neastcptat intr5 in tara, asa cit oastca lui merge cu vestea impreuna! Atuncia Intreb pe

rcpublicani: cc vor face? cind ei, dup5 asezamintul republican, nu pot sa faca numica Cara de sfatul de

obstc a sanatului. Deci pang sa va stringe sanatul, pans va sratui va hotari ce este de a face, iaca

neprietenul poate cuprinde toat5 tara! Dar, dup5 rinduiala de dictator, acesta numindu-sa, lucreaza dupd

sfatul ski, nice poate sa stie protivnicul de sfaturile lui. C. Politicos.

22.
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dans lc monde, sont egaux depuis lcur naissance, leurs caracteres ne les separent pas a ce moment-la. Done,
de par leur nature, ils sont tous egaux et ils ont tous les memes droits ; voila pourquoi (en parlant de ceux
situes en dehors d'une societe bien organisee et d'une forme de regne choisie) l'un ne peut pas dire aux
autres: je suis plus grand que vous ! car les plus nombreux lui prouveront touj ours qu'il n'a qu'une tete, et un
seul ne peut pas soumettre tous les autres. Voila pourquoi, dit Janalau, un seul ne peut pas regner, mais
plusieurs non plus, aussi sages soient-ils, car les sages aussi, par la force des choses, au flu du temps,
dcvicnnent des zelateurs a la fin, si on confie le pouvoir a leurs mains ; ils commencent a donner des ordres a
leur guise, en oubliant qu'il est difficile de se soumettre aux ordres qui ne sont pas d'interet general, mais
uniquement dans l'interet de celui qui les a donnes. Cc dictateur apprend quelquefois a opprimer ses sujets et
'Ilene le peuple a l'abime. M.P.

19. Par consequent, personne ne doit dominer, rogner, excepts la loi ; it faut donc decider de bonnes lois et,
ensuitc, etre diriges par des personnes honnotes choisics parmi nous. Mais ces personnes ne doivent pas etre
nominees a vie dans leurs fonctions rcspectivcs, sculement jusqu'au terme decide, car, remarque -t -il, les
dirigeants qui restent dans leur fonction toute leur vie sont des sortcs de despotes. M.P.

20. Ces dirigeants, sachant qu'ils le resteront a jamais en s'associant, devorcnt a eux souls le revenu social. Et
(dit Janalau), si les dirigeants elus par la volonte de tous restent dans leurs fonctions uniquement pour un,
deux ou trois ans, on ne peut pas craindre qu'ils deviennent des despotes, car ils redoutent qu'en quittant
lours foctions, on les tienne pour responsables de leurs actions. M.P.

a) Organisita (dans le texte original en roumain N.T.) signifie organisee, decidee. Ce mot vient
d'organ, qu'on trouve aussi dans notre Menei (Ie livre oil on trouve les messes de limn& consacrees aux
difforents saints ; le mot est d'origine grecque - N.T.); de ce mot, on a tire organisesc, c'est-à-dire bien
organiser les composantes. De lame autoritate "autorite" (dans le texte original en roumain N.T.) signifie
AIM (dans le texte original en roumain - signifiant "genie, esprit: dans les traditions populaires" N.T.) de
celui qui est lc plus haut place ou de celui qui est le plus vieux. Filologos.

21. Janalau &voile sa pcnsee plus clairement, en disont que la forme de gouvernement du pays que les
Tzigancs devaicnt choisir aurait a sa tete une sorts dc monarchic, mais avec des limites tres bicn procisees
et uniquement dans des situations exceptionnelles, lorsque les affaires de l'etat imposent des mesures
urgentcs a prendre aim de &rendre l'intoret general

a) Ccla veut dire, commc je le comprends, quc Janalau souhaite une dictature (le mot roumain
dictature cst souligne dans lc texte original - N.T.), ainsi qu'il y cn avait une chez les Romains, lorsqu'il y
avait une situation difficile, un danger qui dcmandait une decision urgente ; car les Romains avaient vu que
s'il fallait prcndre une decision collective, scion les coutumes en place, pour que le Sonat prenne une tells
decision , ecla aurait pris des journees entiores ; mais alors, le conseil peut tomber trop tard. Eruditian.

b) J'ai bien &mite pour voir ou va le conseil de Janalau et je constate maintenant qu'il etait un grand
hommc politiquc, car les plus sages des hommes politiqucs ont lc memc raisonnement : c'cst la raison pour
laquellc lc republique des Romains a resisto tant dc siecles, sachant maier la monarchic a la democratic,
c'est-à-dire la dictature qui est une forme de monarchic absolue (le mot roumain absolute est souligne dans
le texte original N.T.); mais uniquement dans des situations precises, mentionnees ci-dessus. Voila en
verite pourquoi la monarchic a la priorito sur les autres formes. Imaginons une republique et un monarque
voisins, disposant d'une armee rcdoutable, qui envahit soudaincment le pays, de sorte quc Farm& avance
aussi rapidement que la nouvelle concernant son avancee ! Jc demande alors aux republicains : que fcront-
ils ? Puisqu'ils ne peuvent, selon le systeme republicain, rien faire sans le conseil general du Senat. Le temps
que le Sonat se reunisse, pour se consulter et prendre des decisions, voila que l'ennemi a oceuppe tout lc
pays ! Mais scion le systeme du dictateur, cclui-ci nomme, it agit scion sa propre pens& et l'ennemi n'a
aucune chance de coimaitre ses decisions. C.Politicos.

22. Dans lc tcxte original, le mot anti-barorea est en italiqucs. N.T.
* I1 signifie anti-grandeur (dc baro, grand) en romani. (Note de l'aditrice)
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23. Destul c5 Jana 15u purta biruinta, Ca top sa plecara dupa sfatul lui, adeca facura o stapinie, unde precum
norodul asa $i cei alesi din norod sa alba cuvint si sfat la trebile Orli de obste, MO in sine sä fie
republica, cu putere la deosabite imprejurari s5 poata alege s'im dictator. Cu un cuvint, au ales dintru
toate chipurile de stapinie cele ce sint mai bune. Eruditian.

24. Nu stiu cum, la toate lucrurile bune sa timpla o impedecare. Istoria ne arata cu miile de aceste timplari
care apoi au fost in veci stricatoare noroadelor. Multimea fara socoteala cu sfatul sau cel nebun austricat
intr'o clipita toate care multe veacuri s-au alcatuit. fu cu tiganii ce stricare acest laudat aseiamint.
Politicos.

a) M5 tem s5 nu fie fazvratit norodul tiganesc oarecare din voivozi, care doara poftea sa fie voda sau craiu.
Eu am cautat la luarile aminte ce au facut Talalau la orighinal $i am aflat c5 Goleman $i Tandaler nu

era bucurosi c5 ei n'au fost la cel sobor de invatati; auzind ea acel sobor nu va s5 faca un craiu sau
voda, la care domnie amindoi casca, drept accasta, pe supt mina, cum s5 zice, au int:al-Rat gloata tiganeasca,
zicind ca acei invatati din carte vorbesc asa ca rime nu-i int5lege ce zic fac un asezamint care nu-i de nice
o treaba in tig5nie. Eruditian.

25. Vezi multimea Ezra sfat, deaca sa pomeste o data, cum n'asculta cuvint! Politicos.
a) Incai sa fie cerut sama de la sabor sä s5 fie incredintat de faptele for mai nainte de a-i judeca. Criticos.

26. Din aceasta s5 vede ca Tandaler poftea sä fie voda, caci el intii acum vorbeste. Mindrila.
a) Dac5-i pentru intia vorbire prepusul, mai bine cade pe Cucavel! P. Mustrul.
b) Asa gindesc eu! Onoch.

27. Tandaler, dc build sama, era mai nainte credintat c5-1 vor alege pc dinsul mai virtos dupii atita vitejic ce
aratasa. Criticos.

a) Adeca pentru ca sä batu cu boii. Mustrul.
b) Cind it lua taurul moldovenesc in coarne. Onoch.

28. he'd c5 Tandaler nu va s5 tie de democratii republece, ci indata zice sä aleaga pe un voda! de unde
eu crcd c5 bine au insemnat Talalau la izvod.

a) lush' Draghici s5 vede c5 nu-i de sfatul lor. M. P.

29.

30. Pccum vad cu, Draghici are mai multa minte decit toti. Criticos.

31. Din cc merge, din ce graeste mai bine caci adevarat zicind, pganii Inca nu avea tars deosabit, ci numai
neste paminturi daruite. Cr.

32. Bravo Draghici! Dc-aici s5 cunoaste c5 la batrini este mintea; foarte bine be sfatuieste el, dup5 a for
imprejurari. Nu sa poate sti pentru ce pganii nu 1-au ascultat. Criticos.

a) Invatatu Talalau arata la locul acesta ca tiganii amegiti cu cea biruinta a lui Tandaler, ne vazind pe
munteni mai mult, socotea ca turcii au taiat pe munteni, iar5 ei au taiat pe turci, cumca acum nu au de
a sa teme dc nime. Eruditian.

33. Acum inccp, sfaturile cornurate a pganilor! Ce osabire intre aceste sfaturi ccle a invatatilor tiganesti de
la sobor! Criticos.

a) Urit vorbeste Goleman de vozi, cind nice mini nu be d5, ci brinci, ca cind ar fi ursi sau alte fieri
rapicioase. Mustrul.

b) Dar cum pot iganii prosti sa graiasca amintre? Mindrila.
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23. Evidemmcnt, Jana lau sortit vainqueur et tous se soumirent a son conseil, afin d'instaurer une forme
d'organisation oil le peuple et ccux qui seraient elus par lui puisscnt discuter et dormer des conseils lorsqu'il
s'agirait d'affaires d'interet general ; mais que ce soit plutot une republique avec le droit, dans certaines
circonstances, d'alire mome un dictateur. Its ont done choisi les aspects les plus favorables de toutes les
formes d'organisation. Eruditian.

24. Je ne sais pas comment cela se fait, mais chaque fois qu'il s'agit d'une bonne decision, un empechement
survient. L'histoire enregistre des milliers d'exemples similaires qui ont eto nefastes aux peuples. La foule
sans raison, avec son conseil fou, a anoanti en un instant ce que des siecles et des siecles ont forge. Tel fut le
cas des Tziganes qui ont balaye ce louable etablissement. Politicos.

a) Je crams que le peuple tzigane n'ait etc pousse a se revolter par Fun des voivodes qui desirait
devenir prince ou roi. J'ai fait des recherches dans les notes de Talalau, dans l'original, et j'ai trouve que
Goleman et Tandaler n'etaient pas du tout contents de ne pas participer a cette assembles des sages; et en
apprenant que cette assemblee ne voulait ni prince ni roi, titres dont tous les deux revaient, alors, en
cachettc, sous la manclic (comme on dit), ils ont incite la horde tzigane, disant quc ccs gcns instruits grace
aux livres parlaient de tells maniere que person= ne pouvait les comprcndre et qu'ils creaient une forme
d'organisation qui n'etait aucunement utile aux Tziganes. Eruditian.

25. Tu vois, la foule, des qu'elle se met en colere, n'ecoute plus personne ! Politicos.
a) II aurait au moms fallu demander d'abord a ce conseil de s'expliqucr, afin d'approcier lours

arguments et ensuite les juger. Criticos.

26. Dc tout cola, on deduit que Tandaler dosirait devenir prince, car it parlait le premier. Mindrila.
a) S'il s'agit du premier discours, c'est Cucavel qu'on doit soupconner ! P.Mustrul.
b) Jc suis du meme avis! Onoch.

27. Tandaler, sans doute, etait convaincu d'avance que ce serait lui qui serait elu, notamment apres la
bravoure dont it avail fait preuve. Criticos.

a) Lorsqu'il s'etait battu avec les bccufs. Mustrul.
b) Lorsque le taureau moldave l'avait frappe de scs conics. Onoch.

28. Voila que Tandaler ne veut entendre parler ni de democratic, ni dc republique, et it affirme qu'il faut are
un voivode sur-le-champ ! Et je crois que Talalau l'a bien enregistre dans la source dente. Mindrila.

a) Mais on voit que Draghici n'est pas du mem avis. M.P.

29. Divan, en roumain, signifie "divan", mais aussi "conseil, parlement" (notamment au XVIIIe et XIXe
siecles) - N.T.

30. A cc que jc vois, Draghici est lc plus sage dc tous. Criticos.

31. II pane de mieux en micux, car it dit la yenta, les Tzigancs n'ayant pas un vrai pays, mais uniquement
des terms qui lour ont etc offertes. Cr.

32. Bravo, Draghici! On voit claircinent quc la sagcssc est lc privilege des vicux ; it donne dc bons conseils,
scion les circonstances, On nc pout pas savoir pourquoi les Tzigancs ne font pas scouts. Criticos.

a) L'erudit Talalau montre a eel cndroit quc les Tzigancs, trompos par cette victoirc dc Tandaler et nc
voyant plus les Munteni ( Valaqucs), consideraient quc les Turcs avaicnt tue les Munteni (Valaqucs), que
c'etaient eux qui avaicnt tue les Turcs ; ils n'avaient done plus rien a craindre, Eruditian.
33. Maintenant commencent les droles de conseils des Tziganes. Quelle difference entre ccs conseils et ceux
des erudits tziganes, a leur assemblee! Criticos.
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34. Din ce merge Goleman, din ce o zice mai groasa! Crit.
a) Deaca n-ar avea voda s'alte griji, numai acelc de care zice Goleman, atunci ar avea drcptate, dar totus'

trcbue sa zicem adevanil, ca el are s'alte griji, precum: in ce chip s'apere Cara de neprieteni, sä tie ostile,
sa intareasca pravilele din launtru $i sa pazasca asupra linistei de obste. Criticos.

b) Asa dara tot pentru sine! Golemane, sä traesti! Popa Mustrul din Puntureni.

35. Acum vine rindul $i la boieri! Cu adevarat pe scurt! dar' bine! Criticos.
a) Dar' Gogul acela nu-i om bun; $i de nu vrea fi Corcodel, cine stie ce mai clevetea acel antiaristocrat.

Arhonda Suflanvint.
b) Clevetirca-i cind cineva vorbeste de altul rau fara temeiu, deci este intrebare: oare Gogul cu temeiu

vorbestc? P. Mustr.

36. 0 proverbic de obste, ce va sa zica a a sparge un car de oale sa poate cu o maciuca singura! M. P.

37. Eu tot ascultai de cind incepura tiganii a vorbi, dar' vazind ca nisi unul lass pe altul sa vorbeasca
ficstecare incepc de un altru lucru a vorbi, vad foarte adeverita socotcala lui Baroreu, care zisa ca
multimea nice odata nu sfatuieste bine. Simplitian.

38. Ei! iaca vine rindul la preoti. Dar de unde stiu tiganii asa bine taincle vladicilor, care in cite o sofa sau
ncpoata? P. Mustrul.

a) Dc popi cc zicc cstc curat adcvar! ca popa nostru tocma asa face( Onoch.
b) lacata, dc prcoti cu prcutcsc nu graicste asa rau ca dc vladici. P. Nataroiu din Tind.

39. Ai, afurisitul! Cauta cc gracslc! adcca cl nu vra sa aiba nice prcoti va sä sä duca incaltat, imbracat la
dracu. P. 115 tar.

a) Dar' astcapta, fratia-ta, ca pot vini $i mai multc, apoi sa-I afurisim! Mustrul.
b) Pccum vad cu, tiganii tot dc una Cara popi au fost, ca $i cum slut acum. Crit.

40. Accasta-i bunal... Toate adevarate! Eu n'am sa zic nimica dc improtiva. Crit.
a) Unul ca aceasta-i afurisit de trii sute noaozaci noao de s. parinti dc la Sfeata Gora, de S.

Parcscmi! P. Natar.
b) Hobo! fralia-la, ca cu noaozeci si noao de parinti 1-ai pre ingreunat! Bine ca-1 curma Balaban, ca doara

ne spunca el si mai multe. Dar de cumva n'or fi mai multe, mai bine sa tacem. P. Mustru.

41. Ma tem, vere, de s'or sfadi mai mult tiganii sa nu ne ajungd $i la not rindul! Onoch.
a) Fericiti care nu inteleg! De-ati fi luat sama, papa acum doara de o sute de on sinteti pomeniti. P.

Mustrul.
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a) Goleman park mechamment des volvodes, car it ne leur accorde 'name pas des mains, mais des
brinci (le mot brinca, du mot latin branca, signifie plutot "patte", ou bien encore it est conserve dans
des expressions telles que: (a merge) in patru brinci - "marcher a quatre pattes", par rapport au lat.
manus, devenu en roumain mina - "main" - N.T.).

b) Mais comment pourraient parler autrement les simples Tziganes, ordinaires ? MIndrila.

34. Au fur et a mesure qu'il avarice, ces paroles de Goleman sow de plus en plus droles ! Crit.
a) Si lc voivode n'avait pas d'autres soucis que ceux dont pane Goleman, alors aurait raison ;

pourtant, it faut dire la verite, le voIvode a d'autres problemes aussi, comme par exemple : comment defendre
le pays contre ses ennemis, connaitre les arrnees, renforcer les lois du pays et preserver la paix generale.
Criticos.

b) II parle done toujours pour lui ! A to sante, Goleman ! Popa Mustrul de Puntureni.

35. A present, c'est le tour des boyards. Vraiment, c'est dit en peu de mots, mais bicn, comme it faut !

Criticos.
a) Mais Gogu n'est pas un homme convenable. Et s'il n'y avait pas eu Corcodel, qui sait de quoi cet

anti - aristocrats aurait encore pu medire ! Arhonda Suflanvint.
b) La medisance, c'est lorsque quelqu'un parle mechamment et sans fondement, done voila une bonne

question : est-ce que Gogu pade sans fondcment ? P.Mustr. *(Medisance ou calomnie ?)

36. C'est un proverbe general, qui dit qu'on pent casser un char do cruches, dc marmites, avec unc sculc
massue ! M.P.

37. J'ai &onto sans cesse, depuis que les Tziganes discutcnt, mais en remarquant qu'aucun d'entre eux ne
laisse l'autre s'exprimer et que chacun commence a parlor d'autrc chose ; je trouve done tits bonne la
conclusion de BarorOu, qui avait dit que la fouls ne donne jamais dc bons conseils. Simplitian.

38. Voila que le tour des pretres est arrive ! Mais comment les Tziganes connaissent-ils les mysteres des
&agues, qui s'occupent d'une sceur ou d'une niece ? P.Mustrul.

a) Ce qu'il dit sur les pretres est bien vrai, car le noire agit exactement de cctte facon ! Onoch.
b) Voila done qu'au sujet des pretres et de leurs epouses it n'est pas aussi mechant qu'au sujet des

eveques. P.Nataroiu din und.

39. Ali, le. Diable ! Vois done ce qu'il dit ! cela signifie qu'il refuse les pretres et qu'il veut s'en alien ainsi,
chausso et habille, directement chez Satan. P.Natar.

a) Mais, attends, mon frere, car it pent dire encore beaucoup de choses, et nous pourrons mieux lc
maudire a la fin ! Mustrul.

b) Si je comprends bien, les Tziganes Wont jamais eu do pretres, ni dans le passé, ni aujourd'hui. Crit.
40. C'est pas mal ! Toutes les remarques sont vraies. Je ne dirais den contre. Crit.

a) Un tel homme est maudit par les trois cent quatrc-vingt dix-neuf Saints Pares de Sfeata Gora (en
slavon: "le Mont Saint") et par le Saint Caremc. P.Natar.

b) Attends, attends, mon frere, to I'as surcharge dc quatre-vingt dix-neuf Saints Peres ! Heureusement
que Goleman l'a interrompu, car it aurait pu en dire encore davantage. Mais si, par hasard, it n'a pas autre
chose a dire, alors, taisons-nous plutot. P.Mustru.
41. Dans Ic tcxtc original, en roumain: ban, gouvcrncur do l'Oltenie (autrefois), province du sud-oucst dc la
Roumanic, dont la capitals est Craiova; d'oU lc titre do noblesse do Banul Craiovci, Ic premier noble do
Valachic apres le prince - N.T.
42. Je crains, mon cousin, que si les Tziganes continucnt lcur dispute, notre tour ne vienne. Onoch.

b) Bienheureux ceux qui ne comprennent pas. Si vous avicz fait bien attention, vous auriez vu que
vous avcz Ote mcntionne déjà cent fois. P.Mustrul.
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CINTECUL XII

ARGUMENT

Tiganii la sfat Incep gilceava;
Razboiul atuncia li sa -arata

Cu toata curtea sa cea gubava
S'invr5jbeste tigania toata;

Multi voinici sá-ucig in batalie;
Vlad de voia sa merge-in urgie.

1

Ada zisa Goleman i-a§tepta
Vorba-intaleapta sa-i intareasca,

Dar' altii nu sa putea detepta
Din atite sfaturi sa gasasca

Care-i mai bun, §i cei mai cu minte
Nu voia sa sa certe-in cuvinte.

2
Atunci Bobul a sa rabda nu poate

Si zice: "Da t'ar hi mintea lunga
Ca caciula, Golemane! poate

Ca-ar nimeri doar'sfat sa-ti ajunga
A ne-indupleca-intra-aceaia§' parte
Unde vrei sa ne duci pe departe.1/

3
Dar' n'am mincat Inca steregoaie

Nici matraguna, sa nu simtim
Cind ar vra cine sa ne daspoaie!...

$i pentru ce sa ne grabim
Ada tare, Intr'un lucru care
Pofte§te mai multa judecare?

4
Au doara ca sa to punem pe tine

Voda, sau doar ban, sau ceva51alta,
$i tiganii tie sa sa-inchine?

Iar' tu la din0 cu sprinceana nalta
Cautind in zios, sa scupii daparte,
Uitindu-ti §i da-opincile sparte!2

5
Dar nu!... Dumnezieu sa ma fereasca!

Mai bine halui mai rau muntean
Voi sa ma-inchin! el sa-m porunceasca,

Decit ciurariului Goleman!"
inca Bobul vorba nu firisa,
Cind Ciormoiu ciurariul zisa:3/

6
"Ian' mu§ca-ti tu ha limbs, -o Boabe!

Nu to -acata da-oameni da-omenie
Ca scaiul da-oi. Au doara la scoabe

Faurim aici da-a to me§terie?
Mi§el ce esti, da t-ai tinea gura
$i t'ai spala da pa fata sgura!"

7
"Dar' tu cine (minios striga

Burda fierrariul cu piica mare)?
Adeca ride Ciormoiu da-obsiga,

Cum ride cazanul da caldare,
Sau ca gi dracu da porumbele
Fiind el mai negru dacit ele.

8
Dracu mai vazu ciurariu cu minte!...

$i vedeti-1 cum sa nascocoara,
Ca cind ar imbuca tot placinte

S'ar screme tot our §i comoaral..."
De-aci mearsa ca pirjolul sfada
$i sa ra§chira-in toata gramada.4/

9
imparechieri dedera-a sa face;

Unul pe-altul a mustrare-incepe,
Nici unul vra sa-asculte cu pace

$i tocma ca ne§te fieri surepe
Rap§tind merg §i sa scoala pe sine,
Ar mu*ca, dual nu pe cine.

a§a-i

i

esti

tiu

                     



CHANT XII

ARGUMENT

Tsiganes en conseil se chamaillent
Quand surgit le champ de bataille

Et son cortege de malheur
Qui met ce monde a feu, I sang,

Nombreux braves y perissant ;
Vlad s'exile de son plein gre.

1

Ainsi parla-t-il, attendant
Que sa sagesse ait repondant,

Mais eux ne peuvent decider
Entre tant de conseils dorm&

Que choisir ; ne veulent les sages
Point se quereller davantage.

2
Bobu, alors, impatient,

Dit : « Si ton esprit etait grand
Comme ton bonnet, Goleman !

Peut-etre qu'alors, ton conseil
Nous ferait pencher du cote
De tes paroles contournees.1

3
Mais ne sommes pas ivres, encor,

Ni pleins de cigue, qu'on ignore
Si quelqu'un veut nous depouiller !...

Et pourquoi se precipiter
Sur une question qui demande
Raisonnablement qu'on l'entende ?

4
Juste pour que nous te nommions

Gouverneur, ou autre fonction,
Que les notres te plebiscitent ?

Et toi, les regardant altier,
Que to craches de leur cote,
Malgre tes sandales 2 trouees !
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5
Non !... Que le divin me l'evite !

Je prefere encor me plier
Au pire Valaque soumis

Qu'a Goleman, faiseur de tamis !
Mais Bobu a peine a fini
Que Ciormoiu3, tamiseur, lui dit :

6
« Mords to langue, 8 Bobu, t'abstiens !

Chardon aux laines de moutons,
Ne t'accroche aux braves pequins.

A ton métier nous nous melons ?
Malheureux, retiens ton langage
Et debarbouille ton visage ! »

7
« Mais toi, crie Burda, qui es-tu ?

- Le grand forgeron chevelu -
Ciormoiu se moque d'un Chardon,

Comme chaudiere du chaudron,
Le diable des noires prunelles
Alors qu'il est plus sombre qu'elles.

8
Diable en connut-il un sense !...

Regardez-le donc triompher
Comme de bons gateaux nourri

Des tresors et de l'or, qu'il chie !... »
D'ou la querelle repandit
Dans la foule son incendie.* 4

9
Camps aussitot de se former

Et l'un l'autre de s'affronter,
Nul ne veut &outer en paix

Et tels des fauves enrages,
En Chasse, ils se levent pour mordre,
Sans savoir sur qui se jeter.

                     



10
Urgia vazind aceste, bate

In palme: "Bravo, tiganie!..."
$i zice Razboiului: "0, frate,

Acu deaca vrei, o sozie!
$i to -arata la tigani in pripa,
Sa vezi cum or purcede -In fasipa."

11
Iara cumplitul Razboiu indata

Sare -In cotiga, spre tigani pleaca
Cu toata curtea sa-infricosata.

bucin de trei on si iaca!
Spaima cu Frica merg calauze,
$i faci Fiori tremurind in buze.s/

12
Dupa dinse cu capete-o mie

$'o mie de mini, Vrajba porneste
Avind Pisma dusmana, sotie;

Dirzia cai buiestri-inteteste;
Pe linga cotiga mergind saki
Jacul cu Prada s'Isbinda nalta.

13
Cazna, Rautatea necaita,

Si la Cruzia neindurata,
Vrajmasia cu arma-ascutita,

$ugubina cu haina cruntata;
Dupa-aceste Moartea-obidata,
Cu mii de Chinuri impresurata.

14
Razboiul stropit cu negru singe

Ragni, si sulitA-ucigatoare
Cu care sireaguri intregi fringe

Alta tiganelor ciopoare,
Trecind pe linga ele mereu,
Cu tot groaznicul alaiul sau.6/
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15
Dupa dinsul Vaietele-amare

$i Tinga cu Plinsurile mere,
Blastamul cu limbs-otravitoare,

Jelea, Gemetul fait. putere,
Suspinele-abea rasuflatoare
Cu Grija d'inima rozatoare.

16
Deznadajduirea-in dinti scrisneste,

Nacazul fringind minile plinge,
Lipsa cauta, nimic nu gaseste,

Iar' Cainta-in lacreme sa stinge,
Stremtoasa Saracie suspina,
Golatatea de toti sa rusina.

17
0! maice, neveste si fecioare,

Pe la care s'a timpla sa treaca
Acestea, cit amar plinsoare

V'asteapta! -0, tiganie saraca!
Cum to turburasi toata la minte,
Cind vazusi Razboiul de nainte!7/

18
Atunci Tandaler ce la domnie

De mult casca si de jumatate
0 si-imbucasa, striga cu manie:

"Soiu (Id cine! Laie blastamata!
Pans cind to tot da capu tau
Vei Imbla, ard dumnezieu?

19
Iaca, va zic ha mai da pa urma:

Asa sa taceti ca pestii-in apa!
Ca daca-oi simti ca ma mai curma

Cineva-in vorba s'un cuvint scapa
Din gura lui ha nerusinata,
Imbe i-oi zdrobi falcile-indata.

fa-ti

Silt la-in

$i

$i

si

si

                     



10
Le Fleau, voyant le tableau,

Bat des mains : « Tziganes, bravo ! »
Et dit a la guerre : « Oh, mon frere,

Tu peux jouer a to maniere !
A eux montre-toi brusquement :
Its se dispersent sur-le-champ. »

11
Le sombre Conflit, a !'instant

Saute dans son char, voyageant
Vers les Tziganes, avec sa cour,

Souffle dans son buccin trois fois
Et voici la Peur et 1'Effroi,
Claquent des dents les Frissons froids.5

12
Puis mille bras et mille fetes

Apres eux, Discorde s'apprete,
Avec Jalousie ennemie :

Hardiesse aux chevaux fougueux
Pres du char, sautent impetueux
Pillage et Proie, Haute Victoire.

13
Impassible Mechancete,

Peine, sauvage Cruaute,
Hostilite, l'arme aiguisee,

Crime en habits ensanglantes ;
Puis survient la Mort detestee,
De mille Tortures entouree.

14
Guerre eclaboussee de sang noir

Hurla, les lances meurtrieres
Qui tuent des colonnes entieres

Les montre aux peuplades rebelles,
Passant a chaque fois pros d'elles
Avec sa compagnie fidele.6
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15
Suivent Plainte et Larmes ameres,

La malediction vocifere
Avec sa langue empoisonnee,

Douleur et Gemir impuissant
Surpris a peine respirant,
Et Souci qui donne tourment.

16
Le Desespoir grince des dents,

Le Malheur geint en se tordant,
Besoin cherche, sans trouver rien,

Le Remords dans les pleurs s'eteint,
Soupire en haillons Pauvrete,
Cache sa honte Nudite.

17
O meres, epouses, jeunes filles,

La ou adviendront ces perils,
Que d'amertume et de sanglots

Vous attendent ! 0, toi, pauvre Rom
Qui perdis tes facultes d'homme,
Voyant la guerre a tes cotes !7

18
Alors, Tandaler qui revait

De son regne presque avale,
En detresse a crier se mit :

« Espece de chiens ! Clan maudit !
Jusqu'oa ferns a ton idee
Sans aucune divinite ?

19
Et voici ma conclusion :

Taisez-vous comme les poissons !
Car si j'en sens un m'accrocher

De sa parole et mots !aches
Par bouche oil honte ne se cache,
Casserai toutes leurs ganaches.

;

                     



20
Nqte mi§ei facatori &A ciure,

Laeti §i mincatori de morfaciune,
Inca §i pa hai cinstiti sa-injure?...

A§teptati numa, ca-acu§ v'oi pune
Capastru-in cap §i zabele-in lurk
$i yeti juca pe-altA zicatura". /

21
"Hai, mai! Cine-ti dede-aha putere

(Sfircul striga de dupd spate)
SA ne batjocore0, Tandalere!...

Ap prost §i fara &A dreptate?
Ca n'au sosit inca-aha clipita
Ca sa cerem de la tine pita

22
Ne rugam foarte marii-tale

SA-ti mai cruti ha trufa timpurie
$'apregimea ha fard de cale,

CA-inca nu e§ti domn in tiganie!
$i nice vei hi, to poti Increde;
In zadar pofta ti sa rapeder

23
Auzind aceasta defaimare,

Lui Tandaler scapa suferinta;
Denaintea toatei adunare

SA-intoarsa §i din toad sIlinta,
0 palma-a§a-i repezi de-amarA,
Cit sa-invirti 'ochii scinteiara.9/

24
"Na Sfircule (zisA), ahasta-ti hie

Para una-alts da-invatatura;
Iar' cind of ajunge la domnie,

Nu-ti va rAminea nici un dinte -In gural..."
Nu-§i fir§i Tandaler vorba bine,
Cind §i lui o palms iaca-i vine

424

25
De la Cirlig (nepotu de frate

A lui DrAghici). Tandaler s'intoarsa
SA vazA cine cuteaza-a-I bate,

Cind unul din gloats a§a-I §tearsa
Cu un fu§tiu pe ceafa de tare,
Cit it porni singele pe nare.

26
Aurariul ametit nu mai cauta

Cine l'au lovit, ci da pe- Intreg
Si-impinge multimea-intaritatd,

Si lind sa iasa-afara din zbeg,
Care- Imprejurul lui s'adunasa
$i sa scape sanatos acasa.1°/

27
Musa, care-ai fost la Mahe,

$1 ti toate decit toti mai bine,
Spune faptele de vitejie,

Care s-au timpinat §i cu cine?
Care pe care taind ucisa
$i la tara mortilor trimisa?

28
Tandaler oblicind ca nu-i §aga

$i ciurarii vor sa-limpresoare,
Puss mina pe cioarsa sa -o traga,

Dar' tocma cind era la strimtoare,
CArdbu§ zlatariul i-o furasa,
$i viteazul spaimintat ramasa.

29
Spre norocul sau un ciolan vede

Zacind pe pamint, de moarta vita.
Iute-I radica §i sa rapede

Intre ciurarimea gramaditA
$i pe unde merge cutrupete,
Ucide, pi-AN/ale §i rane§te. 11/

                     



20
Nomades faiseurs de tamis

De pourritures mal nourris,
Osez maudire Bens honnetes ?...

Attendez, je m'en vais vous mettre
Bride a la tete, mors aux dents,
Et vous danserez autrement. »8

21
« He, toi ! Qui te donna le droit -

Cria Sfircu, place derriere,
De nous brocarder, Tandaler !...

Si mal et sans motif aucun ?
Le jour n'est encor opportun
Oii du pain on te mandera.

22
Nous prions donc to seigneurie

De mettre l'orgueil en sursis,
Sa deplaisante effronterie ;

Tu n'es pas encor notre roi,
Et ne le seras pas, crois-moi ;
En vain ton desir fait sa loi ! »

23
Entendant cette calomnie,

L'autre sent son cceur affaibli ;
Devant tous les Roms reunis,

Se tournant avec energie,
Si dure gifle it lui envoie
Que l'ceil brillant, it pivota.9

24
« Tiens, Sfircu, que cela te soit

Entre temps, un enseignement ;
Et quand serai devenu roi,

Ne te restera plus de dent !... »
Tandaler a peine termine
Qu'une claque a lui se destine,
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25
Venant de Cirlig, vrai neveu

De Draghici. Il cherche un peu
Qui ose le frapper, avance,

Lorsque dans la foule on lui lance
Un coup sur la nuque assene,
Tel que le sang gicle du nez.

26
L'orfevre etourdi ne sait plus

Qui l'a frappe mais s'evertue
A chasser la foule enervee,

A s'echapper de la ruee
Qui l'a des l'instant encercle,
Pour rentrer chez lui en sante.19

27
Muse, presente a ce combat

Qui connaIt tout mieux que personne,
Raconte les plus Brands exploits ;

Qui a qui s'opposa et comme ?
Qui a vif tranche, qui encor
L'envoie au royaume des morts ?

28
Tandaler, comprenant que l'heure

Est grave, cerne de cribleurs,
Veut tirer son arme piteuse ;

L'avait dans la debacle affreuse
Volee Carabus le doreur ;
Le gaillard fut pris de frayeur.

29
Par chance it apercoit un os

De betail pres de lui gisant.
Il le prend et se precipite

Entre les cribleurs qui s'agitent
Et la oil it passe, it disloque,
Il tue, it repousse et it blesse."

                     



30
Cum oarecind Jidovul preatare

Cu masaua de-asin, filisteana
Oaste-imprastie, mortii amare

Dind multe mii, asa-intru tigana
Gloata, manios Tandaler face,
Dind, hartuind incolea s'incoace.

31
Intii lui Lapadus capul sparsa,

Apoi lui $ugurel falca dreapta
0 facu strimba, de-acolea stearsa

Nasu lui Sosoi, iar'aiapta
Ciolanul cumplit tocma -In urechie
Lui Aordel cel de vita vechie.

32
Dar' cu toate aceste nu poate

Printre multime prejur bulzitd,
Incai la cetasii sai strabate,

Iar' gloata din ce din ce sa-invita:
Unii bat, altii stau, iar altii scapa,
Ceia vor la bataie sa-incapa. 12/

33
Intracea iaca, repezit vine

Mutu-intr'ajutoriu cu doisprazece,
Cei mai voinici, ca-i spusese-or cine

Cumca fac pe Tandaler tot flece.
Acestea sosind rupsara-a bate
Pan facura voivodului spate.

34
Insa Goleman pe carare

Le-alearga, - Intrarmat ca la bataie,
Purtind o furca de satra. mare,

$i dupa dinsul proaspata laie
Ce sosind mult nu socoteste,
Ci da pe- Intreg, cum i sa loveste.
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35
Lui Ganafir pe crestet prajina

Cazind ii face tot capul fleaca,
Rumpe lui Balut din umeri mina,

Iar' mutului fringe cioarsa-in teaca,
Lui Colbeiu zdrobeste dintii -In gura.
Cite poate face-o lovitural...13/

36
De-aci radicind furca cumplita

Vede pe Bratul voinic ca vine
Cu ceata lui Tandaler [vestita].

Acestiii acum el drumul tine
$i-Inimereste tocma la timplE.,
Unde grabnica moarte sa timpla.

37
Tandaler vazind trista cadere

A Bratului, Intracolo pleaca,
Caci inima lui izbinda cere,

$i-invirtind ciolanul cel de vacs,
L'arimca si pe vrajmas loveste,
Pe unde neagra mustath.-i creste.

38
Cade ciurariul ca mort pe spate

$i cazind furca din mina-i pica;
Pamintul cu picioarele bate.

Pe toti atuncia cuprinsa frica
$i-indarapt sa dede fiescare
Facind aurariului carare.14/

39
Cela zacind ametit de minte,

Cesta sare $i furca-i apuca,
$i rapit de patima fierbinte

Era cap sa-i crepe ca s'o nuca,
De nu l'ar fi navalit indata
Ceata ciurarilor barbatata.

§i

§i

                     



30
De meme qu'un juif tout-puissant

Avec la machoire d'anesse
La philistine armee disperse,

Foumissant la mort par milliers,
Ainsi Tandaler enrage
L'assaut tzigane a repousse.

31
Tete de Lapadus brisa

Puis de Sugurel cote droit
Fait bouillie, de la it essuie

Le nez de So§oi, puis it vrille
L'horrible ossement dans l'oreille
D'Acordel, de vieille famille.

32
Pourtant, it ne peut traverser

La foule autour de lui massee,
Ni donc atteindre son armee

Avant la foule encouragee :
Certains frappent, regardent ou fuient,
Veulent prendre part au conflit.12

33
Accourent sans hesitation

Mutu, ses douze compagnons,
Les plus braves, ayant our dire

Que Tandaler se fait occire.
Arrivant, une haie taillerent
Pour au voivode un rempart faire.

34
Mais Goleman repart farouche,

Arme jusqu'aux dents pour la guerre,
Brandissant une grande fourche

Et suivi d'une troupe fraiche
Qui ne se perd en reflexions
Et va frapper sans distinction.
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35
La perche tombant sur la tete

De Ganafir, la mit en miettes,
Arrache le bras de Balut ;

Dans son etui l'arme a Mutu
Casse, et les dents de Colbeiu.
Que d'actions en un seul coup !...13

36
La terrible fourche levant,

II voit approcher le puissant
Bratu, et l'armee reputee.

II barre a present son trajet ;
Droit a la tempe l'atteignant,
A la mort l'envoie sans detour.

37
Sachant le funeste parcours

De Bratu, Tandaler accourt
Car son cceur justice reclame ;

Faisant toumoyer l'os de vache,
Il le jette sur l'ennemi,
On pousse sa noire moustache.

38
Le cribleur tombe raide presque ;

Dans sa chute, sa fourche it perd,
Frappe de ses jambes la terre.

La peur les prend tour aux'visceres,
Chacun alors de reculer,
Taillant a l'orfevre un sentier.'4

39
Le premier gisant inconscient,

L'autre saute et sa fourche prend,
Par colere aveugle emporte,

Pour comme noix son chef briser,
Si le clan des cribleurs vaillants
Ne s'interposait a l'instant,

                     



40
Ace*tea cu rude-imponcipte

Pre viteazul aurariu sarira.
Aici sa vezi capete crepate!

Amindoao-acum sa-inotarira
Valli le, acum depreuna
Toata tabara-in arme s'aduna.

41
Muierile fara-invalitoare

Alearga, copilele fricoase
Tramurind din cap pans -In picioare,

Imb la ca *'oile sparioase,
Ratacindu-sa-incolea *i-incoace
$i nu *tiu de spaima ce vor face.I5/

42
Barbatii sosind nu cauta-in cine

SA* dee, ci da de toad parte,
In toti cei de cetele straine.

A*a dete Virlan negrii moarte
Pe Neagu lingurriu, a*a Gogul
Pe Burda Ple*ca *ontorogul.

43
Toti acu de arme s'apucasa,

Numa Parpangel de lina parte
Iubitoriu, ce nu sa mestecasa

La nici un sfat, prive*te tace
Socotind cu ceta*ii sa iasa
Din ciorob6r sa mearga-acasd.

44
Face semn catra-ai sai sa purceaga

Dupa dinsul pleaca- Inainte,
Vrind sa mearga la Romica drags,

Dar' in carare-i stau ragaminte
De laeti goleti intrarmate
Socotindu-sa pe cine-ar bate.16/
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45
Corcodel voivod era la frunte

Vrind a sa noduroasa niaciuca
De corn cu singe *i el s'o crunte.

De tinarul Parpangel s'apuca;
infla sa dee, dar' cestui nu-i pask
Caci cu mult mai nainte sa-inflasa

46
$i zvirli buzduganul de-arama

A.5a cu naprazna, tocma -In frunte,
Cit ii facu crierii-in cap tot zama.

Tar' Corcodel cazind ca *'un munte
Sunk cind naroit sa pravale
$i de-aproapea cutremura vale.

47
Zlatariu mindru de ceasta-izbinda,

autind la mort grai: "Corcodele,
Aceasta-i pa tine-o dreapta-osinda!

Pentr'atite nedreptati rele!
Rau ti-ai aruncat cu bobii foarte,
Cind insuti nu *tiu*i de-a to soarte!"/

48
Dup' aceasta el pome*te iara

Cu ceta*ii sai prin gloate
De laieti goleti taindu-sa-afara,

Dar' nu-i cu putinta a strabate,
Ca de toata partea cu navala
Golatimea pe dinsul sä scoala.

49
$i macarca nu vra sa-aiba parte

La razboiu, pentru Ca rau ii pare
$i necuvios a face moarte

In soiul sau *i-atita stricare,
Ci -In tadar, ca-intAritata laie
Nu cauta, ci-urne*te, da taie!...

§i

§i

§i

§i

§i

§i

§i

§i

§i

                     



40
Qui, avec des gourdins tordus

Sur le brave orfevre ont fondu.
Des lors, que de cranes brises !

Et les deux parties enflammees
Se regroupant en rangs serres,
Tout le camp se retrouve arme.

41
Les femmes, tete devoilee,

Accourent, les peureuses filles,
Tremblent des cheveux aux chevilles,

Courent en brebis affolees,
S'egarent devant et derriere,
Ignorant ce que pourraient faire.I 5

42
Les homilies vont sans regarder,

I Is frappent tout ce qui remue,
Tout membre du groupe oppose.

Virlan a merle Neagu,
Le louchier, a la mort, Gogu
Burda et le boiteux Pl4u.

43
Or ils avaient tous pris les armes,

Seul Parpangel cherit la paix,
Et ne s'en etant pas mele,

Au conseil regarde et se tait,
Pensant soustraire ses amis
A la lutte, et rentrer chez lui.

44
De le suivre it fait signe aux siens

Et le premier prend le chemin
Qui sa tant bien-aimee rejoint.

Mais sa route est barree de rangs
De Roms besogneux et armes,
Cherchant a qui se mesurer.16

429

45
Corcodel qui prend les devants,

Veut lui aussi baigner de sang
Sa massue en come noueuse.

II rejoint Parpangel le jeune,
Prot a frapper, mais it l'ignore
Car it a fait plus vite encore,

46
Et jetant sa massue de cuivre,

L'atteint au front, son energie
Changeant en bouillie la cervelle.

Tombe a meme bruit Corcodel
Que montagne degringolant,
Qui fait les vallees resonnant.

47
Le doreur, tier de son action,

S'adresse ainsi au moribond :
« Corcodel, juste punition

Pour injustices et mensonges !
Ignorant que to vie est breve,
Tu as bien mal tire les feves ! »

48
Apres quoi it reprend sa route,

Fendant les groupes avec sa troupe,
De crepus, depouilles pour fuir,

Mais ne peut du tout en sortir,
Car elle afflue de tous cotes,
La horde vers lui soulevee.

49
De participer it regrette

A la guerre, - trouvant infecte
La mort parmi les siens sernee,

Et de commettre un tel forfait,
En vain car la bande enragee
L'ignore, avance, frappe et tranche !...

                     



50
Pietrile vin pe dinsul ca ploaie,

Multi voinici a lui cazusa
De-a goletilor maciuci si maie,

Cind voinicul aminte-si adusa
De-armatura sa vitejie
Ce facusa-in turci pe cea cimpie.17/

51
Deci lucindu-si sabia din teaca,

Striga, catra-ai sai cu bizuinta:
"Dupd mine, copii! Ori cum sa placa

Lui Dumnezieu pentru
incai s'aratam cestor calici
Ca nu sintem pui cid potirnici!..."

52
Asta zicind, sard cu iutime

Si-intorcind sabia vitejeste
Undc -i cea mai deasii golatime

Acolo da, taie *i loveste.
Nasuri, mini, urechi, capete-o suta
Picard zburate-intr'o minuta.

53
Ceta*ii lui imbarbatati Inca

Fac minuni de vitejie -In gloata
Protivnica; gemere adinca

Si vaiet s'aude, pe-unde ceata
Voinica merge taind in goleti
Ca si-in cucute sau ciuciuleti.18/

54
Muierile cu copii-in spate

Vazindu-sa de basbati ramase
Alearga *i iele ca turbate;

$i ca neste Furii nemiloase,
Luindu-$i copii de picioare
Dau cu sabii si topoare.I9

430

55
Dar' a lui Corcodel, cea mai cruda

Dintru toate maicele, muiere
Groaznica, pilda Vasa de ciuda

Si de femeiasca neputere,
Svirlindu-si pruncul sau mititel
Drept in obrazul lui Parpangel

56
$i "Na, o, cine!

Daca-i mincasi pa dragul tatucal..."
Bunul voivod *'uitasa de sine

5i -i parea ca vede o naluca,
Rasturnat de-alungul pe pamint
Trezindu-sa *i cu nasu frint.201

57
Aceasta timplare neasteptata

Lard desarma toata manic;
$i fiind ordia-imprastiata

De laeti si goleti pe cimpie,
Sa trasd cu-ai sai din toiu afara.,
La corturi, scirbit de-atita-ocard.

58
Intracea Gavan pe Ghitul omoard,

Coco lo* pe Titirez dacula,
Coastea lui Zagan capul zboara;

Iar' Peperig a Dodii caciula
doao capu-i despica

Din crestet pand-in tufoasa

59
Parnavel cu sulital-ascutita

Strapunsa. pe Corbea -In gemanare,
Si de nu era punga-incretita

Patrundea-i fierrul pang -In spinare,
Dar' totu*' rasturnindu-1 pe o dunga
Iu zdrobi toata cremenea-in punga. 21/

Tde-in
plied.

1i

zicind: minca-ti-I,

biruintal...
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50
Les pierres roulent en grelee,

Nombreux ses braves sont tombes
Coups de massues et de gourdins -

Lorsque le gaillard se souvient
De son courage et de la peine
Qu'il donna aux Turcs, sur la plaine."

51
Et tirant l'epee du fourreau,

II crie aux siens a pleine rage :
« Suivez-moi ! Et que Dieu partage

Victoire qu'il va m'octroyer !
Montrons done a ces va-nu-pieds
Que ne sortons du poulailler ! »

52
Et it s'elance en m8me temps,

Son sabre tournoie bravement
Dans la mêlée la plus intense,

Ou it frappe, taille et s'avance.
Par cents, nez, bras, oreilles tombent,
A la seconde, une hecatombe.

53
Ses complices, encore enhardis,

Font des merveilles de tuerie
Dans la foule, leur ennemie :

Soupirs et longs gemissements,
Ou va trenchant fiere legion,
Comme cigue* ou champignons."

54
Les femmes, leurs petits au cou,

Se voyant privees de l'epoux
Arrivent, aussi enragees ;

Comme des Furies sans pitie,
Prenant leurs enfants aux mollets,
Les jettent sur haches, epees.19

431

55
Terrible et la plus acharnee,

Exemple d'agressivite
Et de feminine impuissance,

L'epouse de feu Corcodel
Sa plus jeune fillette lance
Au visage de Parpangel :

56
« Tiens, mange-la, chacal, hyene !

Comme to achevas son pere ! »
A meme la terre etendu,

Se retrouvant le nez brise,
Bon voivode a perdu raison
Et croit voir une apparition."

57
Cette inattendue aventure

Fit tomber la temperature ;
Et les crêpes, les depouilles,

Dans les champs s'etant disperses,
Il se retira de cote,
Aux tentes des siens, degoute.

58
En ce temps, Gavan tue Ghitu,

Cocolo§ hache Totivez,
Costea la tete a Eagan ;

Peperig decoupe en deux pans
Les tete et bonnet de Dodu,
Du sommet au poitrail velu.

59
Pamavel, sa lance aiguisee,

De Corbea les cuisses transperce ;
S'il n'avait rencontre sa bourse,

Le fer jusqu'au dos cheminait,
Mais le versant sur le cote,
Dans la bourse it broya la pierre.21

-

                     



60
Mindrea pe Ciuntul de barbs trage,

Nasturel pe Dondu flocaiete,
Iar' ca §'un juncan Dragosin rage

Si cu dintii beliti clentane§te,
Caci Sperlea-Ii sburasa nasu-In doao
$i mustete cu buzele-amindoao.

61
Ghiolban inca dede &á dee

In Cacicia cu o bards lad;
lar' cela aruncind o bebee,

II toca tocma -In gura cascata.
S'a§a-i fu de cruda lovitura
CIt ii zdrobi toti dinti din gura.

62
Intracea Tandaler de -alts parte

Hartuind cu ceata sa voinica,
Facea-intru caldarari mare moarte,

De mina lui multi tari voinici pica,
Caci vazindu-sa fara scapare
Ca turbat ragni de tare.22/

63
S'ap lovi-imprejur cu pIrlita

Furca de cort peste tiganime,
Cit §epte cazura-intro clipita

Pravaliti. $i nu cuteza nime
Mai mult stee nainte, iara
El unde da, pravale §'omoard.

64
De furca lui napraznica cade

facatoriu ales de-inele,
$i Chifor, ce tiea bine rade,

Cum §i tu, tinere Viorele,
Ce dulce cintai cu viers maiestru;
Cad apoi Girdea, Mircea, Sestru,

432

65
Soldea, Iencut, Barbu §i cu Nutul,

Covrig, Mozoc, Bambu §i Ciurila,
Corneliu, Cirlig, Sperlea §'apoi Hutul.

Toti acqtea, loviti fait mild,
Sa firOl cu moarte paging
De-a lui Tandaler groaznica mina.23/

66
insa de -alts lature s'aude

Mare vaiet, zarva §i strigare;
Aurarii-acolo era-in trude,

Caci acum cetele caldarare
Ajungind cu goletii de toata
Partea-i impresurara roata.

67
Cercea, voinicu-aurariu, aice

Hartuie§te cu multa vartute,
Dar o multime-i sa pune -In price

Dintru laeti de mai multe sute,
Pan' ce sa treze§te mai pe urrna
Inchis giur impregiur cu-a sa [turma].

68
Atunci catra ceta§ii sai striga:

"Ochii inchi§i, mail $i dati pe moarte
Cruci§, in currnazi§' §i cariga,

Jar' ceta§ii-incepurd-a da foarte
Cu ochii inchi§i mergInd nainte,
Taind in laeti ca §i-in placinte.24/

69
Tandaler percepu vazind aceasta,

Ca ceata lui s'afla la strimtoare
$i-aruncind acum arma sa proasta

Apuca ne§te-arme mai ware
Care Stanciul din cort ii adusa
$i cu ele spre-jutoriu sa dust.

Tintea,

ata

sa-i

ii

1i

                     



60
Mindra, par sa barbe, Ciuntu,

Nasturel, aux cheveux Dondu,
Prend. Dagosin gueule, taurin,

Et claque des dents qui lui restent ;
Perlea trancha son tarin
Et la moustache avec ses levres.

61
Ghiolban a le temps de frapper

Cacicia d'une arme tranchante.
Mais lui, un caillou saisissant,

Percuta sa bouchee beante,
Le coup tellement bien porte
Qu'il &rasa toutes ses dents.

62
Tandaler, d'un autre cote,

Harcelant de sa brave troupe
Les chaudronniers, semait la mort,

Nombreux les braves qu'il &coupe,
Et sans autre issue de secours,
Comme enrage, crie aussi fort.22

63
Et it frappa tellement lourd

De maudite fourche les fetes
Tziganes, que tombent a sept,

Abattues. Et n'ose personne
Lui faire face a. son insu
Car chaque coup renverse et tue.

64
Sa fourche horrible la mort donne

A Chifor, barbier virtuose,
Tintea, qui l'or metamorphose ;

Et toi, Viorel, le jeune homme,
Douces chansons plus ne fredonnes ;
Girdea, Mircea, Sestru tombent.

433

65
Soldea, Iencut, Nutu, Barbu,

Courig, Mozoc, Ciurild, Banbu,
Corneiu, Cirlig, Sperlea, Hutul.

Tous frappes sans nulle pitie,
La mort pafenne, ils la trouverent
Sous sa terrible dent de fer.23

66
Mais on entend d'autre cote

Un vacarme, des cris d'orfraies.
C'etaient les orfevres, en danger

Car les troupes des chaudronniers,
Rejoignant d'autres affames,
Sans hesiter les encerclaient.

67
Cercea, brave orfevre, la,

Avec tenacite guerroie ;
Lors fait front la foule nomade,

Plusieurs centaines de Tziganes ;
En fin de compte, it reconnait
Que sa troupe est vraiment coincee.

68
Il crie vers ses hommes alors :

« Les yeux fermes ! Frappez a mort,
En long, en travers et en biais ! »

Et done les troupes de frapper
Dechiquetant, les yeux fermes,
Les misereux comme patee.24

69
A ce spectacle, realise

Que les siens font dans leur chemise
Tandaler ; l'arme meurtriere

Il jette, en prend de plus legeres
Que Stanciu d'un abri fournit,
Et va leur porter son appui.

                     



70
Inca nu mersese jumatate

De carare, cind Balaban iaca,
Acuma-i sosisa dupd spate

$i vra sa -1 tunda-in ceafa saraca
Cu greu baros ce pe-asta vreme
Trii radicindu-1 inca s'ar screme.

71
Tandaler oblicind scutu- Intinse

$i sprijini groaznica lovita.
Dar' in bucati scutul i sa frinsa;

Dar' nu ramasa lucru-intr'atita,
Ci chivara lui voiniceasca
Pe frunte-i sa plusti ca s'o broasca.25/

72
Nasu-ii fumy scinteiara,

S'apucindu-I de cap ametala
Cazu pe-un picior, dar' venind lard

La sines', de zios iute sa scoala
$i lucind agera sabioard,
Lui Balaban urechiusa-i zboard.

73
Apoi laturis' tragind lovita

11 nimeri tocma -Intre falci, unde
Macineaza maselele pita;

Pand la os fierrul crud patrunde,
lard lui Balaban taietura
Pana la urechi ii largi gura.

74
Vra bietul atunci ceva sa zica,

Dar' numa 101ota neintaleasa
S'aude, caci limba nu-i raspica

Nici un cuvint cu vreo noima-aleasa,
Fiindu-i toata falca deschisa!
Atunci Tandaler cu fala-i zisa:26/

434

75
"Mergi, Balabane, -acum ajunga

Lauda ca lui Tandaler in fata
Cutezasi a sta! "... De-aci s'alunga

$i lui Petcu cel cu barba creata,
Ce-asupra lui vine cu naprazna,
Nasul faindu-i II face de cazna.

76
Lui Burla-apoi, care cu maciuca

Ferecata la dinsul strabate,
Intr'o lovita, -o mina s'o buca

Taie, si nici cautd nici s'abate,
Caci vede pe Cucavel de-o parte
Facind Intre -aurari mare moarte.

77
Deci Intr'acolo rapede-alearga

lar' Purdea din ochi $i de pe fata
Samuind, tramura ca s'o varga

Pentru-a lui bun Cucavel viata;
$i Bumbului ce era cu dins,
Asa zisa cu lacremi plIns:27/

78
"Vezi, Bumbule, Tandaler unde

Nazuieste, s'unde-izbinda-I trage?
Dar da cumva el va patrunde,

Zieu! ca va curma zilele drape
Lui Cucavel, cum si-altora fece,
$i moartea cumplita nu-I va trece!...

79
Dar' ian iscuseste ceva -In tine

Sa-impedeam ahasta timplare,
Caci almintere nu famine

Niciunul Intreg da vatatmare,
$i pan'sta Tandaler pa picioare
Noi nu vom scapa de la strimtoare.

$i -ochii

si

gill

si

                     



70
II n'aura pas fait la moitie

Du chemin, Balaban parait
Dans son dos et veut lui couper

Les cheveux, d'une masse aide ;
Trois costauds, forces reunies,
Ne pourraient la lever ici.

71
Tandaler tend son bouclier

Et suspend le coup qui l'abat,
Mais son acme vole en eclats ;

La chose ne s'arrete la,
Car son fier heaume, sur sa tete
S'ecrasa, vulgaire rainette.25

72
Yeux brillants, narines fumant,

Peu a peu etourdit se sent,
Flechit la jambe, se reprend,

Se leve precipitamment
Et faisant miroiter l'epee,
L'oreille a Balaban dealt.

73
Obliquant cette trajectoire,

Il l'enfonce entre les machoires,
06 molaires machent le pain ;

Jusqu'a l'os penetre le fer.
Pour l'autre, l'entaille est cruelle,
Bouche elargit rejoint I'oreille.

74
Il voulut quelque chose dire,

Mais gargouillement incompris
Seul s'entend, sa langue amoindrie

Ne formant aucun mot précis
Tant sa joue etait dechiree !
Tandaler, lui, plein de fierte :26

435

75
« Va-t-en, Balaban, raconter

Que to as ose t'opposer
A Tandaler ! D S'en fut, presse,

Et a Petcu, barbe frisee,
Qui droit sur lui se dirigeait,
II trancha le nez, par risee.

76
A Burla, qui de son gourdin

Ferre se taillait un chemin,
Il coupe une main, une joue.

Sans s'arreter, marquer le coup,
Car au loin it voit Cucavel
Tuant ses orfevres fideles.

77
II part dans cette direction ;

Purdea lit sur son visage,
Tremble comme faible plumage

Pour sa vie, - Cucavel le bon -
Et a Bumbu, son compagnon,
Il parle la gorge nouee :27

78
« Vois-tu, cher Bumbu, sa visee,

Ou le merle son inter& ?
S'il en acheve le parcours,

II arretera les chers jours
De Cucavel, comme des autres ;
Ne l'arrete la mort atroce !...

79
Toi, trouve une subtilite

Pour qu'en cesse l'atrocite ;
Sinon, plus aucun d'entre nous

Ne pourra au sort &happen
Tant que Tandaler tient debout,
Le pire danger est sur nous.

                     



80
Mi-aduc aminte, Bumbule, ca -odata

Rasturnasi pa unul si mai tare
Udell Tandaler, iar' asta data

Tu [nu] numa ca-ti vei face-un mare
Nume, dar tigania toga
Multamita-ti va da si plata".28/

81
Bumbul suspind: "0! Purde iubite!

(Grai) cid a§ hi §'acum in virsta
Ahaia, cind pa Eagan ce-intriite

Puteri avea, luptai si pa Cirsta
Trintii, da hainele ii crepard,
N'a§ suferi eu ahasta-ocaral...

82
Dard s'au firsit zilele-ahele!

$i cu dinse vartutea saraca,
Lasindu-mi slabaciune si jele,

Una s'alta-a batrinii-ortaa
insa-ori ce-a fi, face-voi cercare,
Fac-apoi norocul cum ii pare!"

83
Aceste zicind, trupu-s' indreapta,

Sa scutura tinzindu-si brats
Cearca-§, mai cu stinga, mai cu dreapta,

Putere, §i pare ca sa-invatA.
Apoi ca cind cevas' s'ar increde,
Hotarit spre Tandaler purcede.29/

84
Ca lupoaia batrind vicleand

Cind vede un taur lard paza,
Mugind, buiecind intr'o poiand,

A-I nal/Ali ratis' nu cuteaza,
Ci pe-ascuns, prin tufe-urmindu-i cautd
Cum sa dea pe dinsus nea§teptata,

436

85
Cela coarne fluturind alearga,

La tot musunoiul sa-intarita
$i vra din radacind sa-1 sparga,

Impraste tarina cu copita
$i coame, cu tot de sine,
Pan' lupoaia dindarapt it tine,

86
Asa Bumbul pe departe-urmeaza

Vrajma§ului, clipita dorita
A§teptind ca zapacit sa-I vazA,

SA-i dee asplata cuvinitA,
Facindu-I tuturor de mascara,
Penteatite morti s'atitA-ocara.39/

87
Tandaler pe multi mortii dedusa,

Nice-i mai sta cineva-improtiva.
Nenorocul in cale-i adusa

Pe Buta cel cu minte poniva,
Carui aurariul mindru striga:
"Feri! da ti-i sa mai minci marnaligal..."

88
Atunci Bumbul de napoi soseste

$i chibzuindu-si treaba sa bine,
Din toga sila sa rapezeste

Pitindu-sa cu capul, §i vine
Lui Tandaler tocma-intre picioare,
Dindu-i o cumplitd berbecare.

89
Viteazul sa rasturna pe spate,

lard Purdea striga-in gura mare:
"Dati acum, fratilor, pe-apucate,

CA iaca, zace Tandaler cel tare!"
5i-a§a-1 toca, cu ciocanu-in frunte,
CIt it pomira lacreme crunte.31/

si

uitindu-si
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Me souviens, Bumbu, qu'une fois,

Un autre plus fort renversas,
Plus grand que lui, et cette fois

Non seulement ta renommee
Tu feras, mais le peuple entier
Saura comment to remercier. »28

,81
'Bumbu : « Cher Purde, quel dommage,

Si j'avais encor le meme age,
- Zagan aux forces decuplees

J'affrontais et Cirsta aussi,
Lui faisant craquer ses habits -,
Ne souffrirais un tel defi !...

82
Des temps a jamais revolus !

Et avec eux pauvre vertu,
Ne laissant que peine et faiblesse,

Les deux compagnes de vieillesse !
Quoi qu'il en soit, j'essaie toujours,
Que la chance m'aide a mon tour ! »

83
Sur ce, it redressa son torse,

Se secoue et tend les deux bras,
Les gauche et droit, testant leur force,

Comme pour savoir leur etat,
Puis, comme si on l'appelait,
Vers Tandaler, part, decide ;29

84
Comme vieille louve rusee

Voyant un taureau mal garde
Mugir, pietiner la clairiere,

N'ose l'affronter par devant,
Le suit, en cachette le flaire,
L'effet de surprise misant ;

437

85
L'autre court, ses comes secoue,

S'acharne sur les taupinieres
Et veut les detruire a la base,

Du sabot la poussiere arase,
S'oubliant jusqu'au moment oil
Elle le saisit par derriere.

86
Ainsi Bumbu suit l'ennemi

De loin, guettant l'instant precis,
Attendant qu'il soit etourdi

Pour lui offrir sort merite,
Le donnant au monde en risee
Pour tant de morts et de mefaits.3°

87
Tandaler en avait tue

Plus d'un. Nul plus ne l'affrontait.
La malchance lui fit croiser

Buta, a l'esprit egare,
Auquel l'orfevre avec fierte :
« Fuis ! Pour ta polenta doree !... »

88
Alors Bumbu vient par derriere

Et calcule bien son affaire ;
Donnant une poussee d'enfer,

II se jette de tout son poids,
Tete baissee, et tombe droit
Sur les jambes de Tandaler.

89
Le brave sur le dos tombant,

Purdea, de tous ses poumons :
« Freres, frappez tant que pouvez,

Grand Tandaler git renverse ! »
De son marteau le frappe au front
Si fort, qu'il en pleure du sang.31

                     



90
Viteazul cea mai de pe-urma putere

Culegind in sine, sa radica,
Data virtutea din trup piere

$i iar' indarapt la pamint pica;
Atunci lovituri ne numarare
Vin pe el de prajini ferecate.

91
Capul lui mai mult nu sa cunoaste,

Si totu-s' mania neinsatata
Nu sa poate-Indeajuns a sa paste,

Pan soseste-a lui voinica ceata;
Atunci trupul tot zdrobit ei lasa,
Voiosi de-asta biruinta-aleasa.

92
Doard-aci s'atita $i mai mare

Vrajba, de nu-i despartea far' veste
0 minunata foarte tImplare

(Asa-in cronica-aflai s'asa este):
Adeca-o-inviforata fortund
De cele ce fulgera tund.32/

93
Spun! ca multe fulgere lovira

Intre tiganii-invrajbiti! Dar' fie
Wear cum! destul ca multi perird

Intracea zi din oastea murgie.
$i toti tiganii de-aci prin tars
Pribegind, iard sa-imprastiara.

94
Asa trebile sta, -in iasta gioasa

Lume-a noastra pe pamint, cind iaca,
Din naltimea cea mai luminoasa

Ce raze nemuritoare-o-imbraca,
Din tronul sau mai sus de stele,
Vecinicul imparat privi la Oct...

438

95
Vazu toate; si-alte sale judete

Vecinice ramin pazite bine!...
Vazu cetele iadului indraznete

Amegind sufletele crestine;
Vazu paginele turcesti gloate
Fugind din tail. si-imprastiate.33/

96
Iar' dupd vecinica hot:kite

Inca turcilor nu le sosisa
Ceasul si vremea cea de perire,

Care le este din vecie scrisa,
Deci lui Gavriil, din sfintul coriu,
Care-i cel mai intii solitoriu,

97
"Pasa! (grai) cu ceasta porunca

La Vlad Voda; -arata-i si-1 invata
CA-in zadar la perire s'arunca,

Caci hotarit este sa mai pata
Norodul lui 'Inca vreme lunga
Jugul turcesc; s'atita-i ajunga..."

98
Asa zisa vecinicul parinte,

Iar' Gavriil solitoriu indata
Mearsa tiind poruncile-aminte;

S'invascindu-sa-in raza curata
Lua fata-asemene celie
Ce-are un tinar iesind din pruncie./

99
Zburind apoi in arepi usoare

Ceriu cel mai de-asupra strabate,
Trece pe linga stele si soare

Si nicairi din drum el abate,
Pand cind la Vlad Voda soseste
$i cereasca porunca-i vesteste.

ii
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Rassemblant ses derrieres forces

Lui se releve, mais son corps
La puissance quitte, it s'affaisse,

Mordant la poussiere, en detresse,
Il recoit alors, sans compter,
Nombreux coups de batons ferres.

91
On ne reconnait plus ses traits,

Et pourtant, assoiffee, la haine
Ne trouve a se rassasier

Avant que sa troupe survienne ;
Par grande victoire exaltes,
Lachent alors son corps brise.

92
Plus grand carnage se faisait

S'ils ne se trouvaient separes
Par aventure qu'on ne croit

(Comme dit la chronique vraie) :
Par la tempete dechainee,
Celle qui tonne et foudroie.32

93
Maintes foudres, on le dit, frapperent

Les Tziganes en pleine colere !
Quoi qu'il en soit, nombreux - tant firent -

Qui en ce sombre jour perirent.
De la, nomades desunis
S'egaillerent dans le pays.

94
L'histoire en etait venue la

Dans notre monde d'ici-bas,
Lorsque des immortels cieux

Revetus de rayons de feu,
De son trone sur les etoiles,
L'empereur divin la jugea !...
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95
Il vit tout, - et de ses decrets

Eternels, rien n'a filtre !...-
Les troupeaux hardis de gehenne

Cceurs des chretiens amadouer ;
Et les troupes turques, peennes,
Quitter le pays debandees.33

96
Celle qui leur est destinee

D'apres sentence immemoriale,
L'heure de defaite finale

Des Turcs, n'etait pas arrivee ;
A Graviil dons, du chceur celeste,
Premier messager manifeste :

97
« Va ! - commande t-il a sa guise -

Montrer a Vlad que lutte ouverte
Est vaine et le jette a sa perte ;

Car son peuple, divin decret,
Doit souffrir nombreuses annees
Le joug turc ; autant lui suffise... »

98
Ainsi s'exprima l'Eternel

Et a ('instant mane Graviil
Lui porta les commandements ;

Dans un rayon purse drapant,
Il prit visage et apparence
D'un jeune homme qui sort d'enfance.

99
Le ciel, sur des ailes legeres,

II traverse au-dessus des spheres,
Pres des etoiles, du soleil,

Et ne change d'itineraire
Jusqu'a rejoindre Vlad Vocla,
Avec les paroles du roi.

                     



100
"Vlade! (striga cereasca solie)

Aa zice Faptoriul a toate:
«Zadarnica-i a to maiestrie!...

Vecinice hotkiri nemutate
Vor poporul tau Inca sa fie
Lungs vreme -In paging robie!»

101
Aceste zicind, Ingerul purceasa

Ascunzindu-sa -in nuor suptire;
Principul Inalt, deacd-intaleasa

Solia si stinta hotkire,
Cazind pre fats-indata sa- inching
Cu inima-infrinta si crestina.34/

102
Voios poruncii el sä supune.

Pe cei mai Increzuti ai sai chiama
Si cum sa timpla pe rind le spune,

Cu mingaioase vorbe-i intramk
$i deflimind turceasca robie,
Mai bine-aleasii-a merge-in urgie.

103
Mergi sanatos, inima viteazk

aci oameni $i ceriu Ili fu-improtiva!
Poate ca va mai luci v'o raza

$i tkii tale, -insa deopotriva
Cum au lucit supt tine, n'astepte,
De nu vra din somn sa sa destepte!

104
Iar' Brincovan,35 pe care pusese

Vlad povata muntenelor cete
Ce era din toate mai alese,

SA' sa-adune-atunci porunca dete,
$i catra toti ce era mii zece,
Intracest chip cuvintare fece:36/
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"0! voinici alesi! soli de-arme si frati,

A patrii de pe-urrna sprijank
Numelui turcesc nepreteni jurati!

Inca viia gloata musulmank
inca prada drags tara noatrk
Cruzimea ei nimica nu pasted!

106
Pe domnul viteaz ai sai vindurd,

Care fu silit a merge-in stieini;
insa mie llsa-invatatura
Sä nu va supuiu turcilor pagini.37

107
Paguba-ar fi de-a voastra viata,

Pagubd (zisa) $i de vartute,
Sä rapuneti pentru-o sugubeata

Boierime, suflete vindute;
Ci sa crutati n'alta bkbatie
Spre mai bune vremi, de-or fi sa fie!/

108
Va multamesc dar eu, domnul, tara,

Pentru-a voastral viteaza silinta.
Mergeti, dragii miei! Fugiti de-ocara

Ce-a§teaptA pe cei Para credintk
Ce s'aruncara la turci in brats!
Lasati, dupd vrednicii sa pata."

109
Asa zicind cu lacremi pe fats,

Cuvintli inchisa-amara jele,
Iar' in oastea viteaza, -indrizneata,

Nu s'auziea far' suspinuri grele.
Toti in adinca era tacere,
Nadusindu-si amara durere,

                     



100
« Vlad ! crie Graviil, le Createur

Te donne lecon, en cette heure :
Habilete n'est pas secours L..

Des decisions sans recours
Veulent ton peuple encor plie
Pour longtemps sous joug &ranger ! »

101
Ce disant, l'ange s'envola,

Dans un nuage se cacha.
Entendant ces mots, le grand Prince

Comprend la decision sainte ;
11 tombe a genoux et se signe,
Le cceur brise, l'ame chretienne.34

102
Malgre sa peine it se resigne,

Ses proches fideles it console,
Et it leur parle a tour de role,

Prodiguant de douces paroles,
Maudissant l'esclavage vil,
Car it prefere au Turc l'exil.

103
Va en paix, cceur plein de bravoure,

Car hommes et cieux sont hostiles !
Un rayon luira quelque jour

Sur ton pays ; mais un sejour
Pareil a celui qu'octroyas,
Sans reveil, plus jamais n'aura.

104
Et Brincovan35, que Vlad nomma

Conseiller des troupes valaques,
Les plus fortes et les plus braves,

Commanda lors rassemblement :
Devant dix mille combattants,
11 tint le discours que voila :36
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« Freres d'armes, 6 braves soldats,

Espoir salvateur du pays,
Des lois turques ennemies jures,

Le bazar musulman est vif
Qui pille encor notre patrie ;
Cruel, it se moque et defie.

106
Prince ardent vendu par les siens

Est force a l'exil lointain,
Mais viatique de lui je tiens :

Ne jamais ceder aux paiens.37*

107
Dommageable envers votre vie,

Envers votre vertu aussi,
De tuer pour boyards indignes,

Ames traitresses et malignes ;
Epargnez plutot vos Brands cceurs
Pour des temps qu'esperons meilleurs !

108
Vous remercient seigneur, pays

Pour votre effort, votre energie ;
Chers amis ! Fuyez Ia sentence

Attendant ceux qui sans croyance
Se jeterent aux bras des Turcs !
Souffrez qu'ils recoivent leur dil. »

109
Ce disant, pleurs sont repandus,

De peine, mots entrecoupes,
Et Ia brave et fougueuse armee

Quelques rares soupirs lachait ;
EtoUffant l'amere souffrance,
Tous gardaient un profond silence.

                     



110
Cind din sireaguri esi cu-indrazneala

Romindor inainte si stete,
Impregiur catind fara sfiala,

Si skim ca va sa graiasca dete,
Romindor viteaz cu fire-isteata,
Ca Mart la razboiu, ca 'Amors in fatal

111
Insa atunci parea ca-i scinteiaza

Ochii graind asa catra cete:
"Oastea lui Vlad, adeca viteaza!

Razboiu a face-acum va sa-incete?
Iar' turcii vor merge cu pofala
Rizindu-si de-a noastra neindrazneala?

112
La-atita-adeca tara ne-ajunsa

Sa-s' vaza muieri, maice, copile
Roabe la turci, in saraiu ascunse?

Iar' flu parintii de zile
Facuti musulmani sau pusi la robie?
Ah! voinici! aceasta sa nu fie!

113
Nu fie! pan' sintem in viatal...

SA' nu sa zica vreo dinioara
Ca traind not $i -intra noastra fats

Vrajmasul ne robi dulcea tars,
Cd-oastea lui Vlad intreaga s'armata,
Patria -$i lasa la turci argata!/

114
S'unde-ti merge rasipiti in lume

Far' patrie, casa, fard hrand?
Ah! eel mai amar! ba far' nume

Purtind cu voi vecinica prihand!...
Nu, dragi voinici! Ori la slobozie,
Ori la moarte drumul sä ne fie!...
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115
Si deaca-i hotarit din vecie,

Patria sa caza fard vina,
Aceaias' soarte s'a noastra fie:

Un mormint ne-astupe s'o tarina!
Vrajmasului alta nu ramina
Far' pamintul si slava romina!"

116
Romindor firsind, rapsti multimea,

S'un gomot din sireag in sireag
Mearsa crescind, iara calarimea

Desvoalsa-indata-alb-verdele steag:
"Du-ne (strigind) macar in ce parte,
Ori la slobozie sau la moarte!"/

si
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Romindor quitte alors les rangs,

Nardi, et se met en avant,
Regardant sans timidite

Et montrant qu'il voulait parler,
- Romindor, d'esprit eclaire,
Mars a la guerre, Eros d'aspect.

111
Ses yeux paraissaient scintiller

Alors qu'il parlait a ram& :
« La brave armee de Vlad, fidele,

Cesser la guerre fera-t-elle ?
Et les Turcs s'iraient pavaner,
Riant de nous voir degonfles ?

112
Le pays en est arrive

A voir ses meres, ses enfants
Esclaves, au serail caches ?

Et les fils et tous nos parents
Soumis ou rendus musulmans ?
Mes braves, Ah ! Eh bien, tant pis,

113
Pas du moins tant que nous tient vie !

Qu'on ne dise une seule fois
Que devant nos yeux, comme proie,

Fut soumis notre doux pays,
Que l'armee de Vlad, au complet,
Aux Turcs a sa patrie livree !

114
01:i irez-vous eparpilles,

Sans contree, vivres ni maison ?
Ah, destin atroce et sans nom

Que vous trainerez a jamais !...
Non, mes braves ! A la liberte
Ou a la mort soyons guides !...
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115
Et si le sort a decide

Que sans peche le pays tombe,
Que partagions sa destinee :

Nous couvre une terre, une tombe ;
A l'ennemi aucune aubaine
Sinon terre et gloire roumaines ! »

116
Murmure a ce moment la foule

Qui s'agite ; un bruit sourd parcourt
Les rangs de Farm& ; chevaliers

Le blanc-vert etendard deroulent :
« Emmene-nous, pour quelque sort,
Liberte soit notre, ou la mort !

                     



NOTE CINTECUL XII

I . Vorba Bobului e tocma tigdneascd; au trebuit el sa fie avut rnanie asupra lui, cind asa-linfrunta de
urit. Crit.

a) Tiganii Im pare ca acum sint invrajbiti, ca nice unul nu va sa asculte de altul. Mindr.

2. imparechieri sint aceste ce sa limpid la toate sfaturile gramazitei gloate; precum s'arata, Bobul au
fost de partea lui Tandaler si de-aceaia defainid asa pe Goleman, care Inca sa Imbulzea la
Intietime. Po lit.

a) Zice Bobul ca mai bine va celui mai mic muntean decit lui Goleman. Acest cuvint au facut si la
not acum de n'avem domni de ai nostri, ci straini, caci asa zicea boierii nostri odatd, si pentru
ca sa nu fie $i altii din neam, au dat vole turcilor sa puie pe straini. Crit.

3. Din ce, din ce merge mai gros! Adecd Ciormoiu zice Bobului sa tacd, sa nu sa prinzd de oameni
de omenie, ca $i cum sa prinde scaiu de link apoi ii Injury zicind a la sfatul ce are sa fie, nu sa
fauresc scoabe, la care Burda cloud are precepere, insd aici sa fac alte lucruri, de care tu nu

Burda hind si el fierrariu, sä scoald pe Ciormoiu si is prilej de bajocura din numele lui,
zicind: "Dar tu cine esti! Ciormoiu! si rizi de obsiga, cum ride dracu de porumbele negre, fiind el
mai negru decit ele!"

4. Zice poetul ca Urgia oblicind aceste, au zis catra Rdzboiu sa mearga catra tigani, sa li sa arete.
Ildzboiu ascultind indatd sari in cotiga (adeca car de oaste, pecum avea cei de demult viteji) si
sulla de trei on in bucinul sau groaznic, $i curtea lui indata sa porni. Intii inaintea Razboiului, ca
calduze merge Spaima si Frica si Fiorile tremurind. M. P.

a) Eu toate aceste nu intaleg! Cum poate rdzboiu sa sufle in bucin ca s'un om! Idiot.
b) Eu Inca nu intaleg, vere! Onoch.

5. Dupd Fiori (zice poetul), tot inaintea Razboiului, inef.u.sd yrajba care avea o mie de mini $i o
mie de capeie, luind si Pisma cu sine; Dirzia era minind caii ROzboiului cei buestri; apoi pe lingO
Itfizboiu mergind salta Jacul si Prada cu lzbinda nand. M. P.

6

7. Iar dup. Razboiu (zice) mergea Vaietele si Tinga cu Plinsurile, apoi Blastdmul, Je lea si Gemetul
cu Suspinele si cii Grija; dup.' aceste mergea (tot dupd carul Rdzboiului) Dejnadajduirea, Ndcazul
$i Lipsa; in urma, Cdinta, Saracia si Go !Mate. M. P.

a) Aceste toate sa intilneste alegoriceste; adecd, va sa zica poetul, aceste sint unnarile razboiului,
care poetul toate le-au zugravit dupd regulele poesii. Musofilos.

8. lacd ca acum era toti infocati turburasa tiganii; sa vede ca mai virtos gloata cea mai de pe
urrnd, adecd goletii Meth, sa invrajbisd, cu dingii sdimpreunasa si ciurarii. Criticos.
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NOTES CHANT XII

1. La parole de Bobu est purement tzigane; it a du etre ties en colere pour lui dire (a Goleman) des
mots aussi durs. Crit.

a) 11 me semble que les Tziganes sont bien embrouilles maintenant, car personne ne veut
scouter son voisin. MIndr.

2. Opinci, nom f. pl, terme roumain pour designer une some de sandale paysanne, confectionnee d'un
seul morceau de peau de porc, qui enveloppe la plante du pied et attachee a la jambe par des lacets
(en cuir ou en ficelle). N.T.

3. On peut voir de telles alliances dans tous les conseils ou assemblees ; ainsi qu'on le remarque,
Bobu se trouvait du cote de Tandaler, c'est pourquoi ii denigre tellement Goleman, qui se poussait
toujours dans les premiers rangs. Polit.

b) Bobu dit a Goleman qu'il prefere le plus insignifiant des Valaques. Ce jugement etait
courant chez nous aussi, c'est pourquoi nous n'avons pas de princes parmi les notres, mais des
strangers, car nos boyards d'autrefois parlaient de la merne facon et, afin qu'il n'y en ait pas d'autres
de notre peuple non plus, ils ont laisse les Turcs nommer des strangers. Crit.

4. Les choses s'aggravent de plus en plus. Ciormoiu dit donc a Bobu de se taire, qu'il cesse de s'en
prendre aux Bens honnetes, comme le chardon s'accroche a la laMe ; ensuite, en l'insultant, it lui
precise qu'on ne fabrique pas a ce conseil des crochets et des crampons, art dans lequel Burda est
maitre, mais qu'il s'agit ici de choses qu'il ne peux pas comprendre. Burda, etant lui aussi forgeron, se
dresse contre Ciormoiu* et, prenant son nom pour motif de derision, it lui dit: "Mais toi, qui es-tu,
Ciormoiu, toi qui to moques de ces mauvaises herbes de la mOme facon que le Diable se moque des
prunelles noires, alors qu'il est plus noir qu'elles !" (* Ciormoiu vient de tchor : voleur, en romani, et
de muj, visage, d'ou "face de voleur". Note de l' editrice).

5. Le poste raconte que le Fieau, apprenant ces choses, incita le Dieu-Guerre a se diriger vers les
Tziganes, qu'il se montre a eux. Le Dieu-Guerre, ecoutant son conseil, sauta sur-le champ dans le
char (je veux dire char de combat, comme celui des heros d'autrefois) et qu'il souffla par trois fois
dans son buccin terrible (le buccin est une some de cor de berger en bois, en ecorce, et it est encore
utilise de nos jours par les bergers des Carpates roumaines N.T.) et sa cour partit tout de suite. En
tete, devant le Dieu-Guerre, servant de guides, vont la Peur, l'Effroi et les Frissons tremblants. M.P.

a) Toutes ces choses, je ne les comprends pas ! Comment le Dieu-Guerre peut-il souffler dans
le buccin, comme un homme! Idiot.

b) Moi non plus, cousin, je ne comprends pas ! Onoch.

6. Apres les Frissons, decrit le poste, toujours devant le Dieu-Guerre, marchait aussi la Discorde aux
mille bras et mille fetes, accompagnee de la Jalousie; la Hardiesse menait les chevaux vifs du Dieu-
Guerre; ensuite marchaient pros de lui le Pillage et la Proie avec la haute Victoire. M.P.

7. Et apres le Dieu-Guerre, dit-il, venaient les Pleurs amers et la Plainte, puis la Malediction, la
Douleur et le Gemissement avec les Soupirs et le Souci ; puis venaient (toujours apres le char du
Dieu-Guerre) le Desespoir, le Malheur, le Besoin ; a la fin, le Remords, la Pauvrete et la Nudite. M.P.

a) Il convient d'apprecier tout cela dans un sens allegorique ; le poste veut donc dire que ce
sont toutes les consequences de la guerre que le poste a peintes selon les lois de la poesie. Musofilos.

8. Voila qu'ils sont tous enflammes a present, et les Tziganes sont enrages; on voit que c'est surtout la
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9. Adecd Sfircul sa invirti. M. P.

10. Ei! bine Lisa bldstdmata Urgie! ca iacd bataia gata. Simpl.

11. Tandaler vdzind ca nu-i saga, caci, pecum sa vede, era in mijlocul ciurarilor, vru sal scoatA sabia,
insd find el la strimtoare, Cdrdbus i-o furask deci cautind Incoace Incolea, vAzu un ciolan de
cal si luind acela in mind, incepu a da in toate partile in gloatd. M. P.

a) Invalatul Talaldu spune Ia insemndrile sale ca osul acela de dobitoc pand in vremile lui sa afla la
mdrastirea de la Cioara; 5i de pe copita ss cunostea ca au fost un picior de cal. Eruditian.

12. Adecd va ss zica, ca 5i oarecind Samson cu mdsaua de magariu ucisd trii mii de filisteni, asa
Tandaler cu piciorul cel de cal, pe multi foarte omori; apoi numara pe citi a ucis. M. P.

13. Mutul find de ceata lui Tandaler 5i vazind ca voivodul este la strimtoare, alergd cu doisprezece
de ai sai Intrajutoriu; insd Goleman vazindu-i le merge pe urma cu altii de ai sal, inarmat cu o
furca de satrd, 5i sosind nu ma mult, ci cid unde nimereste; numara poetul pe toti vatamatii.
M. P.

14. intracea vede Goleman pe Bratu aurariu venind cu ceata lui Tandaler; acestui viind Goleman
aproape, 11 loveste tocma in timpld 5i Bratul cazu mort; care vdzind Tandaler, zvirli cu picioru de
cal 5i nimeni pe Goleman din gios de nas, care indatd azu ametit $i furca-i pica din mind $i toti sa
spariard. M. P.

15. Nota. Pand Goleman zace ametit $i cetasii spat-jail ferird, Tandaler sa repezi $i apucd furca de
satra; si vru cu aceaia sa loveasca Inca o data pe Goleman care Ikea; dar imbarbatindu-sa cetasii
lui II ocrotird. De-aci apoi se infierbintd de Imbe partite bataia, caci mai toata tabdra in arme
alerga, cu muieri 5i copile impreund. M. P.

16. Toti (Lice poetul) acum era amestecati in bataie, numa Parpangel cu ai sai find de o parte, nu sa
mesteca, precum $i Ia nice un sfat a for sa mestecasa. Deci vazind acea turburare facu semn catra
ai sal sa mearga de-aci. M. P.

a) Minunat mi s-au pdrut ca Parpangel, dupd ce sä sra'disd cu Tandaler, la nice un sfat a
tiganilor n'au graft nimic; deci am cautat anume insamndrile lu Talaldu 5i am aflat
pricina: zice adeca acel preinvdtat ca el numa pe ascuns cu cei mai batrini sfatuiea
cumcd sa stie, de buns samd ca din sfatul lui au fost 5i soborul invdtatilor orinduit,
care sa sfatuiasca ca sd nu facd tiganii stdpinie monarhica, temindu-sa ca sa nu ajunga
Tandaler la domnie. Eruditian.

17. Deci (spune mai incolo poetul ca), tocma cind erasa mearga Parpangel cu ai sai, sosind Corcodel
cu ragaminte de goleti, ii tinu drumul, 5i cu maciuca ce-avea sa gata sa -i dee in cap, dar'
Parpangel oblicind mai nainte ce va sa facd Corcodel, zvirli cu buzduganul 5i-I nimeri tocma in
frunte si-i frinsa capul. $i iard incepu a merge cu ai sai, dar' in zadar, caci laia toata ndvdleste pe
dinsul 5i pe ceata lui, 5i acum foarte pe multi ucisese; deci macarca Parpangel sa scirbea a face
moarte in soiul sau, tot, in urma, fu silit a sa apara.
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cohue la plus miserable, les demunis et les nomades, qui etaient en colere, et les fabricants de tamis
s'associerent a eux. Criticos.

9. Cela veut dire que Sfircul toumoya. M.P.

10. Eh, que le maudit Fleau Pa bien dit ! Car le combat est bel et bien la. Simpl.

11. Tandaler, le remarquant, qu'on ne s'amusait pas car, ainsi qu'on peut le constater, it etait au
centre des cribleurs -voulut tirer son sabre, mais n'etant pas a l'aise, Carabq le lui subtilisa ; donc, en
cherchant par-ci, par-1A, ii vit un grand os de cheval et, le saisissant, it commenca a frapper la foule
dans toutes les directions. M.P.

a) L'erudit Talalau dit dans ses textes que cet os d'animal se trouvait toujours, de son temps, au
monastere de Cioara ; et, d'apres le sabot, on savait que c'etait un pied de cheval. Eruditian.

12. II veut dire que, pareil a Samson qui, avec la machoire dune, avait tue trois mille Philistins,
Tandaler aussi, avec son pied de cheval, en tua beaucoup ; ensuite, it compta ceux qu'il avait tues.
M.P.

13. Mutul, etant du cold de Tandaler et remarquant que le voNode etait en difTiculte, accourt avec ses
douze compagnons, a la rescousse; mais Goleman, les voyant, les suit avec d'autres Tziganes de sa
bande et, arrivant arme d'une enorme fourche, it ne cherche pas longtemps a comprendre, mais frappe
n'importe ou ; et le poete compte ici ceux qui ont ete touches. M.P.

14. A ce moment, Goleman voit arriver Bratu, Porfevre, avec la bande de Tandaler ; s'approchant,
Goleman le frappe A. la tempe et Bratu tombe mort; Tandaler, le voyant, lanca l'os de cheval (dans la
strophe 37 on parle d'os de vache - N.T.) et it toucha Goleman sous le nez ; alors celui-ci tomba
etourdi, lachant la fourche et tous s'effrayerent. M.P.

15. Lorsque Goleman reste etourdi et que sa bande est effrayee, Tandaler se jette dans la melee et
prend la grande fourche ; it voulut encore une fois frapper Goleman qui gisait par terre; mais ses
compagnons avaient repris du courage et le protegerent. A ce moment, la bagarre s'embrasa de tous
cotes, car presque lout le campement courait, femmes et jeunes lilies y compris. M.P.

16. Tous (dit le poete) etaient melds a la bagarre, sauf Parpangel, qui restait a Pecan avec les siens, de
merne qu'il n'avait pas pris part a leur conseil. Donc, observant cette rice, it [it signe aux siens de
quitter les lieux. M.P.

a) C'est etonnant que Parpangel, apres s'etre dispute avec Tandaler, n'ait pas dit un seul mot au
conseil des Tziganes; mais j'ai cherche dans les notes de Talalau et j'en ai trouve la cause: ce trop
erudit affirme, donc, qu'il tint discretement conseil uniquement avec les vieux et on salt sans aucun
doute que le conseil des sages avait ete organise suivant son conseil, aim d'inciter les Tziganes a ne
pas adopter le regne monarchique, par crainte que Tandaler n'arrive sur le tr6ne. Eruditian.

17. Donc (dit plus loin encore le poete), lorsque Parpangel et les siens etaient prets a partir, Corcodel
arriva avec des bandes de depouilles, lui barra la route et, de la massue qu'il tenait, it se preparait a le
frapper a la tete, mais Parpangel, devinant ses intentions, jeta sa massue et le frappa carrement au
front, lui brisant le crane. Et it continua d'avancer avec les siens, mais en vain, car toute la bande se
jeta sur sa troupe, en tuant un grand nombre ; donc, bien que Parpangel se trouvat afflige de semer la
mort dans son peuple m'eme, finalement, it fur oblige de se defendre.
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18, $i aducindu-s aminte de armele sale (de la Argineanu), scoasd sabia striga catra ai sal sa
mearga dupd dinsul, si foarte multi dintru goleti taie; iara ceata lui, prin aceasta imbarbatatd, face
minuni de vitejie. M. P.
a) Ciuculeti este un feliu de bureti ce cresc pe lemne. Fil.

20. Iar' muierile goletilor a cdrora bdrbati cazusa in bataie, alergind svirlea cu copii midi in cetasii lui
Parpangel; a lui Corcodel muiere cea mai cumplita de toate, zvirli al sdu copil tocma in obrazul
lui Parpangel; Parpangel sa rdstuma 5i -i parea o naluca vdzindu-sa acind 5i cu nasu frint. M. P.

21 Aceasta timplare desmAnie pe Parpangel 5i fund ca acum laia sa imprastiask es: cu ai sai dm
cimpul de bataie $i mearsd acasa. De-aci spune poetul care pe care au mai tdiat., in urma zice ca
Pamavel cu [sulita] strapunsa pe Corbea tocma intre picioare 5i, de n'ar fi dat sulita de pungd, in
care era neste cremene, i-ar fl strapuns sulita pand in spinare, dar asa numai cit i-au zdrobit
cremenea. M. P.

22. Poetul pe rind povesteste minunata bataie 5i tdeturile ciudate. intracea pand altii intralte part sa
batea, Tandaler cu ceata sa sa batea pe moarte nevdzind nice o scapare dintru imbulzald, cdci mai
toata liganimea pre dinsul navAlisd. M. P.

23. Tandaler cu furca de cort ce o apucase de la Goleman, prapadi foarte multi, pe carii de nume ii
spune poietul M. P.

a) Dar de unde tie el numele tuturor, fund ca poetul n'au fost de aid la blithe! Idiotis.
b) Asa au Oat scris la izvod. Onoch.
c) Poetul au stiut de-acolo, de unde au stiut 5i Omer care incd n'au fost de fat& la bataia de la

Troada. P. Mustrul of Pun.

24. Pdn' TAndaler cu parte de cetasii sai sa batea de-o lature, de -alts lature goletii inchisese pe Cercea
aurariul care vAzindu-sa la primejdie strigA card ai sai sa dee pe moarte!... Iara cetasii inchizind
ochii tdia in goleti, ca 5i cum ar tdia cineva in placinte. M. P.
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18. Se souvenant de ses armes (qu'il tenait d'Argineanu), it tira son sabre, cria aux siens de le suivre,
et it coupa en deux grand nombre de depouilles; et sa troupe, encouragee par cet exploit, fit des
merveilles de bravoure. M.P.

a) Ciuciuleti (dans le texte original en roumain, a cote de cucute, pl. "cigue" - N.T.) est une
sorte de champignons qui poussent sur le bois. Fil.

19. C'est une fawn bien connue des femmes tziganes de defendre leurs marls en danger. J'ai assiste
des scenes semblables, etant enfant, dans le village Speteni, situe dans la vallee de la Ialomita
(Valachie) : quelques Tziganes etant arretes an Poste de Gendarmerie, leurs femmes sont venues
reclamer leur liberation... devant le refus de l'adjoint chef du poste, les femmes ont pris par les jambes
des petits enfants qu'elles avaient emmenes avec elles, faisant semblant ( !) de les &ander... le geste
a ete payant, car l'adjoint chef, impressionne, a lathe les Tziganes arretes (pour de "petites affaires",
evidemrnent) Les femmes ont prouve publiquement leur &late a leurs maxis et leur determination a
les defendre, cofite que cofite. Le raisonnement est simple, evident: si j'obtiens mon marl, des enfants,
j'en aural encore, a volonte ! Mais le marl est unique ! N.T.

20. Et les femmes des depouilles, celles dont les marls etaient tomb& dans la bagarre, couraient et
jetaient leurs petits enfants sur les compagnons de Parpangel ; la femme de Corcodel, la plus terrible
de toutes, lanca son enfant directement au visage de Parpangel ; celui-ci fut renverse et it crut rever en
se voyant a terre avec le nez casse. M.P.

21. Cette mesaventure calma Parpangel et, parce que la horde se dispersait desormais, it quitta le
champ de bataille avec les siens et rentra chez lui. Ici, le poste precise qui a tue qui ; a la fin, it dit que
Pamavel transperca Corbea de sa lance juste entre les cuisses, et si la lance n'avait pas rencontre la
bourse dans laquelle it gardait le silex, elle l'aurait penetre jusqu'au dos, mais ainsi, elle n'a fait que
broyer le silex. M.P. (Les Tziganes gardent d'habitude dans leur bourse de I'argent, des clefs, un canif
et les "instruments populaires", chez les Roumains aussi, pour faire le feu : amnarul, constitue de
trois parties: "le silex", cremenea, iasca, "l'amadou", une sorte de champignon qui pousse sur des
arbres sauvages et des arbres fruitiers : hetes, bouleaux, pommiers, pruniers ; et I'amnar proprement
dit - un morceau recourbe d'acier avec lequel on frappe le silex ; l'etincelle jaillit, allume le bout de
iasca qui est tenu, avec un doigt, sur le silex - N.T.)

22. Le poste nous raconte tour a tour la bagarre fantastique et les coups &ranges. Done, pendant que
certains se battaient a un autre endroit, Tandaler luttait a mon avec sa troupe, car ils ne voyaient
aucune issue a cette cohue, toute la foule tzigane s'etant jetee contre lui. M.P.

23. Tandaler, avec la grande fourche qu'il avait subtilisee a Goleman, massacra beaucoup de gens,
dont les noms sont mentionnes par le poste. M.P.

a) Mais comment connait-il le nom de tous ces gens, le poste n'ayant pas assiste a la bagarre!
Idiotis.

b) C'est ecrit ainsi dans la source. Onoch.
c) Le poste le tient de la meme source d'ou Homere a su, lui non plus n'ayant pas ete temoin

la guerre de Troie. P.Mustrul of Pun.

24. Tandis que Tandaler, avec une partie de sa troupe, se bat d'un cote, de l'autre, les gueux avaient
encercle Cercea, l'orfevre, qui, se sentant en danger, exhorta les siens a frapper a mon ! Et ses
compagnons, en fermant les yeux, tranchaient dans la foule des miserables, comme s'ils avaient
&coupe des galettes. M.P.
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25. Atunci Tandaler precepu ea ceata lui este la strimtoare $i pleca intracolo spre ajutoriu, dar nu
mersese jumatate de cale, cind Balaban 1i soseste dupa spate cu un baros ce era asa de mare $i
greu, pe care vremile aceste nice trei nu 1-ar fi putut radica. Dar' Tandaler oblicindu-1 sä sprijini
cu scutul (paveza), dar' asa fu lovita de groaznica, cit scutul II frInsa si-i plu$ti chivara nalta pe
frunte. M. P.

26. Macarca lovitura fu oprita in scut $i in chivara, tot asa fu de cumplita cit it ameti pe Tandaler $i
cazu pe un picior; iar curind trezindu-sa lucind sabia lui Balaban urechia-i tale, $i radicind sabia
laturi$ taind, nimeri pe Balaban intre Mei si-i spinteca falca de la urechie pans in gura. Balaban
saracul era sa strije, dar nu putea sa graiasca. M. P.

27. Dupa ce Tandaler asa cazni pe Balaban, Inca-1 injury $i -1 bajocoreste zicind: "mergi acum,
Balabane, ca destula lauds vei avea cu aceasta, ea ai cutezat a sta la razboiu cu mine!..." De -aria
merge mai incolo, $i mai taie oarecildva; apoi vazind pe Cucavel Ca face vitejie intre aurari, pleaca
intracolo; iara Purdea vAzu bine incatro vra sa mearga Tandaler $i cu totul tremura de fries $i grai
catra Bumbul: M. P.

28. ian' cauta, Bumbule, ca Tandaler va sa strabata la Cucavel §1, de va ajunge acolo, zieu ca-1 ucide!
Dar ian iscuseste ceva, sa impedecam asta timplare, ca almintre nu ramine nici unul intreg de
Tandaler. Imi aduc aminte, Bumbule, ca odinioara rasturnas' pe unul ce era mai tare decit
Tandaler. De vei face aceasta darn, sa ca [nu] numa ca-ti vei face un nume mare, dar' vei avea

multamita de la tiganie. M. P.

29. Bumbul raspunde suspinind: sa flu in virsta aceaia, cum eram cind luptai pe Zagan care avea o
putere ca trei oameni impreuna, $i trintii pe Cirsta asa tare, cit hainele pe dinsul crepara, n'a$
suferi sa faca Tandaler de aceste; dar' acuma sint batrin $i slab. Insa on cum a ft, of cerca. $i
zicind sa scutura $i-5' intinde minule cercindu-§' puterea; apoi parindu-i ca inca are ceva nedejde,
merge asupra lui Tandaler. M. P.

30. Aici poetul asamana pe Bumbul cu o lupoaie batrina, iar pe Tandaler cu un taur buiac care intro
poiana find alearga mugind $i la tot musunoiu s'abata $i it sparge cu coarne $i cu picioare; iar'
Bumbu merge pe ascuns in urma lui ca $i lupoaie, asteptind prilejul, $i cind nice nu gindeste
atuncia -1 apuca. M. P.

31. Intracea Tandaler pe multi acum mortii dedusa, cind iaca, mergind spre Cucavel, Buta, un tigan
nebunatec, ii sta inainte, catra care el striga sa sa dee in laturi, caci nu voia cu dinsul s'aiba treaba.
Tocma atunci cind Tandaler statu $i graiea catra Buta, Bumbul de departe sa repezi, pitindu-§
capul §i bucni dindarept a$a de tare pe Tandaler, cit it rasturna. Purdea ce era gala la aceasta, II
lovi cu ciocanul in frunte, iar pe Tandaler it pomira lacreme crunte, adeca ii esi singe in ochi $i
striga la cei alalti sa dee.

32. Tandaler cea mai de pe urma putere, dede sa sa radice, dar toata puterea acum ii sa
firsisa $i iara§' cazu; atunci toti incepura a da intrinsul cu tot feliu de arme, pre ii facura c,apul tot
bucatele; $i ar fi mai dat Inca de nu sosea ceata lui. Poate ca atuncia sa atita intre tigani Inca $i mai
mare Wale, de n'ar fi inceput o ploaie cu tunete $i fulgere, care i-au imprastiat $i dintru acea§
sara can incatro mearsara prin SAri. M. P.

33. Acum inchiee poetul cintecul $i zice; asa era lucrurile pe pamint, cind Dumnezieu cauta la toate
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25. Tandaler comprit alors que sa bande etait en danger et it partit dans cette direction pour
l'aider, mais it etait a peine a mi-chemin, lorsque Balaban arriva dans son dos avec une enorme
massue, si grosse et si lourde que meme trois personnes de cette époque-la n'auraient pu la
soulever. Tandaler, prevoyant le coup, se defendit avec son bouclier, mais le coup fut si terrible
qu'il se brisa et le heaume haut s'aplatit sur son front. M.P.

26. Bien que le coup filt arrete par le bouclier et par le heaume, it fut si terrible que Tandaler, etourdi,
flechit une jambe ; pourtant it se ressaisit rapidement, fit luire son sabre et coupa l'oreille de Balaban ;
et, soulevant son acme, it donna un coup en biais entre les machoires de Balaban, qui fendit sa
machoire de l'oreille jusqu'a la bouche. Balaban voulut crier, mais it ne pouvait plus parler. M.P.

27. Apres que Tandaler ait puni Balaban de la sorte, it l'injuria et I'humilia en lui disant: "Va-t-en,
maintenant, Balaban, car ceci te vaudra pas mal de louanges, vu que tu as ose te battre avec moi !"...
II va encore plus loin et en tue d'autres ; ensuite, remarquant Cucavel qui faisait le fort parmi les
orfevres, it part dans cette direction; Purdea a bien vu oil va se diriger Tandaler et it se mit a trembler
de peur, disant a Bumbu : M.P. (voir la note suivante - N.T.)

28. "Fais attention, Bumbu, car Tandaler veut se frayer un chemin jusqu'a Cucavel, et s'il y arrive, it
le tuera sans doute ! Mais va, invente quelque chose pour l'en empecher, car autrement personne ne
sera epargne ! Je me rappelle, Bumbu, que, jadis, tu as renverse quelqu'un qui etait plus fort que
Tandaler. Si tu le fais, tu te feras un grand nom et, en plus, tu seras remercie par tous les Tziganes."
M. P.

29. Bumbu repond, en soupirant: "Si j'avais encore cet age-la, lorsque j'ai vaincu Zagan, dont la force
etait trois fois plus grande que celle d'un homme normal, et que j'ai jete Cirsta tellement fort a terre,
que ses vetements en ont craque, je ne supporterais pas que Tandaler fasse une telle chose; mais
maintenant je suis vieux et faible. Quoi qu'il arrive, je vais essayer." Et tout en parlant de la sorte, it
se dresse, tend ses bras pour tester ses forces; alors, comme it lui semble qu'il a encore une chance, it
se dirige vers Tandaler. M.P.

30. Le poete compare Bumbu a une vieille louve et Tandaler a un taureau qui, se trouvant dans une
clairiere, court, mugit, et disperse chaque taupiniere de ses comes et de ses sabots ; et Bumbu va
discretement sur ses traces, comme une louve guettant le moment propice, et lorsqu'il ne s'y attend
pas, it attaque le taureau. M.P.

31. Voila que Tandaler avait envoye beaucoup de gens a la mort et, lorsqu'il se dirigea vers Cucavel,
Buta, un drole de Tzigane, lui barra la route ; it lui cria de se retirer, car it ne voulait pas avoir de
problemes avec lui. Or, tandis que Tandaler parlait a Buta, de loin, Bumbu se lanca ; en se cachant la
tete et, en foncant sur Tandaler par derriere, it le renversa. Purdea, qui y etait bien prepare, le frappa
au front avec son marteau et des larmes ensanglantees jaillirent des yeux de Tandaler, c'est-i-dire que
du sang lui coupa des yeux, et it cria aux autres de frapper.

32. Tandaler, ramassant ses demieres forces, essaya de se lever, mais it ne le pouvait plus et it tomba
a nouveau; alors, ils commencerent tous a le frapper avec toute sorte d'armes, en lui mettant la tete en
miettes; et ils auraient continue a frapper si son armee n'etait pas arrivee. Une bagarre encore plus
dure se serait peut-etre engagee, si une pluie avec tonnerre et eclairs n'avait commence de tomber,
pluie qui les avait disperses. Le soir meme, tous eparpilles tous azimuts. M.P.

33. Le poete conclut le chant : c'est ainsi que les chosen se passaient sur terre, du temps oil Dieu
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ce sd timpld pe pamint, 5i juddcatile lui vecinice sint pururea bine pAzite. Vede cum turcii fug
imprd5tiati; dar' Inca, dupd vecinica lui hotdrire Inca nu le venisd ceasul; pentru aceasta, zisA lui
Gavriil sa mearga sa spuie lui Vlad ca in War este toata sIlinta lui! Ingerul luind pe sine forma de un
tinar ce ese din pruncie, adecd de noao sau zece ani, mearsd la Vlad si -i spusd hotArirea vecinicului
Parinte; care intelegindu-o, sa plea cu totul. M. P.

34. Aceste toate iara5 trebue sa sa intaleaga alegoriceste, adeca ca Dumnezieu au dat lui Vlad un gind
de folos, cumca in zadar pierde oameni impotriva turcilor, cind dintru improtivirea tarii si putinta
turcului sa poate vedea ca Dumnezieu Inca n'au hotarit sa sa scoata Cara lui de supt robie.
Musofilor.

35.

36. Vlad, precum sa tie din istoria lui, au purces la Ardeal, unde apoi spun unii cd Matie5, craiul
unguresc, 1-ar fi prins 5i 1-ar II bagat la inchisoare in Balgradul turcesc, unde au murit; altii
povestesc ca dupd opt ani iard au intors la domnie $i acolo un arma5 a lui mergind cu dinsul la
preImblare i-au tdiat capul. Eruditian.
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surveillait ce qui s'y deroulait, et ses jugements sont respectes a jamais. II voit comment les Turcs
s'enfuient en desordre; mais, selon sa decision etemelle, l'heure decisive n'etait pas encore arrivee;
voila pourquoi ii avait chargé Gavril d'aller prevenir Vlad que son effort etait vain ! L'ange, prenant
l'apparence d'un jeune homme qui depasserait a peine rage d'un enfant, c'est-i-dire neuf ou dix ans,
alla retrouver Vlad pour lui communiquer la decision du Saint-Pere ; Vlad, la comprenant, s'y soumet
totalement. M.P.

34. On doit comprendre toutes ces choses d'une maniere allegorique, a savoir que Dieu avait donne a
Vlad un conseil utile, qu'il perdait donc vainement des vies humaines a lutter contre les Turcs,
lorsqu'on voit a la reticence du pays et a la force des Turcs que Dieu n'avait pas encore decide de
liberer son pays de l'esclavage. Musofilos.

35. Constantin Brancoveanu, voIvode de Valachie (1688 - 1714), homme politique tits habile, a
assure a son pays une longue periode de tranquillite, avec des consequences benefiques, y compris la
creation d'un style architectural, le "style Brancoveanu" (dont le Palais de Mogovaia, pres de
Bucarest et le monastere de IHurezi, dep.Valcea, sont les principaux temoins). Mais it a pays de sa
tete, celles de ses fits et celle de son conseiller, lanache Vacaarescu, cette hardiesse, puisqu'ils furent
tous decapites a Constantinople, le 24 mars / 4 avril 1714. N.T.

36. Vlad, ainsi qu'on le connait par l'histoire, est parti en Transylvanie on, rapportent certaines gens,
Mateia§, le roi hongrois, l'a arrete et enferme a la prison du Bdlgrad turc, ou it serait mort ; d'autres
disent qu'apres huit ans de prison it est rentre pour regner et qu'un chef militaire qui I'accompagnait
dans une promenade lui a coupe la tete. Eruditian. (Sur le regne de Vlad Tepes - 22 aoilt 1456 /
novembre 1462; novembre-decembre 1476 - voir aussi noire Introduction; de toute facoh, en
novembre 1476, Vlad Tepes est reinstalls en tant que prince de Valachie, a l'aide du prince moldave
Stefan cel Mare, 1457 - 1504, mais Laiota Basarab revient avec ('aide des Turcs, vainc et tue Vlad
Tepes, reprenant le trone. - N.T.)

37. La structure de cette strophe - a quatre vers - est differente des autres - six vers. On en trouve
quelques autres exemples dans l'ensemble du texte. - N.T.
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"Budai-Deleanu est un homme tout r fait occidental, sans rien perdre de son esprit de paysan
de Transylvanie... L'ecrivain temoigne d'un vrai genie verbal... l'effet est une profonde sensation
d'ecorce verte... Les seves populaires, gargouillant, passent par ce tronc classique".

(George Calinescu, Istoria literaturii romane de la origini pins in prezent,
Editura Fundatiilor regale pentru literature arta,

Bucuresti, 1941, p. 81 82)

Romanita RUSU, architecte, major de l'Institut d'Architecture "Ion Mincu" de Bucarest,
promotion 1989, parseme ses oeuvres d'architecture, depuis 1990, entre Marseille et Aix-en-
Provence; a collabore, avec V. Rusu, r la realisation et publication du vol. Le Roumain. Mots et
Images, Ophrys, 1994.

Aurelia RUSU, docteur es Lettres (litterature comparee), fut durant des decennies, redacteur
principal r la Maison d'edition "Minerva" de Bucarest; a soigné plusieures editions critique des
ecrivains roumains classique et notamment de l'oeuvre (d'apres les manuscrits) du pate national
Mihai EMINESCU (plus de 10 volumes publies).

Valeriu RUSU, professeur titulaire r l'Universite de Provence, Centre d'Aix, ou it enseigne
depuis 1984; docteur es Lettres (linguistique), directeur de recherches, responsable de l'Atelier
"Traduction et Plurilinguisme"; a soigné les editions critique des oeuvres d'Ovide Densusianu,
Tache Papahagi etc.; a dirige et publie plusieurs traductions (notamment poetiques), dans le cadre
du Seminaire de traduction "M. Eminescu" de l'Universite de Provence. Auteur du livre Le
Roumain. Langue, litterature, civilisation, Ophrys, 1992.

Francoise MINGOT-TAURAN, Agregee de Lettres, enseigne dans le Midi de la France, ou
elle dirige la Maison d'edition "Wallada" et prepare une these de litterature comparee.
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